^.- 


'^^tSJc':^'^ .  , 


W... 


■^-^^^ 


M 


\ 


^. 


M. 


j  ^"'- 


iCl  t 


jttiv-, 


è. 


V: 


:lP^ 


V. 


Il 


}, 


l  À 


\    \ 


4 


i: 


r^.. 


o-^ 


ir 


>  r 


'Wi^=^' 


^-^     tv^: 


KtlAKll.  I)t  (.liAlUI.>  1.1    iMii.l  MhM> 


ne 


SAINT-MARTIN  DES  CHAMPS 


ARCHIVES  DE  LA  FRANCE  MONASTIQUE 


VOL.    XMll 


RKCU  EIL 


DK 


CHAUTES   ET   DOCUMENTS 


DE 


SAINT-MARTIN-DES-CHAMPS 


MONASTÈRE     PARISIEN 


PAR 


J.   DEPOIN 


3ECUKTAIRE    GÉNÉRAL    DE    LA    SOCIÉTÉ    HISTORIQUE    DU    VEXIN 


TOME    III 


ABBAYE  DE  LIGUGÉ 


CHEVETOGNE,    PAR    LEIGNON      BELGIQUE) 


PARIS 

A.    PICAHD    ET    FILS,    ÉDITELBR 
82, RUE  BONAPARTE, 82 


1917 


XII 

Mémorial  chronologique  des  Défunts  commémorés 
à  Saiut-Martin-des-Champs,  de  1096  à  1183. 


Le  document  que  nous  allons  reproduire  n'a  pas  été  compris  par 
Auguste  Molinier  dans  le  premier  volume  des  Obituaires  de  la  province 
de  Sens,  où  d'autres  nécrologes  du  prieuré  des  Champs  sont  utilisés.  Ce 
savant  n'en  ignorait  pourtant  pas  l'existence,  l'ayant  signalé  parmi  ses 
Obituaires  Jran,;ais,  p.  i65,  dans  un  renvoi  :  <(  Voir  aussi,  Bibliothèque 
Mazarine  i344  {Catalogue,  III,  59),  la  liste  des  moines  et  confrères  du 
Prieuré  au  xii*  siècle.  »  Cette  liste,  écrite  sous  Philippn-Auguste,  occupe 
quatre  pages  quasi-liminaires,  foliotées  8  et  9.  d'un  recueil  factice  (n" 
33^6.  ancien  i'6!i!i).  Elle  présente,  nous  semble-t-il.  un  intérêt  excep- 
tionel  en  ce  que  ses  mentions,  dépourvues  en  apparence  de  datation, 
furent  pourtant  inscrites  chronologiquement  sur  des  diptyques  funèbres 
dont  l'original  est  perdu.  Ces  feuillets  en  constituent  la  copie. 

L'insertion  successive  des  noms  est  certaine  pour  la  liste  initiale  de 
vingt-deux  noms  où  alternent  des  prieurs,  des  rois  de  France  et  d'An- 
gleterre, plusieurs  prélats,  quelques  grands  seigneurs  ou  bienfaiteurs 
insignes. 

Incertain  pour  les  trois  premiers  noms,  le  même  fait  est  probable 
pour  la  suite  de  la  seconde  liste  ;  elle  se  compose  de  neuf  noms,  dont 
huit  de  femmes  ;  le  dernier  est  celui  de  la  reine  Adélaïde,  veuve  de 
Louis  le  Gros. 

Quant  à  la  troisième  énumération  qui  comprend,  dans  son  état  actuel, 
678  frères  —  novices,  profès,  convers,  monachi  ad  saccurrendam,  —  la 
constatation  de  son  caractère  chronologique  se  dégage  de  l'identification 
d'un  nombre  suffisant  de  défunts.  Par  l'enchaînement  des  dates  s'ob- 
tiennent ainsi  tantôt  des  approximations,  tantôt  des  précisions  quant 
au  terme  de  la  vie  de  maintes  personnalités  importantes  de  la  hiérar- 
chie ecclésiastique. 

Les  Nomina  Fratram  ne  comportent,  à  une  exception  près,  que  des 
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noms  masculins.  Ils  sont  transcrits  consécutivement.  La  nomenclature 
se  poursuit  jusqu'à  l'extrémité  du  second  leuillet,  sans  que  rien  autorise 
à  supposer  qu'elle  dût  s'arrêter  au  dernier  nom  reproduit.  Tout  au 
contraire,  on  peut  admettre  que  la  suite  continuait  sur  un  feuillet 
maintenant  perdu.  Les  Nomina  Priacipiiin  se  terminent  avec  une  ins- 
cription de  ii83;  les  commémorations  des  Frères  s'interrompent  une 
vingtaine  d'années  plus  tôt. 

Les  défunts  de  cette  dernière  liste  ont  assurément  tous  pris  l'habit 
clunisien,  quelques-uns  peut-être  à  l'avant-dernicre  heure  de  leur  exis- 
tence. Si  l'on  remarque  l'omission  de  nombreux  adhérents  distingués 
qui  le  reçurent  à  St-Martin,  mais  n'y  furent  que  des  hôtes  de  passage  et 
s'en  allèrent  mourir  à  Cluny  ou  ailleurs,  ou  bien  administrer  d'autres 
communautés,  voire  des  diocèses,  il  paraît  que  l'intitulé  est  à  prendre 
au  pied  de  la  lettre.  Sur  ce  tableau  auraient  été  seulement  enregistrés 
les  Nomina  Fratrwn  qui  apud  Sandum  Martinum  defuncti  sant. 

Il  eût  été  sans  intérêt  de  reproduire  servilement  le  dispositif  des  deu- 
xième et  troisième  listes,  où  les  noms  sont  transcrits  consécutivement. 
Nous  les  avons  sectionnées  de  manière  à  accompagner  d'un  numéro 
sériel,  chaque  nom  ayant  motivé  des  recherches  résumées  dans  une  note 
affectée  du  chiOre  correspondant.  Dans  le  texte  ont  été  détachés  en  ita- 
liques tous  les  noms  suivis  d'une  qualification  distinctive. 


Nomina  Princlpuni  et  Fratriim  nostrorum  qui  defuncti  sunt  apud 
Sanctum  Martinum  de  Campis,  ex  tjuo  data  fuit  ecclesia  sancto 
Hugoni,  tempore  régis  Philippi. 


Prière  pour  les  Morts 


Kyrieleison.  Kristeleison.  Kyrieleison.  Pater  noster.  Et  ne  nos. 

Oremus.  Deus,  cujus  miseratione  anime  fidelium  requiescunt, 
famulis  et  famulabus  tuis  omnibus,  hic  et  ubique  in  Xristo  quies- 
centibus,  da  propicius  veniam  peccatorum,  ut  a  cunctis  reatibus 
absolut!  sine  fine  letentur.  Per...  Dominus  vester  (sic). 

A  porta  inferi.  Erue,  Domine,  animas  eorum. 
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II 

Prieurs  et  Grands  Personnages 

(i)  Ursu^  el(a)  Thcobatdus,  priures  fiujus  loci. 
(3)  Hcnricus  rex. 
(Jx)  Fulco. 

(5)  Henricus  cornes. 

(6)  Wido. 


I.  Ours  (Ourson),  premier  prieur  de  St-Marlia-des-Champs  (1079-13  octobre 
iio5).  Cf.  t.  I,  p.  173. 

a.  Thibaud  I",  second  prieur  (  i  io5-8  janvier  iiiG).  Cl',  t.  I,  p.  175. 

3.  Henri  I",  roi  de  France  fondateur  de  la  collégiale  de  St-Martin-des-Champs, 
mort  le  ti  août  loCo. 

4.  Foulque  d'Annet,  fondateur  du  prieuré  d'Annet-sur-Marne  vers  io83.  — 
Cf.  t.  I,  p.  47,  n'  24. 

&.  Cet  (i  Henricus  cornes  »  dont  la  mort  se  place  entre  celle  des  rois  Henri  I" 
et  Philippe  I"  (10G0-1108)  est  le  comte  Henri  de  Bourgogne,  fils  aîné  du  duc 
Robert.  11  mourut  avant  son  père  en  loGG,  et  son  anniversaire  se  célébrait  à  Sl- 
Elieune  de  Dijon  le  37  janvier  (.\nselmc,  Jliit.  généal.  de  la  Maison  de  France,  I, 
538).  Il  avait  épousé  Sibylle,  sœur  de  Guillaume  1",  comte  de  Bourgogne,  rési- 
dant à  Besançon  ;  aussi  Roderic  de  Tolède  fait-il  venir  «  de  Uisuntinis  [jartibus  »  leur 
fils  Henri  qui,  en  logS,  épousa  la  fille  du  roi  de  Caslille  don  Alfonso  VI.  avec 
laquelle  il  était  ûancé  depuis  longtemps.  11  mourut  le  1"  novembre  11 12,  en 
Galice.  Son  iils  Alfonso  lui  succéda  comme  comte  du  Portugal  dont  il  se  pro- 
clama roi  en  iiSg.  La  fille  d'Alfonso  VI  se  nommait  Teresia  ;  elle  mourut  à 
Braga  en  ii3o,  mais  la  date  du  1"  novembre,  attribuée  à  sa  mort  (.\nselme,  1, 
671^,  est  visiblement  le  résultat  d'une  confusion  entre  sou  jour  funèbre  et  celui 
de  son  mari,  .\ussi  doit-elle  être  rectifiée  d'après  le  nécrologe  de  St-Martin-des- 
Champs  ingénieusement  interprété  par  .\uguste  Molinier  (Obit.  de  la  prov.  de 
Sens,  1.  i4ï);  on  y  lit  au  9  juin  :  «  Terasia  comitissa  »,  et  l'éditeur  remarque  à 
l'appui  de  cette  attribution  la  présence,  au  3o  juin,  de  l'obit  du  roi  Alfonso  VI 
(en  1109).  On  peut  ajouter  que  le  Nécrologe  de  St- Martin  commémore  non  seu- 
lement le  père,  mais  l'aïeul  paternel  de  Térèse  :  on  y  lit  (p.  lf]b)  au  27  décem- 
bre :  «  Depositio  domni  Fredelanni  imperatorls  Hispaniarum.  »  Ferdinand  I", 
mort  le  37  décembre  io65,  réunissant  les  royaumes  de  Léon,  de  Castille  et  de 
Galice  sous  son  sceptre,  prit  sur  ses  diplômes  le  titre  d'empereur  des  Espagne.s 
{Art  de  vérifier  les  Dates,  I,  741).  Sibylle,  la  femme  du  comte  Henri  commémoré 
à  St-Marlin,  fut  l'unique  tante  paternelle  du  pape  Caliile  II,  à  qui  le  Prieuré 
des  Champs  dut  une  bulle  confirmative  de  ses  acquisitions. 

6.  "  Wido  »  doit  être  Gui  de  la  Tour,  bouteiller  de  Philippe  1",  dont  l'obit 
est  resté  au  Nécrologe  de  St-Martin  :  «  viii  idus  Martii.  Wido  de  Turre.  Ofïicium 
tiat.  Ipse  dédit  nobis  obedientiam  Sancli  Nicholai.  Générale  débet  Prior  ejusdem 
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(7)  Robertus. 

(8)  Philippns  rex. 

(9)  Oddo,  abbas  etprior  hajas  loci. 

(10)  Henricus,  rex  Angloram. 

(11)  Ludovicus,  rex  Francorum. 

(12)  Matheus,  episcopus  etprior. 
(i3)  Albericus  episcopus. 


loci.  »  (Molinier,  I,  .'129. )  Nous  avons  signalé  (t.  I,  p.  i83)  l'erreur  des  Senlisiens, 
qui  le  faisait  mourir  le  ç)  mars  1090.  11  vivait  en  iioG,  peut-ôtre  même  en  1108 
et  1109,  d'après  la  mention  qui,  sur  les  diplômes  de  Louis  VI  à  ces  dates,  suit 
le  nom  de  son  fils  :  «  Signum  Guidonis,  JilU  Gaidonis  de  Turre,  tune  temporis  buti- 
cularii  nostri.  »  (Depoin,  Cartulaire  de  Sl-Marlin  de  Pantoise,  Appendices,  p.  288.) 
Le  quantième  du  8  mars  était  aussi,  à  la  cathédrale  de  Senlis,  réservé  à  la  com- 
mémoration de  Gui  de  la  Tour,  bienfaiteur  éminent  de  l'Église.  L'épitaphe  de 
St-Nicolas  d'Acy  était  donc  erronée  comme  millésime  cl  comme  quantième;  la 
note  292  du  tome  I  est  à  rectifier  sur  ce  point. 

7.  Robert,  vidame  de  Senlis,  donateur  de  l'église  St-Nicolas  d'Acy.  U  avait 
cessé  de  vivre  en  1106,  date  où  le  vidame  on  charge  se  nomme  Gui  de  Raray 
(Cf.  t.  I,  p.  183). 

8.  Philippe  I",  roi  de  France,  mort  le  2  août  1108. 

9.  Rudes  I",  quatrième  prieur  de  St-Martin  puis  abbé  de  St-Médard  de  Sois- 
sons,  mort  le  .So  janvier  ii34.  Cf.  t.  11,  pp.  7-8. 

10.  Henry  I",  roi  d'Angleterre,  mort  le  i"  décembre  ii35. 

11.  Louis  VI,  roi  de  France,  mort  le  1"  août  1137. 

12.  Mathieu  1",  troisième  prieur  de  St-Martin,  fait  cardinal-évèque  d'Albano 
par  Innocent  II,  était  encore  en  charge  le  7  novembre  ii35  ;  il  n^est  donc  pas 
mort  en  iiS4,  mais  au  plus  tôt  en  ii35,  un  20  décembre  (Cf.  t.  II,  p.  35,  note  /|3). 
Son  successeur  à  l'évèché  d'Albano,  Albert,  souscrit  une  bulle  du  11  juin  ii36 
(Jaffé-Wattenbach,  Uegesta  Pontificum,  I,  8io).  Cet  Albert  pourrait  être  le  reli- 
gieux de  St-Martin-dcs-Champs  qui  assista  son  ancien  prieur  durant  l'exercice 
de  sa  légation  on  France,  d'après  la  notice  que  voici  :  «  Domuus  abbas  Hugo 
Sancli  Germani  Parisiensis  concessit  domno  Alhanensi  episcopo  Matheo  et  Apos- 
tolice  Sedis  legato,  atque  duobus  sociis  ejus,  Petro  scilicet  Cluniaccnsi  monacho 
et  Alberto  monacho  Sancti  Martini  de  Gampis,  societatem  et  benefitium  hujus 
loci,  et  uuicuique  eorum  tricenale  suum  post  obitum.  »  —  Addition  marginale 
au  IS'écroio<je  de  Sl-Germain-des-Prds,  ms.  1.  i3745  ;  édit.  Molinier,  Obit.  de  la  prov. 
de  Sens,  1,  367. 

i3.  Albéric  (Aubri),  érêque  d'Ostie,  étant  légat  en  France,  intervint  en  faveur 
de  Si-Martin  pour  la  fondation  du  prieuré  d'Encre  (Cf.  t.  H,  p.  100,  n"  244).  Ce 
cardinal  fut  inhumé  le  21  octobre  d'après  le  Nécrologe  de  St-Léonor  de  Beau- 
mont  (Douet  d'Arcq,  Recherches  sur  les  comtes  de  Beaumont-sur-Oise,  p.  161).  11 
souscrit  les  bulles  pontificales,  du  9  avril  ii38  au  22  novembre  1147  ;  son  suc- 
cesseur Gui  est  cité  comme  évoque  d'Ostie  dès  le  6  novembre  iiiig  (.JafTé-Wat- 
lenbach,  I,  8/(0  ;  H,  21).  Albéric  a  dû  finir  ses  jours  le  20  octobre ii  1 48.  Sa  com- 
mémoration a  disparu  du  Nécrologe  de  St-Martin.  Mais  la  mention  insérée  aux 
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(il\)  Piirus,  abbas  Ciuniaccnsis. 

(lô)  Theobaldus,  Parisicnsis  episcnpus. 

(i6)  Manasses,  Mcldensis  episcopux. 

(17)  Mngisler  Pctrns,  Parisicnsis  episcnpus. 

(18)  Oddo  prior. 

(19)  Simon  prior. 

(lo)  Stcphanus,  abbas  CUuiidcciisis. 


niptycjiics  permet  de  se  demander  m.  comme  Mathieu  d'Alhano.  Albéric  d'Ostie 
ne  scruil  pas  ua  ancien  livre  de  St-Marlin-dcs-Cliamps.  En  i  u3  accompagnait  à 
Beauvdis  Malliieu,  alors  prieur,  un  moine  «  Albericus  »  qu'on  retrouve  en  n3a 
(Cf.  t.  I.  p.  37C,  n-  171,  et  t.  II,  p.  .'17,  n'217). 

i4.  Pierre  le  VénL'ral)le,  aiibé  de  Cluny,  mort  le  1"  janvier  n58. 

«5.  Thibaud  II,  prieur  de  Sl-Marlin,  devenu  évêquc  de  Paris,  mourut  le  8  jan- 
vier 1159  (Cf.  t.  II,  p.  a68,  note  3ij4). 

16.  Manassé  III,  évèque  de  Meaux,  confondu  par  Toussaint  du  Plessis  et  par 
la  Gallia  chrislima  avec  son  devancier  homonyme  Manassé  H  (Cf.  t.  Il,  p.  aai, 
note  33o),  serait  mort,  d'après  ces  auteurs,  le  26  avril  ii58.  Mais  il  a  pu  en  ii58 
quitter  la  crosse  pour  se  retirer  à  Sl-Marlin-des-Champs  et  y  terminer  sa  vie  au 
cours  de  l'année  suivante. 

17.  Pierre  1"  (Pierre  Lombard),  évèque  de  Paris,  mort  le  ao  juillet  1160,  est 
commémoré  au  Nécrologc  de  St-Marlin-des-Champs  (Molinier,  Obiluaires  de  la 
province  de  Sens,  I.  /i'17). 

i8.  Kudes  II,  prieur  de  SI  Martin,  et  pendant  deux  ans  abbé  de  Marchiennes, 
remplacé  par  décision  du  chef  de  l'ordre  pendant  l'hiver  ii5o-ii5i  (VA.  t.  II, 
p.  211,  n'  320),  résidait  encore  à  .St-Marlin  le  T.  juillet  nDi  (ibid.,  p.  317,  note 
327)  et  en  «ortit  pour  ne  pas  y  vivre  dans  l'obéissance,  <<  ne  dominarctur  vale 
fecit  invitus  >;  (ibid.,  p.  201,  n"311).  Cependant  sa  communauté  inscrivit  son 
nom   sur   les  rouleaux  des  morts  qui  passaient  à    Saint-Martin  (ibid.,  p.  33i, 

n'  419). 

Le  .Nécrologe  conserve  le  souvenir  des  deux  prieurs  Eudes  et  ne  donne  le  titre 
d'abbé  qu'au  premier.  On  y  lit  au  a  février  (Molinier,  1,  .'laf.)  :  «  Depositio  domni 
Odonis  abbatis  qui  fuit  prior  hujus  loci.  Sicut  de  abbalibus  noslris.  »  C'est 
bien,  comme  on  l'a  vu  t.  Il,  p.  8  de  ce  H'icueil,  Eudes  l",  mort  dans  l'exercice 
de  sa  charge  abbatiale  à  St-Médard  de  Boissons.  Au  prieur  Eudes  11  qui  termina 
sa  vie  dépourvu  de  toute  charge,  s'applique  la  mention  du  Nécrologe  au  3o  juil- 
let (Molinier.  T.  Mto)  :  <■  Odo  qui  fuit  prior  hujus  loci.  Officium  fiât  sicul  de 
prioribus  noslris.  Refectioneni  débet  prior  de  Insula.  »  La  mort  d'Eudes  H  pré- 
céda celle  de  tous  ses  successeurs,  elle  se  place  au  3o  juillet  d'une  année  posté- 
rieure à   1160  et  antérieure  à  117^. 

19.  Simon  I"  de  Mello.  substitué  à  Eudes  II  pendant  l'hiver  ii5o-ii5i,  avait 
fait  place  dès  1167  à  Guillaume  I".  Sa  mort,  survenue  le  3o  mars  d'après  le 
Nécrologe  de  Saint-Léonor  (Douit  d'Arcq,  p.  i66\  a  pour  date  extrême  117^. 

ao.  Etienne  I",  abbé  de  Cluny,  mort  le  i.i  avril  117^. 
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(ai)  Henricus,  archiepiscopus  Remensis. 

(23)  Henricus  cornes. 

(a3)  Galterus,  abbas  Cluniacensis  et  prior  quondam. 

(a4)  Willelmus,  abbas  Cluniacensis  et  prior  quondam. 


ai.  Henri  de  France,  évèque  de  Beauvais  puis  archevêque  de  Reims,  avait 
d'abord  tenu  en  commande  St-Denis-de-Ia-Chàtre,  Notre-Dame  d'Etampes  et  la 
plupart  des  collégiales  royales  dans  les  derniers  temps  de  son  père  Louis  le  Gros 
(Cf.  t.  II,  p.  II,  n°  200)  et  au  début  du  règne  de  son  frère  Louis  VII  (ibid., 
p.  iSa,  n*  267).  Il  fut,  à  divers  titres,  le  bienfaiteur  de  St-Martin-des-Champs 
(ibid.,  et  t.  II,  p.  67,  n"  257;  p.  27.'!,  n°  371).  U  mourut  le  i3  novembre  1175. 

aa.  Henri  III,  comte  de  Grandpré,  mort  entre  1176  et  11 77.  Son  fils  Henri  IV 
qui  périt  durant  la  Croisade  des  Albigeois  en  121 1,  prit  pour  femme  Isabeau  de 
Coucy  :  leur  petit-fils  Henri  VI  épousa  l'héritière  des  Garlande,  dame  de  Livry. 
Ces  mariages  font  préjuger  des  alliances  antérieures  entre  ces  comtes  ardennais 
et  des  familles  nobles  localisées  à  l'est  de  Paris. 

a3.  Gautier  de  Chàlons  était  prieur  de  St-Martin-des-Champs  lorsqu'il  fut 
élu  abbé  de  Cluny.  Il  mourut  le  6  septembre  1177.  Le  quantième  est  donné  par 
le  Nécrologe  de  St-\lartin  (Marrier,  lilonasterii  SU  Martini  de  Campis  historia,  p. 
196;  Moliaier,  Obit.  de  la  prov.  de  Sens,  I,  Itj']]  :  «  viii  idus  Septembris.  Deposi- 
tio  domni  Galterii,  abbatis  Cluniacensis,  quondam  prioris  hujus  loci.  1177. 
Otïicium  fiât  sicut  de  aliis  abbatibus.  Jacct  Cluniaci  ante  capellam  Sancti  Mar- 
tialis.  >> 

34.  La  seule  mention  du  Nécrologc  de  St-Martin-des-Champs  concernant  le 
prieur  Guillaume  I",  en  charge  durant  les  années  ii57-ii58,  a  trait  à  une  fon- 
dation qu'il  fit  pour  ses  parents,  llaraelin  et  Reneud  :  «  Hamelinus,  Ragenildis, 
pater  et  mater  Willelmi  prioris.  Officium  fiât.  Générale  facit  camerarius  de  xv 
sol.  quos  predictus  Prior,  dum  csset  capellanus  Episcopi  Parisiensis,  émit  xiiii 
lihr.  et  xv  sol.,  x  libr.  in  terra  Ivonis  Mulfonis,  et  cetera  apud  Vovas.  » 

En  combinant  avec  cette  indication  celle  que  fournissent  les  diptyques  funè- 
bres, on  peut  rétablir  le  curriailum  viix  jusqu'à  présent  ignoré  du  prieur  Guil- 
laume I".  Chapelain  de  l'évèque  Thibaud  —  qui  avait  été  prieur  de  St-Martin 
et,  devenu  prélat,  s'était  entouré  de  ses  anciens  confrères  —  Guillaume  quitta  sa 
charge  pour  devenir  prieur  de  Gournay-sur-Marne  (ii54)  puis  de  St-Martin 
après  la  retraite  de  Simon  de  Mello.  Entre  1169  et  1161,  il  fut  appelé  à  Cluny  où 
il  exerça  la  dignité  de  grand-prieur;  élu  supérieur  de  l'ordre  après  Gautier  de 
Chàlons,  qui  avait  été  après  lui  prieur  de  St-Martin,  Guillaume  lui  survécut 
peu  de  temps  et  mourut,  d'après  la  Gallia  christiana,  le  11  janvier  1179. 

L'acquisition  qu'il  lit  de  i5  sous  de  rente,  pour  fonder  l'anniversaire  de  ses 
parents  à  St-Martin,  fut  antérieure  à  son  priorat.  Une  portion  de  cette  rente  se 
payait  à  Vosves,  l'autre  on  ne  dit  pas  où.  En  1160  on  voit  Jean,  fils  d'Ives  Mou- 
ton, céder  à  Saint- Victor  le  tiers  de  la  grosse  dîme  d'Alhis,  du  consentement 
des  seigneurs  dont  il  relève,  Gui  de  Sonlis  et  Mathieu  Le  Bel.  (K.  aS,  n"  3*. 
Luciiaire,  Actes  de  Louis  VIT,  n°  /ia8).  Ives  Mouton,  étant  vassal  des  seigneurs 
de  Survilliors  et  do  Saint-Brice,  devait  avoir  aussi  des  terres  aux  confins  du 
Parisis  et  du  Senlisois. 
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(35)  Ladovicus,  rex  Froncorum. 
(26)  Henricus,  rex  Anglonini  juvenis. 

II 
Bienfaiteur  et  Bienfaitrices 

{■A-})  S  Hilesindis. 

(28)  Adelendis. 

(29)  Aldiardis. 

(30)  Azecha. 

(3i)  Hcremburgis. 

(82)  Raimburgis. 

(33)  Gervasius. 

(3^)  Hauuildis. 

(35)  Adelaidis  regina. 


a5,  Louis  VII,  mort  le  18  septembre  1180. 

a6.  Henry  le  Jeune,  fils  de  Henry  H  d'Angleterre,  morl  le  it  juin  ii83.  Son 
père  lui  survécut  jusqu'au  6  juillet  1189,  mais  Henry  le  Jeune  porta  effeclive- 
mcnt  le  titre  de  roi  et  eut  un  sceau  royal,  comme  l'a  relevé  Léopold  Delisle  dans 
son  liicueil  des  actes  de  Henry  II. 

27.  La  mère  de  Hugues  H,  vidame  de  Chartres,  «  Hilesendis  »  qui  vers  iioj, 
consentit  à  l'abandon  de  droits  sur  les  hôtes  de  St-Martin  à  Roinville  (t.  I,  p. 
ia7',  est-elle  bien  celle-ci? 

a8.  Peut-être  «  Adeleudis  »  ou  «  Adelaidis  »,  Aélis,  femme  de  Gui  le  Rouge, 
(t.  L  p.  aâ?.  n°  162  . 

39.  «  Aldiardis  >>  n'est  autre  que  la  «domna  Hildiardis  de  Gonessa  »  qui  fit  en 
logi  un  legs  à  St-Martin  (cf.  t.  I,  p.  8i,  n"  50). 

3o.  «  Azecha  »  est  la  femme  de  Raoul  11  Déliés,  morte  le  17  décembre  1099, 
dont  l'inhumation  à  St-Martin-des-Champs  valut  au  prieuré  un  don  considérable 
(t.  I,  p.  i38,  n"  86.) 

3i.  "  Hercmburgis  »,  veuve  de  Gaudri,  vicomte  de  Corbeil,  dont  le  frère 
Hugues  donna  la  terre  de  Vosves  à  St-Martin  (t.  I,  p.  lag,  n°  79  h  et  note  soi). 
Elle  confirma  cette  donation  avec  tous  ses  enfants. 

3a.  «  Remburgis  »  n'est  pas  identifiable  avec  certitude. 

33.  Gervais  il"  de  Châteauneuf,  sénéchal  de  Philippe  I",  bienfaiteur  de  St- 
Martin,  entre  iioG  et  iioS  (t.  \,  p.  aoa,  n°  127). 

34.  «  Hauvildis  »  est  Avoie,  femme  do  Hugues  Le  Riilie  do  Brunoy,  qui  pro- 
cura à  Si-Martin  la  dîme  de  Viarnies,  comme  le  rappelle  le  prieur  Thibaud  11, 
entre  ii38  et  ii43  (t.  H,  p.  laS.  u^  263). 

35.  Sur  Adélaïde  de  Maurienne,  veuve  do  Louis  VI,  remariée  à  Mathieu  1"  de 
Montmorency,  voir  t.  H,  p.  ia5,  n"  264. 
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III 

Frères  et  Associés 
décédés  à  St-Martin-des-Ghamps 

(36)  §  Arrandus. 

(37)  Bernardus.  Radulfus. 

(89)  Hicheriiis  archiepiscopus.   Bernerius.    Arnaldus.    Bernardus. 

Herveiis.  (Ici  Jinil  le  fol.  8  recto.)  Berto.  Odo,   Oilardus. 

Rainaldus.  Bernardus.  Thoma. 
(5o)  Haldigerius. 
(5i)  Galterius.  Pelagius.  Segwinus.    Hugo.    Galerannus.   Petrus. 

Bonefacius. 
(58)  Arrardus.  Vitalis. 
(60)  Landricus.  Arnulfus.  Petrus.  Hugo.  Hugo.  Odo.  Henricus. 

Rogerius.  Bertrannus.  Hugo.  Pontius. 
(71)  Eustachius.   Arluinus.  Guido.  Antelmus.  Henricus.  Haimo. 

Galterius.  Gerardus.  Hilduinus.  Benedictus. 
(81)  Robertus.  Rainbaldus.  Gulferius.  Girardus.   Robertus.  Her- 

bertus.  Geiferius. 


36.  Arrode  ds  Montmorency,  inhumé  à  St-Martin  vers  1083-1087  (t.  I,  p.  67.) 

3-.  Ii3.  L'un  de  ces  Bernard  peut  être  un  des  douze  chanoines  de  la  collégiale 
supprimée  en  1079  (*•  ^»  P-  ^9)- 

L'autre  serait  l'hospitalier  (t.  I,  p.  62). 

3ij.  Le  Nécrologe  de  St-Martin  porte  au  i"  janvier  :  «  Depositio  Richerii 
archiepiscopi  ».  Cette  mention  concerne  Richer,  archevêque  de  Sens,  mort  le  37 
décembre  1096  d'après  les  obituaires  sénonais  (Moliuier,  I,  42 O- 

Les  décès  des  moines  précédents  sont  donc  antérieurs  à  1096  et  postérieurs, 
naturellement,  au  printemps  de  1079,  moment  où  les  Clunisiens  prirent  posses- 
sion de  la  collégiale  de  St-Martin. 

5o.  Haugier  de  Grève,  qui  possédait  en  fief  le  quartier  où  s'étendait  la  place 
de  ce  nom,  eut  un  neveu,  Guerri,  qui,  étant  malade,  se  fit  porter  à  l'infirmerie 
de  St-Martin  et  qui  succomba,  vers  1093  (t.  I,  pp.  76-78).  Bienfaiteur  du  monas- 
tère, Haugier  s'y  fit  apparemment  inhumer. 

5i.  58.  71.  «  Galterius,  Arrardus,  Eustachius  »  figurent  parmi  les  douze  cha- 
noines de  1079. 

60.  Un  acte  épiscopal  de  io8i/ 1083  est  souscrit  par  u  Landricus  monachus  » 
(t.  1,  p.  45). 

81.  Robert  peut  être  un  des  derniers  survivants  de  l'ancien  chapitre  (cf.  t.  I, 
p.  39). 
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(88)  Johannes  inclusus.  lUiinaKIus.  Yvo.  Odo.  Odoricus.  Heriman- 

nus. 
(94)  Joscelinus.  Odo.  Giiido.  Almannus. 

(98)  Haibertus.   (uiido.   Beceiiiuis.    AnioKlus.   Lrsus.  (Jaufredus. 

Terius.  Koberlus.  Slephanus.   lieriinaiinus.  Alufns.  Engel- 

bcrtus.  (.Jaufrcdus.   Berliannus.  Arnaldus.  Terius.  (iaude- 

licus.   Ueslerins.  (îallerius.  Gaufrcdus.  Ilarduiiius.  Hugo. 

(lao)  Daimbertus.  Ilugo. 

(122)  Bogerius  episcopus.  Galteiiiis. 

(ia4)  Roscelinus.  Ebrardus.  Aldo.  Sieberlus.  Gautelnuis.  Uadulfus. 

Bcrnerins.  Hugo.  l'otrus.  Baldevinus.  Garnerns. 
(i35)  Lainberlus.  Manasses.  Gallerius.  Hugo.  Hubertus.  Jocelinus. 
Hermenaldus.  Guinerannus.  Herius.  Ancherius.  Siebertus. 
(146)  Arnulfus.  Hobertus.  Odo.  Odo.  Boso.  Adam.  Teberlus.  Gau- 


88.  Jean,  reclus  de  St-Martin-des-Champs,  est  cité  dans  un  diplôme  de  Phi- 
lippe I",  daté  de  1070,  sous  celle  forme  :  «  frater  Joliaiines,  inclusus  .Sancli 
Martini,  vir  bonif  mcmoriu?  et  de  sustentatione  paupcrum  soUii-ilus  ».  Il  n'existe 
de  celte  pièce  (n"  15,  t.  I,  pp.  33-35)  que  des  copies  dont  la  plus  ancienne  est 
de  la  fin  du  règne  de  Louis  VI.  Si  l'on  n'est  point  en  face  d'une  notice  transfor- 
mée en  charte  après  coup,  ou  d'une  interpolation  portant  sur  les  mots  «  bonan 
memori»  »,  il  y  aurait  eu  à  St-Marlin  deux  reclus  du  nom  de  Jean. 

9&.  «  Joscelinus  carpentarius  »  est  cité  .dans  les  chartes  à  partir  de  novembre 
1093  (t.  1,  p.  76)  comme  étant  aux  trages  du  monastère,  «  famulus  Eccleslii?  ». 

98.  '<  Haibertus  monachus  »  fut  témoin  de  lacquisilion  de  la  dime  d'Orson- 
ville,  entre  1079  et  109G  (t.  l,p.  m). 

lao.  Daimbert  est  cité  en  1079  au  nombre  des  chanoines  de  l'ancienne  collé- 
giale. 

laa.  «  Rogerius  episcopus  »  mentionné  au  b  avril  par  le  Nccrologe  de  St-Mar- 
lin est  bien,  comme  l'admet  Auguste  Molinier  (Ofej<ua«>«  de  la  province  de  6'cns, 
I,  43aj,  l'évèque  de  Heauvais  Roger  11,  qui  fut  remplacé  sur  ce  siège  dès  109S.  Il 
a  dû  se  retirer  à  St-Martin-des-Champs.  Pas  plus  que  ses  devanciers  Orson  et 
Foulques,  et  que  ses  successeurs  Anseau  11,  Kliennc,  Galon  (transféré  à  Paris)  et 
Geofroi  I",  ce  prélat  n'a  été  commémoré  à  St-Lucien  de  Beauvais.  Le  Nécrologe 
de  ce  monastère,  qui  contient  les  obits  des  devanciers  d'Orson  depuis  Eudes  I", 
relate  au  fol.  60  (Coll.  de  Picardie,  \I,  iC,  copie  de  D.  Grenier)  celui  de  Roger  I" 
au  ait  juin. 

lit).  Le  chevalier  Roscelin  fonda,  avant  109G,  le  prieuré  de  Cannes  (t.  I,  p. 
iio).  Les  bienfaiteurs  insignes  recevaient  souvent  l'habit  monastique  au  lit  de 
mort. 

i35.  Lambert,  vassal  de  Garnier  de  Sentis,  fit  un  don  à  St-Martin  en  1098  (t.  I, 
p.  i34). 

i46.  Arnoul,  fils  d'Eustache  de  Sentis,  moine  de  St-Martin  (t.  I,  p.  ii3). 
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fredus.  Herveus.  Robertus.  Bernardus.  Galterius.  Ricardus. 

Dodo.  Galterius.  Berengerius. 
(163)  Umboldus.  Oyiardus.  Wlgrinus.  Galterius. 
(i66)MiIo.  Stephanus.  Robertus.  Guido.  Hugo. 
(171)  Eustachius.  Oyiardus.  Aimericus.  Albericus.  Gaubertus.  Lete- 

rius.  Adam.  Arnardus.  Hugo.  Yvo.  Tevinus. 
(i83)  Floerius.  Galterius.  Ebrardus.  Henricus.  Willelmus,  Ebrar- 

dus.  Dodo.  Nanterius.  Hugo.  Fuico.   Yvo.  Gaubertus.  Her- 

bertus.  Hugo.  Stephanus.  Galterius.  Umbladus.  Mauricius. 

Guinerannus.    Gadio.    Radulfus.    Ingelbertus,    Robertus. 

Henricus.  Ysenbardus.  Yvo.    Robertus.   Oyiardus.    Hugo. 

Rogerius.  Osmundus.  Lisiardus.  Adam. 

(216)  Ebroinus. 

(217)  Gcrno.  Rainerius.  Dodo. 

(220)  Herlebaldus.  Britius.  Guido.  Herimannus.  Hugo.  Robertus. 
Nanterius.  Radulfus.  Godefridus.  Mainerius. 

(aSo)  Gaiifredus  episcopus.  Garinus.  Ansoldus.  Galterius.  Mauri- 
cius. Godefredus.  Aimericus.  Arnulfus.  Fulcardus. 


163.  Ilumboud,  oncle  de  Lambert  dont  il  vient  d'èlre  parlé,  est  cité  en  1098 
(t.  I,  p.  i3i). 

166.  Milon  Le  Riche  d'Etampes,  moine  de  St-Martin  avant  1096  (t.  I,  p.  m). 

171.  Eustache  de  Sentis,  pore  du  moine  Arnoul  (t.  I,  p.  118). 

i83.  Fichier,  maréchal  de  Philippe  I",  donateur  de  la  chapelle  St-Jacques  de 
la  Boucherie  au  prieuré  de  St-Martin-des-Champs,  entre  1107  et  11 17  (t.  I,  pp. 
160,  2i5-j46).  Le  Nécrologe  le  commémore  au  12  mars. 

216.  Ebroin  fut  prieur  d'Orsonville  à  une  date  qui  se  place  entre  1096  et 
1 118  (t.  I,  p.  126). 

317.  Le  moine  «  Warno  »  fut  envoyé  en  mission  en  1106  auprès  de  Baudri, 
évèque  de  INoyon  (t.  I,  p.  i85). 

330.  Témoin  de  nombreuses  chartes  où  il  est  qualilié  serviteur  de  l'abbaye, 
«  Herleboldus  »  devint  sans  doute  convcrs.  Il  est  à  remarquer,  d'ailleurs,  que 
ces  «  servi  Ecclcsiae  »  cités  à  la  fin  du  xi'  siècle  n'étaient  point  des  serfs,  mais 
des  domestiques  libres  ;  autrement  leur  témoignage  eût  été  sans  valeur,  puisque 
ce  fut  seulement  Louis  VI  qui  rendit  juridique  l'attestation  donnée  par  des 
serfs  du  prieuré. 

33o.  Geofroi  I",  évoque  de  Beauvais,  cessa  d'occuper  ce  siège  en  m4.  Le 
Nécrologe  de  Saint-Martin  mentionne  (Molinier.  I,  ^137  et  /|5i)  deux  pontifes  de 
ce  nom,  au  30  février  et  au  1/4  août,  inscrits  au  moment  de  la  rédaction  du 
manuscrit  (1196  environ).  Dans  les  listes  de  Gams,  nous  n'avons  trouvé  au  xii" 
siècle  qu'un  seul  quantième  approchant  de  l'un  de  ceux-ci  :  celui  du  1 4  février 
1169,  date  funèbre  do  Geofroi  Goudeccrf,  évoque  de  Nevere. 


MÉMORIAL    CHRONOLOGIQUE    I)K8    DEFUNTS  I  I 

(aSg)  Henricus.    Odo.    Tigciius.     Fulberliis.     Odo.     Ileiimannus. 

Bercngariiis.  Tevinns.  Aufiodiis.  .lohaniies.  Stcphanus. 
(a5o)  Gaszo.  Lnfredus.  Hoberlus.  Ileriberlus. 
(254)  Eustac/iius  prior.  Hainerius.   Mainardus.  {Ici  finit  le  fol.  8 

verso.)  Aimberlus.  Ilildninus.  (iallerius.  \Mllelmus.  Inger- 

rannus.  Johannes.  Garnerius.  Dodo. 
(a65)  Constancins.    (iirardus.   Helduians.    Baldcwinus.    Albericus. 

Berengariiis.  Radulfus.  Fulco. 
(273)  Drogo.  Sainfrodns.  Goncelinus. 
(376)  Raindldns  abhns.  Hoaldus.  UoduHiis.   Cesarius.   Godefridus. 

Rogeiius.  Ilelluinus.  Gascelinus.  Hugo.  Kobeitus.  Herem- 

bertus.  Odo. 
(388)  Arnaldus.  Garnerius.  Gallerius.  Galterius.  Garnerius.  Kainal- 

dus.  Dudo.  Jordanus.  Hugo.  Balduinus.  Aimericus.  Galle- 
rius. Lambertus.  Petrus.  Gaufrcdus.  Gallerius.  Willelmus. 

Hugo.  Hugo.  Baldewinus.  Teodoricus.  Willelmus.  Harclié- 

rius.  Ebrardus.  Yvo.  Nolbertus. 
(3iA)  Cleophas.  Gaufredus.  Erardus.  Daniel.  Garnerius.  Basinus. 

Hiidierius.  Josbertus.  Johannes.  Godefredus.  Drogo.  Heri- 


ii-j.  Un  moine  Arnoul  est  cilé  en  loygeten  moi  (t.  I,  pp.  i4>,  '57). 

aSg.  Henri  était  prit;ur  de  Sl-I.»;onor  de  Boaumonl-sur-Oisc.  eu  iiio(t.  I,  p. 
J18).  11  devint  sous-prieur  de  St-Martin  et  es>t  coninicnioré  au  Nécruloye  de  St- 
Léonor  le  so  septembre. 

a5o.  Gascc  Tranchebise,  chevalier,  prit  l'habit  en  logi  (t.  I,  p.  ii3). 

25i.  Cet  Kustachp  ne  fut  pas  prieur  de  .StMarl'n.  Le  Né«Tologe  ridenlitic.  Il 
porte  au  3o  mai  (Mulinier,  I,  640)  :  <<  Deposilio  domni  Euslaciiii,  pri<jris  Sancli 
Pancratii  ». 

a6â.  Constant,  neveu  de  Gautier  de  Bagneux,  donna  tous  ses  biens  à  St-Martin 
vers  1 110  (t.  I,  p.  311). 

373.  Dreux,  moine  de  St-Marlin  dès  108a,  accompagnait  à  \oyon,  en  1106, 
Gernon  qui  mourut  avant  lui  (t.  I,  pp.  45,  i85). 

376.  Renaud,  abbû  de  St-Germain-dcs-Prcs,  cessa  ses  fonctions  en  iiiG.  Le 
Nécrologc  de  son  monastère  et  celui  de  St-Martin  le  commémorent  à  la  date 
identique  du  i5  décembre  (Molinier,  I,  3o4,  473).  D'après  les  moyennes,  il  serait 
mort  à  la  lin  de  1 1 17. 

a88.  .\rnaud  est  cité  comme  un  des  principaux  moines  en  1102  après  le  sacris- 
tain George  ou  Géré  (t.  I,  p.  p.  i53)  :  le  futur  prieur  Thibaud  I"  était  alors 
sous-prieur.  Plus  tard,  celui-ci  ayant  succédé  à  Orson,  Arnaud  devint  sous-prieur 
(t.  I,  p.  laô  ;  la  date  vague  :  «  après  logO  »  doit  être  précisée  :  «  iioG  ou  1107  »). 

3i4.  Cleophas,  moine  de  St-Martin,  donna  une  terreau  faubourg  St-Marceau, 
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mannus.  Fulco.  Aimarus.  Gaulredus.  Ogrinus.  Bucardus. 

Gumfredus.  Mainerius.  Oylardus.  Guido.   Girermus.   Hai- 

mardus.  Johannes.  Guido.  Robertns.  Drogo.  Robertus. 
(3A2)  Johel.  Benignus.  Ebraidus.  Rainardus.  Engelrannus.  Girol- 

dus,    Rogerius.    Dagobertiis.    Yvo.   Stephanus.    Robertus. 

Ernaldus.  Stephanus.  Teobaldus.  Teudo.  Arnulfus.  Symon. 

Teobaldus.    Josbertus.    Robertus.    Eroardus.    Gaufredus. 

Adelermus.  Willelmus.   Johannes.  Radulfus.  Godefredus. 

Johannes.  Engelus.  Guido.  lienricus.  Bernardus.   Guido. 

Galterius. 
(876)  Gelduinus  ahhas. 
(377)  Huberlus.  Balduinus.  Bernuinus.  Adam.  Girardus.  Herveus. 

Bernardus.  Clarus. 
(385)  Belinus.  Robertus.  Albericus.  Galterius.  Galterius.  Rainardus. 

Odo.  Robertus.  Hugo.  GuinceHnus.   Robertus.  Josbertus. 

Johannes.  Balduinus.  Berengarius. 
(400)  Guido.  Philippus.  Hugo.  Ricardus.  Hugo.  Audoenus.  (Juin- 


entre  1107  et  1119  (t    I,  pp    3/1I,  217,  280).  Sa  mort  tomberait  au  cours  de  l'an- 
née  1123. 

342.  «  Joliul  »  est  le  fonJateur  du  prieuré  de  Barnestaple  entre  1108  et  11 17 
(t.  II,  p.  78).  Le  Nécrologe  porte  au  i4  août  :  «  Johcl.  Offîcium  fiât,  capa,  in 
choro.  Qui  dodit  uobis  Barneslapolim.  Refeclionem  débet  Prier  de  xx  solidis 
sterlincoruin  ».  iMolinicr,  L  402).  Los  moyennes  placent  sa  mort  au  milieu  de 
l'année  ii25. 

376.  Ce  Geudoin  n'est  sûrement  pas  l'abbé  de  St- Victor,  mort  le  i3  avril  ii55. 
Un  autre  abbé  de  ce  nom,  dont  nous  n'avons  pu  retrouver  le  siège,  a  laissé  sa 
trace  à  la  fois  dans  les  nécrologes  de  Si-Martin  et  du  prieuré  de  Longpont,  qui 
ont  beaucoup  de  mentions  communes  (Molinier,  I,  464,  627).  Il  mourut  le  28 
octobre,  et  l'obituaire  de  Longpont  ajoute  ce  détail  :  «  Gelduinus  abbas  qui 
misit  veram  crucem  ».  Cet  abbé,  qui  est  bien  celui  des  diptyques,  a  donc  résidé 
en  Terre-Sain  Le  dans  le  premier  quart  du  xii"  siècle.  D'après  les  moyennes,  son 
décès  se  serait  produit  en  1129. 

377.  Hubert,  clerc  de  Pontoise,  lit  à  St-Martin,  avant  11 18,  une  donation  que 
reçut  le  moine  lîcrnoin,  qui  occupe  sur  la  liste  funèbre  le  second  rang  après 
lui  (t.  I,  p.  88). 

379.  Bernoin  est  encore  cité  parmi  les  moines  en  ii23  (t.  1,  p.  270). 

385.  il  Belinus  famulus  hospicii  »  en  1106  (t.  1,  p.  181). 

400.  Gui,  sacristain  eu  1182  (t.  Il,  p.  47).  était  en  n33  remplacé  par  Pierre 
(t.  Il,  p.  i3).  On  ne  voit  pas  qu'il  ait  été  transféré  à  un  autre  office.  L'hypo- 
thèse très  probable  de  son  décès  à  cette  date  donnerait  ici  un  jalon  positif.  Le 
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celiniis.    Azo.  Osrelinus.    Willelrnus.    Uadiilfus.   Jacobns. 

Antelmus.    Simon,    llerveus.    Odo.    Mcnricus.    Balduinus. 

Achardus.  llerveus.  Petrus.  Obertns.  Odo.  liucardus. 
(424)  Natalis. 

(4a5)  Johannes.  Albericus. 

(427)  Amalricus.  (Jrimoldus.  Drogo.  Ermenardus.  Hugo.  Tendo. 
(433)  Albeilus.   \\  illelmus.  Hobertus.  Garinus.  Garinus.  Galerari- 

nus.    Aibricus.    Hobertus.    Radulfus.    Petrus.    Ailgardus. 

Garnerius.    Rarmlfus.    Daniel.    Ilugo.    Stephanus.    Samso. 

Lamberlus.  Hugo.  Achardus. 

(453)  Hugo  abbas. 

(454)  Odo.  Gaufrcdus.  Hobertus.  Galterius.  Joscelinus.  Bucardus, 

(460)  Petrus. 

(461)  Fulbertus.  Boso. 
(463)  Aimericus. 

(46/4)  Goduinus.  Rogerius.  Odo.  Odo.  Erkengerius.  Gonterius.  Gil- 
lebertus,  Guilo.  Willehnus.  Willelmus.  Gaufredus.  Hicar- 
dus.  Ilildebertus.  Willelmus.  lleudo.  Gauterius.  Kulco. 
Robertus.  Galterius.  Willelmus. 


n*  a3o  ayant  fourni  celle  de  11  l'i,  il  y  aurait  eu  170  décès  dans  ces  i8  ans.  Cela 
ne  saurait  surprcfidrc,  puisque  Pierre  le  Vénérable  assure  que  sous  le  priorat  de 
Mathieu  1"  (iii(j-iia5)  la  communauté  de  St-Martin  comptait  '1  fere  trecenti 
fralrcs  »  (t.  II,  p.  3a).  En  continuant  le  calcul  jusqu'au  1"  janvier  ii5a  (n°  637) 
on  trouve  337  décès  en  23  ans.  En  prenant  la  moyenne  de  iii'i  à  ii'i7,  un  peu 
plus  de  f)  décès  par  an,  1p  11°  fxoo  tombe  en  iiSî. 

kt'i.  Noi'-l  est  qualifié  moine  en  iiao   mU  (t.  I,  p.  iSb). 

4a5.  «  Albericus  Fulco  »,  l'un  des  religieux,  faisait  en  wZi  fonction  de  gref- 
Ger  du  chapitre  (t.  Il,  p.  .'17). 

4a6.  Amalricus  camerarius  »  est  cité  comme  membre  du  chapitre  en  11  3a 
(ibid.);  il  était  remplacé  dès  iii4. 

453.  D'après  les  moyennes  qui  précèdent,  le  décès  de  cet  abbé  Hugues  tombe- 
rait en  1137.  On  ne  saurait  donc,  malgré  les  apparences,  voir  en  lui  Hugues  IV 
de  Saint-Denis,  abbé  de  St-Germain-des-Prés,  qui  continua  de  gouverner  le 
monastère  jusqu'en  1  lUU- 

Les  obits  de  deux  abbés  Huç^ues  se  retrouvent  en  effet,  aux  mêmes  dates, 
dans  les  .Nécrologes  de  St-Germain  et  de  .St-Martin,  le  ï'i  mars  (Molinier,  1,  390, 
431)  et  le  3o  octobre  (Ib.,  I,  3oi,  665). 

463.  «  Ilaimcricus  »  est  un  des  novices  de  St-Martin  en  résidence  à  Cappy  en 
iiaC,  ii3i  (t.  II,  p.  3). 

464.  Le  moine  «  Goduinus  »  paraît  en  11 33  (t.  I,  p.  370). 
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(l\Sli)  Frogeriiis. 

(485)  Achardus.  Rogerius. 

(487)  Amalricus.  Uurannus.  Germundus.  Rericus.  Theodebaldus. 

Heudo.  Radulfus.  Dodo. 
(495)  Ricardus.    (Ici  finit  le  Jol.   9  recto.)  Hildierius.  Ebroinus. 

Ricliardus.  Ansquitillus.  Rogerius.  Yvo.  Riculfus. 
(5o2)  t  Girardus.  Ricardus.  Stephanus.  ïheobaldus.  Guido.  Riche- 

rius.  Willelmus.  Willehmis.  Ulricus.  Galterius.  Willelmus. 

Arnulfus.  Johaimes.  Rainerius.  Yvo.  Oddo.  Wido.  Josceli- 

nus.  Anscherius.  Radulfus.  Galterius. 
(523)  Garinus  episcopiis. 


liSli.  «  l'rùgerius  »  est  un  moine  auquel,  suivant  une  heureuse  rectiûcation 
d'Auguste  Molinier,  s'applique  une  addition  manuscrite  du  XII*  siècle  au  N'écro- 
loge  d'Usuard  (ms.  lat.  i2833)  au  21  août  (édit.  Molinier,  I,  370)  : 

<(  Domnus  Hugo  abbas  concedit  fratri  Petro,  de  Sancto  Martino,  tricesimale 
suum  post  obitum,  sicuti  uni  professe  monachorum  ecclesie  Sli  Germani  Pari- 
siensis,  cum  erogatione  panis  et  vini  par  xxx  dies.  Est  autem  idem  Petrus  de 
Montemorenciaco.  Concessit  etiam  domno  Hogerio  Cathalaunensi ,  monacho  Sancti 
Martini  de  Campis,  tricenarium  unum  et  societatem.  » 

L'ancien  conseiller  de  Louis  VI  se  relira,  sur  la  lin  de  sa  vie,  à  St-Martin-des- 
Champs  à  qui,  du  consentement  de  sa  femme  Agnès,  il  avait  autrefois  donné 
l'église  d'Atlilly  avec  le  consentement  du  roi,  accordé  en  iiao  (t.  I,  p.  a5o).  Son 
surnom  affecte  eu  latin  des  transcriptions  variables,  mais  sa  forme  romane  est 
fixée  par  une  notice  de  ma  qui  le  dénomme  Frogerias  de  Chaalons  (Cartulaire 
de  St-Germain-en-Laye,  A.  N.  T*  67 1^  fol.  79;  édit.  Depoin,  Le  Prieuré  de  St- 
Germain-en-Laye,  p.  i5,  extrait  du  Bulletin  de  la  Commission  des  Antiquités  et  des 
Arts  de  Seine-el-Oise,  1896).  —  D'après  les  moyennes  chronologiques,  il  serait 
mort  le  ai  août  ii/io. 

[,Sb.  Achard,  moine  et  sous-diacre  en  iiSa  (t.  II,  p.  ^7),  prieur  de  Choisy-en- 
Brie  en  1137,  y  fut  remplacé  avant  ii5i  (t.  11,  pp.  91,  224)-  On  trouve  plus  loin 
deux  autres  Achard. 

487.  A  cet  «  Amalricus  »  pourrait  s'appliquer  aussi   l'ideutiflcation  proposée 

pour  le  n°  427. 

lxç)b.  Ce  Richard  ou  l'un  des  suivants  (n"  498  et  5o3)  est  l'un  des  deux  Richard 
membres  de  la  communauté  en  iiSa  (t.  II,  p.  47).  Le  «  Ricardus  armarius  »  de 
cette  époque  fut  remplacé  dès  11/4/1,  mais  il  a  pu  devenir  le  «  tertius  prior  » 
qu'on  rencontre  alors,  et  qui,  en  1167,  avait  pour  successeur  à  ce  poste,  Jean. 

5oa.  Ici  se  place  le  seul  alinéa  de  cette  longue  nomenclature.  La  croix  qui 
précède  le  nom  de  Girard  semble  souligner  la  mémoire  d'un  frère  émincnt  ;  ce 
peut  être  le  «  magister  Girardus  »  qui,  en  ii44,  faisait  partie  de  la  communauté, 
comme  maître  des  novices  (t.  II,  p.  i40).  Un  autre  Girard  ligure  au  n"  5a/i. 

6a3.  Guérin,  évoque  d'Amiens,  contribua  beaucoup,  comme  son  devancier 
Enguorran,  aiix  progrès  de  la  congrégation  de  StMartin-des-Champs  dans  son 
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(52/i)  Girardus.  Robertus.   Durannus.  Arnulfus.  Petrus.  Roberlus. 

Cianlredus.  Ilerbcrtus. 
(532)  Gaulerius.    (iamclinus.    Hugo.    Hylarius.    Wido.    Lisiardus. 

Conslaiicius.  Hugo.  lUiluHus.  Theberlus.  Hugo.  n«'.rherlu8. 

ANilleInnis.  Haldiicus. 
(5^6)  HiDjo  \de]  C.reci.  Ikisilius. 


diocèse.  Noire  Recueil  contient  à  ce  sujet  plusieurs  de  ses  actes  épiscopaux  (u* 
186.  t.  I.  p.  jg.j;  n'  193  t.  Il,  p.  3;  ii  209,  l.  II.  p.  aC,  ;  n'  244,  t.  Il,  p.  loo). 
Kn  dehors  des  concessions  d'églises  (ju'il  accorda,  une  liliéralilé  personnelle  est 
relatée  par  le  Nécrologe  de  St-Martin  au  ij  octobre  :  «  vu  idus  Octoiiris.  Gari- 
nus,  episcopus  Anibiancnsis.  Hic  dédit  nobis  obedienciani  de  Encra  et  preben- 
dam  suam  apud  Arenas,  ad  suum  annivcrsarium  etpriorum  ejusdem  loci  facien- 
dum  ».  Cette  mention  nous  permet  d'idenlitîer  l'évèque  d'Amiens  avec  le 
"  Warinus  de  Arenis,  .\nibiancnsis  tbesaurarius  )>,  témoin,  entre  iioC  et  iiiG, 
de  la  concession  par  Etienne,  comte  d'.\umale,  au  prieur  de  St-Martin  Thi- 
baud  I",  de  tous  les  «Iroits  que  lui  avait  apportés  en  dot,  sur  les  églises  d'Ai- 
raines  en  Picardie,  sa  l'emme  Avoie.  lille  de  Uaoul  de  Mortomer  et  de  Milesende 
(t.  I,  p.  aSo).  Enguerran  de  Mortemer,  qui  précéda  Raoul  dans  la  possession  de 
celte  seigneurie  (ca.  Kessons,  ar.  Gompiègnc).  étant  vassal  des  comtas  de  Ponlhieu 
(1079-1089),  se  rallacliait  à  leur  souche,  ainsi  que  son  prénom  le  donne  à  pen- 
ser. Les  seigneurs  d"  Viraines,  dont  l'un,  Raoul,  mort  eu  1172,  estqualilié  «  n  obi- 
lis  vir  »  (t.  Il,  p.  324)  et  dont  un  autre,  Henri,  fils  de  Raoul,  est  titré  «  prin- 
ceps  »  dans  une  cinrte  qu'on  lira  dans  la  suite  de  ce  Recueil,  sont,  eux  aussi, 
issus  de  cette  noble  race  ;  l'évèque  Guérin  est  à  regarder,  chronologiquement, 
comme  l'oncle  de  Raoul  d'Airaines.  H  se  retira  en  ii44  à  Cluny,  et,  d'après  le 
mémorial  que  nous  reproduisons,  il  finit  ses  jours  à  Paris,  dans  la  communauté 
de  St-Marliii-des-Champs.  Le  calcul  des  moyennes  le  ferait  mourir  le  9  octobre 
11&5. 

53ï.  Peut-être  Gautier,  prieur  d'Acy  en  ii44.  remplacé  dès  n5i,  sans  que  sa 
translation  à  un  autre  poste  ait  pu  être  relevée  (t.  Il,  pp.  i4ô,  a3i).  Le  nom 
qu'il  porte  était  excessivement  répandu  au  XII'  siècle  dans  les  lamilles  d'écuyers 
el  de  gros  bourgeois.  L'ancien  chapitre  de  St-Martin,  en  1079,  comptait,  sur 
douze  membres,  deux  Gautier;  celui  qui  fait  l'objet  de  cette  note  est  précédé 
par  vingt  quatre  homonymes  et  suivi  par  neuf  autres  dans  cette  liste  funèbre. 
Force  était,  contrairement  a  l'usage  Ijénédictin  qui  abolissait  les  surnoms 
comme  signes  de  classe  contraires  à  l'égalité  monastique,  de  les  conserver  pour 
se  reconnaître  au  milieu  de  cette  aniuence  de  Gautier.  Le  prieur  d'Acy  se  noni' 
mait  Gautier  Torel.  nous  rencontrerons  tout  à  l'heure  Gautier  Quulre-coups,  et  le 
Recueil  nous  fait  connaître  le  prieur  Gautier  de  Chùloiis,  Il  y  eut  aussi  un  Gautier 
de  Cressonsacq  que  Hugues  IV,  abbé  de  St-Germain-des-Prés,  adilia  à  sa  com- 
munauté dans  les  mêmes  termes  que  Pierre  de  Montmorency  (u''453  ci-dessus; 
Molinier,  I,  376). 

538.  Le  moine  «  Constancius  »  accompagnait  le  prieur  Matthieu  I"  en 
luo  liai  (t.  1.  ().   aS^î.) 

546.  Hugues  de  Crécy,  mort  le  3i  juillet  1147  (t.  I,  p.  180).  De  celte  date  cer" 
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(548)  Serlo  abbas.   Milo.    Dmannns.   Bernerius.  Petrus.   Andréas 
Ranulfus.  Willelmus.  Oddo.  Idualdus.  Stephanus.  Garne- 
rius. 

(56o)  Galjridus  vicecomes.  Robertus. 

(562)  Odo  episcopus. 


taine  au  i"  janvier  ii55  (n°  637)  on  compte  91  décès  répartis  sur  sept  années 
i/a,  soit  une  moyenne  de  douze  décès  par  an.  Mais  plus  tard  la  moyenne  tombe 
à  huit  par  an.  Il  faut  compter  avec  les  années  d'épidémie  qiii  faussent  souvent 
les  calculs  de  répartition. 

548.  «  Serlo  abbas  »  est  mentionné  par  le  Nécrologe  de  St-Martin  au  25  sep- 
tembre. Ce  n'est  point  l'abbé  Serlon  de  Savigny,  mort  le  9  septcmlire  n58.  La 
conjecture  de  Molinier  (I,  458)  tombe  devant  le  synchronisme  fourni  par  l'obi- 
tuairede  St-Lucien  de  Beauvais  (D.  Grenier,  Coll.  de  Picardie,  XI,  2I1)  :  «vu  kal. 
Octobris.  Pie  memorie  domnus  Serlo  abbas  ». 

Serlon  fut  fait  abbé  de  St-Lucien  après  Giroud  (qui  vivait  encore  en  iia4  et 
mourut  un  a8  juillet)  et  ses  actes  sont  connus  à  f)artir  de  1129.  Dès  ii3i,  il 
intervint  dans  une  convention  passée  par  Eudes  I",  prieur  de  St-Martin.  Ne 
serait-ce  pas  l'ancien  prieur  de  Gournay-sur-Marne,  Serlon  qui,  en  1127,  obtint 
un  privilège  pontifical  (t.  I,  p.  agS)  par  l'intervention  de  Mathieu,  cardinal-évê- 
que  d'Albano,  ancien  prieur  de  St-Martin?  Dom  Martène^a  édité  {Ainplissima 
Collectio,  I,  743)  une  lettre  de  saint  Bernard  à  ce  cardinal,  relative  à  l'abbé  de 
licauvais  «  Servulus  »,  pieux  jeu  de  mots  allusif  au  nom  de  «  Serlo  »,  qui  n'a 
point  échappé  à  la  Gallia  (IX,  781).  Serlon  était  encore  abbé  en  ii44  d'après  un 
acte  cité  par  D.  Estiennot  (Historia  Sancii  Martini  supra  Viosnam,  t.  II,  fol.  54, 
ras.  de  la  Bibliothèque  municipale  de  Pontoise)  et  la  Gallia  lui  donne  pour  date 
funèbre  le  aS  septembre  1147- 

56o.  Le  Nécrologe  de  St-Martin  porte  au  i3  avril  :  «  Gaufredus  vicecomes. 
Oflicium  Qat.  Servicium  facit  prior  Choisiaci.  »  Au  a  février,  sa  femme.  Cons- 
tance, est  ainsi  commémorée  :  «  Constancia  vicecomitissa  de  Firmitate,  que  dédit 
nobis  eleemosinam  de  Choisi  »  (Molinier,  I,  426,  434.)  —  Sur  la  donation  de 
Choisy  par  Geofroi  II,  vicomte  de  la  Ferté-.\nçoul  [sous-Jouarre],  cf.  t.  II,  pp. 
23-30  et  p.  2a3,  note  33.5. 

562.  L'obit  de  l'évèque  Eudes  II  de  Beauvais  figure  au  quantième  du  i3 
août,  dans  le  Nécrologe  de  St-Martin,  où  son  successeur  Eudes  III  n'est  point 
commémoré.  Lors  de  l'impression  du  tome  II  de  ce  Recueil,  nous  n'avions  pas 
encore  dépouillé  le  Nécrologe  de  St-Lucicn  de  Beauvais,  dont  l'original  est 
perdu  et  dont  une  copie  s'est  conservée  grâce  à  Dom  Grenier,  au  tome  XI  de  la 
Collection  de  Picardie.  Ce  recueil  funèbre  relate  quatre  évêques  du  nom  d'Eudes  ; 
ou  constate  que,  dans  treize  cas  sur  quatorze  où  elle  se  présente,  la  mention 
«  episcopus  »  sans  déterminatif  géographique  s'applique  à  des  évêques  de  Beau- 
vais. La  seule  incertitude  concerne  le  quatrième  Eudes. 

Deux  de  ces  montions  sont  définitivement  acquises,  l'une  à  Eudes  I",  l'au- 
tre à  Eudes  III,  dont  il  faudrait  apparemment  faire  un  Eudes  IV.  Celle  con- 
cernant Eudes  1"  (fol.  i3,  p.  5)  est  telle  :  «  m  idus  Februarii.  Odo  episcopus  qui 
fecit  historiam  Sanctorum  et  [librum]  iu  honore  Sancti  Luciani.  »  Le  Nécrologe 
de  Nivelon,  pour  l'abbaye  de  Corbie(ms.  1.  77C7,  fol.  167  porte  :  «  vKal.  Februa- 
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(5G3)  \Vido.  Andréas.  Odo.  Otraiinus.  Germundus.  Clemens.  Ber- 
uardus.  Adeleimns.  Gillebertus.  Benedictus.  Galteriu». 
Stephanus.  Albertus.  Aroardus. 

(677)  Hugo  abbas. 


rii.  Odo,  abbas  hujus  loci  et  Belvacensis  episcopi  ».  Eudes  I"  fut  bien  transféré 
de  l'abbaye  de  Corbie  au  siège  de  Ueauvais. 

Voici  l'obit  du  dernier  Eiidis  à  .Sl-Lucien  (fol.  Ca,  p.  «7)  :  «  v  kal.  Julii.  Odo, 
episcopus  iiclvaccnsis,  qui  conviviura  in  utraquc  feslivilate  sancti  Luciani,  sive 
ab  episcopo  excipiatur,  sive  a  tuonachis  delur,  sub  analhcmate  interdixit.  Jam 
statutum  est  ut  ia  cjus  anniversario  xiii  paupcres  reficiantur;  et  pro  eo  habe- 
mus  I  modium  frumonli  qui  accipilur  in  panelaria  ad  rcfectorium.  »  A  un  jour 
près,  le  Nécrologc  do  St-Jusl  cité  par  la  Gallia  (IX,  72?)  enregistre  l'anniversaire 
du  prélat  :  »  vi  i^al.  Julii.  Comniemoralio  Odonis  nomine  Clari,  ex  Sancti 
Geremari  abbate  [translation  accomplie  on  lll^l^  d'après  VHistorid  Sancti  Geremari 
Flaviaccnsis,  ms.  lat.  laSSSj  episcopi  Belvacensis,  qui  canonicos  l'reinonstratenses 
ex  Doinni-Martini  evocatos...  in  nostrani  Sancti  Justi  ecclesiam  invcxit.  »  Et  par 
une  charte  du  U  mai  1147.  aux  Preuves  de  la  Gallia  (X,  Instrum.,  a5G),  l'évêque 
«  Odo  secundus  »,  alors  dans  la  3*  année  de  son  épiscopat,  déclare  avoir  installé 
les  Prémontrés  à  St-Just,  au  lieu  des  clianoines  de  .St-Quentin,  qui  depuis  11 19 
{Gallia,  X,  849)  occupaient  cette  abbaye.  C'est  bien  ce  prélat  réformateur,  ennemi 
des  banquets  et  propagateur  de  la  règle  de  saint  Norbert,  qui  fut  regardé  comme 
le  fondateur  de  l'abbaye  de  Ninove.  Il  y  a  lieu,  d'après  ces  remarques,  de  recti- 
fier la  note  aSa  du  t.  II.  p.  i^o. 

Les  deux  autres  mentions  du  Nécrologe  de  St-Lucien  concernant  des  évéques 
appelés  Eudes,  se  rencontrent  le  i"  avril(fol.  3i,  p.  8)  :  «  Kal.  Aprilis.  Odo  epis- 
copus M,  et  le  2  août  (fol.  7/1,  p.  19)  :  «  iv  nouas  Augusti.  Odo  episcopus, 
monacbus  nostre  congregationis.  >  L'évêque  Eudes  II  ayant,  d'après  les  diptyques 
de  St-M;irtin,  fini  ses  jours  sous  l'habit  monastique,  celte  particularité  convient 
à  un  ancien  religieux  de  St-Lucien  qui,  après  une  courte  prélature,  aura  repris 
la  vie  claustrale.  La  différence  légère  de  quantième  (i3  août  au  lieu  de  j)  entre 
les  inscriptions  des  deux  nécrologos,  à  Sl-Lucien  et  à  St-Martin,  ne  doit  point 
nous  arrêter,  et  la  préférence  est  à  donner  au  premier.  L'autre  date  inscrite  au 
XIII'  siècle  aura  été  remaniée,  suivant  lane  fâcheuse  pratique  en  vigueur,  à  cette 
époque,  dans  la  congrégation  martinienne,  et  que  rend  \isible,  pour  la  refonte 
de  l'obituaire  de  St-Léonor  de  Heaumont,  la  juxtaposition  des  deux  textes  dan» 
le  ms.  lat.  i83Gî.  D'ailleurs,  le  Néorologe  de  St-Martin  fait  succéder,  le  i3  août, 
à  l'obit  d'Eudes  11  celui  d'Alton,  évêque  de  Troyes  qui,  un  peu  plus  tard,  quitta 
également  la  tnitre  et  fut  moine  de  Cluny  ;  ce  prélat  n'est  pas  non  plus  mort  ce 
jour-là,  mais  dans  le  même  mois.  Cette  remarque  d'Auguste  Molinier  {Obil.  de  la 
prov.  de  Sens,  I,  45 1)  est  applicable  aussi  à  Eudes  II  de  Beau  vais.  Pour  un  motif 
quelconque,  tel  que  le  désir  de  rapprocher  deux  prélats  ayant  porté  le  froc, 
leurs  anniversaires  ont  été  arbitrairement  réunis. 

577.  Hugues  y  de  Crépy,  abbé  de  St-Germain-des-Prés,  dont  l'administration 
finit  en  iiSa,  résigna  son  abbaye,  «  dimisit  ecclesiam  >»,  dit  le  continuateur 
d'Aimoin  (1.  V,  cap.  54),  elle  resta  vacante  une  année;  puis  Geofroi  fut  élu,  au 
cours  de  l'année  ii53.  Hugues  de  Crépy  est  sûrement  mort  un  19  avril. 
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(578)  Ricardus.  Johannes.  Bernardus.  Balduinus.  Radulfus.  Hugo. 
Hubertus.  Silvester.  Teudo. 

(587)  Ermengardis. 

(588)  Haimo.  Willelmus.  Guerricus.  Engelbertus.  Rodulfus. 
(598)  Ingenulfus.  Petnis. 

(595)  Andréas.  Petrus.  Rogerius.  Galterius.  Hugo.  Robertus. 
(601)  Stephanus.  Guimundus. 

(6o3)  Giroldus.  Gislebertus.  Robertus.  Reinfredus.  Theudo.  Simon. 
Garinus.  Hubertus.  Paganus. 

(612)  Hamo  prior  de  Gornai. 

(61 3)  Gilduinus.  Ârraldus.  Odo. 
(616)  Manasses  abbas. 


087.  «  Ermengardis  »  paraît  bien  un  prénom  féminin  égaré  dans  cette  liste  de 
plus  de  600  noms  masculins.  Est-ce  une  recluse  ?  II  est  assez  malaisé  d'admettre, 
vu  la  rareté  du  prénom  qui  précède  celui-ci,  que  le  texte  primitif  ait  été  «  Teudo 
Ermengardis  »  c'est-à-dire  Thion  Ermangard  ou  Thion,  fils  d'Ermengarde. 

593.  Engenoul  est  cité  avec  Gamon  (prieur  de  Gournay)  en  11 36  (t.  1,  p.  jgS). 
On  trouve  la  souscription  ;  «  Signum  Engenulû  conversi  »  dans  un  acte  d'Eu- 
des II,  prieur  de  St-Martin,  en  iiltli,  qui  sera  reproduit  dans  un  supplément  au 
présent  Becueil. 

595.  André  était  hôtelier  ou  hospitalier  (/lospiiarius)  du  monastère  entre  ii4o 
et  1147  (t.  II,  p.  179). 

601.  Etienne  administrait  le  prieuré  de  Vieux-Grécy  en  ii45  (t.  II,  p.  lôa). 

6o3.  Giroud,  sacristain  entre  ii5o  et  ii55  (t.  II,  p.  24i). 

612.  Gamon,  cité  comme  simple  moine  en  iiî6  (t.  I,  p.  298),  remplaça,  après 
1127,  Serlon  comme  prieur  de  Gourna y-sur-Marne  ;  on  le  trouve  en  exercice  de 
ii38  à  ii5o  (t.  II,  pp.  93  et  210).  Guillaume  l'avait  remplacé  dès  le  5  juin  ii54 
(t.  II,  p.  229).  L'obit  de  «  Gamo  prior  de  Gornaio  »  se  lit  au  11  octobre  dans  le 
Nécrologe  de  St-Martin  (Molinier,  I,  462). 

616.  Au  Nécrologe  martinien  ne  figure  plus  l'anniversaire  d'un  abbé  Manassé. 
En  Champagne,  le  monastère  de  St-Basle  à  Verzy  eut,  de  ii44  à  ii48,  un  abbé 
de  ce  nom  qui  mourut  le  5  novembre  et  qui  n'était  plus  en  charge  dès  n53.  L« 
siège  de  Reims  était  alors  occupé  par  un  Mantais,  Sanson  Mauvoisin  qui,  en  qua- 
lité de  légat  du  Pape,  venait  sans  cesse  à  Paris  et  qui,  notamment  en  1 148,  ii5i 
et  1167,  prit,  tantôt  spontanément,  tantôt  comme  arbitre,  des  mesures  favorables 
à  St-Martin-des-Champs  (t.  II,  pp.  206,  216,  259).  De  ce  monastère  dépendait  le 
prieuré  de  Ste-Gemme,  au  diocèse  de  Reims,  à  huit  lieues  de  Verzy.  Il  y  eut 
de  ii33  à  ii44  un  sous-sacristain  Manassé  (t.  II,  pp.  i3  et  280)  qui  en  n5i 
remplaça  Simon  1"  comme  sous-prieur  et  occupa  encore  cette  charge  en  ii52, 
mais  fut  presque  aussitôt  remplacé  par  Guimier.  11  se  peut  qu'il  ait  administré 
St-Basle  durant  les  années  ii44-ii5i  :  en  tant  que  moine, , il  n'a  pas  laissé  de 
trace  daus  le  recueil  funèbre  que  nous  publions. 

Il  y  a  eu  très  peu  d'abbés  du  nom  de  Manassé  vers  le  milieu  du  XII*  siècle.  Il 
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(617)  Garinus.  Usbertus.  Ernoldus.  Balduinus.  Odo.  Hugo.  Ciaufre- 

dus.  Hugo.  Hulricus.  Uainardus. 
(627)  Matheua.  Gosberlus. 
(639)  An/or  dus  reus. 
(63o)  Berneriua.  ïheodbaldus.  Kogerius. 
(633)  Petrus  sacrista.  Galterius.  Girardus. 

(636)  Arnulfus  Sancti  Fusciani.  Robertus. 

(637)  Matheus  cornes. 

(638)  Gelmanus.  GalteriMS.  Mainardus.  Petrus.  Fulco.  Garengerius. 

Rodulfus. 

(645)  Ernaldus  abbas. 

(646)  Robertus.  Alboldus.  Willelmus.  Fulco.  Hugo.  Anfredus. 


faut  écarter  l'abbé  de  Froidmont  (i  141-1173;  ;  celui  de  Waten  cité  en  ii4i.  fut 
remplacé  dès  1166,  mais  la  fin  de  son  abbatial  comporte  trop  de  flottement  pour 
se  prêter  à  une  conclusion  positive. 

617.  «  Garinus  »  est   un  des  membres  de  la  communauté  en  ii5o  (t.  II,  p. 

ÎU.) 

637.  «  Mathous  de  Claroraontc  monachus  de  Sancta  Gemma  »  cité  en  ii5i 
appartenant  à  la  congrégation  martinienne  (t.  II,  p.  aig). 

639.  «  Anfordus  reus  »  :  il  est  visible  que  le  défunt  commémoré  ainsi  fut  un 
réfugié  dont  la  personnalité  réelle,  connue  seulement  de  l'abbé,  resta  ignorée 
de  ses  frères.  Il  adopta,  dans  la  communauté  qui  le  recueillit,  un  pseudonyme 
emprunté  à  la  légende  du  Graal,  celui  d'Amfortas,  coupable  d'infidélité  à  ses 
vœux  el  cruellement  puni  de  sa  faute.  La  biographie  du  iprieur  Matliieu  I" 
(t.  II,  p.  3i)  montre  avec  quelle  célérité  les  formalités  d'admission  s'accomplis- 
saient dès  qu'il  s'agissait  de  protéger  un  postulant  contre  les  dangers  du  dehors. 

63o.  Dernier  est  cité  parmi  les  principaux  moines  en  ii5o(t.  II,  p.  aii). 

633.  Il  y  eut  à  St-Marlin  deux  sacristains  ou  secrétains  (sacrista,  saeristariui 
a  secretis).  Mais  un  document  plus  précis  nous  apprend  que  le  second  était  un 
adjoint,  subsacrisla  (t.  II,  p.  35a).  En  11 33  ils  s'appelaient  Pierre  et  Manassé; 
Pierre  est  depuis,  généralement,  noirmié  seul;  Manassé  ne  parait  plus  après  1 144  ; 
quant  à  Pierre  il  était,  dès  ii58,  remplacé  par  Jozon  (t.  II,  p.  3o3,  notes  4i3  et 
4i5).  D'après  la  date  funèbre  du  quatrième  défunt  qui  le  suivit,  on  peut  fixer 
sa  mort  à  l'année  ii54- 

636.  Ce  moine  de  Saint-Fuscien  retiré  à  St-Martin-des-Champs  doit  être 
.\rnoul,  cité  parmi  les  principaux  de  la  congrégation  en  ii5o  (t.  H,  p.  an). 

637.  C'est  le  comte  Mathieu  I"  de  Beau  mont-sur-Oise,  qui  finit  ses  jours  le  i" 
janvier  ii55,  ayant  passé  quatre  ans  sous  la  bure  de  saint  Benoit  (t.  1,  p.  317). 

645.  Le  Nécrologe  de  St-Martin  commémore  le  4  décembre  un  «  Ernaldus 
abbas  ».  C'est  l'abbé  de  Saint-Crépin  de  Soissons,  dont  le  gouvernement  finit  au 
cours  de  l'année  iiâ5  et  qui  mourut  bien  un  4  décembre  (Gallia,  IX,  SgS). 
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(653)  Radiilfas  camerarius. 

(653)  Philippus.  Algarius.  Rogerius.  Gaubertus. 

(657)  Stephanus  Biicel. 

(658)  Galterius  IIW  Ictus.  Petrus. 
(660)  Fulcherias  puer.  Nicholaus. 
(663)  Mariasses  episcopus  Meldensis. 


653.  Philippe  était  prieur  de  Choisy-en-Brie,  en  ii5i  (t.  II,  p.  S24). 

652.  Le  chambrier  Raoul  est  commémoré  au  lo  octobre  par  le  Nécrologe  en 
ces  termes  :  «  Radulfus  camerarius.  OQicium  liât,  capa  in  choro.  Générale 
débet  camerarius  de  xxi  solidis  census  quos  ipse  Radulfus  émit  apud  Bon- 
zeias  ».  Sa  date  funèbre  est  apparemment  le  10  octobre  n56. 

667.  Vers  ii5o  le  prieur  Eudes  II  octroya  une  rente  de  deux  muids  d'avoine 
à  Etienne  de  Paris,  dit  Boucheau,  et  à  sa  femme  Cécile,  en  reconnaissance  des 
grands  biens  qu'ils  firent  au  monastère,  notamment  en  lui  acquérant  la  dîme 
de  Moisselles  (t.  II,  p.  a  10).  Le  Nécrologe  mentionne  ce  bienfaiteur  au  27  jan- 
vier :  «  VI  kal.  Februarii,  Stephanus  Bucellus.  OfQcium  fiât.  Serviciura  facit 
camerarius  de  duobus  modiis  avene  quos  ipse  émit  in  décima  Sancti  Briccii  ». 
Cette  mention  est  de  la  première  main.  Il  est  probable  qu'Etienne  de  Paris,  dit 
Boucheau,  mourut  le  27  janvier  1167. 

Le  même  Nécrologe  contient  une  mention,  du  début  du  XIII'  siècle,  au  3 
octobre,  qui  concerne  le  fils  d'Etienne,  Adam  Le  Changeur  :  «  v  nonas  Octobris. 
Adam  Cambitor,  filius  Stephani  Bucelli,  amici  nostri.  OfiBcium  fiât,  cappa  in 
choro.  Refectionem  fratribus  exibeat,  de  sua  propria  manu,  quicumque  tenue- 
rit  tabulam  suam,  quam  ipse  suis  successoribus  super  Magnum  Pontem  reli- 
q[u|it,  et  XXV  solidos  paris.,  quos  ipse  nobis  ad  suum  anniversarium  faciendum 
ia  die  obitus  sui  annuatim  dédit.  Si  quis  autem  hoc  adnichilaverit,  vel  Inde 
aliquam  fraudem  fecerit,  anathema  sit  ».  (Molinier,  I,  425,  46o). 

658.  Gautier  Quatre-Coups  n'a  pas  laissé  de  trace  dans  les  archives  de  Saint- 
Martin. 

662,  Aucun  double  emploi  ne  se  produit  entre  cette  nomenclature  de  person- 
nages morts  dans  le  monastère  et  la  première  liste,  où  sont  associés  aux  prieurs 
des  princes  et  des  prélats,  bienfaiteurs  de  l'abbaye,  mais  qui  n'y  sont  point 
décédés.  Le  «  Manasses  episcopus  Meldensis  »  de  cette  première  liste  y  fut 
inscrit  après  Thibaud,  cvèque  de  Paris,  c'est-à-dire  en  iiSg.  11  se  distingue  donc 
de  celui  que  nous  rencontrons  ici,  confondu  avec  les  frères.  Le  premier  est 
mort  en  charge,  c'est  Manassé  III,  tandis  que  celui-ci  est  son  devancier 
Manassé  II,  dont  la  date  funèbre  (26  avril  ii58)  est  connue  par  son  épitaphe  à 
l'abbaye  de  Chaage  où  il  se  fit  inhumer.  II  mourut  «  in  senectute  bona  »  à 
St-Martin  et,  suivant  ses  dernières  volontés,  son  corps  fut  transporté  dans  le 
monastère  qu'il  avait  fondé  et  gouverné  (Gallia,  VIII,  i6i4).  La  rédaction  de 
l'inscription,  qu'on  voyait  sur  sa  tombe,  qui  trahit  une  époque  bien  postérieure 
au  XII'  siècle,  ne  doit  pas  être  interprétée  comme  un  document  contemporain. 
On  l'y  désigne  ainsi  :  dominus  Manasses  II.  Meldensis  episcopus  ».  C'est  chro- 
nologiquement exact,  puisque  son  prédécesseur  médiat  fut,  avant  Bouchard,  un 
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(663)  Theszo. 

(664)  Gislemarus  snhprior. 

(665)  Reniilfus.  A\  illelmus.   Petnis.  Rogerius.   Rainardus.  Asceli- 

nus. 
(671)  Symon.  Johannes.  Ricardus. 
(674)  Durannus. 

(676)  Nicolaus.  Gauterius. 

(677)  Rogerius.  Gauterius. 

(679)  Herimannus.  llildierius.  Mile.  Gillebertus.  Ililduinus.  Adam. 
Hilduardus.  Robertus. 

(687)  Johannes. 

(688)  Adam.  Robertus.  Girardus.  Vincentius.  Galterius. 
(694)  Petrus.  Bernerius.  Bernardus.  Garnerius. 

(697)  Xristianus  sartor. 


Manassé  I".  Mais  pour  le  clergé  de  son  temps,  «  Manasses  secundus  «  était  son 
successeur  immédiat  Manassé  111.  Cf.  t.  II,  p.  aai,  note  33o. 

Dans  la  liste  que  nous  commentons  se  place  ainsi  un  nouveau  jalon,  avec  la 
date  certaine  du  a6  avril  ii58. 

663.  Le  moine  «  Teszo  »  est  cité  en  ii5o  (t.  II,  p.  an). 

66i.  En  ii33  (t.  II,  p.  i3)  souscrit  «  Gislemerus  tercius  prior  ».  Son  nom  a 
disparu  du  Nécrologe  ;  nous  apprenons  ici  qu'il  devint  sous-prieur  après 
Manassé  (it5i-ii5a).  Simon  II,  cité  en  1157,  le  remplaça  avant  sa  mort,  survenue 
vers  le  milieu  de  ii58. 

671.  Simon  II,  précédemment  prieur  d'Acy  en  ii5i-iio5,  n'occupa  le  sous- 
priorat  que  fort  peu  de  temps  ;  dis  1 169  Nicolas  l'avait  remplacé  (t.  II,  pp.  a4i, 

a5i). 

674.  '<  Durannus  »  évoque  le  souvenir  de  «c  magister  Durannus  »  à  qui  le 
prieur  Eudes  11  conféra,  en  viager,  des  vignes  dont  la  uu-propriclé  fut  main- 
tenue à  St-Martin  par  l'évèque  Thibaud,  entre  ii5j  et  iidq  (l-  H,  p.  a65). 

67D.  Nicolas,  prieur  de  Gournay  en  ii56.  sous-prieur  en  iiSg  (t.  II,  pp.  ai4, 
a68),  était  remplacé  en  1 161 . 

677.  Roger  est  cité  parmi  les  moines  en  ii5o  et  en  ii54/ii57  (t.   II,  pp.  an, 

aig). 

687.  Le  «  Johannes  tercius  prior  »  en  1167  dut  mourir  peu  après,  puisqu'il 
ne  parvint  pas  au  sous  priorat  qui  vaqua  deux  fois  dans  l'espace  des  quatre 
années  suivantes. 

688.  Un  moine  Adam  paraît  en  it5i  (t.  II,  p.  aai). 

694.  Un  Pierre  et  un  Bernier  sont  cités  au  nombre  des  moines  en  ii5o  (t.  II, 

p.  an). 

697.  Le  convers  Chrétien  fit  aux  moines  des  libéralités,  en  souvenir  desquelles 
le  prieur  Simon  I"  (ii5o-ii56)  institua  quatre  pitances  générales  (t.  II,  p.  a43). 
Il   était   tailleur,   ce  que   le   Nécrologo   confirme  en  notant,    au   3o  octobre    : 
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(698)  Hugo.  Petrus.  Hugo.  Godardus.  Herbertus. 

(708)  Freherlus  abbas. 
(704)  Galerannus  abbas. 

(706)  Ricardus.  Gillebertus.  Robertus.  Willelmus. 

(709)  Wido.  Roscelinus.  Augisus.  Walterius. 
(713)  Willelmus.  {Ici  finit  le  fol.  9  verso.) 


u  Xrisliaaus  custos  sartorum  ».  (Molinier,  I,  465).  D'après  la  moyenne  des  décès 
pour  les  années  précédentes  (huit  à  neuf  par  an)  il  serait  mort  le  3o  octobre  n6i. 

703.  Fréier  ou  Fréreux,  moine  de  Cluny,  puis  abbé  de  St-Ouen  de  Rouen, 
abdiqua  pour  motif  de  santé,  en  1167  ;  et,  d'après  le  document  que  nous  anno- 
tons, ce  fut  pour  se  retirer  à  St-Martin-des-Ghamps.  La  Gallia  christiana  (XI,  ii5) 
lui  consacre  la  notice  qui  suit  : 

«  Fraternus  seu  Freherius,  ex  monacho  Gluniacensi  substitutus  abbas,  subs- 
cripsit  idibus  Octobris  anno  ii4a  charlae  Hugonis  archiepiscopi  pro  monasterio 
Burgi-Achardi,  et  anno  ii44  aliis  ejusdera  pra3sulis  litteris  pro  monasterio 
Beccensi.  Quem  et  ipse  beneficum  expertus  est  ii45,  datis  nonnuUis  infirmariae 
Sancti  Audoeni,  quae  postea  idem  Archiepiscopus  confirmavit  1161  Rogero  suc- 
cessori.  Memor  beneficiorum  quœ  Raginfredus  decessor  ejus,  et  eorum  maxime 
quœ,  dimissa  praefectura,  tum  prior  Sancti  Michaelis  in  Monte  Rothomagensi, 
monasterio  Sancti  Audoeni  contulerat,  solenne  anniversarium  pro  animabus 
ejusdem  loci  abbatum,  monachorum,  propinquorum  ac  benefactorum,  com- 
muni  capituli  decreto  instiluit,  postero  die  sancti  Romani  episcopi  celebran- 
dum  ;  eodemque  die  festivum  epulum  fratribus  in  refectorio  exhiberi  voluit  : 
insuper  ejusdem  Raginfredi  anniversarias  preces,  ipso  die  quo  ejus  obitus  acci- 
deret,  fieri  statuit  anno  ii5o.  Ex  ipsa  constitutionis  hujus  charta,  quam  legesis 
in  Neustria  pia  pag.  28,  vertebatur  annus  nonus  Fraterni  qui  et  ipse  propter 
inQrmitatem  abdicavit  anno  1167.  » 

Son  obit  est  inscrit  au  27  février  sur  le  Nécrologe  de  St-Martin  (Molinier,  I, 
427).  Ce  fut  probablement  en  1162. 

704.  Deux  abbés  du  nom  de  Galeran  sont  commémorés,  de  la  première  main, 
par  le  Nécrologe  de  St-Martin  au  8  mars  et  au  28  mai  (Molinier,  T,  429,  44o).  On 
pourrait  se  demander  si  l'un  d'eux  serait  l'abbé  de  St-André  de  Ghartres  cité  de 
1119  à  iiaS  et  dont  le  successeur  Guillaume  apparaît  en  ii56  (Gallia,  VIII,  212). 
—  Aucun  d'eux  n'est  à  coup  sûr  un  abbé  de  Gorneville  dont  la  mort  se  produi- 
sait le  6  août  (Gallia,  XI,  299).  Mais,  sans  nous  prononcer  sur  une  identiflcation 
encore  incertaine,  il  nous  paraît  probable  que  cet  abbé  Galeran  n'est  autre  que 
l'ancien  prieur  de  Cannes  cité  en  1147  (,t.  H,  p.  177)  dont  on  ne  trouve  nulle 
trace  sur  ces  diptyques.  11  était  moine  de  St-Martin  dès  n38  (t.  II,  p.  89). 

Le  décès  précédent  s'étant  produit  au  27  février,  apparemment  en  1162,  il 
faudrait  attribuer  à  la  même  année,  et  de  préférence  au  8  mars,  la  date  funèbre 
de  cet  abbé  Galeran. 

709.  En  ii5i  Gui,  prieur  de  Sainte-Gemme,  appose  son  seing  à  une  charte  de 
Samson,  archevêque  de  Reims,  en  ces  termes  :  «  Signum  Guidonis  conversi, 
prioris  de  Sancta  Gemma,  lilii  Guidonis  de  Molendino  ». 

71 3.  D'après  les  vraisemblances  du  calcul  pour  les  années  antérieures,  le  der- 
nier décès  de  ce  feuillet  serait  au  plus  tard  de  l'année  1 164. 


XIII 


Actes  concernant  Saint-Martin-des  Champs 

sous  le  règne  de  Philippe-Auguste 

(1180-1223). 

453.  —  Mathieu  lU,  comte  de  Bcaumont,  reserve  aux  moines  de 
Saint-Lconor  la  redîme  et  le  prélh'ement  d'un  muid  de  froment  et 
d'un  muid  d'orge,  et  aux  religieuses  de  Boran  le  prélcvement  d'un 
muid  de  Jroment  sur  la  dîme  de  Boran,  en  inféodant  cinq  muids 
de  froment,  à  prendre  sur  le  reste  de  la  dîme,  à  son  homme-lige, 
Richard  de  Boran. 

(i"  janvier  oa  i"  avril  1179  —  i"janvier  ou  20  avril  u8o) 

In  nomine  sancle  et  individue  Trinilatis,  Noverint  universi  tam 
présentes  quam  futuri  quoniam  ego  Matheus,  comes  BelUmontis, 
Helienor  cometissa,  uxore  mea,  et  Philipo  fratre  meo  annuen- 
tibus.  dono  in  feodum  Rigardo  de  Borreng  et  heredi  suo,  in 
décima  nostra  de  Borrenc  (i),  quinque  modios  frumenti  in  per- 
petuum  et  annuatim  possidendos,  tali  autem  tenore  quod  monachi 
Beati  Leonorii  de  Bellomonte  in  eadem  primitus  redecimam,  et 
preterea,  unum  modium  frumenti  capient,  et  moniales  quoque 
Beati  Martini  de  Borrenc  unum  modium  frumenti  capient.  Post  pre- 
dictos  vero  monacos  Beati  Leonorii  de  Bellomonte,  et  post  moniales 


I.  Boran,  Morangles,  Ronquerolles,  Champagnf',  Bernes,  terres  et  seigneuries 
dépendant  du  comté  de  Beauuiont-siir-Olse,  et  comprises,  les  deux  premières 
dans  le  canton  de  Neuilly-en-Thelle,  arr.  de  Senlis,  le?  autres  dans  le  canton  de 
risle-Adam,  arr.  de  Pontoise. 
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de  Borrenc,  antequam  aliquis  in  predicta  décima  aliquid  accipiat, 
prenominalus  R[icaudcs]  de  Borrenc  et  hères  suus  pretaxatos  quin- 
que  modios  frumenti  accipiet,  et  propler  hos  quinque  modios  et 
propter  aliud.  meus  homo  legius  est,  et  propterea,  unum  mensem 
stationis  annnatim  Bellimonle  faciet.  Et  quicumque  vero  décime 
prenominate  custos  extiterit,  jam  sepedicto  R[igardo]  bonam  secu- 
ritatem  et  bonam  fidelitatem  faciet,  quod  suos  predictos  quinque 
modios  frumenti,  usque  ad  festum  Béate  Marie  que  est  in  septem- 
bri,  reddiderit,  et  quod  illud  frumentum  de  tali  quale  ad  grangiam 
venerit,  neque  mutatum  neque  pejoratum  fuerit. 

Actum  est  hoc  publice,  istis  viris  astantibus  et  testificantibus  quo- 
rum nomina  subtitulantur  :  Theobaudus  videlicet  de  Moranglia, 
Petrus  de  Borrenc  (i),  Petrus  de  Ronkerolles,  Theobaldus  de 
Campaniis,  Ivo  Sicgus,  Natalis  de  Baerna  (i),  Hugo  de  Luci,  Odo 
prepositus,  Warnerius  de  Nongiaco,  Gerardus  Hardellons.  Hoc 
autem  ut  ratum  et  inconcussum  permaneat,  ego  M.  cornes  Bellimon- 
tis  et  E.  comitissa,  uxor  mea,  sigillorum  nostrorum  auctoritate  com- 
munimus  et  confirmamus.  Anno  Incarnati  Verbi  M"  C°  LXX°  IX". 

A.  Original  perdu.  —  B.  Vidimus  de  l'Offlcial  de  Beauvais,  novembre 
1387.  Archives  de  l'Oise,  Fonds  St-Martin  de  Boran,  H  classé,  non  inven- 
torié. —  C.  Collection  Baluze,  LV,  4i5.  —  D.  Copie  d'Afforty,  Collection 
de  Senlis,  XIV,  610. 

Ind.  Borrelli  de  Serres,  Réunion  des  provinces  seplentrionales  à  la  Cou- 
ronne, p.  xui. 

454.  —  Jean  Petit  de  Salisbury,  évêque  de  Chartres  par  la  grâce  de 
Dieu  et  les  mérites  de  saint  Thomas  [de  Cantorbéry],  notifie  la 
renonciation  par  le  chevalier  Gohier  de  Lannery  et  sa  Jemme 
Ligeard  à  leurs  droits  de  dime  à  Francourville  sur  une  terre 
donnée  par  le  père  de  Ligeard  à  St-Martin. 

(8  août  II 76  —  25  octobre  11 80) 

.Johannes,  divina  dignatione  et  meritis  sancti  Thome,  Carnoten- 
sis  ecclesie  minister  humilis,  omnibus  ad  quos  littere  iste  pervene- 
riat,  in  Domino  salutem.  Noverit  universitas  vestra  quod  contro- 
versia  quedam  verlebalur  inter  monachos  Sti  Martini  de  Canipis 
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et  militem  qiiemdam,  GoiiEniUM  scilicet  de  Lat^eri  (a)  et  Legardem 
uxorem  cjus,  super  décima  qiiadam  de  dominio  suo  de  Franchor- 
villa  (3)  quam  (îeiiahdus  Huas,  paler  prefate  mulieris,  memoralis 
monachis  libère  et  quietc  habendani  et  posaidendam  contulerat. 
Anledictus  autom  Gouerus  et  uxor  ejus  in  presentia  nostra,  non 
convicli  aiit  jure  aliquo  conventi,  comparcnlcs  snam,  Nobis  et 
quampluribus  assislentibus.  coufessi  sunt  injuiiam,  et  monacho- 
rum  jus  profitentes.  veniani  postulabant.  IVedictam  autem  deci- 
mam.  quicquid  antea  Girvrdus  Buas  fecerit,  pro  eonim  et  pre' 
decessorum  sahite,  monacbis  prefatis,  pleno  et  perpetuo  jure  per- 
cipiendam  concessenint. 

Testes  hujus  concessionis  fuerunt  :  Uicheru  s  Carnolena'is  ecclesie 
cantor,  Gislebertus  subdecanus,  Milo  archidiaconus  Carnolensis, 
Gauterius  arcbidiaconusP«5mcé'n5/5,  Jordam  s  presbiter  de  Sancto 
Saturnino,  Odo  presbiter  de  Heii^villa  (3).  Gaufredus  preposilus 
comitis  ToEOBALDi  (4).  Radulfus  cellarius,  Nicholaus  moneta- 
rius  (5)  et  alii  quamplnres.  (a) 

(a).  Los  limites  de  date  pour  cette  charte,  sont  celles  de  l'épiscopat  de  Jean 
Petit.  11  fut  élu  le  aa  juillet  1176  et  mourut  un  aB  octobre,  en  iz8i  suivant  la 
chronique  de  Robert  de  Torigny,  abbé  du  Mont  (Gallia  christinna,  VIII,  niS). 

A.  Original  I-  878,  n'  61;  fragment  du  sceau  épiscopal.  —  B.  Copie 
de  1209,  LL  i35i.  fol.  78,  coUalionnée  au  xvii'  siècle  sur  A  :  «  Collata 
fuit  presens  carta  ad  suum  aulographum,  cui  sub  filis  sericeis  coloris 
viridis,  oblongum  adpendel  sigilluin  cerae  \iridis,  in  quo  figura  stantis 
pontificis  cuin  his  verbis  :  ^I^  SIGILLVM.  lOAIS.  DEI.  GRA.  CARNO- 
TENSIS  EPISGOPl.   »    —  C   Copie  du  xv  s.,  IX   i352,  fol.   73.  —   D. 


a.  Lannery,  ca.  et  ar.  Châteaudun. 

3.  Francourville,  ca.  Auneau,  ar.  Chartres.  —  Roinville,  même  canton. 

6.  Thibaud  V,  comte  de  Chartres  et  de  Blois.  Les  prévûts  des  comtes  de  Char- 
tres sont  plusieurs  fois  cités  dans  des  actes  de  ce  Recueil;  cf.  notamment  dans  un 
acte  de  Thibaud  IV  pour  le  prieuré  de  Roinville  en  iiay,  n°  187,  t.  I.  p.  3oi, 
«  Stephanus  Granatarius,  Garnotcnsis  preposilus  ».  Le  prévôt  Etienne  accompa- 
gnait Thibaud  IV  en  iiaa  ^n°  164,  ib.,  p.  a6a)  et  se  trouve  déjà  parmi  les 
témoins  d'un  acte  de  iio4  (n°  96,  p.  iS;).  —  Le  prévôt  Guillaume  prend  rang 
après  le  vidame  Guerri  dans  un  acte  passé  en  présence  de  l'évèque  do  Chartres 
en  1079  ("°  20,  p.  4i.) 

5.  Le  nom  de  Nicolas  s'ajoute,  d'après  cet  acte,  à  la  série  des  monnayeurs 
chartrains. 
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Copie  du  xvi«  s.,  LL  i353,  fol.  87.  —  E.  Copie  du  xvii'  s.,  ms.  lat.  i55o4, 
fol.  65. 


455-456.  —  Actes  relatant  les  conventions  Jaites  entre  Imhert, 
prieur  de  Saint-Lazare,  et,  d'une  part,  Augustin  son  queux  ;  d'au- 
tre part,  Ogier,  queux  de  St-Martin-des-Champs. 

(1178-1181) 

Ego  Hymbertus,  Dei  gratia  ecclesie  Sancti  Lazari  Parisiens is 
prior,  totunique  ejusdem  ecclesie  capitulum,  notum  fieri  volumus 
t.  p.  q.  f.  quod  Anquitinus  (a)  accepit  a  nobis  très  quarterios  terre 
apud  Sanctum  Martinwn  de  Canipis,  pro  vi  solidis  census  ad  octa- 
bas  Sti  Dyonisii  persolvendis  singulis  annis  ;  tali  siquidem  condi- 
tione  implicita  quod  predictus  Ainquitinus  (a)  vel  heredes  ejus 
poterunt  predictam  terram  dare,  vendere  vel  invadiare,  et  quicquid 
voluerint  de  ea  facere,  salvo  censu  Sancti  Lazari,  ut  determinatum 
est.  Nos  autem  capitalem  censum  illius  et  corveas  dabimus  et  tec- 
tam  garantiam  de  terra  illa  Anquitino  (6)  portabimus.  Actum 
publice  in  capitulo  sancti  Lazari,  istis  astantibus  et  assensum  pre- 
bentibus  :  Alberto  et  Renaldo  et  Emardo  et  Willelmo  sacerdoti- 
bus,  GuiDONE  et  RicHERio  et  Duratsdo,  fratribus  sanis,  Willelmo 
cellerario,  et  Philippo  et  Petro  et  Johanne  et  Ermenoldo,  ceteris- 
que  fratribus  ;  Maria  priorissa  et  Erme?<es,  et  Ermensardi,  et  Mar- 
GARETA,  ceterisque  sororibus  (6). 

(a).  Antiquinus  B.  —  (6)  Anquintinus  B.  La  véritable  orthographe  est  «  Anque- 
tinus  >■>.  Dans  une  charte  de  ii63  (Cartulaire  de  St-Lazare,  MM  aïo,  fol.  a4)  figure 
'(  Anquetinus,  coquus  Prioris  Sancti  Lazari  ». 


6.  Cette  liste  de  témoins  consentants  présente  vm  grand  intérêt  en  ce  qu'elle 
fait  connaître  (ce  qu'on  chercherait  en  vain  dans  les  actes  du  XII"  siècle  conser- 
vés par  le  Cartulaire  de  Si-Lazare)  quelle  était  la  composition  de  la  communauté 
dirigeant  cet  établissement.  Elle  était  raiite,  et  comprenait,  du  côté  masculin,  un 
prieur,  quatre  prêtres,  un  cellerier,  trois  frères  sains,  et  de  nombreux  frères 
lépreux  ;  du  côté  féminin,  une  prieure  et  des  sœurs,  dont  trois  sont  nommées. 
Le  Cartulaire  constate  qu'il  y  avait  des  sœurs  sous  le  règne  de  Louis  VII.  En 
II 56  «  due  sorores  de  Mosteriolo,  Ermengardis  et  Froeia,  asperse  lepra»,  se  don- 
nent, elles  et  leurs  biens,  à  iSt-Lazare  «  ubi  musallus  tuerai  frater  eorum  Hen- 
ricus  ».  C'est  sans  doute  l'Ermengarde  citée  avec  la  prieure  Marie  dans  la  charte 
ci-dessus.  En  1160,  Robert,  fils  de  Mathieu  de  Saiut-Merry,  fait  recevoir  sa  femme 
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A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209.  '^^  i35i.  fol.,  100  collation- 
née  au  xvu'  siècle  sur  l'original  :  0  cui,  su!)  duplici  cauda  coriacea, 
adpendel  sigilluin  in  qiio  ligiira  Lazari.  e  sepulcliro  emergcntis,  cujus 
circumscriplio  hiFC  est  :  SIGILLV.  S.\^CTI.  LAZ\RI.  P.\niSlVS.  »  — 
C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  loi.  —  D.  Copie  du  xvi*  s.,  LL  i353,  fol. 

456.  —  De  ponte  nostra  repnrando. 

Ego  PuiLippLS,  ParisiensLs  archidiaconus,  notum  esset  volumus 
p.  etf.  quod  Imulrtus,  prior  Sancti  Lazari  Parisiensis,  et  ejusdem 
domus  fratres,  ad  faciendum  aqueductum  pcr  vineam  Ogeri, 
coqui  Beali  Martini  de  Canipis  et  per  vineam  Soline  uxoris  defuncti 
G16LEBERT1  Herbodi,  Ogeri(>  predicto  dederunl  x  solidos  et  Soline 
iiu"'  solidos,  ea  taraen  conditione  quod  si  memoratus  aqueductus 
in  locis  predictis  aliquid  vicii  contraxerit,  oper.irii  predicte  domus 
Beati  Lazari  per  prefalas  vineas  liberum  ingressum  et  regressum 
ad  ipsum  aqueductum  reparandum  habebunt.  Cujus  pactionis  lenor 
ut  inviolabilem  et  inconcussam  firmilatem  obtineat,  presentem 
cartam  sigilli  nostri  caractère  et  testibus  subscriptis  fecimus  corro- 
borari.  Hujus  rei  testes  sunt,  ex  parle  Ogerii  :  Galterius  Ad 
Petram,  de  Sancto  Martino;  Theobaldus  Tortus,  serviens  Beati 
Lazari;  Robertus  magister  aqueductus,  Herveus  frater  ejus.  Ex 
parte  vero  Soline  :  Gh.vrdls  Hehbodls,  filius  Soline;  cui  pro  con- 
sensu  dati  sunt  a  prefato  Priore  duo  solidi. 

Actum  Parisius,  anno  Domiaice  Incarnationis  M°  C"  LXX"  VIII°. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xii'  s.,  ^ÎIVI  axo,  fol.  38. 


Aveline  à  Saint-Lazare  (MM  jio,  fol.  5  et  i5).  En  ii63  est  citée  «  Petronilla, 
Sancti  Lazari  inclusa  (Ib.,  fol.  ai).  Nous  considérons  la  concession  à  Anquetin 
comme  antérieure  à  m8i,  date  à  laquelle  se  place  une  charte  de  Philippe-Au- 
guste où  il  n'est  exclusivement  parlé  que  de  «  frères  ».  Le  dualisme  existait 
primitivement  dans  la  plupart  des  hôpitaux.  11  prit  lin  d'assez  bonne  heure.  A 
l'Hôtcl-Dieu  de  Pontoise,  re  fut  le  féminisme  qui  l'emporta. 

La  maladerie  de  Saint-Lazare,  comprise  dans  les  limites  de  l'ancienne  paroisse 
de  Saint-Laurent,  fonctionnait  dès  la  première  moitié  du  XII*  siècle.  Le  11  juin 
1147,  1-ouis  VII,  revenant  de  prendre  l'oriflamme  à  Saint-Denis,  s'arrêta  en  che- 
min pour  visiter  dans  leurs  cellules  les  lépreux  hospitalisés  dans  cet  établisse- 
ment. Lcbeuf  (édit.  Bournon,  I,  399)  ne  cite  point  de  prieur  avant  Gui  (uSA). 
Cependant  le  Carlulaire  fait  connaître  son  devancier,  le  frère  Daniel,  en  iigS  (MM 
aïo,  fol.  36),  cl  antérieurement  Imbert,  dans  un  acto  de  1178  que  nous  repro- 
duisons, parce  qu'il  intéresse  un  familier  de  St-.Martin-des-Champs. 
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457.  —  Le  pape  Alexandre  III  déclare  qu'aucun  laïc  ne  peut  exiger 
de  dîmes  sur  les  terres  cultivées  par  les  moines  de  Gournay  à 
leurs  propres  frais,  sur  celles  qu'ils  rendent  arables  et  sur  les 
produits  du  sol  destinés  à  nourrir  leurs  animaux. 

(Frascali,  a 5  janvier.  1171-1181) 

Alexander  episcopus  servus  servorum  Dei,  dilectis  filiis  Priori  et 
fiatribus  monasterii  de  Gornaio,  salutem  et  apostolicam  benedic- 
tionem.  OfTicio  pietatis  inducimnr  et  caritatis  debito  provocamur, 
Religiosorum  votis  annuere  et  eorum  pia  desideria  effectu  prose- 
quenle  complere.  Eapropter,  dilecti  in  Domino  filii,  vestris  justis 
postulationibus  grato  concurrentes  assensu,  presentis  scripti  tenore 
vobis,  de  benignitate  Sedis  Âpostolice,  duximus  intelligendum,  ut 
ne  quis  laicus  de  terris  quas  ad  culturam  reducitis  vel  propriis 
sumptibns  colitis,  neque  de  nutrimentis  animalium  vestrorum, 
décimas  présumât  exigere  vel  super  ipsis  aliquatenus  molestare 
Decernimus incursurum. 

Datum  Tusculani,  viii  kal.  februarii  (a). 

(a)  Pendant  onze  années  consécutives,  Alexandre  III  passa  la  journée  du  a5 
janvier  à  Frascali  (Tuscnlanum).  —  L'année  où  fut  donné  ce  bref  reste  donc  incer- 
taine. 

A.  Original  L  aSo,  n°  13.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1897,  fol.  8.  —  C. 
Copie  du  XV'  s.,  LL  1898,  fol.  78. 

Ind.  Jaffé-Lœwenfeld,  t.  II,  p.  4o6,  n"  iiia5i. 


458.  —  Thibaud  [d'Heilly],  évéque  d'Amiens,  confirme  à  Simon 
[du  Lys],  prieur  d'Airaines,  et  à  ses  successeurs  les  dîmes  données 
au  prieuré,  ainsi  que  le  quart  des  prélèvements  faits  sur  le  transit 
des  poissons  au  travers  d'Airaines. 

(3i  janvier  1181,  n.  st.) 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti.  Amen. 

Theobaldus,  Dei  miseratione  Ambianensis  dictus  episcopus,  dilec- 
tis in  Domino  filiis  Stmoni  priori  et  fratribus  monasterii  Sancte 
Marie  de  Arenis  (7)  et  successoribus  eorum  eternam  in  Domino 
salutem.   Quoniam  exiguis  momentis  status  rerum  humanarum 
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innovatur   ut   plerumque.    aut   oblivione    intercidat.   ant   scquens 
posleritas  eciani   tiuod  pia  devocione  arilccessorun»,  Ecclesie   De 
coUatum  est,  distrahere  aut  omnino  alienare  contendat,  dilecte  in 
Domino  fili   Sïmon   prior,  coUectis  in   ununi  (pie  monasterio  tuo 
collata  a  tempore  antecessorum  tuoruin   intelligis,   vel  eciam.   te 
procurante,  in  jus  et  proprietalem  monasterii  tui  per  elemosinam 
devenisse  recognoscis.  ad  majorem  firniitatem  et  memoriam  perpe- 
tuandam,   tam  nova   quam  vetera,  in  unurn  corpus   redigi  et  a 
Nobis  postulas  conlirmari.    Bonam   igitur   in    hac    peticione  tua 
intencioneni,   et  laudabilem   erga  domum    tuam,   de  providenda 
suarum  reruni  stabilitate,  sollicitudineni  attendcnles,  possessiones 
et  elemosinas  quas  monasterium  tuum  juste  et  canonice  usque  ad 
hanc  diem   dinoscituc   possedisse.   sub    ecclesiastica    protectione 
suscipimus,  et  pontilîcali  a[u]ctoritate  confirmamus.   En  quibus 
hec  propriis  duximus  nominibus  distingucnda  :  Terciam  videlicet 
partem  décime  que  ad  casam  pertinet,  in  territorio  de  MesUeres- 
chart  (8),  de  elemosina  Radulfi  de  Meslieresghart  et  Guidonis, 
fratris  ejusdem  Radulfi  et  heredis,  et  Pétri  et  Gosselini  filiorum 
ipsius  GuiDONis;   cujus  rei  testes  sunt   :  Galteri  s  presbiter   de 
Meslier.  Erluinus  presbiter  Sancti  Dionisii,  Theob.vldls  capellanus 
Sancte  Marie  Arensis  (9),  Guido  junior  de  Meslier,  Willelmus  de 
Andanis,  Be>edictus  Matons. 

De  elemosina  autem  Leonardi  de  Arkmis,  concessione  domini 
sui  Radulfi  de  Harems,  a  tempore  dunni  Thegderici  (10)  anteces- 
soris  nostre  bone  recordationis  primo  facta,  et  postmodum  in  morte 
ipsius  Leonardi,  concessione  filiorum  suorum  Gebon  et  Bernardi 
et  domini  sui  Henrici  filii  Radulfi,  lirmata,  quartam  partem 
universorum  piscium  tocius  traversi  de  Arenis,  ad  usus  monacho- 
rum.  Hujus  elemosine  testes  sunt  :  Erluinus  et  Theboldus  presbi- 
teri;  Fulco,  Âuberlus  clerici  de  Arenis;  Hugo  de  Dunreham  (ii). 


7.  Airaines,  Mcligay,  ca.  MoUiens-Vidame,  ar.  Amiens. 

8.  Mérélessart,  Wanet,  Wiry-au-Mout,  ca.  Hallencourt,  ar.  Abbeville. 

9.  Airc-sur-la-Lvs,  ar.  Saint-Oraer. 

10.  Thierri,  évèque  d'Amiens  (ii44-ii64). 

11.  Peut-cire  Tournehem,  ca.  .Vrdres,  ar.  St-Omer. 
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Glidonis  (a)  DE  Meslier,  Roberti  (a)  Grumet,  Radulfi  (a)  Riconme. 

De  elemosina  Fulco:<is  Giuion  de  Arenis,  concessione  domini 
sui  Radulfi  de  Harenis  facta,  sextam  partem  décime  tocius  terri- 
torii  de  Verresiis  (8)  que  ad  casam  perlinet,  assensu  filiorum  suo- 
rum  Adam  et  Radulfi  firmata.  Cujus  rei  testes  sunt  :  Ivo  decanus 
de  Harenis,  Bernardus  presbiter  de  Verresiis  (8)  et  Paulus  nepos 
ejus;  Erluinus  et  Theboidus  presbiteri,  et  Elinandus  nepos  The- 
boldi;  Radulfus  Gouions  et  Oilardus  fra ter  ejus;  Erenboldus  de 
Metegni  (7),  FoLGo  preposilus  de  Verresiis  (8)  et  filius  ejus  Walte- 
Rius  ;  Walbertus  Matons.  Porro  in  eadem  décima  sextam  partem 
tercie  partis  que  perlinet  ad  altare,  de  elemosina  Gebon  de  Wahe- 
NIO  (8). 

Hec  igitur  singulis  distincta  capitulis  et  sicut  de  testimonio  pro- 
babilium  personarum  accepimus,  quiète  possessa,  tibi  et  monas- 
terio  tuo  perpeluo  mansura  confirmamus,  et,  ne  ab  aliquo  hec  nos- 
tra  coniîrmatio  in  posterum  temere  impetatur,  inlerdicimus. 

Âctum  pridie  kalendas  februarii,  anno  Dominice  Incarnationis 
M"  C*  LXXX°,  et  recognitum,  assistentibus  dilectis  filiis  nostris 
Ingelranno  decano,  Radulfo  Pontivensi  archidiacono,  Radulfo 
Sicco,  Theoboldo  presbitero  de  Arenis,  Roberto  de  Guvelvalle. 
Data  per  manum  Roberti  cancellarii. 

(a).  Ces  trois  noms  sont  mis  au  génitif  par  une  méprise  évidente  du  scribe. 

A.  Original  S  i4io.  n"  35  ;  sceau  à  demi-brisé. 
Ind.  Coll.  Duchesne,  LXXVII,  80. 

459.  —  Henri,  évêqiie  de  Senlis,  notifie  un  accord  entre  Thibaud, 
prieur  de  Saint- Nicolas,  et  Jean  Torchard,  au  sujet  d'un  dîmage  à 
Brasseuse.  Jean  conservera  la  dîme,  sa  vie  durant,  et  après  sa 
mort  Jean,  son  fils,  jouira  viayirement  de  la  moitié.  Jean  Tor- 
chard s'engage  à  racheter  tout  ce  qu'il  pourra  des  terres  que  les 
vilains  de  Bray  et  de  Brasseuse  ont  frauduleusement  soustraites 
aux  moines  ;  il  les  conservera,  moyennant  une  redevance  Jorjai- 
taire  pendant  sa  vie. 

(Senlis,  Evèché,  1"  janvier  ou  30  avril  1180  —  i"  janvier  ou  5  avril  1181) 
Car  ta  Henrici  Silvatectensis  Ëpiscopi  de  décima  de  Benoitum.  (a) 
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In  nomine  sancte  et  individue  Trinitalis.  Amen. 
Ego    Henricis,    Dei     gracia    Silvaneclensium    dictus   episcopus, 
universis  sancte  Matris  Ecclesie  filiis  tam  presentibus  quam  futuris 
imperpetuum.  Cum  pro  quadani  decimatione  novaliiim  de  Brai- 
siha  (12)  que  est  apud  locuin  qui  dicitur   Benoitem  (b).  in  quo 
videlicet    Glido    Buticllarius    annuatim   avene   redditus    habere 
dinoscitur,  questio  emersa  fuisset  inter  Theobai-dum,  priorem  (24) 
Sancti  Nicholai,  et  Joha>>em  Torchardum,  ipsa  tanilem  hanc  pacis 
formam  sortita  est.  l'artibus  igitur  in  nostra  presentia  super  eadem 
questions  constitutis,  Joiiannes,  mullis  coram  positis,  jus  ecclesie 
Sancti  Nicholai    recognoscens,    in    manu   nostra    posuit,  et    nos 
exinde,  per  manum  ejusdem  Prioris,  prefatam  ccclesiam  investivi- 
mus.  Hoc  laudavit  et  approbavit  Johasmes  puer,  Joh.vnnis  filius, 
qui  ante  presentiam  nostram  idcirco  adductus  fuerat,  qui  etiam 
raonitu  nostro  ad  Hanctum  Mcholauni  perrexit,  ibique  super  altare 
ipsius,   concessionem   hujus   rei   bénigne  obtulit  atque  tunicam 
exinde  babuit,  quam  ei  memoralus  Prior,  de  proprietate  ejusdem 
ecclesie,   consilio   et   voluntate   fratrum   suorum,   pro  hujus  facti 
meraoria   donavit.    Deinde   concessum  est   hinc  inde  a  partibus, 
quod  JoHA^NES  ToRCHARDCs  totam  eamdem  decimationem  tali  con- 
ditione  in  vila  sua  possidebit,  quod,  post  obitum  ipsius,  ecclesia 
ejusdem  Sancti  Nicholai  ejusdem  decimationis  medietatem  habebit, 
et   reliquam    medietatem    habebit    filius    ejus   Johat^nes   puer,   si 
patrem  suum  supervixerit.   Quam,  nisi  ad  religionem  se  transtule- 
rit,  ad  conditionem  et  consuetudinem  Jouanms  patris  sui  in  vita 
sua  possidebit.  Et  si  ille,  prius  quam  pater  suus,  ab  hoc  seculo 
migraverit,  tota  eadem  decimatio  sine  contradicto  et  aliqua  reten- 
tione  et  diminutione,  ad  ecclesiam  Sancti  Nicholai  redibit.  Et  inté- 
rim, quoad  vixerit  JohannesTorchardus,  pro  ejusdem  ecclesie  juris 
recognitione  unuin   sextarium   bladi,   medietatem    avene.   ecclesie 
Sancti  Nicholai  r.nnuatim  persolvet,  quem  idem  Johannes  in  gran- 
chia  sua  de  Barberi(i2)  annis  singulis  in  festo  Sanclii  Kemigii  ha- 
bendum  constituit. 


is.  Brasseuse,  ca.  Pont-Sainte-Maxence,  ar.  Senlis.  —  Bra>,  conim.  de  RuUy, 
ca.  Pont-Sainte-Maxence.  —  Barbery,  ca.  Senlis. 
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Preterea  scienduni  est  quod  terras  ecclesie  Sancti  Nicholai  quas 
villani  (c)  de  Braio{i'i)  et  Braisilva  fraudulenter  subtraxisse  dicun- 
tur,  JoiiANNEs.  pro  posse  suo,  se  acquisiturum  promisit.  Quod  si 
hoc  elficere  poterit,  terras  quas  exinde  revocaverit,  eo  tenore  in 
vita  sua  possidebit,  quod  de  singulis  ejusdem  terre  arpennis  ple- 
nam  minam  de  bladio  quod  eadem  terra  eodem  anno  portaverit 
ad  distinctum  terminum  eidem  ecclesie  reddet.  Similiter  pro  quo- 
dam  arpenno  terre  et  dimidio  quem  sepedictus  Johannes  ab  eadem 
ecclesia  tenuere  dinoscitur,  plenam  minam  et  dimidiam,  annis 
quibus  ipsa  portaverit,  ad  predictam  consuetudinem  et  ad  pres- 
criptum  terminum  eidem  ecclesie  annuatim  reddere  tenetur.  Et 
post  obitum  ejusdem  Johanîjis,  absqiie  heredum  et  parentum 
suorum  calumpnia,  ecclesia  Sti  Nicliolai  omnes  terras  illas  sicut 
proprias,  cum  predicto  arpenno  et  dimidio  et  quiète  omni  tempore 
possidebit.  Quod  ne  valeat  oblivione  delerit,  scripto  commendavi- 
mus,  et  sigilli  nostri  auctoritate  firmavimus,  [subter  annotantes 
nomina  et  signa  testium]. 

Actum  publiée  in  domo  nostra  Sitvanecti,  anno  dominice  Incar- 
nationis  millesimo  centesimo  octogesimo. 

[S.  Henrigi  archidiaconi  nostri.  S.  Stephani  decani  SU  Regiili. 
S.  RoBERTi  Prioris  Sti  Martini  de  Campis.  S.  Josci  sacriste  ejusdem 
ecclesie.  S.  Pétri  camerarii.  S.  Nicholai  sacriste  Sti  Nicholai.  S. 
RoGERii  ejusdem  ecclesie  capellani.  S.  Roberti  presbiteri  de  Barbe- 
rie  (la).  S.  Pétri  Sgantionis  (i3).  S.  Hugonis  Tacum.] 

(a)  Titre  fourni  par  C.  —  (6)  sic  D,  Benetten  C.  —  vileni  D. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  dans  le  Cartulaire  de  St-Nicolas  d'Acy 
(perdu)  .  —  C.  Copie  du  xvni"  s..  Collection  de  Sentis,  par  Afforty,  XIV, 
64o,  d'après  i.  —  D.  Copie  colla lionnée  par  Afforty,  coll.  Moreau, 
LXXXIV,  5o-5i,  d'après  les  «  Archives  du  prieuré  de  St-iNicolas  d'Acy  », 
incomplète  des  passages  entre  crochets. 


i3.  Pierre  L'Echanson  est  le  fils  de  Jean  L'Echanson  et  d'Elisende  ;  avec  ses 
sœurs  Aélis  et  Mahaud,  il  consentit  à  la  cession  par  ses  parents  de  leurs  droits 
sur  les  dîmes  de  Villeron,  entre  ii5G  et  1167  (n*  396,  t.  H,  p.  3oi).  Ces  person- 
nages apparaissent  comme  des  cadets  de  la  maison  des  Bouteillers  de  Senlis. 
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457.  —  Ivcs,  abbé  de  Barbeau,  et  Robert,  prieur  de  Sl-Martin- 
des-(Jiamps,  s'accordent  au  sujet  des  dîmes  de  r/Vi  à  prélever  sur 
le  clos  de  Fontaine-le-Port,  appartenant  aux  moines  de  Barbeau; 
In  redevance  forfaitaire  sera  d'un  muid  de  vin  de  mbre-goutte , 
puisé  dans  une  cuve  au  moins  à  demi  pleine. 

(["janvier  ou  20  avril  iiSo  —  r' janvier  ou  5  avril  niJi; 

Ego  Ivo,  Dei  gratia  abbas  de  Sancto  Portu  (i^).  et  conventus 
ejusdem  loci  universis  fidelibus  notum  fieri  volunius,  presentibiis 
et  futuris,  quod  querela  quam  habuimus  adversus  monachos  Sti 
Martini  de  Campis  super  tlccima  quam  in  clause  nostro  de  Fonla- 
nis  (i5)  et  in  vinea  Ama>di  (i6)  quam  possidemus,  habere  vole- 
bant,  prudentium  virorum  consiiio  et  utriusque  partis  assensu, 
tali  demum  coniposilione  terminata  est  (juod  scilicet  pro  décima 
illa  de  vino  earumdem  vinearum,   mero  et  non  pressorato,  ubi 


i4.  L'abbaye  de  Sainl-Port  (ou  Seine-Port,  en  lalin  Saiiclus  Portus,  Sacer  Por- 
tiK,  Secjuanc  Portas)  fut  construite  sur  l'emplacement  d'un  ermitage  on  11. 'i5, 
dans  la  paroisse  de  Fontaine-le-Porl  (ca.  Le  Cliàlelel-en-Brie,  ar.  Melun).  Dix  ans 
plus  tard,  ce  lieu  fut  abandonné  à  cause  de  son  insalubrité;  il  devait  se  trouver 
à  côté  de  La  Grange-Saint-Marlin,  qui  subsiste  encore,  dans  la  vallée  qui  s'étend 
vers  Le  Chàtelet.  Les  Cisterciens  se  portèrent  au  sud  et  à  l'eitrémité  du  territoire 
de  Fontaine-le-Port  dans  un  vallon  charmant  nommé  Barbeau  (les  formes  latines 
Barbellus  et  Barbellum,  plus  rare,  ne  justident  pas  la  transcription  Barbeaux), 
vis-à-vis  de  Samois,  à  une  demi-heure  à  pied  du  larris  de  Fontaine.  L'église  du 
nouveau  monastère  fut  consacrée  en  ii5(î  et  Louis  VII  accorda  cette  même  année 
un  diplôme  conOrmant  les  possessions  de  l'abbaye  et  relatant  sa  translation  : 
((  Fratres  de  Sequane  Portu  transtulerunt  abbatiam  suaiu.  consiiio  nostro,...  et 
secus  Samcsium  in  loco  qui  liarbellus  vocabatur,  super  Secane  fluenta  babitare 
venerunl,  priorem  relinquentes  locum  ».  —  B.  N.  Ms.  lat.  54C6,  fol.  21a  ;  ms. 
lat.  17096,  fol.  267;  ms.  fr.  aoSgi,  fol.  9;  ms.  fr.  i55o4,  fol.  36.  Champagne  III, 
fol.  a5  ;  ms.  lat.  5469,  fol.  i.  Arch.  munie,  de  Melun,  GG,  Fonds  Gautliier, 
vol.  II.  —  IS'ole  de  M.  G.  Estournel. 

Ives  fut  abbé  de  Barbeau  de  1178  à  ii83  {Gallia  christiana,  XII,  387). 

i5.  Le  clos  de  Foutaine-le-Port  fut  donné  par  Louis  Vil  à  qui  il  appartenait 
en  raison  du  comté  de  Melun  ;  un  diplôme  signé  à  Fontainebleau  en  iiGo  confir- 
ma cette  libéralité  aux  Cisterciens.  —  B.  N.  Ms.  lat.  5466,  fol.  3o5  ;  ms.  1.  10943, 
fol.  173  ;  ms.  I.  17096,  fol.  i63  ;  ms.  fr.  i55o4,  fol.  87.  —  Note  de  M.  G.  Estournel- 

16.  La  donation  de  la  vigne  d'Amand  du  Châtclet  est  consignée  dans  une  charte 
sans  date  (vers  11 56)  de  Hugues  de  Toucy,  archevêque  de  Sens  (Ms.  1.  5466f 
fol  368  ;  ms.  1.  10943,  fol.  173').  Celte  vigne  était  située  dans  le  larris  de  Fon- 
taine-le-Port, près  de  l'emplacement  de  l'abbaye  primitive.  —  Note  de  M  G. 
Estournet. 
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fuerit  in  cupa  plena,  aut  ad  minus  semiplena,  modius  iinus  illis 
anniiatim  solvetur  ;  et  de  cetero  in  vineas  quas  deinceps  in  valle  de 
Fontanis  adquisierimus,  quod  jiiris  illorum  fuerit  habebunt.  Testes 
qui  in  his  interfuerunt  :  Milo  abbas  Sancti  Pétri  Mileduni  (17), 
[Balduinus]  prior  (a)  de  Castelerio  (18);  [Johannes  de  Roa- 
BLEio  (ig),  Bern ARDUS  DE  Brulleio  (iq).  Hec  pactio  a  nobis  et  a 
domno  Roberto,  priore  Sancti  Martini  de  Campis,  concessa  in  capi- 
tulo,  postmodum  illorum  et  nostro  recordata  est,  et  generali  univer- 
sorum  assensu  laudata  et  firmata.  Ut  autem  hec  inviolabilem 
obtineat  fîrmitalem,  scripto  commendari  et  sigillo  nostro  fecimus 
roborari.] 

Actum  anno  incarnati  Verbi  M«  G"  LXXX". 

(û).  11  faut  certainement  corriger  «  presbiter  ».  Cf.  la  note  18. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  foi.  97,  coUationnée 
sur  A  et  complétée  des  passages  mis  entre  crochets.  —  G.  Copie  du  xve 
s.,  LL  iSôa,  fol.  96.  —  D.  Copie  du  xvi''  s.,  LL  i353,  fol.  129;  toutes 
deux  o'après  B  incomplet. 

Ind.  Gallia  chrisliana,  XII,  174  et  387. 


17.  Milon  II,  abbé  de  St-Pierre  de  Melun,  cité  de  1177  à  1188. 

t8.  On  ne  connaît  aucun  prieuré  au  Châtelet.  Baudoin,  qualifié  tantèt  cha- 
pelain, tantôt  prêtre  (voir  la  charte  suivante),  donna  tous  ses  biens  à  la  commu- 
nauté de  Barbeau  pour  en  jouir  après  son  décès,  suivant  un  diplôme  royal  de 
1180  (Ms.  1.  5466,  fol.  289;  ms.  1.  logW,  fol.  256).  —  M.  Estournet,  qui  nous 
communique  cette  note,  confirme  le  sentiment  de  Luchaire  contre  celui  de 
D.  Brial,  à  propos  du  mandement  de  Louis  VII  reproduit  dans  le  Recueil,  t.  II, 
p.  373,  n°  452.  11  est  adressé  à  Ebrard,  prévôt  du  Châtelet-en-Brie,  chargé  de 
surveiller  les  hommes  de  Fontaine-le-Port.  «  Le  bois  de  St-Martin,  mentionné 
dans  ce  mandement,  est  cité  dans  un  diplôme  de  1172  limitant  un  bois  de  Bar- 
beau :  «  Pars  incipiens  a  nemore  Villaframeis  secundum  viam  per  duos  campos 
versus  Castellare  tendentes  in  longitudinem  perlingit  usque  ad  nemus  Sancti 
Martini.  »  (Ms.  lat.  10943,  fol.  274').  Quoique  bien  diminué,  le  «  bois  de  Saint- 
Martin  »  porte  encore  cette  appellation  à  Fontaine-le-Port.  —  D'autre  part,  après 
le  don  de  vignes  connues  sous  le  nom  de  clos  royal  de  Fontaine,  Barbeau  reçut 
de  nos  rois  une  rente  sur  la  censive  royale  du  même  lieu,  l'exemption  de  toute 
redevance  seigneuriale  pour  ses  biens  à  Fontaine,  etc.  Toutes  les  expressions  du 
mandement  se  trouvent  en  parfaite  concordance  avec  ce  que  l'on  sait  des  loca- 
lités du  côté  de  Melun  ».  Nous  ne  saurions  trop  remercier  M.  Estournet  de  l'ex- 
trême obligeance  qu'il  a  mise  à  nous  faire  part  des  résultais  de  ses  recherches, 
entreprises  pour  préparer  l'édition  du  Cartulaire  de  Barbeau  destinée  à  la  Société 
historique  du  Gâtinais. 

19.  La  Chapelle-Rablais,  ca.  Nangis,  ar.  Provins,  à  proximité  du  Châtelet-en- 
Brie.  —  Bréau,  ca.  Le  Châtelet-en-Brie. 
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460 /'/.v.  —  Le  prieur  Robert  constate  l'agrément  donné  par  sa  com- 
rnanauté  aux  conventions  passées  avec  celle  de  Barbeau. 

Ego  HoBERTUS,  prior  ecclesic  Sancti  Martini  de  Campis,  univer- 
sis  lidelibus  notum  fieri  volo  picscntibus  et  fiituris  quod  qnerela 
quam  liabiiimns  adversus  abbatem  et  monachos  de  Sacro  l'ortu 
super  décima  quam  in  clauso  eorum  de  Fonlanis  et  in  vinca  de 
Amandi  quam  possidcnt  babere  volebamus,  prudentium  virorum 
consilio  et  utriusque  partis  assensu,  tali  demum  coniposilione  ter- 
minala  est,  quod  scilicet  pro  décima  illa  de  vino  earumdem  vinea- 
rum,  mero  et  non  pressorato,  ubi  fuerit  in  cupa  plena  autad  minus 
seniiplena,  modius  tuius  nobis  annuatim  solvetur  ;  et  decetero  in 
vineis  quas  deinceps  in  valle  de  Fontanis  adquisierint,  quod  juris 
nostri  tneril,  liabebimus.  Testes  qui  bis  interfuerunt  :  Milo  abbas 
Sancti  Pétri  Milidanensis,  B.vlduisus  presbiter  de  Castellario  (18), 
Joha:s>es  de  Roableio,  Bernardijs  de  Brolleio.  Hec  pactio  a  nobis 
et  a  domino  abbale  de  Sacro  Porta  Ivone  concessa,  in  capitulo  post- 
modum    nostro    recordata  est    et    generali    universorum   assensu 
laudata  et  firmata.  Signum  Simoms  subprioris.  S.  Hugosis  tertii 
prions.  S.  Simonis  cantons;  ceteris  omnibus  id  idipsum  consen- 
tientibus.  Ut  autem  hec  inviolabilem  obtineant  finnitatem,  scripto 
commendari  et  sigillo   capituli  nostri  et  nostro  fecimus  roborari. 
Actum  anno  incarnali  Verbi  M°  C°  LXXX"  (a). 

(a)  Nous  devons  à  l'amabilité  de  M.  G.  Estournet  le  texte  de  cette  contrepar- 
tie de  la  charte  de  l'abbé  lires,  ainsi  que  l'établissement  des  références  qui  sui- 
vent. 

A.  Original  détruit  en  1790.  —  li.  Cartulaire-bulkire,  transcrit  en 
i25a,  aujourd'hui  perdu.  —  C  Carlulaire  topographique  de  Barbeau 
transcrit  en  i:i5i  (Bibl.  Nat.  ms.  latin  109A3,  fol.  17^.  —  D.  Copie  de  ft, 
faite  au  wW  siècle  (Bibl.  Nat.  ms.  lat.  5A6G.  fol.  b!n).  —  fc\  Copie  informe 
du  XV m*  siècle  d'après  l'original  au  chartrier  de  Barbeau,  dans  le  Fonds 
Gauthier,  tome  II  (pas  de  classement),  à  la  Bibliothèque  municipale  de 
Melun,  série  G  G  (sans  autre  cote). 


461.  —  Henri,  seigneur  d'Airaines  qui,  lorsqu'il  était  encore 
enfant,  avait  fen  1172]  approuvé  une  libéralité  de  son  père 
Raoul  P'  au  prieuré  de  ce  lieu,  et  plus  tard  t'avait  contestée, 


36  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DESCHAMPS 

renonce,  étant  devenu  chevalier,  à  ses  revendications,  du  consen- 
tement de  sa  femme  Mahaud,  Philippe  étant  prieur  d'Airaines. 

(ii8i-ii8a) 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti,  amen.  Declaretur 
universis  t.  p.  q.  f.  quod  ego  Henricus,  dominus  de  Harenis  (20), 
assensu  et  voluntate  uxoris  tnee  Maltidis,  necnon  et  consilio  meo- 
rum  hominum  in  présent!  pagina  subscriptorum,  reddo  in  perpe- 
tuum  et  concedo  et  confirme,  in  jus  et  proprietatem  ecclesie  Marie 
Béate  de  Harenis  (20)  et  monachorum  ibidem  Dec  servientium,  pro 
salute  anime  mee  et  antecessorum  meorum,  decimam  tocius  émo- 
lument! in  omni  génère  annone,  in  novo  molendino  ad  Vivarium 
constituto.  Ut  autem  res  ista,  perfecta  a  me  et  confîrmata,  posteris 
cercius  et  clarius  innolescat,  sciendum  est  quod  predictam  elemo- 
sinam  de  pâtre  meo  factam  et  a  me,  tune  puero  nec  emancipato, 
concessam  et  hoc  tenore  jamdiu  possidentes  monachi  reclamabant. 
Ego  vero  a  pâtre  meo  rem  taliter  dispositam  penitus  abnegans, 
decimam  predictam  rehabere  et  in  jus  hereditarium  mihi  volui 
revocare.  Verumtamen,  coopérante  Spiritus  sancti  gratia,  de  tali 
et  tam  nequam  proposito  revocatus,  jamdictam  elemosinam  quam, 
consilio  maie  errantium,  saizieram,  solo  pietatis  compulsus 
intuitu,  a  rétro  longo  tempore  jam  emancipatus,  et  miles  factus, 
ecclesie  Gloriose  Virginis  et  monachis  reddidi  et  recognovi  et,  per 
librum  super  altare  positum,  investivi.  Et  ne,  per  me  vel  per  here- 
dem  meum,  scandalum  oriretur  in  posterum,  presentium  litterarum 
et  sigilli  mei  attestatione  firmavi.  Testes  affuerunt  :  Philippus, 
prior  tune  temporis  (21)  ejusdem  loci;  frater  Johannes  de  Claro- 


ao.  Airaines,  ca.  Molliens-Vidame,  ar.  Amiens. 

ai.  Cette  formule  indique  que  la  rédaction  de  l'acte  se  fit  à  un  moment  où 
Philippe,  qui  reçut  le  désistement  de  Henri  d'Airaines,  n'était  déjà  plus  en 
charge.  Nous  pensons  que  c'est  lui  qui  fut  appelé  en  1182  à  remplacer  comme 
armarius,  à  Saint-Martin-des-Champs,  Simon  qui  l'était  depuis  l'année  précé- 
dente. (Cf.  n"  4G4).  La  charte  est  datée  en  marge,  d'une  main  moderne,  1172, 
c'est  une  erreur  évidente.  La  charte  précédente  de  l'évèque  Thibaud  d'Heilly, 
qui  porte  cette  date  (n"  413,  t.  11,  p.  SaS)  constate  qu'aussitôt  après  la  mort  de 
Raoul  d'Airaines,  sa  veuve  et  son  fils  Henri  approuvèrent  ses  libéralités  au 
prieuré.  C'est  justement  à  ce  consentement  donné   avant  l'âge  légal  et  dénié 
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MONTE  qui  hoc  scripsit.  fraler  Albicrtus  et  frater  R\inaldl's;  Anlel- 
mus  et  Fulcho  capellani;  Gikardus  presbiter  de  Crocoisum  (aa), 

RODl  LFUS    DE    SPIMOLIS  (a3),    GoDARDUS  LURDAX,  JOHANNF.8  DE    LeIRI, 

Guinerannus  vinitor,  Radulfus  Puaramare,  Galterus  Rlssax. 
A.  (Jriginal  jadis  scellé,  S  i4>o,  n"  aS. 


459.  —  Gui  IV  de  Sentis,  boulciUer  de  France,  sa  femme  Marguerite 
et  leurs  enjanls  transigent  avec  les  moines  d'Acy  sur  toutes  les 
difficultés  qui  s'étaient  produites  quant  à  l'exécution  des  libéralités 
Jaites  pour  Gui  de  la  Tour,  aïeul  de  Gui  IV,  et  sa  famille  au 
prieuré  de  Saint-.^'icolas. 

(i*' janvier  ou  5  avril  1181  —  i"  nu  aa  mars  iiSa) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis. 

Ego,  GuiDO  Blticularius,  notum  fieri  volo  tam  presentibus 
quam  futuris  quod  controversia  que  erat  inter  me  et  monachos 
Sti  Nicholai  de  Aci  (34)  hoc  modo  sopita  est  la  presentia  abbatis 
Cluniacensis  et  Prioris  Sti  Martini  de  Campis.  Monachi  concesse- 
runt  michi  et  heredibus  meis  medielalem  de  Luetum  (a)  jure 
perpetuo  possidendum,  reliquam  vero  medietatem  monachi  in  per- 
petuam  libère  et  absolute  possidebunt.  Est  autem  (6)  et  aliud 
memus  quod  dicitur  dejensum,  quod  totum  ex  integro  monachi 
possidebunt  quictum  et  absque  omni  réclamation©  mei  vel  here- 
dum  meorum  in  perpetum,  eritque  monachorum  proprium  ad 
vendendum  et  donandum,  excepto  quod  novalia  ibi  non  facient. 
In  his  autem  predictis  ncmoribus,  communis  paslura  erit  anima- 
lium  tam  monachorum  quam  heredum  meorum.  Preterea  scien- 
dum  quod  decimam  de  cunclis  novalibus  memoris  quod  in  Brai- 


depuis,  que  fait  allusion  le  présent  document.  D'autre  part,  la  charte  épiscopale 
du  i"  février  1181  ne  faisant  point  allusion  à  l'objet  en  litige  ici,  l'on  doit 
admettre  que  Simon  du  Lis  s'identifie  avec  le  moine  nommé  en  1181  armarius. 
La  charte  d'Henri  d'Airaines  est  dès  lors  à  dater  <(  ii8i-ii8a  ». 

aa.  Heucourt-Croquoison,  ca.  Gisement,  ar.  Amiens. 

a3.  Epinoy,  ca.  Marquion,  ar.  .\rras. 

a4.  Acy-en-Multien,  ca.  Betz,  ar.  Senlis. 
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silva  (12)  et  circa  Braisilvam  agricolis  ad  excolcndiim  et  exerci- 
tandum  dedi,  seu  daturus  sum,  habendam  jure  perpétue  ecclesie 
Sti  Nicholai  concessit.  Hoc  eliam   addere  duxi    neccssarium,   ut 
quisquis  in  loco  memorato  sibi  novale  fecerit,  sive  ego,  sive  suc- 
cessores  mei,  sive  quilibet  aiius,  ipsius  territorii  décima  ecclesie 
predicte  intégra,  salvo  stramine,  conservetur,   Ecclesiam  quoque 
de  Tilio  Noe  Sti  Martini  (25)  et  totam  mansionem  cum  omni  terra 
arabili  que  ad  predictam  ecclesiam  pertinet,  monachis  Sti  Nicholai 
pro  remedio  anime  mee  concessi.  Item  dedi  v  solidos  parisiensis 
monete  apud  Noam  Sti  Remigii  (aB)  ideo  videlicet  ut  due  candele 
ponerentur  ad  magnam  missam  cot'ulie  in  eccleaia  Sti  Nicholai. 
Item  V  solidos  parisiensis  monete  dedi  apud  Ermenovillam  ad  opus 
tecture  monasterii  Sti  Nicholai.  Item  dedi  Sto  Nicholao  tertiam  par- 
tem  terre  illius  que  fuit  Buverii  et  Mathie,  apud  CantiUi  (c),  exceptis 
tribus  arpennis  que  ergo  retinui  ad  faciendam  granchiam  meam. 
Et  si  ego  vel  hères  meus  in  predicta  terra,  villam  facere  voluerimxis, 
unusquisque   hospitum  habebit   arpennum  unum  ad  mansuram 
suam,  pro  quo  videlicet  arpenno  reddent  singulis  annis  inio'"  dena- 
rios  parisiensis  monete,  monachis  Sti  Nicholai  ad  festum  Sti  Remi- 
gii. Terram  autem  predictam  licebit  michi  et  heredibus  meis  exco- 
lere,  sed  tamen  quicumque  excoluerit  eam,  sive  ego,  sive  hères 
meus,  vel  quilibet  alius,  omnem  campîpartem   habebunt  monachi 
in  perpetuum  (c/).  Quidquid  autem   habeo  apud  CantiUi  (26)  vel 
deinceps  acquirere  potero,  videlicet  in  edificiis,  in  terra,  in  neniore 
de  Luetum  et   in  nemore  Buverii,  in  pratis  ultra  aquam  et  cilra 
aquam  et  in  aqua,  et  in  villa,  si  fore  ibi  facta  fuerit,  et  in  omni- 
bus aliis  rébus,  non  licebit  michi  aut  heredibus  meis  ex  omnibus 
predictis,  excepto  illo  quod  super  terram  fuerit,  in  parle  mea  de 


23.  Noël-Saint-Martin,  éc.  Villeneuve-sur- Verberie,  ca.  Pont-Sainte-Maxcnce, 
ar.  Senlis.  —  Noël-Saint- Remy,  éc.  Roberval,  même  canton.  —  Ermenonville, 
ca.  Nanteuil-le-IIaudoin,  ar.  Senlis. 

a6.  Chantilly,  ca.  Creil,  ar.  Senlis.  La  terre  de  Chantilly,  qui  devint  au  siècle 
suivant  l'apanage  d'une  des  branches  de  la  maison  do  Senlis,  ne  comportait 
encore  quo  des  bois  et  des  champs.  Mais  son  développement  était  déjà  prévu  et 
on  se  préoccupait  de  régler  la  situation  de  la  population  agricole  que  les  Bou- 
teillcrs  se  proposaient  d'y  appeler. 
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Luetiim  et  Buvcrii  aliquid  vondere  vel  pignori  obligare,  nec  alicui 
in  feodum  seu  liominiuni  dare,  nec  inde  eleemosinam  faœre, 
nec  de  manu  mea  vel  heredum  meoruni  alujuo  alio  modo  alienare. 
nisi  tantummodo  ccclesie  Sti  Mcholai  (e). 

Hec  omnia  supradirta,  asscnsu  conjugis  mec  M.\RGARirr,  ac 
filiorum  meoruni  Gl'idoms  primogenili,  jam  niilitis,  Willelmi 
atijue  ceterorum,  jure  perpétue  habenda  concessi.  Preterea  cpiidquid 
dominus  Guido  dk  Tlrre  (/),  avus  meus,  ecclesie  Bti  Nicholai  pro 
remédie  anime  suc  donavit  et  jure  perpettio  possidendum  concessit, 
egoquoque  concedo  et  confirme  :  Vinagium  videlicet  de  Comblosio, 
in  page  Aureliancnsi  (27);  altare  de  Derencinco  (28)  cum  tercia 
parte  décime  mnjoris  et  terrani  arabilem  apud  \'Ulani  Piclnm(-iS) 
et  villam  de  Avilliaco  (39)  cum  bosco  et  piano,  et  molendine  et 
pratis,  et  viaria  et  justitia,  et  cum  omnibus  ad  eamdem  villam  per- 
tinentibus,  excepta  medietate  de  Luetam.  El  villam  (jue  Fons  Sti 
Firmini  (29)  dicilur,  cum  luce  et  plane,  et  viaria  et  juslicia,  et  cum 
omnibus  ad  eamdem  villam  pertinentibus.  Et  terram  arabilem 
apud  Braium  et  raedietatem  altaris  de  Braio  (ta).  Et  altare  de 
Noa  Sti  Remigii  cum  tota  majori  décima  et  minori.  Et  altare  de 
Noa  Sti  Martini  cum  Iota  majori  décima  et  minori,  salve  stramine. 
Hec  autem  omnia  supradicta,  et  quidquid  predictus  Giioo  de 
TuRRE  predicte  Beati  Nicholai  ecclesie  dédit,  ego,  quasi  advoca- 
tiis  ejusdem  ecclesie  (3o),  pre  anime  mee  et  antecessorum  mee- 
rum  remédie,  eidem  ecclesie  confirme,  et  jure  perpetuo  habenda 


3"].  Une  charte  d'Hubert,  évèque  de  Scnlis,  en  iioC(t.  I,  p.  183,  n°  116\  cons- 
tate l'intervention  de  Gui  de  la  Tour  pour  l'aire  conlirmer  la  donation  deSt-Nico- 
las  d'Acy  au  prieuré  de  St-Martin-des-Champs.  Le  prélat  ne  parle  pas  des  libé- 
ralités personnelles  de  Gui.  Celies-ci  sont  relatées  dans  un  diplôme  de  Louis  VI 
en  na/i  (t.  I,  p-  178,  n"  173)  avec  quelques  variantes.  Ainsi  le  «  vinagium  de 
Comblosio  »  en  Orléanais  est  dénommé  «  de  Comblorio  »  par  ce  diplôme,  it 
s'agit  de  Gombleux,  ca.  et  ar.  Orléans. 

a8.  Drancy,  ca.  Noisy-lc-Sec,  ar.  St-Denis.  —  Villepinte,  ca.  Gonesse,  ar.  Pon- 
toise. 

19.  Avilly,  éc.  St-Léonard,  ca.  Senlis.  —  Saint  Firmin,  ca.  Senlis. 

3o.  Cet  acte  de  Gui  IV  affirme  le  droit  d'avouerie  qu'il  tenait  de  Gui  II  son 
aïeul  sur  l'église  St-Nicolas  d'Acy,  chef-lieu  du  prieuré  local  dépendant  de  St- 
Martindes-Champs. 
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et  possidenda  concedo.  Quod  ne  valeat  oblivione  deleri,  scripto 
cotTimendavi.  Et  ne  possit  a  posteris  infirmari,  sigilli  moi  auc- 
torilate  subterfirmare  cuiavi.  Testes  :  Stephanus,  decanus  Béate 
Marie  Silvanectensis  (g),  Christophorus  capellanus,  Johannes  Bal- 
bus,  Henricus  de  SanctoDio!nisio(3i),  Theobaldi  s  de  Gonessa  (Sa), 
Petrus  de  Vietel  (33),  Ivo  de  Mortuafonte  (34).  Ex  parte  mona- 
chorum  (h)  :  Johat^nes,  Odo,  Peïrus  de  Claromonte,  Girardus 
de  Aneto,  Nicholaus  sacrista,  Petrus,  Radulfus,  Helfredus  (t). 
Actum  anno  Incarnati  Verbi  M°  G"  octogesimo  l". 

(a)  Lutum  A\  —  (6)  A'  omet  «  autem  '».  —  (c)  Chantilli  A\  —  (d)  -  (e). 
Tout  ce  passage  manque  en  A'.  —  (/)  Turri  A'.  —  (g)  4'  omet  ce  témoin.  — 
(h)  Cette  distinction  fait  défaut  en  A\  qui  par  contre,  à  la  fin  de  l'énumération 
des  religieux,  ajoute  :  «  monachi  ».  —  (i)  la  date  ii8i  résulte  des  chartes  qui 
suivent. 

A.  Original,  Arch.  de  l'Oise,  H  2579'.  Sceau  perdu.  —  A'.  Autre  origi- 
nal, H  3579',  avec  restes  de  lacs  de  soie  rouge;  le  sceau  a  également 
disparu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  121'.  —  C.  Copie  du  xv'  s., 
LL  i352,  fol.  i35.  —  D.  Copie  du  x\V  s.,  LL  i353.  fol.  i58.  —  E.  Copie 
authentique  sur  parchemin,  Ârch.  de  l'Oise,  H  2679^  terminée  par 
la  mention  suivante  :  «  L'an  mil  cinq  cens-cinquante- trois,  le  jeudy 
vingt-deux  jour  de  juing,  fut  fait  collation  de  ceste  présente  coppie  à 
l'original  d'icelle...  exhibé...  par  M.  François  Ge?<tilz,  prestre,  curé  de 
Louvres-en-Parisis,  ayant  charge  des  affaires  de  M.  le  prieur  de  St-Martin- 
des-Champs  à  Paris  et  St-Nicolas  d'Acy,  près  Sentis,  par  nous,  notaires 
jurez  du  Roy.  >■>  Signé  :  Depresle,  Boreau  (avec  paraphes).  —  F.  Car- 
tulaire  de  St-Nicolas  d'Acy  (perdu).  —  G.  Copie  d'Afîorty,  Collection  de 
Senlis,  XIV,  643. 


3i.  Henri  1"  de  Saint-Denis,  d'une  famille  de  chevaliers  au  service  de  l'abbaye, 
qui  se  rencontro  souvent  dans  les  chartes  de  Parisis  et  du  Vexin.  Le  surnom 
de  «  Bateslc  »  fut  porté  au  XlIT  siècle  par  plusieurs  de  ses  membres.  En  1207 
Henri  de  Saint-Denis  fit  une  libéralité  à  St-Martin-des-Champs. 

3î.  Thibaud  de  Gonesse,  vassal  de  Guillaume  IV  de  Garlande  pour  des  fiefs  à 
Raray,  en  i  iGo,  épousa  Erembour  dite  Champagne,  dont  il  eut  cinq  lils  :  Pierre  II, 
Guillaume,  Renaud,  Milon,  Amauri,  et  une  fille  ;  Rohais.  11  mourut  entre  1180 
et  n88. 

33.  Pierre  de  Vietel,  qui  tire  son  surnom  d'un  faubourg  de  Senlis,  se  rattache 
à  Hermer  de  Vietel,  un  Scnlisois  qui  apparaît  dans  les  anciens  textes  de  ce 
Hecueil,  en  1094  (t.  1,  p.  85,  n°  50  ;  cf.  p.  33,  n°  14)  et  en  iioG  (ib.,  p.  i84). 

34.  Mortefon laine,  ca.  et  ar.  Senlis. 
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463.  —  Le  cardinal  Guillaume  aux  Blanches-mains,  archevcque  de 
Reims,  confirme  la  convention  passée  entre  Gui  [IV  de  Senlis], 
bouteiller  du  Roi,  et  Thihaud,  prieur  d'Acy.  Gui  et  son  fils  cadet 
Guillaume  promettent  de  la  faire  ratifier  par  Marguerite  femme 
de  Gui,  et  Gui  son  fils  aine,  s'ils  relèvent  de  la  maladie  dont  ils 
sont  atteints. 

('i"  janvier  uu  5  avril  n8i  —  i"  janvier  ou  28  mars  iiSa) 

GuiLLELMLs,  i)e\  gratia  Remorum  archiepiscopus,  sancte  Romane 
Ecclesie  tilulo  Sancte  Sabine  cardinalis  Aposlolice  Sedis  legalus, 
omnibus  Sancte  matris  Ecclesie  filiis  —  —  Noverit  universitas 
vestra  quod,  in  presentia  nostra  conslitiitus  dilectus  filins  noster 
GuYDo,  huticularius  Domini  Régis,  publice  recognovit  quod  contro- 
versia  que  inter  ipsum  et  dilectos  filios  nostros  Theobaldum  prio- 
rem  et  nionachos  Sancli  Nicholai  de  Aciaco  verlebatur  sopita  est 
hoc  modo,  sicut  etiam  in  ipsius  Gltdoms  autentico  scripto  conti- 
netur  :  Prior  itaque  et  monachi  concessernnt  Guydom  et  here- 
dibus  suis  medietatem  de  Lucton  (suit  le  texte  de  la  charte  précé- 
dente). 

Hec  igitur  omnia  supradictus  Guido  et  Guili.elml's  filius  ejus  se 
fîrmiler  observare,  et  super  bis  ecclesie  supradicte  Sancti  Nicholai 
contra  omnes  homines  garantiam  porlare  coram  nobis  concesse- 
runt  et,  lide  interposita.  firmiter  promiserunt  et,  ut  eadem  scripto 
et  sigillo  nostro  corroborareraus,  Nos  diligenter  rogaverunt.  Fidem 
etiam  dédit  ipse  Guydo  in  manu  nostro  quod  idipsum  laudari  et 
approbari  faceret  a  Margarita  uxore  sua  et  a  filio  eorum  Guipone 
milite,  si  ab  infirmitate  qua  destinebatur,  Deo  volente,  convales- 
cerent.  Nos  quoque,  paci  et  quieti  sepedicte  ecclesie  in  futnrum 
providere  volentes  et  omnia  predicta  rata  et  firma  permanere  sta- 
tuentes,  assensu  utriusque  partis  eadem  presenti  pagine  comraen- 
davimus  et  sigilli  nostri  auctoritate  confirmavimus. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M°  G"  LXXX°  1°. 


.4.  Original  perdu.  —  B.  Copie  non  autlientique,  du  W  siècle,  sur 
papier.  Archives  de  l'Oise,  H  3579  *'. 
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464.  —  Le  prieur  Robert  enregistre  les  termes  de  ta  convention 
passée  entre  le  bouteiller  Gai  IV  et  les  moines  d'Acy,  (Même  date). 

In  nomine  sancle  et  individue  Trinitatis.  Ego  frater  Robertus, 
prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et  ejusdem  loci  conventus  notiim 
facimus  quod  controversia  que  erat  inter  Guidonem  Butigularium 
et  monachos  Sancti  Nicholai  de  Aci  hoc  modo  sopita  est  in  presen- 
tia  Abbatis  Cluniacensis  et  nostra.  (Suit  le  texte  de  l'acte  précédent 
avec  la  variante  «  Scantili  »  pour  «  Cantilli  »>.) 

Quod  ne  valeat  oblivione  deleri,  scripto  commendavimus  et,  ne 
possit  a  posteris  infirmari,  sigilli  nostri  auctoiilate  subterfirmavi- 
mus.  Testes  :  Symon  subprior,  Petrus  camerarius,  Joszo  sacrista, 
Stmon  armarius,  Andréas  cellerarvus;  Theobaldus  prior  de  Sto 
Nicholao,  Johannes,  Odo,  Petrus  de  Claromonte,  Girardus  de 
Aneto,  NicHOLALS  sacrista ;  Petrus,  Radulfus.  monachi  et  frater 
Erfredus;  Xristophorus  capellanus,  Johannes  Balbus,  Henrigus 
DE  Sangto  Dyonisio,  Theobaldus  de  Gonessa,  Petrus  de  Vietel, 
Ivo  de  Mortuofonte,  Odo  Potus. 

Anno  Incarnati  Verbi  M"  C"  octuagesimo  P. 

A.  Original  Arch.  de  l'Oise  H  2679^  ;  sceau  du  Prieur,  en  cire  jaune, 
mutilé,  sur  queue  de  parchemin.  —  B.  Copie  du  xvni'  s.,  d'après  A, 
collationnée  par  Afforty,  Collection  Moreau,  LXXXV,  64- 


465.  —  Henri,  évèque  de  Sentis,  notifie  la  convention  précédente 
(Même  date). 

Cette  charte  est  conçue  en  termes  identiques  à  celle  de  l'archevê- 
que de  Sens. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  35,  non  colla- 
tionnée. —  C.  Copie  du  xv*  s.,  LL  iSSa,  fol.  34-  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  i353,  fol.  34*. 


466.  —  Le  prieur  Robert  notifie  l'accord  conclu  avec  Amauri  II 
[de  Me<ilan|,  seigneur  de  Gournay,  au  sujet  des  bois  de  Noisy  qui 
sont  dégradés  et  presque  perdus  ;  l'avouerie  en  est  confiée  au  pos- 
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sesseiir  du  château  de  Gournny,  qui  tiendra  drs  moines,  à  titre  de 
fief  héréditaire,  le  t/iinrt  du  prix  de  rente  des  coupes  réi/lrcs.  Le 
bois  sera  gardé  par  deux  forestiers,  cl  trente-six  ménages  dépen- 
dants du  châtelain  y  jouiront  seulement  du  droit  d'affouage  ;  ce 
droit  ne  pourra  être  revendiqué  pour  le  chauffage  des  Jours 
banaux,  s'il  en  est  établi. 

(i"  janvier  ou  a8  mars  ii8a  —  i"  janvier  oh  17  avril  ii83) 


Ego  frnter  Uoberti  •i,  hiimWh  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et 
ipsius  loci  conventns  nolum  faciiuiis  quod  dominus  Amalricus  de 
CiOHNAio  (35)  in  commun]  capitnlo  rosipisccns  et  crrorem  suiim 
recognosceiis,  quietum  clamavit  et  guerpivit  quicquid  in  nemore 
nostro,  quod  est  juxta  Nusiacum  super  Maternani  (36),  sibi  usur- 
pabat.  ÎSos  vero,  paci  nostre  et  salvationi  nemoris  nostri  intendan- 
tes, ut  ad  cusfodiendum  ipsum  nemus  nobis  iidelis  adjutor  et 
defensor  existât,  ipsi  et  beredi  iUius,  ei  sohimmodo  ([uicumque 
castrum  de  Gornaio  tenebit,  donavimus  [in  fcodum]  et  hominium 
quartam  partem  precii  venditionis,  ([uando  forestis  vendita  fuerit, 
ita  scilicet  ut  feodum  istud  et  hominium  ad  alium  beredem  Irans- 
ferri  non  poleiit  nisi  ad  IHum  qui  Gornaii  dominus  et  possessor 
erit.  Veruui  quia  predictum  nemus  pcne  adnichilatum  jam  fuerat, 
statutum  est  et  concessum  ut  vendilio  forestis  usque  ad  decem  annos 
diiTeraliir.  Ilec  autem  forestis  per  quatuor  venditiones  vendetur, 
transacto  decennio.  Deinceps  arbilrio  Prioris  Sancli  Martini  de 
Campis  erit  vendilio  nemoris  et  dominus  de  Gornaio,  salva  sibi 
quarla  parle  precii  venditionis,  non  poterit  impedire.  Si  vero,  post 
decem  annos,  prefatus  Prior  nominatum  nemus  vendere  postposue- 
rit,  ad  submonitionem  domini  Amalrici  idem  nemus  postea  vende- 


35.  Amauri  II,  seigneur  do  Gournay,  fils  d'Agnès  II  dame  de  Gournay  et  de 
Galeran  H,  comte  de  Meulan,  perdit  son  père  lo  y  avril  iiGC  La  charte  de  celui- 
ci,  datée  de  ii65  (n°  386,  t.  II,  p.  agi),  donne  le  troisième  rang  à  Amauri 
parmi  les  six  frères  énumércs.  Mais  Galeran,  le  second,  mourut  sans  doute  pré- 
maturément. 

36.  Noisy-surMarne.  ou  Noisy-lc-Grand,  ca.  Le  Raincy,  ar.  Ponloise. 
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tur.  Omnia  aiitem  forefacta,  que  in  jamdicto  nemore  fient,  nobis  et 
ipsi  communia  erunt.  Homines  nostri  de  Nusiaco  non  dabunt  nisi 
quinque  solidos,  vel  minus  si  nobis  et  ipsi  placuerit,  pro  suo  fore- 
facto.  Omnia  forefacta  exinde  procedentia,  et  vadia  in  eorum  nemore 
capta  in  curia  nostra  apud  Nasiacum  tenebuntur  ;  et  si  gagia  duelli 
exinde  fuerint.  ibidem  in  juslicia  nostra  deducentur.  Si  vero  aliquis 
hominum  nostrorum  de  Nusiaco  in  duello  victus  fuerit,  redemptio 
illius  Lx'solidos  non  poterit  excedere.  Concedimiis  insuper  omnibus 
hominibus  domini  Amalrici  qui  sunt  infra  ponleni  tornatilem  et 
portam  molendlni  Folet,  et  xxxvi  tantum   solummodo  hospitibus 
[domini]  Amalrici^ extra  eamdem  portam  manentibus,  in  ea  parte 
nemoris  que  est  extra  forestem,  usuarium  suum  habere,  in  qua 
homines  nostri  de  Nusiaco  usuarium  habent.  At  si,  aliquo  modo, 
furnum,  aut  plures  hospites  quam  supradiximus  in  memorato  castro 
dominus  Amalricus  haberet,  furnus  et  omnes  hospites  sui,  exceptis 
xxxvi  predictis  et  infra  termines  supradictos  manentibus,  usuario 
nemoris  nostri  carebunt.  Si  vero  aliqua  pars  nemoris  ilUus  quod 
usuale  vocant,  quocumque  modo  in  terram  arabilem  redacta  fuerit, 
in  jure  et  proprietateSancti  Martini  hbere  remanebit.  Ad  custodiam 
totius  nemoris  duo  fosrestarii,  unus  a  monachis,  et  alius  a  domino 
Gornaii,  ponentur  qui  nobis  communiter  fidelitatem  facient,  pro 
voluntate  utriusque  partis  mutandi,  ita  quod  in  forestaria  jus  here- 
ditarium  penitus  excludatur.  Sed  si  dominus  Amalricus,  vel  ejus 
satelles,    aUquem    eradicantem    nemus,   vel    fodientem  invenerit, 
vadium  illius  accipiet,  et  emendata  monachis  et  ipsi  communis  erit. 
In  memorato  nemore  neque  Prior  sine  assensu  domini  Amalrici, 
neque  dominus  Amalricus  sine  assensu  Prioris,  aliquid  dare  vel 
accipere  licebit  (a). 

[Hujus  rei  testes  sunt  :  Johannes  subprior  Sancli  Martini  (35), 
JoGELiNus    camerarius,    Jozo    sacrista  ;    comes    Theobaldus  (38), 


37.  Jean  avait,  dès  ii8a-n83,  remplacé  le  sous-prieur  Simon  III,  cité  en  1180- 
1181  (n°460). 

38.  Thibaud  V,  comte  de  Blois.  qui  périt  à  St-Jcan-d'Acre,    le  i"  janvier  1191 
(Longnon,  Obit.  de  la  prov.  de  Sens,  t.  II,  p.  xxv). 
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GiRARDis  Chotart,  RoGEniis  PiCA  (Sg),  Radl'lfus  de  Buci  (4o), 
Radulfis  de  Campis  {!\i),  Drogo  de  Bri  (l\-i),  Theobaldis  de 
Claci  (43),  JoHA>«?«Es  DE  Bklloul'rgo  {l\\),  Adam  de  Veres  (4i), 
Stmon  prepositus.J 

Actum  est  hoc  anno  ab  liicarnatione  Doniini  MCLWXII, 
[régnante  Philippo  rege  Francorum,  Mauricio  existente  Parislensi 
episcopo.] 

{a)  Ici  s'arrêtaient  It  et  les  copies  dérivées  C  et  D,  qui  ne  reproduisent 
ensuite  que  la  date. 

A.  Original  en  forme  de  chirographe,  perdu.  —  D.  Copie  de  laog,  LL 
i35i,  fol.  107',  collationnée  sur  A  (où  pendait  un  sceau  équestre 
dépourvu  de  sa  légende),  et  complétée  des  passages  mis  entre  crochets. 
—  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  iia.  d'après  B  incomplet.  —  D. 
Copie  du  XVI*  s.,  LL  i353.  foL  i34,  d'après  B  incomplet,  mais  avec  la 
date  II 83. 


467.  —  Guillaume  IV  de  Garlande  approuve  la  vente  à  Thibaud, 
prieur  d'Acy,  du  tiers  de  la  grosse  diine  de  Bray  par  Louis  Le 


39.  Roger  La  Pie,  seigneur  de  Villepinte,  du  chef  de  sa  femme  Aline,  fille  de 
Hugues  Le  Loup,  et  nièce  du  bouteiller  Gui  IV  de  Senlis.  (Depoin,  Cariuliire  de 
St-Martin  de  Ponloise,  p.  a86.)  Eu  1175  Louis  VII  accorde  à  »  Rogerius  Pica, 
serviens  noster  »,  le  quart  des  fours  et  moulins  royaux  de  Poissy,  moyennant 
un  cens  de  deux  muids  et  demi  de  froment.  (A.  N.  K  a5,  n*  5*.  Tardif,  Mon. 
hist.,  p.  3 16,  n"  639). 

!to.  Bussy,  ca.  Lagny,  ar.  Meaux.  Haoul  de  Bussy  est  cité  dans  deux  actes  de  la 
comtesse  de  Meulaa,  .\gnès  II  dame  de  Gournay,  de  1169  (n"'  403  à  405,  t.  II, 
pp.  3o8-3ii).  Il  fit  un  accord  avec  Gautier  prieur  de  St-Martia,  au  sujet  de  la 
grnerie  des  bois  de  Marolles  (n"  421,  t.  Il,  p.  33a).  Une  erreur  typographique  a 
fait  mal  dater  cet  acte,  antérieur  à  1175,  en  raison  de  la  présence  du  chapelain 
Gautier.  (Cf.  note  434.) 

Ui.  Champs-sur-Marne,  Croissy-Beaubourg,  Vaires,  ca.  Lagny,  ar.  Meaux. 

It2.  Bry-sur-Maruf,  ca.  Nogent-sur-Marne,  ar.  Sceaux.  Dreux,  chevalier  de  Bry, 
est  témoin  d'une  ch-.rte  de  l'évêque  Maurice  en  117a  (n"  412,  t.  II,  p.  3a3). 

43.  Clacy,  éc.  Noisy-le-Sec,  ca.  Pantin, ar.  St-Denis.  (CL  t.  II,  p.  au,  note  3ai.) 
Thibaud  était  l'un  des  chevaliers  de  Clacy  ;  il  fut,  avec  son  frère  Guillaume,  un 
des  bienfaiteurs  de  l'abbaye  de  Livry  (Lebeuf,  édit.  Bournon,  II,  500i.  Les  sei- 
gneurs de  Clacy  furent,  dans  la  seconde  moitié  du  XII*  siècle,  le  chevalier  Pierre, 
cité  dans  le  présent  Recueil  vers  1166  (t.  II,  p.  aga)  et  en  1169  (t.  II,  p.  Sog).  qui 
fut  en  guerre  avec  les  seigneurs  de  Bry  ses  voisins  (Lebeuf,  IV,  633);  Dreux  II  et 
Guérin  I",  cités  l'un  en  1170,  l'autre  en  1174  (Lebeuf,  I\',  5a5;  II,  5i5,  C43). 
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Qiieax,  qui  le  tenait  de  Landri  Le  Charpentier  d'Auger,  vassal  de 
Guillaume. 

(i"  janvier  ou  17  avril  11 83  —  i"  janvier  ou  i"  avril  118^) 

In  nomine  sancte  et  individue  ïrinitatis.  Ego  Willelmus  de 
Wahlandia  notum  fieri  volo  tam  p.  q.  f.  quod  Ludovigus  cocus 
tertiam  partem  majoris  décime  de  Braio  (13)  quod  tenebat  a  quo- 
dam  milite  nomine  Landkico,  qui  cognomine  dictus  est  Carpenta- 
Rius  DE  Ogerio  (44),  qui  Garpejjtarius  a  nobis  tenebat  predictam 
decimam  in  feodum  predictus  Ludovigus  cocus,  vendidit  et  conces- 
sit  in  presentia  nostra,  jure  perpetuo  habendam  et  possidendam, 
monachis  Sancti  Nicholai  de  Acy  (24)-  Hoc  ego,  existeus  in  presen- 
tia domni  Henrici  Silvanectensis  episcopi,  volui  et  concessi.  Hoc 
laudavit  et  conccssit  uxor  mea  Ydonea  et  filii  mei,  Willelmus, 
Ancellus  et  Theobald'Js.  Hujus  rei  me  testem  et  fidejussorem, 
coram  predicto  episcopo,  constitui,  et  warandiam  monachis  por- 
tare  semper  tenebor. 

Hujus  rei  lestes  sunt  Hugo,  abbas  Sancti  Vincentii,  Henricus 
archidiaconus  Silvanectensis,  Odo,  decanus  Sancti  Frambaudi  et 
Phiuppus,  nepos  ejns;  âlbericus  capellanus  episcopi  Silvanectensis. 
Arnulfus  et  Marlinus  clerici  ejus;  Theobaldus  prwr  Sancti  Nicholai 
et  Nicholaus  sacrista.  De  militibus  :  Petrus  cocus  et  Radulfus 
filius  ejus,  Garpentarius  de  Ogerio,  Hadulfus  de  Raduez, 
Erghembaudus  filiaster  ejus  (45)»  Matheus  de  Mosnterel,  Giraldus 
FABER.  Quod  ut  ratnm  et  in  convulsum  permaneat,  sigilli  nostri 
caractère  subterfîmare  curavimus. 

Actum  publiée  anno  ab  Incarnatione  Domini  millésime  cente- 
simo  octogesimo  tertio. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xvni*  s.,  collationnée  par  Afforty, 
d'après  les  «  Archives  du  prieuré  de  St-ISicolas  d'Acy  »,  Collection  Moreau, 
LXXXVIl,  16. 


Lit.  Auger-Saint- Vincent,  ca,  Senlis. 

45.  Erchambaiid  de  V^alprofond,  cité  sans  surnom  en  1171  avec  Pierre  Le  Queux 
(t.  Il,  p.  3iC,  n°  409),  est  un  descendant  de  Galeran  de  SenlLs,  l'un  des  grands 
ofïlciers  de  Philippe  I"  (t.  1.  p.  2(').  noie  19). 
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468.  —  Simon  II,  î'vêque  de  Meaux,  constate  la  cession  faite  au 
prieur  d'Acy,  Thibaud,  par  le  cheiudier  Eudes  de  Mansifjny,  de  la 
dîme  de  tous  ses  biens  à  Mansigny  et  C/iambry,  avec  le  consente- 
ment de  son  seigneur,  Robert  de  Monthyon. 

(i"  janvier  ou  17  avril  ii83  —  i"  janvier  on  r' avril  iiSA) 

In  nomine  sancte  et  individuc  Trinitalis.  (Juoniam  in  hunianis 
rébus  nichil  est  stabile,  nichil  firnium,  et  nnilla  hominum  gesla 
temporis  diuturnitale  et  hominum  intcrilu,  a  meinoria  elabuntur; 
idcirco  magnis  ac  sapicntibus  viris  visum  est  ea  que  in  suis  tempo- 
ribus    facta   in   subsecuturis    etiam    vellent   inconcussa   manere 
litteris  assignando,  posteris  relinquerc.  Quapropter  ego  Symon  (a), 
Dei  gratia  Meldensis  ecclesie  niinister  humilis,  lani  modernis  quam 
posteris,  presenli  pagina,  notum  fieri  (b)  volumus  qiiod  Odo  miles 
VE  Mancimago  (46)  et  Hei>(aldus(c)  frater  ejus,  et  Mabia  uxor  ejus, 
et  JoHANNEs  filius  ejus,  universam  decimam  de  omnibus  terris  a 
vineis  quas  habent  in  territorio  de  Mancimaco  (b)  et  de  Cambe- 
riaco  (46),  et  minutam  decimam  tocius  ville  de  Manciniaco  (b) 
in  elemosinam,  in  presentia  nostra,  ecclesie  Sti  Nicholai  de  Aci, 
imperpetuum  possidendam,  tali  conditione  quod  Tiieodaldus,  prior 
pred.  ecclesie,  dédit  illis  centum  libras  Parisiensis  monete.  Piefa- 
tus  vero  Odo  et  frater  ejus  et  uxor  ejus  et  filius  concesserunt  pred. 
ecclesie  arpennum    terre,    ad    granchiam    edificandam,   ab   omni 
exactione  liberrimum.  Hoc,  fide  preslita,  Odo  ipse  et  frater  ejus 
garandiam  inde  portare  juraverunt.  Hoc  laudavit  IIobertus  de  (d) 
MoNTiON,  fide  prestita,  de  cujus  feodo  erat,  et  uxor  ejus  Gontessa 
similiter  laudavit.  Hec  (e)  etiam  laudaverunt  sorores  predicH  Ooo- 
isis,  CoN  TESSA  et  Heluvis  (J),  et  mariti  eorum,  Giido  de  Minsiis  (g) 
et  Albekicus  de  Guimnicurt  (47).  Hnjus  pactionis  sunt  fidejussores 
omnes  per  fidem   :  Odo  Castellanus  (48)  et  Manasses   Burre   et 
Simon  (a)  filius  (jus,  et  Rùbertus  de   Mo.ntiom  {h),  Gaufridus  de 


46.  Chambry,  ca.  Meaux.  —  Mansigny,  éc.  Chambry. 

Ifj.  Monthyon,  ca.  Dammartin-en-Goële,   ar.    Mcatix.  —  Guincourt,  ca.  Dani- 
marliu.  —  Saint-Palhus,  Saint-Soupplets,  même  caotoo. 
48.  Eudes,  châtelain  de  Meaux. 
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Sangto  Patusio  (47)  et  Symon  de  (i)  Sancto  Suplitio  (47),  Guido  de 
MiNGiis  (g)  et  Albericus  de  Guinnicurt.  Si  vero  inde  aliqua  orta 
fuerit  calumpnia  (/),  fidejussores  predicti  infra  octo  dies  postquam 
subnioniti  fuerint  a  inonachis,  ponent  se  in  captionem  in  civitate 
Sllvanectensi,  nec  inde  exibunt  donec  monachis  satisfactum  fuerit. 
[Hujus  rei  testes  sunt  i\oRicus  archidiaconus,  Petrus  cantor,  Adam 
succentor.] 

Actum  est  hoc  anno  episcopatus  nostri  sexto.  Quod  ut  ratum  sit 
et  inconcussum  permaneat,  sigilli  nostri  auctoritate  conUrmamus. 
Anno  ab  Incarnatione  Domini  M"  C°  octogesimo  tercio. 

(a)  Symon  B.  —  (6)  Monciaco  BCD.  —  (c)  Reaindus  B.  —  (d)  Montia  E.  — 
(e)  Hoc  BCD.  —  (/)  Eluwis  B.  —  (g)  Muniis  BCD.  —  (h)  Montium  B.  — 
(i)  Sancto  Sulpitio  B.  —  0)  calumnia  E. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  65,  coUationnée 
et  corrigée.  —  C.  Copie  du  xv°  s.,  LL  i35a,  foL  63',  —  D.  Copie  du  xvi" 
s.,  LL  i353,  foL  70.  —  E.  Copie  coUationnée  par  AfTorty,  d'après  les 
«  Archives  du  prieuré  de  St-Nicolas  d'Acy  ».  Coll.  Moreau,  LXXXVII,  i5, 
incomplète  du  passage  entre  crochets. 

Texte  établi  d'après  B  et  E. 

469.  —  Le  pape  Luce  îll  adresse  à  Robert,  prieur  de  Cappy, 
une  bulle  confirmant  les  bénéfices  et  les  possessions  de  son  monas- 
tère. 

(Verula,  6  mai  11 84) 

Lucius  episcopus  servus  servorum  Dei  dilectis  fîliis  Roberto, 
priori  Capeiensis  monasterii,  ejusque  fratribus  t.  p.  q.  f.  regularem 
vitain  professis  in  perpetuum.  Effectum  justa  postulanlibus  indul- 
gere  et  vigor  postulat  equitatis  et  ordo  exigit  rationis,  presertim 
quando  petentium  voluntatem  et  pietas  adjuvat,  et  veritas  non 
relinquit.  Eapropter,  dilecti  in  Domino  filii,  vestris  justis  postula- 

lionibus  clemenler  annuimus  et  prefatum  monasterium pre- 

sentis  scripti  privilegio  communivimus.  In  primis  —  —  Preterea 
quascunque  possessiones propriis  exprimenda  vocabulis. 

Ecclesiam  Sti  Medardi  de  Capeio  (49)  et  terciam  partem  décime 


49.  Cappy,  Chuignolles,  ca.  Bray-sur-Sorame,  ar.  Péronne  (Somme). 
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ipsius  castri.  et  ijuicquid  ibi  habclis.  Altare  de  Longavallc  (5o), 
tercian\  partem  décime  ipsius  loci  et  quicquid  ibi  liabelis.   Duas 
partes  décime  de  Barloes  (5i)  do  dono  KnEBcnois  castellane.  Altaï e 
de  Estcrpigni  (5i)  et  quicquid  in  dccimn  vel  in  terra  ant  in  hospili- 
bus  ibi  habetis.  Illud  juris  etpossessionisquod  in  altari  de  C/ar/ (5 1) 
Galfkidu«  clericus,  lilius  Matuei  I'luonensis,  Ulustris  viri,  liahe- 
bat.  cum  parte  décime  quam  ibi  iiabetis,  et  quicquid  ibidem  possi- 
detis.  Prebendam  unam  in  ccclesia  SU  Farsei  in  Peronensi  Castro, 
ex  donatione  Kaolli-i  comilis  Viromandensis.  Allare  de  Framere- 
villa  (dî)  cum  tercia  parte  décime  et  quicquid  ibi  habetis.  Altare 
de  Waviller  (5a)  cum  tercia  et  décima  (sic)  et  terra  et  curte  quam 
ibi  babelis.  Altare  de  V'e ter i  Ambianen.se  (sic)  liberum  et  absolutum 
ab  omni  costuma  et  quicquid   ibi  in  décima    vel  terra    habetis. 
Terram  de  Reinecurt  (58)  et  q.  i.  h.  Terram  de  Fulcoucurt  (Sa)  et 
q.  i.  h.  Alodium  de  Choinnoles  (49)  et  quicquid  ibi  habetis.  Altare 
de  Moines  (âa)  et  quicquid  in  décima  illius  loci  habetis.  Quicquid 
habetis  in  décima  de  Carnai  (5o).  Altare  de  Fontanis  (Sa)  cum 
curte  et  quicquid  ibi  habetis.  Viginti  solidos  ad  luminare  ecclesie 
singulis  annis  in  conductu  mercatorum  quod  vulgo  guionagium 
dicilur,  Perone  capiendos  et  in  festo  sancti  Remigii  persolvendos, 
de   dono  R\dllfi,   comitis    Viromandensis,   et    Adeleidis    uxoris 
ejus  (53).  Terram  que  dicitur  Sancti  Cornelii,  sub  reddilione  census 
quinque  solidorum.  Sexaginla  solidos  Atrebatenses  monete  apud 
Warneston  (54).  Très  bonnerios  terre  de  dono  Pétri,  mililis  de 
Cappeio,    assenlientibus    et  concedentibus  Eva    uxore  ipsius,   et 
GiLA,  filia  ejusdem. 

Sane  novalium pacis  inveniant.  Amen. 


5o.  Carnoy,  Longueval,  ca.  Combles,  ar.  Péronne. 

5i.  Barleux,  Etcrpigny,  Clérv,  ca.  et  ar.  Péronne.  L'autel  d'Elerpigny  fut 
donné  en  i  i3i  par  Gérard,  chanoine  de  Péronne  (t.  II,  p.  i8,  n°  204). 

5a.  Foalaine-lès-Cappy,  Foucaucourt,  Framerville,  Rainecourt,  Vauvilliers, 
ca.  Chaulnes.  ar.  Péronne.  —  «  Moines  »  répondrait-il  à  «  Mollicns  »  dont  l'au- 
tel fut  donné  au  prieuré  de  Cappy  en  11^7?  (t.  II,  p.  167,  n°  293j. 

53.  Vers  luS.  Voir  l'acte  de  donation,  l.  I",  p.  3o'»,  n*  190.  —  Sur  la  terre 
dite  «  de  Saint  Corneille  »,  cf.  t.  II,  pp.  i-a,  n*   191-192. 

54.  VVarnétOD,  ca.  Quesnoy-sur-Deùle,  ar,  Lille. 
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Datum  Verulis  per  manum  AlLberti,  Sancte  Uomane  ecclesie 
presbiteri  cardinalis  et  cancellarii,  ii  nonas  maii,  indiclione 
secunda,  Incarnationis  Dominice  anno  M"  C"  LXXX°  IIII,  pontifi- 
catus  vero  domni  Lucii  pape  III,  anno  m. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  non  coliationnée,  LL  i35i, 
fol.  i2'-i4.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  iSoa,  foK  ii-i3.  —  D.  Copie  du 
XVI'  s.,  LL  i353,  fol.  i3. 

Edit.  a.  Marrier,  Monasterii  S.  Martini  de  Campis  historia,  p.  3')i-  — 
b.  Migne,  Palrologia  latina,  CCL  i255. 

Ind.  Jaffé-Lœwenfeld,  t.  II.  p.  465,  n"  i5o'»r  (960G),  d'après  B. 

470.  —  Le  pape  Luce  III,  par  un  brej  adressé  à  [Maurice]  évéque 
de  Paris  et  à  [Pierre]  doyen  de  St-Germain-V Aaxerrois,  leur 
mande  qu'ils  fassent  payer  aux  moines  de  Gournay  les  dîmes  qui 
leur  sont  dues  dans  les  limites  de  la  paroisse  dépendant  de  leur 
église  d'Essonnes,  située  à  Corbeil. 

(Vérone,  3  septembre  ii84) 

LuGius  episcopus  servus  servorum  Dei,  venerabili  fratri  Pari- 
siensi  episcopo  et  dilecto  filio  decano  (55)  Sti  Germani  Autisiodoren- 
sis,  salutem  et  apostolicam  benedictionem.  Querelam  dilectorum 
filiorum  nostrorum  monachorum  cenobii  de  Gornaio  nos  accepisse 
noveritis;  quod,  cum  infra  metas  parrochie  ipsorum  ecclesie  de 
Essonia  posite  apud  Corbolium,  quidam  laici  terras  et  vineas 
habeant,  de  ipsis  lamen  eidem  ecclesie  décimas  sicut  tenentur 
exhibere,  contempnunt.  Mandamus  itaque  Dilectioni  vestre  qua- 
tenus,  vocatis  in  presentiam  vestram  qui  fuerint  evocandi,  décimas 
de  possessionibus  illius  memorate  ecclesie  intègre,  nuUius  a[p]pel- 
latione  obstante,  facialis  exsolvi. 

Datum  Veronae,  m  nonas  septembris  (a). 

(a)  Eugène  III  passa  le  début  de  septembre  à  Velletri  en  ii8i  et  ii8s,  à  Segni 
en  ii83,  à  Vérone  en  ii84  et  ii85.  Mais  il  est  tout  à  fait  probable  que  ce  bref 
du  3  septembre,  en  raison  du  voisinage  des  dates,  fut  expédié  à  la  sollicitation 
du  même  envoyé  de  St-Martin-des-Champs  qui  obtint  pour  le  monastère  de 
Paris  la  bulle  du  i  septembre  1184. 


55.  Le  doyen  de  St-Germain-l'.VuxerroJs  était  alors  Pierre  de  Bordeaux,  cité 
dài  «n  1176;  il  mourut  en  octobre  118S  (Gallia,  VII,  255). 
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A.  Original  perdu.  —  Is.  Copie  de  laaS,  LL   1097.  fol.  9,  non  coUa- 
tionnée. 

Ind.  Jaffé-Lœwenfeld,  t.  II.  p.  477.  n"  iSa^a.  d'après  B. 

471.  —  Le  pnpc  Luce  III  cûnjinnc,  en  tes  éniimeranl,  tous  les  béné- 
fices et  les  princ.ipates  propriétés  de  Sainl-Martin-dcs-C/iamps. 

(Vt-rone,  4  septembre  u84) 

Licius  e()iscopus.  servus  servorum  Dei,  dilecUs  filiis  Roberto, 

priori  monasterii  Sancti  Martini  de  Campis,  cjusquc  fralribus 

in  perpeluiun.  Quociens  a  nobis  pelilur  quod  religioni  et  honestali 
convenire  dinoscitur,  animo  nos  decet  libenti  et  pelenlium  (a)  desi- 
deriis     congruum     siiiïragium    imperliri.    Eapropter,    dilecti    in 
Domino  filii,  veslris  justis  postulalionibus  clementer  annuimus,  et 
prefalum  monaslerinni  Sti  Martini  de  Campis  in  quo  divino  man- 
cipali  estis  obsequio,  sub  Beati  Pétri  cl  noslra  protectione  suscepi- 
mus,  et   presentis   scripli  privilégie    communivimus.    In    primis 
siquidem  statuentes  ut  ordo  monasticus  qui  secundum  Deum  et 
beati  Benedicti  regulam  in  eodem  monasterio  instilutus  esse  dinos- 
citur (6),  perpeluis  ibidem   temporibus  inviolabiliter  observetur. 
Preterea  quascumque  possessiones  —  —  propriis  duximus  expri- 
menda  vocabulis.    Locum  ipsum   in  quo  prefatum  monasterium 
situni  est,  cum  omnibus  perlinenciis  suis.  In  episcopatu  Parisiensi, 
capellam  Sancti  Nicholai,  capellam  Sancti  Jacobi  (56).  Ecclesiam 
Sancti  Laurentii  (57),  ecclesiam  Sancti  Dyonisii  de  Carcere  (58)  cum 
s.  p.  Prebendam  octo  libras  (c)  in  ecclesia  Parisiensi,  ex  quibus 
viginti  solidi  redduntur  vicario.  Unam  prebendam  apud  Sanctam 
Genovefam.  Ecclesiam  de  Ctamardo  (Sg)  cum  décima  majore  seu 


56.  Saint-Jacques  de  la  Boucherie  et  Saint-Nicolas  des  Champs  (cf.  t.  Il,  p.  4», 
notes  Dg  et  Go). 

57.  Saint-Laurent  n'est  pas  cité  dans  la  bulle  d'Eugène  III  en  11^7  (cf.  t.  II, 
p.  171)  ;  il  apparaît  pour  la  première  fois  dans  la  charte  de  conlirmalion  diocé- 
saine accordée  par  l'évèque  Thibaud  de  Paris  eu  iiGi'ii57  (ibid.,  p.  2d5). 

58.  Saint-Denis  de  la  Châtre,  uni  à  Saint-Martin  en  ii33  (cf.  t.  II,  p.  ii).  Le* 
prébendes  de  Notre-Dame  et  de  Sainte-Geneviève  du  Mont  sont  citées  en  1147 
(ibid.,  p.  171). 

59.  Clamart,  ca.  «t  ar.  Sceaux. 
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minore  et  furno.  Ecclesiain  de  Pentino  (71;  cum  tota  décima. 
Ecclesiam  de  Bonzeis  (62)  cum  tercia  parte  majoris  décime  et  mino- 
ns, et  atrio.  Ecclesiam  de  Ceverenl  (GO  cum  décima  et  capella  de 
Livriaco  (61).  Ecclesiam  de  Balbiniaco  (63)  cum  duabus  partibus 
majoris  décime,  et  tercia  minoris.  Ecclesiam  de  Lupariis  (63)  cum 
atrio  et  tercia  parte  majoris  décime,  et  diiabus  minoris,  cum  s.  p. 
Ecclesiam  de  (lalloes  (64)  cum  tota  décima.  Ecclesiam  de  Campi- 
niaco  (64)  cum  tercia  parte  décime,  et  atrio.  Ecclesiam  de  Esquoem 
(66)  cum  tota  décima  et  atrio;  capellam  ejusdem  ville,  scilicel 
Essenvilla  (60),  cum  décima.  Ecclesiam  de  Altenvllla  (60)  cum 
décima  majori,  et  duabus  partibus  minoris.  Ecclesiam  de  Doo- 
munt  (60)  cum  p.  s.  Ecclesiam  de  Castaneto  (60)  cum  medietate 
décime.  Ecclesiam  de  Fontaneio  (60)  cum  duabus  partibus  tercie 
partis  majoris  décime  et  minoris.  Ecclesiam  de  Heriniaco  (61)  cum 
majore  décima  in  annona.  Ecclesiam  de  MeroUis  (106)  cum  ipsa  villa 
et  decimis.  Ecclesiam  de  Cherui  (65)  cum  décima  et  atrio.  Ecclesiam 
de  ConJIiientio  (66)  cum  décima.  Ecclesiam  de  Limogiis  (65)  cum 
villa  et  décima.  Farcas  (65)  cum  décima.  Ecclesiam  de  Ernieno- 
villa  (61)  cum  atrio  et  parte  décime.  Ecclesiam  de  Derenciaco  (62) 
cum  tercia  parte  décime.  Ecclesiam  de  Carona  (67)  cum  tercia 
parte  décime  vini.  Prebendam  unam  qualuordecim  librarum  in 
ecclesiam  Béate  Marie  Parisiensis,  ex  quibus  vicarius  habet  viginti 
solidos. 


60.  Attainville,  BoufTémont,  Châtenay  en  Frauce,  Domont,  Ezanville,  Fonte- 
nay-lès-Louvres,  Le  Mesnil-Aubry,  Moisselles,  Puiseux-lès-Louvres,  Saint-Brice- 
sous-Forêt,  ca.  Ecouen,  ar.  Pontoise. 

61.  Pontoise  (Seine-et-Oise).  —  Eragny,  ca.  Pontoise.  —  Arnouville,  Sevran, 
ca.  Gonesse,  ar.  Pontoise.  —  Gournay-sur-Marne,  Livry,  ca.  Le  Raincy,  ar.  Pon- 
toise. 

63.  Bobigny,  Bondy,  Drancy,  ca.  Noisy-le-Sec,  ar.  Saint-Denis. 

63.  Chennevières-lès-Louvres,  Epiais-lès-Louvres,  Louvres,  Survilliers,  Viarmes, 
ca.  Luzarches,  ar.  Pontoise. 

■■    04.  Saint-Pierre  de  Chaillot,  compris  dans  Paris.  —  GIiampigny-sur-Marne, 
ca.  Nogent-sur-Marue,  ar.  Sceaux. 

65.  Chevry-Cossigny,  FéroUes-Attilly,  Limoges-Fourches,  ca.  Brie-Comle- 
Robert,  ar.  Melun. 

66.  Conllans-rArchevcque,  ca.  Charenton-le-Pont,  ar.  Sceaux, 

67.  Charonne,  B«llevillo  (Mons  Savias),  compris  dans  Pari*. 
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Totam  dccimam  de  Sancto  Bricio  (60).  prêter  vini  modium  qui 
est  Sancti  Victoris.  Dccimam  de  Atilleio  (65).  Totam  majorera 
decimam  de  Moisella  (Go).  Quartam  partem  décime  de  Genti- 
liaco  (68).  .\piid  Caneveras  (63)  terciam  partem  tocius  decimo.  In 
ecclesia  de  Fontanelo  ']u\la.  Vicenas  (69)  lorlellos  in  crastino  Natalis 
Domini  et  decem  modios  vini  de  décima.  Apud  Espiers  (63)  sextam 
partem  tocius  décime.  Diias  partes  lercie  partis  universe  décime 
vini  de  Argenloilo  (70).  Medietatem  ville  que  dicitur  Puleolum  (60) 
in  omnibus  rcdditibus  et  in  nemore.  In  grangia  canonicorum  de 
Lucharchiis  (63)  quinque  modios  et  quatuor  sexlarios  dimidiate 
[annone]  (d)  et  duos  sextarios  fabarum.  Apud  Theçomvillam  totam 
majorem  dccimam.  Duas  partes  majoris  décime  de  Mainillo  Alhe- 

rici  (60). 

Ecclesiam  de  Gornaco  (61)  cum  omnibus  pertinenciis  suis.  Gran- 
gias  de  Roveredo  (71),  de  Cevrenz  (61),  de  Ponteblon  (7a)  et  de 
Saveis  (67)  cum  earum  pertinenciis.  Domum.  vineas  et  presso- 
rium  de  Vitriaco  (68).  Villam  de  BoJJesmonle  (60)  cum  s.  p.  Deci- 
mam et  vineas  de  Malbussiim  (-jS).  Ilospites  et  redditus  de  Politi- 
sera (61).  Pressoria  de  Ruelo  (74),  de  Gulbeco  (76),  de  domo  Sancti 
Martini  de  Pentino  (71),  de  Aureavalle(']l\)  et  pressoraim  IIescelini. 
Furnum  Ge^te  de  Campellis{']6).  Furnum  infirmariide  Iveria  (77). 
Duas  domos  super  Magnum  Pontem  cum  molendino  (77).  In  Mil- 
hraio  (77)  molendinum  unum.  Censum  Ade  de  Braia  super  cal- 
ceia. 


68.  Genlilly,  Vitry-sur-Seine,  ca.  Villejuif,  ar.  Sceaux. 

69.  Fonlenay-sous-Bois,  ca.  Vincennes.  ar.  Sceaux. 

70.  Argonteuil,  ar.  Versailles. 

71.  Rouvray,  éc.  Pantin,  ar.  Saint-Denis. 

73.  Ponl-Yblon,  éc.  Bonneuil,  ca.  Gonesse,  ar.  Pontoise 

73.  Maubuisson,  éc.  Saint-Prix,  ca.  Montmorency,  ar.  Pontoise. 

74.  Probablement  Rueil,  ca.  Marly-le-Roi,  et  Orgeval,  ca.  Poissy,  ar.  Versnilles. 

75.  Peut-être  Guépel,  éc.  Fosses,  ca.  Luzarches. 

76.  Provenant  d'une  concession  de  Louis  VII  (l.  II,  p.  90,  n'  239). 

77.  Lisez  «  Jueria  »,  le  four  de  la  rue  aux  Juifs  ou  de  la  Juiverie  (^cf.  t.  Il, 
p.  ia,  note  Ci).  Sur  les  Moulins  du  Grand  Pont  et  de  Mibrai,  cf.  t.  II,  pp.  96  et 
97.  notes  ii8  et  i5G. 
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In  episcopatu  Meldensi,  ecclesiam  de  Aneto  (78)  cum  suis  perti- 
nenliis.  Inciaciim  cum  s.  p.  Prioratum  de  Marnoa  (79).  Prioratum 
de  Cresceio  (80)  et  villam  de  Choisiaco  (81)  cum  s.  p. 

In  episcopatu  Suessionensi,  prioratum  Sancte  Gemme  (83)  cum 
villa.  Ecclesiam  de  Lerniaco  (83)  cum  s.  p. 

In  episcopatu  Catalaunensi,  prioratum  Sancti  Martini  pauperis 
cum  p.  8. 

In  episcopatu  Silvaneclensi,  prioratum  Sancti  Nicolai  (a4)  cum 
p.  s.  Ecclesiam  de  Soroitlari  (60)  et  majorem  partem  ejusdem  ville 
cum  décima  et  terris. 

In  episcopatu  Belvacensi,  prioratum  Bellimontis .  Prioratum  de 
Insala  (84).  Prioratum  de  Cressonessarl  (85)  cum  p.  s.  Ecclesiam 
de  Meruc  (86)  cum  p.  s.  Ecclesiam  de  Wirmes  (63)  cum  décima. 
Ecclesiam  de  Praeriis  (84)  cum  minuta  décima. 

In  episcopatu  Ambianensi,  prioratum  à&  Arenis  {26).  Prioratum 
de  Ligniaco  (87).  Prioratum  de  Encra  (88)  cum  p.  s. 

In  episcopatu  Atrebatensi,  prioratum  de  Pas  (89)  cum  p.  s. 

In  episcopatu  Noviomensi,  prioratum  de  Capeio  (49)  cum  p.  s. 

In  episcopatu  Carnotensi,  ecclesiam  RoenviUe  (90);  grangiam 
Vrsionisville  (90),  Bolonis  villam  (91),  Guellum  (92),  Montviller  (91)  ; 


78.  Annet-sur-Marne,  ca.  Claye-Souilly,  ar.  Meaux. 

79.  Marnoue  les-Moines,  éc.  Ocquerie,  ca.  Lizy-sur-Ourcq,  ar.  Meaux. 

80.  Crécy-eu-Brie,  ar.  Meaus. 

81.  Choisy-en-Brie,  ca.  La  Ferlé-Gaucher,  ar.  Coulommiers. 

8a.  Sainte-Gemme,,  ca.  Chàtillon-sur-Marne,  ar.  Reims.  (Cf.  t.  II,  p.  io8,  note 

Î74-) 

83.  Largny,  ca.  Villers-Cauterels,  ar.  Soissons.  (Cf.  t.  II,  p.  108,  note  lyB.) 

84.  Beaumont-surOise,  Piesles,  ca.  l'Isle-Adam,  ar.  Ponloise. 

85.  Crcssonsacq,  ca.  Saint-Just-cn-Chaussée,  ar.  Clermont  (Oise). 

86.  Moru,  ar.  Beauvais. 

87.  Ligny-sur-Canchc,  ca.  Auxi-Ie-Chàtcau,  ar.  Saint-Pol  (Pas-de-Calais). 

88.  Encre,  aujourd'hui  Albert,  ar.  Péronne  (Somme). 
8(j.  Pas-cn-Artois,  ar.  Arras. 

90.  Roinville,  Orsonville,  Donnclles,  ca.  Dourdan,  ar.  Rambouillet. 

91.  Boulonville,  ce.  Sainville,  ea.  Auneau,  ar.  Chartres.  Montmller  doit  se  lire 
Mondevillam,  c'est  Mondcville,  même  canton.  Cf.  t.  H,  p.  127. 

93.  Gouillons,  ca.  Janvjllc,  ar.  Chartres. 
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prioralum  de  Donelln  (90).  In  civitale  Curnolensi,  censum  centum 
solidorum. 

In  episcopatu  AurcUanensi,  prioralum  de  flienvilla  (98)  cum 
p.  s.  ;  ecclesiam  Noveville  (gS). 

In  Cenonensi  (sic)  diocesi,  prioralum  de  Cona,  prioralum  de 
Pringiaco  (8'i\  grangiam  de  Fontonis  (gli)  cum  p.  s. 

In  episcopatu  Exoniensi,  prioralum  SU  Jacohi,  prioralum  de 
Berdestapiild  cum  p.  s. 

In  Wala,  prioralum  SU  Ctari  cum  p.  s.  (95). 

Sane  novalium  veslrorum  que  propriis  manibus  ant  sumptibus 
colilis,  sive  de  nulrimenlis  animalium  veslrorum,  nullus  a  vobis 
décimas  exigere  seu  exlorquere  présumai.  Licealque  vobis  clericos 
aut  laicos  e  seculo  fugienles  liberos  et  absolutos  ad  conversionem 
recipere,  et  eos  absque  conlradictione  aliqua  relinere. 

Cum  aulem  générale  inlerdictum  terre  fuerit,  et  liceat  vobis, 
clausis  januis,  exclusis  eicommunicatis  et  inlerdiclis,  non  pulsatis 
campanis,  suspressa  (e)  voce,  divina  officia  celebrare. 

In  parrochialibus  vero  ecclesiis  quas  habelis,  liceat  vobis  sacer-  \ 
dotes  eligere,  et  diocesano  episcopo  presenlare,  quibus,  si  idonei 
fuerinl,  episcopus  animarum  curam  commillat;  ita  quidem  quod  ei 
de  spiritualibus,  vobis  autem  de  temporalibus  debeant  respondere. 

Priorem  insuper  vel  monachos,  sicut  a  bone  memorie  papa 
i.L'Cio  et  aliis  Uomanis  pontificibus  conslitutum  est,  sine  auctorilate 
Romani  pontificis,  nullus  excommunicationi  vel  interdiclo  subicere 
propria  voluntate  présumai.  Si  vero,  quod  absit  !  in  alrio  vestro,  vel 
in  effusione  sanguinis,  vel  in  verberum  elatione,  sive  in  aliquo 
hujusmodi,  violenliam  irrogari  forte  contigerit,  nequaquam  prop- 
pter  hoc  a  divinis  ecclesia  veslra  prohibeatur  officiis. 


93.  Janville.  ar.  Chartres,  Neuvy-en-Beauce,  ca.  Janville. 

gl.  Cannes-Ecluse,  ca.  Montcreau.ca.  Fontainebleau  (Seine-et-Marne).  —  Pringy, 
ca.  et  ar.  Melun.  —  Fontaine-le-Port,  ca.  Le  Châtelet-en-Brie,  ar.  Melun. 

95.  11  n'est  question,  dans  la  bulle  d'Eugène  III  en  11 47,  comme  bénéfices 
anglais  de  Sainl-Martin.  que  de  Saint-James  d'Exeter  et  de  Barneslaplo  ;  on  voit 
apparaître  ici  pour  la  première  fois  le  prieuré  de  Saint-Clair  au  pays  de  Galles, 
dans  le  Caermarthenshire  (Dugdale,  Monaslicon  Anglicanum,  new  edit.,  VI,  io56). 
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Inhibemiis  etiam  nt  infra  fines  parrochiarum  vestrarum,  sine 
assensu  veslro,  capellain  vel  oratorium  nullus  edificare  présumât  ; 
salvis  tamen  privilegiis  Romane  ecclesie.  Libertatesautem  etimmu- 
nitates  ac  ralionabiles  consiietudines  ecclesie  vestre  liactenus  obser- 
vatas,  ratas  habemus  et  eas  futuris  tcmpoiibus  illibatas  manere 
sanccimus. 

Crisma  vero  et  oleum  sanctum,  consecrationes  altarium  seu  basi- 
licarum,  ordinationes  clericorum  qui  ad  sacros  ordines  fuerint  pro- 
movendi,  et  cetera  ecclesiaslica  sacramenta  a  diocesano  suscipiatis 
episcopo  si  catholicus  fuerit,  et  gratiamatquecommunionem  Apos- 
tolice  sedis  habuerit,  et  ea  vobis  gratis  et  absque  pravitate  aliqua 
voluerit  exhibere  :  alioquim  (/)  liceat  vobis  quemcumque  malueritis 
catholicam  adiré  antistitem,  qui  nimirum  nostra  fultus  auctoritate, 
quod  postulatur  indulgeat.  Adicientes  autem  auctoritate  apostolica 
ne  ulli  episcopo  liceat  in  ecclcsia  veslra  stationes  facere,  vel  missas 
publicas  sine  assensu  vestro  celebrare,  ne  monaslice  simplicitas 
discipline,  que  per  prelatos  ecclesiarum  fovenda  dinoscitur,  popu- 
laribus  tumultibus  perturbetur. 

Sepulturam  preterea  ipsius  loci  liberam  esse  deccrnimus,  ut 
eorum  devolioni  et  extrême  voluntati  qui  seillic  sepeliri  délibéra ve- 
rint,  nisi  forte  excommunicati  vel  interdicti  sint,  nullus  obsistat; 
salva  tamen  justicia  ecclesiarum  a  quibus  mortuorum  corpora 
assumuntur. 

Paci  quoque  et  tranquillitate  vestre  palcrna  sollicitudine  provi- 
dere  volentes,  auctoritate  apostolica  prohibemus  ut,  infra  clausuras 
locorum  ssu  grangiarum  vestrarum,  nullus  violentiam  vel  rapinam 
seu  furtum  (g)  couimittere,  ignem  apponere,  hominem  capere  vel 
interficere  audeat.  Decerminus  igitur pacis  inveniant.  Amen. 

[Ego  LuGius  Calholice  ecclesie  episcopus  ss. 

Ego  Theod[ui?«us]  (h)  Portuensis  Ste  Rustice  sedis  episcopus  ss. 

Ego  IIenricus  Albanensis  episcopus  ss. 

Ego  TuEOBALDUs  HosUensis  et  Velletrcnsis  episcopus  ss. 

Ego  Jouantes  ecclesie  SU  Marci  presbiler  cardinalis  ss, 

EgoLvuoRANs  presbiler  cardinalis  Sle  Marie  Transiiberim  tituli 
Galixti  ss. 
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Ego  Pandulfl's  presbiler  carJinalis  lihili  \II  Apostolorarn  ss. 

Ego  AnoiTio  (t)  SU  Theodori  diacoiius  cardinalis  ss. 

Ego  GaATiANUs  (/■)  SS.  Cosmc  et  Daminni  iliacoims  cardinalis  ss. 

Ego  GoFFREDUs  {k)  Stc  Marie  in  Via  lata  cardinalis  diaconns  ss. 

Ego  .\i.niNL's  Ste  Marie  Nove  diaconiis  cardinalis  ss.] 

Datiini  Vérone  pcr  mannm  IIugoms,  sancte  Romane  ecclesie 
notarii,  ii  nonas  seplembris,  indiclione  II,  incarnationis  Dortiinice 
anno  M°  C°  LXXX"  IIII",  ponlificatus  vero  domni  Lucii  pape  III, 
anno  m. 

(a)  Corr.  au  XVII'  s.  en  pcnitentium  sur  B.  —  (6)  disnoscuntur  6.  —  (c)  corr. 
librarum.  —  (d)  addition  marginale.  —  (e)  Corr.  suppressa.  —  (f)  Corr.  alisqiiin. 

—  (g)  futiiriim  B.  —  (h)  Theod.  :  B.  —  (0  Antitio  B.  —  (j)  Un  blauc  reste  en 
fî  à  la  place  du  nom.  —  (k).   Fosadus  B. 

A.  Original  bulle,  L  a3a.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  lo-ia. 
complétée  et  coUalionnée  sur /l.  —  C.  Copie  du  xv*  s..  LL  iSSa,  fol.  8-ii. 

—  D.  Copie  du  XVI'  s..  LL  i353,  fol.  8,  toutes  deux  d'après  B  incomplet. 
Ind.  Jaffé-Lœwenfeld,  t.  Il,  p.  ^67,  n"  16075,  d'après  /?. 

472.  —  Le  pape  Lace  III  autorise  les  moines  de  St-Martin  à  retenir, 
sous  certaines  réserves,  entre  leurs  mains  les  dîmes  et  les  proprié- 
tés comprises  dans  l'étendue  de  leurs  fiefs,  et  que  leurs  détenteurs 
auraient  hypothéquées. 

(Vérone,  i"  mars  iiSi-ii85) 

Llcius  episcopus  servus  servorum  Dci,  dilectis  filiis  Priori  et 
monachis  Sancti  Martini  de  Campis,  salutem  et  Aposlolicam  bene- 
dictionem.  Sicut  juri  contraria  postulantes  ab  ipso  debent  limine 
sue  postulationis  repelli,  sic  petentes  arnica  justicie  bénigne  conve- 
nit  exaudiri  :  Eapropter,  vestris  justis  postulacionibus  inclinati, 
Apostolica  aucloritate  vobis  concedimus  ut  décimas  ad  veslras 
ecclesias  pertinentes  de  manibus  laicorum  qui  eas,  in  prejudicium 
sue  salulis,  detincnt,  redimatis  ;  ita  lamen  quod  ab  ipsarum  eccle- 
siarum,  ad  quas  de  jure  pertinent,  dominio  (a)  non  recédant. 
Mchilominus  presenti  vobis  pagina  duximus  indulgendum,  ut  tam 
décimas  quam  possessiones  de  feodo  ecclesie  veslre,  si  ab  hiis  qui 
eas  feudaliter  detinent  obligenlur,  libère  vobis  liceat  absque  contra- 
dicione  aliqua  retinere  :  ita  quod  fructus  decimarum  et  feudorum 
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in  sortcm  (6)  ipsam  non  cogamini  computare,  nec  nomine  dicti 
feudi,  consuetum  ab  his  (c)  servilium  exigatis.  Nulli  ergo  hominum 
liceat  hanc  paginam  nostre  constitutionis  infringere,  vel  ei  ausu 
temerario  contraire.  Si  quis  auteni  hoc  attemplare  presumpseril, 
indignacionem  Omnipotentis  Dei  et  beatorum  Pétri  et  Pauli  apos- 
tolorum  se  noveril  incursurum. 
Datum  Vérone,  Kalendis  Marcii. 

(a)  domino  B.  —  (6)  partem  B.  —  (c)  iis  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  12'.  —  C.  Copie 
du  xv°  s.,  LL  iSSa,  fol.  12.  —  D.  Copie  du  xvi«  s.,  LL  i353,  fol.  i3,  d'a- 
près B. 

Texte  établi  d'après  L  23/5,  n"  i  (bulle  identique  de  Clément  III). 

Ind.  Jaffé-Lœwenfeld,  Regesta  Pontif.  Rom.,  Il,  /|85,  n°  16372,  d'a- 
près B. 

473.  —  Le  pape  Luce  III  confirme  les  possessions  du  monastère  de 
Gournay-sur-Marne. 

(Vérone,  10  mars  ii85) 

Lucius  episcopus  servus  servorum  Dei  dilectis  filiis  (en  blanc) 
priori  ecclesie  Sancte  Marie  de  Gornaio  (61)  ejusque  fratribus 
t.  p.  q.  f.  regularem  vitam  professis,  in  perpetuum.  Quociens 
a  Nobis  petitur  quod  religioni  et  honestati  convenire  dinoscitur, 
animo  Nos  decet  libenti  concedere,  et  petenlium  desideriis  con- 
gruum  sufîragium  impertiri.  Eapropter,  dilecti  in  Domino  filii, 
vestris  juslis  postulationibus  clementer  annuimus  et  prefatam  eccle- 
siam  Ste  Marie  de  Gornaio  in  qua  divino  estis  obsequio  mancipati, 
sub  beati  Pétri  et  nostra  protectione  suscipimus,  etpresentis  scripti 
privilégie  cemmunimus.  Statuenles  ut  quascumque  possessiones, 
quecumque  bona  eadem  ecclesia  in  presentiarum  juste  ac  canonice 
possidet,  aut  in  futurum  concessione  pontificum,  largitione  regum 
vel  principum,  oblatione  fidelium,  seu  aliis  justis  modis,  prestante 
Domino,  poterit  adipisci,  firma  vobis  vestrisque  successoribus,  et 
illibata  permaneant.  In  quibus  hec  propriis  duximus  exprimenda 
vocab\ilis  :  Capellam  de  Gornaio.  Ecclesiam  de  Rasseio  (97)  et  ipsam 
villam,  cum  omnibus  pertinentiis  suis.  Silvam  ejusdem  ville,  ad 
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usum  vestrum  et  hospitum  veslrorum.  Aiisœllum  (cjG)  cum  omnibus 
ad  eam  pertinentibns.  Ecclesiam  de /îc/r/jm/^  (97).  Ecclosiam  de 
Ponteilo  (97).  Ecclesiam  de  Essonin  (98).  Ecclesiam  de  Oreors  (97) 
cum  omnibus  decimis  et  aliis  ad  ipsas  ecclesias  perlincntibus.  Apnd 
Canoilam  (99)  quicquid  Albertus  de  Br<i  habebat.  Apnd  Gornaium 
molendinum  unum.  et  piscatoriam  foreste  de  Veteri  Gornaio.  Déci- 
mas omnium  redditnum  scilicel  denariorum,  annone  et  vini,  apud 
Gornaium,  apud  Caudam  (100),  apnd  Torciacum  (96)  et  Villamno- 
vam  (too),  apud  Parisias  et  Medantam  (a).  Modiuni  salis,  apud 
Mellcnlam.  Quinque  milia  alletium  apud  Pontem  Aiidomari  (6). 
Furnum  de  Caiida  (100)  et  de  Ponteolo  (97)  cum  nemoris  consuelu- 
dine.  Qualuordecim  solide?  in  terra  Aruoldi  de  Buoilo.  Terram  de 
Campo  Garneis.  Terram  L'lrici  janitoris.  Molendinum  unum  ad 
firmam  pro  quinque  modiis  annone,  et  duodecim  solidos  Provinen- 
sium  pcrpetuo  possidendum.  Si  vero  monachis  placuerit,  licebit 
vobis  unum  molendinum  aut  plura  quocunque  voluerint  loco  facere, 
ita  tamen  ut  firmitas  castri  non  infirmetur.  Dimidium  modium 
annone  in  molendinis  de  Doiira.  Terram  de  Lnabuni  (ici)  cum  omni 
décima,  ex  donalione  nobilis  mulieris  Matildis  de  Pomponia  eidem 
ecclesie  concessa.  Terram  de  Villa  presby ter i.  Sane  novalium  ves- 
trorum  que  propriis  manibus  vel  sumptibus  colilis,  sive  de  nutri- 
mentis  animalium  vestrorum  nullus  a  vobis  décimas  extorquere 
présumât.  Liceat  quoque  vobis  clericos  vel  laicos,  e  seculo  fugien- 
tes,  liberos  et  absolutos  ad  conversionem  recipere,  et  eos  absque 
contradictione  aliqua  retinere.  Cum  autem  générale  inlerdictiini 


96.  Noisicl,  Torcy,  ca.  Lagny,  ar.  Meaux. 

97.  Berchères,  Ozoir-la-Ferrière,  Ponlault,  Roissy,  ca.  Tournan,  ar.  Meaui. 

98.  Essonnes,  ca.  et  ar.  Corbeil. 

99.  Chenay,  éc.  Gagny,  ca.  Le  Raincy,  ar.  Pontoi.sc.  La  donation  ir.\ubert  de 
Brie  est  antérieure  à  11  ai.  (Cf.  t.  I,  p.  agi,  n*  181.) 

100.  La  Qucue-en-Brie,  Villeneuve-Saint-Georges,  ca.  Boissy-Saint-Léger,  ar. 
Corbeil. 

loi.  Sur  Lnobum,  Liaubon,  cf.  t.  I,  p.  367,  note  38o.  La  concession  des  dîmes 
par  dame  .Mahaud  de  Pomponne  est  postérieure  à  ni;,  car  il  n'en  est  point 
question  dans  la  bulle  d'Eugène  III  (t.  II,  p.  i8ô),  et  antérieure  à  1177  (ibid., 
p.  36a). 
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terre  fuerit,  liceat  vobis,  clausis  januis,  cxclusis  excommunicatis  et 
interdiclis,  non  pulsatis  campanis,  snppressa  voce  divina  officia 
celebrare.   In  parrochialibus  autem  ecclesiis  quas  habelis,  liceat 
vobis  sacerdotes  eligere  et  diocesano  episcopo  presenlare  ;  quibus 
si  idonei  fuerint,  episcopus  cnram  animarum  commiUat  ut  ei  de 
spirilualibus,  vobis  vero  de  temporalibus  debeant  respondere.  Adi- 
cientes  insnper  auctoritale  prohibemus  nt  nulli  archiepiscopo  vel 
episcopo  liceat  in  predictum  monasterium  vel  in  nnonachos  interdic- 
tum    vel  excommunicationis  sententiam  prornulgare,  aliquasque 
consuetudines  exigere,  seu  alicujus  gravaminis  causa  manum  appo- 
nere  vel  missas  publicas,  seu  staliones,  sine  assensu  vestro  cele- 
brare, ne  monastice  simplicitas  discipline  que  per  prelatos  ecclesia- 
rum  fovenda  dinoscitur,  popularibus  tumultibus  perturbetur.  Si 
vero,  quod  absit,  in  atrio  vestro,  vel  in  sanguinis  eflusione,  vel  in 
verberum  elatione,  sive  in  aliquo  hujusmodi  violentiam   irrogari 
forte  contigerit,  nequaquain  propler  hoc  a  divinis  ecclesia  vestra 
prohibeatur  officiis.  Libertates  siquideui  et  immunitates,  necnon 
antiquas  et  rationabiles  consuetudines  monasterio  vestro  concessas, 
et  hactenus  observatas,  ratas  habemus,   easque  futuris  temporibus 
illibatas    manere    sanccimus.    Prohibemus  etiam   ut    infra  fines 
parrochiarum    vestrarum,    nullns    ecclesiam   vel  oratorium    sine 
assensu  vestro,  edificare  présumât,  salvis  tamen  Romanorum  pon- 
tificum  privilegiis.  Crisma  vero,  oleum  sanctum,  consecrationes 
altarium  seu  basilicarum,  ordinationes  clericorum  qui  ad  sacros 
ordines  fuerint  promovendi,  et  cetera  ecclesiastica  sacramenta  a 
diocesano  suscipialis  episcopo,  siquidem  catholicus  fuerit,  et  gra- 
tiam  et  communionem  Apostolice  Sedis  habuerit,  et  ea  gratis  et 
absque  pravitate  aliqua  vobis  volucrit  exhibere  ;    alioquin  liceat 
vobis   qnemcumque  maluerilis  adiré  antistitem   calholicum,   qui 
nimirum   noslra  fultus  auctoritate,    quod    postulatur   indulgeat. 
Sepulturam    preterea    ipsius    loci    liberam    esse  decernimus,    ut 
eorum  devolioni   et  extrême  volnntali  qui   se  illic  sepeliri   deli- 
beraverint,    nisi  forte  excommunicati   vel  interdicti   sint,   nullus 
obsistat,  salva  tamen  justicia  illaru  m  ecclesiarum,  a  quibus  mor- 
tuorum  coipoTA  assumuntur.    Paci   quoque  et   tranquillitati  ves- 
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tra  paterna  in  poslerum  soUicitudine  providere  volcntes,  auctùritale 
apostolica  prohibemus,  ut  infia  claiisuras  locorum  seu  grangiaium 
vestrarnm,  seu  cimilerii  ambitum,  nuUus  violenliam  vcl  rapinaui 
seu  furtum  commitlere,  ignem  apponere,  hominem  capere  vel 
inlerficere  audeat.  Decernimus  ergo pacis  inveniant.  Amen. 

«  Rota  :  Il  Adjuva  nos,  Deus  salularis  nosler.  »  In  cruce  :  i<  Ses 
Petrus.  Ses  Paulus.  Lucius  PP.  111. 

Ego  Llcius  calholice  ecclesie  episcopus  subsciipsi. 

Ego  JouANNEs  presbiter  cardinalis  liluli  SU  Marci,  ss. 

Ego  Laborans  presbiter  cardinalis  Ste  Marie  Transtiberiin,  lituli 
Calixli,  ss. 

Ego  Pandulfus  presbiter  cardinalis  tituli  Xll  Apostolorum  ss. 

Ego  Thf.odinus  Porluensis  et  Sancte  Rufine  scdis  episcopus  ss. 

Ego  Henricls  Albanensis  episcopus  ss. 

Ego  Tmeobaldus  Hostiensis  et  Velletrensis  episcopus  ss. 

Ego  ÀRDicio  diaconus  cardinalis  Stl  Theodori  ss. 

Ego  Gratianus  SS'.  Cosme  et  Damiani  diaconus  cardinalis  ss. 

Ego  SoFFREDUS  Ste  Marie  in  via  lata  diaconus  cardinalis  ss. 

Ego  Albinus  Ste  Marie  Nove  diaconus  cardinalis  ss. 

Datum  Veronae  per  manum  Alberti,  Sancte  Romane  ecclesie 
presbiteri  cardinalis  et  cancellarii,  vi  idus  Marlii,  indictione  terlia, 
anno  M"  C*  LXXXlllI,  pontifîcatus  vero  domni  Lucn  pape  111, 
anno  ini". 

(a)  _  (6).  La  ponctuation,  tout  à  fait  défectueuse,  en  ce  passage,  est  à  corriger 
d'après  les  lettres  du  donateur,  le  comte  Galeran  II  de  Meulan,  éditées,  tome  II 
de  ce  Recueil,  p.  ago,  n°  386. 

A.  Original  bulle,  L  282,  n"  18  (ancien  n"  a8). 

Ind.  Jaffé-Loewenfeld,  II.  486.  n"  i538i,  d'après  .4. 

474.  _.  Mathieu  III,  comte  de  Beaumont-siir-Oise,  et  seigneur  du 
Valois,  du  consentement  de  la  comtesse  Eléonor,  sa  femme,  et  de 
Philippe  de  Bcaamont,  son  frère,  affranchit  les  hôtes  de  Saint- 
Léonor  à  Fresnoy-en-Thelle,  au  temps  du  prieur  Adam  de  Beau- 
mont. 

(i"  janvier  ou  i"  avril  ii84  —  i"  janvier  oa  ■?!  avril  ii85) 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti,  amen.  Sciant  omnet 
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t.  p.  q.  f.  quod  ego  Matheus,  cornes  Biîllimontis  et  dominus  Vale- 
siE,  assensu  uxoris  mee  Elienor  comitisse  Bellimontis,  et  assensu 
PniLippi,  fratris  mei,  dedi,  concessi,  confirmavi  hospitibus  ecclesie 
SU  Leonoril  habitantibus  Fresneium  (102)  libertatem  talem,  quod 
in  perpctuum  erant  quiti  et  liberi  de  omnibus  corveiis  et  de  omni- 
bus servitiis,  de  omnibus  submonitionibus  (a),  excepto  quod  ubi- 
cumque   Cornes    Bellimontis    ducere  poterit  homines    Cambliaci, 
poterit  etiam  ducere  hospites  Sancli  Leonorii  de  Frcsnelo,  et  hoc 
sub  monitione  (6)  Prioris  Sancti  Leonorii.  Ego  enim  vel  servientes 
mei  super  hospites  Sti  Leonorii  infra  termines  justicie  Fresneii 
supradicti,   pertinentis   ad  Stum  Leonorium,  manus   nequaquam 
injicere  poterimus.  Lbicumque  vero  predicti  hospites  terras  juxta 
vias  appendentes  habuerint,  Majorera  meum  requirent  ut  terris 
suis  metas  imponat,  et  postquam  cum  requisierint,  ante  metarum 
impositionem,  in  excolendo  terras  nichil  proforefacto  dabunt.  Sed, 
post  impositionem  metarum,  si  excolendo  terras,  metas  transierint, 
pro  forefacto  v  solidos  Belvacensium  Comiti  Bellimontis  (c)  dabunt 
et  nichil  amplius,  et  ad  morem  animalium  de  (d)  Belcio,  rediment 
hospites  sepenominati  animalia  sua  si  ad  rectum  forefactum  capta 
fuerint;  et  pro  habendis  pascuis,  sicut  anliquitus  habuerunt,  et 
pro  herbagio  dabunt  predicti  hospites  Comiti  Bellimontis  (c)  annua- 
tim  xn  solidos  Belluacensium  (e),  et  de  hiis  xii  solidis  habebit 
Cornes  X  solidos  eo  quod  requirent  animalia  hospitum  quocumque 
capta  fuerint.  Si  vero  hospites  predicta  alia  forefacta  fecerint  quam 
illa  que  in  hac  carta  numeravimus,  Comiti  emendabunt.  Pro  hac 
autem  libertate  et  consuetudine  quam  dant  Cornes  et  Comilissa 
hospitibus  Sancli  Leonorii,  Prior  et  conventus  ejusdem  ecclesie, 
prima  feria  secunda  Quadragesime,  annuatim  unum  tricesimale 
incipient,  pro  anima  Comitis  et  pro  anima  Comitisse,  et  pro  ani- 
mabus  omnium  antecessorum  suorum.  Preterea  Prior  Sancti  Leo- 
norii,  antequam    festum    omnium    Sanctorum  pretereat,    reddet 
Comiti  très  modios  avene  unoquoque  anno,  et  hospites  eamdem 
avenam  Priori  Sancti  Leonorii  reddent. 


102.  Fresnoy-en-Thelle,  Morangles,  Puiseux-le-Hauberger,  ca.  Neuilly-en-TheUe, 
ar.  Senlit. 
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Hujiis  rei  autem  confirmationis  (./)  testes  iJoncos  adsiipulamur, 
quorum  teslimonio  hec  carta  roboratnr,  et  qui  ad  hanc  liberlaleni 
dalam  interfneiunt,  [scilicet  Theob.vldum  de  Morangle  (loa),  Paga- 
NUM  (g)  DE  Prahekiis  (io3),  Uadulfum  (h)  DE  Pl'iseux  (102),  Radul- 
FUM  (i)  DE  Bellefo:<taine  (io4),  Pethum  de  Romgiierolles  (io3), 
Petrum  (j)  DE  Bruieriis  (io3),  Hlgo.nem  de  Llci,  Do.  (k)  corduena- 
riiim,  HuGONEM  camerariuni.  Ut  aulem  hoc  iaconcussum  per- 
rnaneat,  sigilloium  nostrorum  auctorilale  carlam  hanc  solidamus. 

Actum  est  hoc  tempore  Aoe  de  Bellomonte,  tune  temporis 
prioris  Sancli  Leonorii,  anno  (/)  ab  Incarnalione  Domini  M" 
CLXXX°  III^,  régnante  Puilippo  secundo  Francorum  rege]. 

(a)  sub  monilionibus  II.  —  (6)  sub  monilione  //.  —  (c)  Bellimontensi  //.  — 
(d)  Belleio  H,  Belelo?  a.  —  (<•)  Belvacensium  //.  —  (/")  Ilujus  autem  concessio- 
nis  //.  —  (g)  de  Prateriis  //.  —  (h)  de  Puiseuls  //.  —  (i)  Icriioiii  omis  par  a.  — 
(j)  de  Bruiercs  //,  de  Brivea  ?  a.  — (A)  sic  C  ;  cordouenarium  a.  Cf.  t.  Il, 
p.  358,  de  ce  Recueil,  la  mention  «  Dodo  cordubenarius  ».  —  (l)  anno  est  omis 
par  C. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  sur  parchemin,  ancienne  (perdue).  — 
C.  Copie  partielle  de  1209,  LL  i35i,  fol.  ii3,  d'après  /\,  collationnée  au 
xvn°  siècle  '1  ad  veteram  copiam  de  pergameno  »  (D),  el  coinplétce  des 
passages  entre  crochets.  —  D.  Cnrtulaire  de  St-Léonor,  de  la  fin  du 
xn\°  s.,  perdu.  —  H.  Copie  du  xv  s..  LL  iSôa,  fol.  120  (sur  C  incom- 
plet). —  F.  Copie  de  i5oi,  S  i^io,  d'après  D.  —  G.  Copie  du  xvi*  s.,  LL 
i353,  fol.  12.5,  d'après  C,  incomplet.  —  //.  Copie  du  xvu"  s.,  Coll. 
Duchesne,  LX,  3,  d'après  F.  —  /.  Copie  du  wiw  s.,  S  i^io,  n'  35,  «  ex 
tabulario  Sancli  Martini  ».  —  J.  Copie  du  xvni*^  s,,  ms.  lat.  9974.  fol.  5. 

Edit  a.  Douët  d'Arcq,  Recherches  historiques  el  critiques  sur  les  anciens 
comtes  de  Beauinont-snr-Oise,  p.  3o.  d'après  C. 

475.  —  Robert  de  France,  comte  de  Braisne,  confirme  le  don  d'un 
boisjait  à  St-Arnoul  de  Marolles,  par  Guérin  d'AmboUe,  son  vas- 
sal. 

(i"  janvier  ou  i"  avril  n84  —  1"  janvier  ou  ai  avril  ii85) 
In  nomine  Patris  et  FiHi  et  Spiritus  Sancti.  Amen. 


io3.  Bernes,  Bruyères,  Presles,  Ronquerolles,  ca,  L'Isie-Adam,  ar.  Pontoise. 
io4.  Bollefontaine,  ca.  Luzarches,  ar.  Pontoiie. 


64  ACTES    CONCERNANT    8AINT-MAHTIN-DÈS  CHAMPS 

Ego  KoBERTUs  cornes  Brane  (io5)  frater  venerabilis  régis  Franco- 
rum  LuDovici.  Notum  facio  t.  p.  q.  f.  quod  quedam  querela  veres- 
batur  inter  ecclesiani  Bti  Arnalji  (a)  de  MerroUis  (io6)  et  domnum 
GuARiNUM  (6)  DE  Embaella  (io6),  de  nemore  de  Dooneis  (c)  quod 
ad  jus  feodi  mei  spectat.  Hujus  querele  tenorem  ego  diligentissime 
inquirens  et  probabilium  virorum  testimonio  veritatem  agnoscens, 
in  remedium  anime  mee,  assensu  et  voluntate  uxoris  mee  et  filio- 
rum  meorum,  rogantibus  eliam  et  testimonium  perhibentibus  Gui- 
DONE  DE  PissEHoc  (c?)  et  Radulfo  DE  Buci  (107)  de  me  tenentibus, 
predicte  ecclesie  elemosinam  suam  concessi,  scilicet  medietatem 
ipsius  nemoris.  Hanc  elemosinam  contra  omnes  et  maxime  adver- 
sus  dominum  (J)  Guarinum  de  Embaella  me  deffendere  ac  garan- 
dire  promisi.  Quod  ut  ratum  et  inconvulsum  habeatur,  scripto 
presenli  cum  sigilli  mei  cum  testium  subnotatione  volui  corrobo- 
rare.  Testes  hujus  rei  :  Symon  de  Gliseria  (gr),  Symo?{  de  Sangtg 
Fergiolo  (108),  Radulfus  {h)  de  Plesiaco,  Theobaldus  Bodet  (0- 
Actum  publiée  apud  Braniam  (j)  anno  Incarnati  Verbi  M°  C° 
LXXX"  IIIP.  Datum  per  manum  Renardi  cappellani. 

(a)  Arnulphi  B.  —  (6)  de  Ambella  B.  —  (c)  Doneis  B.  —  (d)  Pisse  hec  B.  — 
(e)  Bucei  B.  —  (f)  B  omet  Guarinum.  —  {g)  Gliseris  B.  —  {h)  Radulphus  B.  — 
(0  Theobaldus  Boder  B.  —  (j)  apud  Viam  B. 

A.  Original  scellé,  S  i^ai,  n"  24.  —  B.  Copie  du  xvi=  s.,  Ârch.  de 
Seine-et-Oise.  A  11 10,  foi.  2',  d'après  A  portant  la  «  cotte  vni  ». 


476.  —  La  reine-douairière  Aie  de  Champagne,  en  récompense  des 
services  qu'elle  a  reçus  de  son  clerc[Pierre  de  Limoges],  chanoine 


io5.  Robert  I",  comte  de  Dreux,  ayant  en  ii8i  abandonné  ce  titre  à  son  flU 
aîné,  Robert  II,  ne  conserva  jusqu'à  sa  mort  (11  octobre  1188)  que  celui  de  comte 
de  Braisne  ;  il  tenait  cette  terre  de  sa  troisième  femme,  Agnès  de  Baudement, 
qui  lui  survécut.  (Art  de  vérifier  les  Dates,  H,  671.) 

106.  Amboile,  Marolles-en-Brie,  ca.  Boissy-Saint- Léger,  ar.  Corbeil. 

107.  Bussy-Saint- Martin,  ca.  Lagny,  ar.  Meaux. 

io8.  Saint-Fargeau,  ca.  et  ar.  Melun.  Le  Plessis,  éc.  Savigny-le-Temple,  même 
canton. 
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de   Saint-Spire  de   Corbeil,  lui  Jait  don  d'une  maison  qu'avait 
achetée  le  juif  HcTie. 

(i"  janvier  oa  i"  avril  ii84  —  i"  janvier  ou  ai  avril  ii85) 

Adela  Dei  gratia  Francorum  regina.  Notum  facimus  universis 
presenlibus  et  fiituris  Nos  Fetro,  clerico  nostro,  SU  Exuperii  cano- 
nico,  domum  quam  Ysabellis  et  Bertr.v^ous  cementarius,  filius 
ejus,  vendiderunt  Helie  judeo,  inluilu  recompensationis  servitii 
sui,  donasse.  Quod  ni  ratum  inconcussumque  permaneat,  sigilli 
nostri  munimine  voluiinus  roborari. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M°  C"  LXXX"  IIII". 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1897,  fol.  ii.  non  coUa- 
tionnée. 

477.  —  Le  roi  Philippe- Auguste  confirme  la   libéralité  précédente 
faite  par  sa  mère  Aie,  usufruitH^re  du  domaine  de  Corbeil. 

(Corbeil,  mai,  ii84  ou  ii85) 

PiiiLiPPLS  Dei  gratia  Francorum  rex.  Noverint  universi  présentes 
pariter  et  futuri  quod  Adela,  mater  mon,  dum  terram  Corbolii 
nomine  teneret  dotalicii,  Petro  clerico  suo,  Beati  Exuperii  cano- 
nico,  intuitu  servicii  sui,  donavit  domum  quam  Ysabellis  et  Ber- 
TiNus  filius  ejus  vendiderunt  IIelie  judeo.  Que  donatio,  cum  per 
matrem  nostram  non(a)esset  temporalis,  nostre  matris  amore  per- 
petuam  concedimus.  Et  ut  hec  donatio  rata  sit  et  vigorem  obtineat 
perpeluitatis,  eandem  presentis  patrocinio  scripti,  nostrique  aucto- 
ritate  sigilli,  confirmamus.  Actum  Corbolii  (6)  anno  ab  Incarnatione 
Domini  M"  C"  LXXX°  (c),  mense  maio.  Datum  per  manum  Hugonis 
cancellarii  (d). 

(a)  Il  faudrait  une  rectification  au  texte.  Le  sens  est  que  la  concession 
d'Ale  devrait  perdre  sa  vigueur,  du  moment  que  la  reine  cesserait  de  jouir  du 
domaine  royal  de  Corbeil,  —  (6)  Le  seul  acte  donné  à  Corbeil,  en  dehors  de  celui- 
ci,  parmi  ceux  de  Philippe-.\uguste  que  Léopold  Delisle  a  catalogués,  est  daté 
de  1197  (n°  5i5,  p.  111).  Le  roi  confirme  une  libéralité  de  sa  mère  à  son  cha- 
pelain. —  (c)  Cette  date  est  inadmissible.  Eu  mai  11 80  Louis  VII  régnait  encore. 
A  sa  mort,  le  18  septembre  1180,  sa  veuve  Aie  de  Champagne,  fille  de  Thibaud  V 
et  qu'il  avait  épousée  le  i3  novembre  i  ido  (Arl  de  vérifier  les  Dates,  I,  578), 
reçut  en  douaire  le  domaine  de  Corbeil.  Un  grand  nombre  de  ses  chartes  —  où 

5 


66  ACTlîS    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CHAMPS 

elle  ne  prend  d'autre  litre  que  celui  de  reine  —  sont  datées  de  cette  ville.  Ces* 
en  n84  qu'elle  donna  à  son  clerc  Pierre  de  Limoges,  la  maison  enlevée  au  juif 
Hélie,  et  dès  iiSç)  Pierre  l'avait  donnée  aux  moines  de  Gournay.  Le  diplôme 
royal  ne  faisant  aucune  allusion  à  cette  libéralité  de  Pierre,  lui  est  évidemment 
antérieur.  Léopold  Delisle  avait  signalé  l'erreur  commise  par  les  copistes  en 
transcrivant  la  date  du  diplôme  ;  en  1180  aucune  confiscation  n'avait  encore  été 
faite  sur  les  Juifs.  —  (d)  Hugues  fut  chancelier  de  Philippe  11  jusqu'en  ii83  (à 
une  date  comprise  entre  avril  et  le  3i  octobre);  en  1186  il  était  mort  et  inhumé 
à  Béthisy  (Delisle,  Gatalogue,  p.  lxxxvi).  Dès  lors  le  diplôme  est  de  mai  ii84  (ou 
Il 85  au  plus  tard). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1897,  fol.  11,  non  colla- 
tionnée, 

Ind.  Léopold  Delisle,  Catalogue  des  actes  de  Philippe- Auguste,  n°  m, 
p.  37. 

478.  —  Henri,  évêque  de  Senlis,  confirme  la  vente  d'une  part  de  la 
dime  de  Bray  par  Louis  Le  Queux,  à  laquelle  [Landri]  Le  Char- 
pentier et  Guillaume  de  Garlande  ont  donné  leur  assentiment. 

(1"  janvier  ou  1"  avril  11 84  —  i"  janvier  ou  31  avril  11 85) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Amen. 

Ego  Henrigus,  Dei  gratia  Silvanectensium  diclus  episcopus, 
notum  facio  omnibus  ad  quos  littere  iste  pervenerint,  quod  Ludovi- 
cus  Cocus  et  uxor  sua  Avelina  tertiam  partem  majoris  décime  de 
Brayo  (109)  pro  ducentis  libris  Parisiensis  monete,  quam  jure  here- 
ditario  possidebant,  monachis  Sancti  Nickolai  de  Aci  (24)  vendide- 
runt  et  in  elemosinam  conlulerunt.  Hoc  autem  factum  fuit  in  pre- 
sentia  nostra  apud  Silvanectin  (sic),  concedentibus  et  laudantibus 
filiis  et  filiabus  suis,  Willelmo  scilicet  et  Petro  et  Ludovico, 
Ermentrude,  Agnete  et  Rosgelina,  et  Nicolao,  maiîto  Ermentru- 
Dis  ;  laudantibus  etiam  Stephano  Coco  et  (a)  Petro  fratribus  pre- 
dicti  LuDovici,  et  filiis  et  filiabus  ejusdem  Pétri;  approbantibus 
hoc  Carpentario  et  Ermentrude,  uxore  sua,  et  Johanne  et  Odone, 
filiis  predicti  Carpentarii.  Hoc  autem  factum  est  assensu  Wil- 
lelmi  de  Garlandia  et  Idonee  uxoris  sue,  et  filiorum  et  filiarum 


109.  Bray,  éc.  Rully,  ca.  PontSainte-Maxence,  ar.  Senlis.  Cf.  ci  dessus,  p.  ItS, 
n°  467,  l'acte  de  Guillaume  IV  de  Garlande,  confirmant  la  vente  de  cette  part 
de  dîmo  par  Louis  Le  Queux,  vassal  de  Landri  Le  Charpentier  d'Auger. 
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predicti  Willelmi,  cujus  feodo  erat.  Et  de  hoc  in  presenlia  nos- 
tra  se  fidcjiissores  promiserunt  :  Willei.mus  de  Garlandia, 
U\DLi.i-is  CuoisELLUs;,  TiiEOHVi.Dus  uc  GoNESsA  (Sa).  Quod  ne 
valeat  oblivione  deleii,  scriplo  comineiulavimus  et  sigilli  nostri 
miinimine  corroboravimus. 
Acliim  anno  Incarnationis  Domini  mill°  cent"  octog"  quarto. 

(a)  Pretro  H. 

A.  Original  jadis  aux  Archives  du  prieuré  de  St-INicoIas  d'Acy.  — 
B.  Copie  du  xvui"  s.,  coilalionnée  par  AtTorty,  Collection  Moreati, 
LXXXVII.  178. 

479.  __  Philippe,  évcque  de  Beauvais,  confirme  à  St-Martin-des- 
Cliamps  l'église  Notre-Dame  de  t'Isle-Adam  ainsi  que  les  libérali- 
lilés  récentes  du  châtelain  Adam  IV. 

(1"  janvier  ou  21  avril  11 85  —  1"  janvier  ou  1 3  avril  118G) 

Ego  Philippus  (a),  Dei  gratia  episcopus  Belvacensis,  notum  fieri 
volo  p.  et  f.  quod  Adam,  dominas  castri  de  Insiila,  assensu  fratris 
sui  Manasses  et  fdiorum  suorum  Ainselli,  ïiieobaldi,  Ade,  donavit 
ecclesie  Béate  Marie  de  Insula  et  monachis  ibidem  Deo  servientibus 
bec  que  subscripla  sunt  :  Apud  Berlencurt  (i  lo)  unum  arpennum 
terre.  Apud  Valmondeis  (m)  unum  hospilem.  .\pud  Bateri  (112) 
culturam  unam,  pro  qua,  apud  Sanctum  Martiniim,  missa  colidie 
celebratur.  Item,  xii  denarios  censuales  quos  monacbl  debebanl.  Et 
apud  Nongentam  unum  hospitem,  ad  luminaria  ecclesie.  Grangiam 
justa  Saxerun  (i  [  i)  positara,  cum  virgulto  eL  jiralo,  et  xu  arpennis 
terre,  concedentibus  et  donum  super  altare  facicntibus  \icholao  et 
uxore  sua,  quibus  hereditate  pertinebat.  Preterea  xv  arpcnnos  terre 
in  cultura  de  Parmeno  (i 1 1)  et  un  denarios  census  in  terram  quam 
Terricus  de  VAi.MO?iDEïs  teucbat.  In  bis  autem  omnibus  concessit 


110.  Balincourt,  éc.  Arronville,  ca.  Marines,  ar.  Ponloise. 

m.  Parmain,  éc.   Jouy-le-Comte  ;   Nogent,  éc.   L'Isle-Adam  ;   Valmondois,  ca. 
L'Isle-Adam,  ar.  Pontoisc.  Le  Sausseron  est  un  affluent  de  l'Oise, 
na.  Butry,  éc.  Auvets-sur-Oise,  ca.  Poatoise. 


68  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CHAMPS 

predictus  ADAMmonachis  omnem  justiciam  et  viariam  de  sanguine 
et  latrone,  et  de  omnibus  consuetudinibus,  quecunque  possint 
evenire  de  terra.  ïalliam  quoque  quam  habebat  super  hospites  Béate 
Marie  apud  Nongentum  (loi)  quietam  dimisit  inperpetuum.  Gon- 
cessit  et  monachis  molturam  bladorum  suorum  quietam  in  suis 
molendinis,  usque  ad  unum  modium  pro  vi  sextariis  ivernagii 
quos  monachi  habebant  in  granchia  de  Parmeno.  Quicquid  etiam 
de  feodo  suo  predicte  ecclesie  collatum  ab  aliquo  fuerit,  eosdem 
monachos  imperpetuum  tenere  concessit  (ii3).  Nos  igitur  paci 
ecclesie  in  posterum  providere  cupientes,  tam  predicta  omnia 
quam  ipsam  ecclesiam  Béate  Marie  de  Insala  cum  suis  pertinenciis, 
monachis  Bti  Martini  de  Campis  concedimus  et  in  perpetuum  sigilli 
nostri  munimine  confirmamus. 

Actum  Belvaci,  anno  Verbi  incarnati  M.  G.  LXXX.  V. 

A.  Original  S  i4ao,  n°  ao,  portant  un  beau  sceau  épiscopal.  — 
B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  75.  —  C.  Copie  du  xv"  s.,  LL  i352, 
fol.  73.  —  D.  Copie  du  xvr  s.,  LL  i353,  fol.  84. 

480.  —  Le  prieur  Robert  intervient  comme  arbitre  dans  un  litige 
entre  Hélie,  abbé  de  Saint- M  agio  ire,  et  Gille,  aboesse  de  Fonte- 
vrault,  agissant  comme  supérieure  de  la  communauté  de  Haute- 
Bruyère. 

(i"  janvier  ou  ai  avril  ii85  —  i"  janvier  ou  i3  avril  1186) 

Nominatur  Helias,  abbas  Sancti  Maglorii  Parisiensis,  in  charta 
GiLL^,  abbatissae  Fontis  Ebraldi,  de  controversia  inter  sorores 
Altœbrueriœ  et  conventum  Sancti  Maglorii,  anno  iï85.  Testes,  seu 
potius  arbitri,  G[uarinus],  abbas  Sancti  Victoris  et  R[obertus] 
prior  Sancti  Martini  de  Campis. 

{Gallia  christiana  nova,  VII,  3i3). 

481 .  —  Gui  III  de  Garlande,  sire  de  Tournan,  fils  du  sénéchal  de 
France  {Anseau  /"'),  notifie  que  le  prieuré  de  Gournay-sur-Marne 


II 3.  Voir  t.  II,  p.  27a,  n°  370,  une  charte  d'Adam  IV  de  l'Isle. 
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OÙ  les  trois  Jrères  de  son  père  sont  inliiim(^s,  ayant  rerii  <la  cheva- 
lier Raoul  de  Ferrières  uncdime  à  Ferrières-en-Brle ,  elle  a  été  usur- 
pée par  le  chevalier  Pierre,  fils  de  Gornier,  qui  de  chef  Jul  excom- 
munié. Gui  et  ses  fils  Anseau  II  et  Gui  IV  confirment  la  cession 
partielle  de  cette  dîme  que  Pierre  a  consentie  par  transaction  au 
prieuré. 

(Prcsles-en-Brie,  10  mars  11 85  —  iiSC) 

Qiioniam  fidelibus  liiijus  seculi  divitibus  Deum  timentibus,  non 
in  incerto  divitianmi  spem  suam  ponere  volentibus,  incumbit  ex 
debito  pielatis  et  justicie,  elemosinas  viris  religiosis  Deo  servienti- 
bus  factas  ab  hominibus  pravis  et  perversis  viriliter  lueri  et  defen- 
dere.  Ego  Guido  de  Garlanda  (a)  dominus  castri  de  (i)  Tor- 
nuem  (ii4)  id  qiiod  factum  sive  recognitum  fuit  in  presentia  mea, 
non  solum  volo  (b)  testari.  sed  (c)  lam  per  me  quam  per  successores 
meos  ne  violetur,  facere  teneri.  Noverint  itaque  (d)  présentes  et  pos- 
teri  quod  quidam  miles,  Radulfus  (e)DEFERRERiis  (ii5)deditin  ele- 
mosinam  monachis  Béate  Marie  de  Gornao  (/),  quandam  decimam 
apud  Ferrerias  sitam.  Ilanc  abstulit  eis,  multo  tempore  (g),  Petrus 
miles  filius  Garnerii  ;  diuque  propter  hoc  excommunicatus  fuit. 
Tandem,  positus  in  infirmitate,  peccatique  penitens,  talem  cum 
monachis  pacem  fecit  :  medietatem  tocins  prefate  décime  {rj),  et  de 
altéra  medietate  unum  modium  frumenti,  et  tractum  pertinentem 
ad  medietatem  et  ad  modium  frumenti,  concessit  monachis  jure 
perpetuo.  Monachi  vero  concesserunt  ei  et  heredibus  suis  residuum 
illius  décime,  ut  partem  monachorum  adquietent  (h).  Ipse  vero 
Petrus  precatus  est  me,  quod  ego  et  Ansellls  et  Gudo,  filii  mei, 
et  ceteri  decessores  mei,  domini  castri  de  Tornuem  (i),  faciamus 
hec  inviolabiliter  teneri  (/),  dans  in  vadem  omnia  que  habebat  et 
que  habituri  essent  successores  sui  in  posse  nostro.  Quod  et  feci, 
diligens  valde  domum  monachorum  de  Gornaio,  in  qua  requiescunt 
et  cui  multa  bona  contulerunl  très  fratres  patris  mei,  Gallie  dapi- 
feri. 


ii'i.  Tournan;  ar.  Melun.  —  Liverdy,  Presles,  ca.  Tournan.  —  La   Brosse,  éc. 
Prestes.  —  Marligny,  éc.  Couilly,  ca.  Crécy-en-Brie,  ar.  Meaux. 
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Facta  sunt  hec  ante  ecclesiam  de  Praeriis  (i  i4)  in  presencia  mea 
et  GuiDONis  filii  mei,  assislentibus  testibus  subscriptis  :  Richardo  (k) 
presbitero  de  Praeriis  (i  i4),  Gisleberto  (/)  presbitero  de  Tornaem, 
Theobaldo  (m)  clerico  de  Ferreriis,  Roberto  Crasso,  Gaufredo  (n) 
DE  Margegen,  Gervasio  de  LivERZiis  (ii4),  Nigholao  de  Ferreriis, 
JoHANNE  ET  Mattheo  fratribus  de  Ferreriis  (ii5),  Willardo  (o)  de 
LA  Brotia,  Andréa  de  Vignol  (ii6)  (jDJ. 

(a)  B  de  Guarlanda  ;  C  omet  ces  deux  mots.  —  {h)  B  omet  «  volo  ».  —  (c)  B  set. 
—  (d)  G  omet  «  itaque  ».  —  (e)  Radulfus  C.  —  (/)  monachis  de  Gornaio  BC.  — 
(g)  BC  transportent  «  multo  tempore  »  après  «  Garnerii  »  et  «  prefatc  »  après 
'<  décime.  »  —  (h)  BC  adquiercnt.  —  (i)  Tornem  C.  —  (,/)  BC  tenere.  —  (k)  BC 
Ricardo.  —  (0  BC  Gilleberto.  —  (m)  BC  Tebaldo.  —  (n)  BC  Gaufiido.  —  (o)  BC 
Willardo  de  la  Brocia.  —  (p)  Cet  acte,  non  daté  doit  être  postérieur  à  la  bulle  de 
Luce  III  qui  ne  dit  mot  de  la  dîme  de  Ferrières  (n°  473). 

A.  Original  jadis  scellé,  L  877,  n"  ai.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1897, 
fol.  21,  avec  cette  mention  :  «  Visa  et  collata  fuit  presens  carta  ad  suum 
autographuni,  cul  sub  duplici  cauda  coriacea  sigillum  oliin  adpendens 
excidit.  »  —  C.  Copie  du  xv=  s.,  LL  1897,  fol.  189. 


482.  —  Robert  Le  Gras,  de  Tournan,  donne  à  titre  d'aumône  une 
masure  à  l'église  N.-D.  de  Gournay,  du  consentement  d'Aélis, 
dame  de  Villaine,  de  ses  enfants  Gautier  et  Ermengard,  et  dune 
autre  Aélis,  femme  de  Gautier.  Confirmation  de  Gui  III  de  Gar- 
lande,  sire  de  Tournan  ;  témoins  :  Ançoul,  prieur,  et  Foubert,  cel- 
lerier  de  Gournay. 

(1173-1186) 

Carta  de  masura  quam  Arnulphus  de  Garries  dédit  nobis  (a). 

Notum  sit  omnibus  t.  f.  q.  p.  quod  Robertus  Pinguis,  de  Turno- 
mio,  ecclesie  Ste  Marie  de  Gornaio  in  elemosinam  dédit  masuram 
Aluulfi  (6)  DE  Gariis  (117),  concedenle  Rasgende  uxore  sua  in 
cujus  dole  erat,  concedente  etiam  domina  Aales  de  Villenis  (i  18 


II. T.  Ferrières-en-Brie,  ca.  Lagny,  arr.  Meaux. 

116.  Vineuil,  éc.  Saint-Mesmes  ;  ca.  Glaye-Souilly,  ar.  Meaux. 

117.  Le  Jarry,  éc.  Tournan,  ar.  Melun.  —  C'est  par  sa  femme  Ressend 
qu'AUou  (le  Gnrriis  se  trouve  propriétaire  d'une  masure  dépendant  du  fief  de 
Gautier  de  Villaine. 

ii8.  Villaine,  commune  de  Claye-Souilly,  ar.  Meaux. 
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et  Galtero  (c)  filio  suo,  et  Ermewgart  filia  ejus,  et  domina  \ales 
uxore  prefati  Galteri.  in  cujus  dote  feodum  erat.  Et  ut  hoc  ratum 
et  inconvulsum  permaneat,  ego  Guido  de  Galla^jda  in  cujus  pre- 
sentia  hoc  facluni  est,  et  auctoritale  nostra  et  impressione  sigilli 
nostri  confirmamus  (119).  Hujus  rei  testes  sunt  :  Ansculfus  (cl) 
prlor  de  Gurnaio;  Fulbehtus,  ejusdem  loci  cellerarius  ;  Renaudus 
prior  de  Tiirnomio  (120),  Guillelmus  (e)  de  Curterl\co  (121), 
Manasses  Fortis,  Milo  de  Atiliago  (65),  Andréas  de  Vinoliis  (106), 

VuLARDUS  (/)  DF,  lïlSKA  (l23). 

(a)  Titre  inscrit  au  verso  de  A,  d'une  écriture  du  xm*  siècle.  —  (6)  Arnulfus 
B.  —  (c)  Waltero  B.  —  (d)  Anculinus  B.   —  (e)  Willermus  fi.  —  (/)  Alardus  B. 

A.  Original  S  1417,  n"  lou  ;  sceau  perdu.  —  B.  Copie  du  xv°  s., 
LL  1897,  fol.  26,  non  colialionnée. 

483.  —  Amaari  II  [de  Meulanj,  seigneur  de  Gournay,  abandonne 
au  prieuré  de  Notre-Dame  trois  muids  de  méteil  qui  lui  étaient 
dus  comme  redevance  sur  les  moulins  des  moines.  Agnès  sa 
mère,  Roger  son  frère.  Aélis  sa  femme  [veuve  du  comte  de  Beau- 
mont]  posent  avec  lui  la  charte  de  concession  sur  l'autel  de  la 
Vierge,  en  présence  de  dix-huit  chevaliers  et  du  prieur  Anroûl. 

(1182-1186) 

Noverint  présentes  et  futuri  quod  Amai.rici  s  de  Gornaio  (35)  pro 
remedio  anime  sue,  ecclesie  donavit  Béate  Marie  de  Gornaio  très 
modios  bladi  in  molendinis  quos  monachi  ejusdem  ecclesie  ab  ipso 
tenebant,  medielatem  multurengie  et  medietatem  frumenti.  Quam 
elemosinam,  ut  in  perpetuum  stabilis  permaneat,  concesserunt  et 
insuper  donum  super  altare  predicte  ecclesie  posuerunt  Agnes 
comitissa  mater  ejus  (35),  Rogerils  frater  ipsius  Amalrici,  et  Aales 
uxor  ejus,  in  cujus  dote  reddilus  istius  annone  habebatur.  Ad  majo- 


119.  Les  limites  de  dale  de  cette  pièce  repondent,  d'une  part,  à  l'année  1173 
durant  laquelle  .\nçoul  était  encore  prieur  de  Cannes  (cf.  n°  411,  t.  II,  p.  3i8); 
de  l'autre,  à  l'année  1186  durant  laquelle  Gui  de  Garlandij  se  substitua  son  fils 
Anseau  II  à  titre  d'homme-lige  de  l'évèque  de  Paris  pour  le  château  de  Tournan 
(Gucrard,  Cartnl.  de  iS.-D.  de  Paris,  t.  I,  p.  70). 

120.  «  lleinaudus  prior  Turnomii  n  est  cité  dans  un  acte  de  ii76(Ms.  lat.  54i6, 
fol.  5 II). 


•72  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MÂRTIN-DES-CHAMPS 

rem  etiam  hujus  doni  confirmationem,  presentem  cartam  sigillo- 
rum  suorum  impressioiie  munire  studuerunt  et  testium  annotatione 
subscripserunt.  Testes  igitur  surit  :  Gilo  Singularis  (124),  Radul- 
Fus  DE  Gampis  (40,  Gaugherius  DE  CuMBELLis  et  Ansellus  nepos 
ejus,  filius  Radulfi  dapiferi  (i25),  Petrus  de  Clagi,  Guarinus  de 
Glaci  et  Theobaldus  frater  ejus  (43),  Guillelmus  Marmerel,  Rober- 

TUS     DE     ViLARIIS     (126),     GuARINUS     DE     AmBAELE     (126),     SyMON    DE 

Athées  (127),  Albericus  de  Marueil  (128),  Radulfus  de  Lusar- 
GHis  (i  18),  Radulfus  de  Gornaio,  Johannes  de  Torgeio  (86), 
Ansellus  de  Bri  (42),  Guarinus  de  Vileflois  (129)  et  Balduinus, 
filius  ejus,  milites;  Robertus  de  Vileflois,  Simon  Judas  (i3o), 
Robertus  Peluel  ;  Anculfus  prior  de  Gornaio,  Rualenus  sub- 
prior  (i3i),  Fulbertus,  Hildierius,  Johannes  de  Gumbellis  (a). 

(a)  L'acte  n'est  point  daté.  Mais  Arnaud  II  fit  avec  le  prieur  Robert,  en  1182, 


13  1.  Courtry,  ca.  Glaye-Souilly,  ar.  Meaux.  Guillaume  de  Courtry  est  l'un  des 
six  fils  connus  de  Milon  I"  de  Courtry  (ii35-ii53  environ)  énumérés  par 
M.  Estournet  (Orig.  des  seigneurs  de  Nemours,  pp.  5i-56  ;  Annales  de  la  Soc.  hist. 
du  Gdtinais,  1912).  Il  figure  dans  des  actes  de  ii53  à  1178  ;  dès  ii53  il  avait  épousé 
Mahaud  que  M.  Estournet  considère  comme  une  Garlande,  d'autant  que  Gui  de 
Garlande,  seigneur  de  la  Houssaye,  en  fonda  l'anniversaire  à  Saint-Faron  de 
Meaux  en  août  1220  (Du  Plessis,  Hist.  de  l'église  de  Meaux,  II,  m). 

122.  La  Houssaye,  ca.  Rozoy,  ar.  Goulommiers. 

123.  Piscop,  ca.  Ecouen,  ar.  Pontoise. 

12Û.  Gilles  Sanglier,  d'une  famille  importante  à  laquelle  appartenait  Henri, 
archevêque  de  Sens  de  1 122  à  ii45,  est  cité,  dès  ii63,  comme  petit-Qls  de  Gaudri, 
vicomte  de  Corbeil  au  XI*  siècle  (Depoin,  Les  Vicomtes  de  Corbeil,  p.  8). 

125.  Pontault-Combault,  ca.  Tournan,  ar.  Melun.  Le  neveu  de  Gaucher  de 
Combault,  Anseau  fils  du  sénéchal  Raoul,  est  bien  de  la  même  souche;  la 
charte  suivante  le  nomme  «  Ansellus  de  Gumbellis  »,  Raoul  de  Combault,  son 
père,  souscrit  une  charte  de  la  comtesse  Agnès  II  en  1070  (A.  N.  K  25,  n°  3*). 
C'est  apparemment  Agnès  qui  lui  confia  la  charge  de  sénéchal.  En  1187  Anseau 
en  était  investi  (ci-aprcs,  n°  495). 

ia6.  Villicrs-sur-Marne,  Amboile,  ca.  Boissy-St-Léger,  ar.  Corbeil. 

127.  Athis,  ca.  Longjumeau,  ar.  Corbeil. 

128.  Mareil-en-France,  ca.  Luzarches,  ar.  Pontoise.  Aubri  de  Mareil  et  Raoul 
sont  deux  chevaliers  d'Aélis,  qui  était  dame  de  Luzarches. 

139.  Villeflix,  éc.  Noisy-lc-Grand,  ca.  Le  Raincy,  ar.  Pontoise. 

i3o.  Les  surnoms  de  Judas,  Caiphe,  Hérode  et  autres  tirés  de  l'Évangile,  restaient 
aux  acteurs  qui  avaient  joué  ces  rôles  ingrats  dans  quelque  mystère  de  la  Passion. 

i3i.  Les  cinq  derniers  noms  sont  ceux  des  membres  de  la  communauté  de 
Gournay  ;  Foubert  était  cellerier,  comme  l'indique  la  charte  précédente. 
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un  arrangement  concernant  lo  prieuré  de  Gournay  (ci-dessus,  p.  '12,  n"  466)  où 
il  n'est  fait  aucune  allusion  à  la  présente  libéralité.  On  peut  considérer  celle-ci 
comme  postérieure  D'autre  part  Thibaud,  prieur  d'Acy  en  iiHS,  y  fut  dos  iiRfi 
remplacé  par  Barthélemi.  Il  est  vraisemblable  qu'on  le  transféra  à  Gournay, 
Ançoul  ayant  été  promu  sous-prieur.  Thibaud  aurait  dès  lors  pris  possession  de 
sa  nouvelle  charge  en  iiSO  au  plus  lard.  Nous  le  rencontrons  en  1187  avec  le 
8ous-prieur  Herbert,  qui  devint  par  la  suite  prieur  de  Gournay. 

A.  Original  S  lU"],  n^  91  ;  sceaux  perdus.  —  R.  Copie  du  xv  s., 
LL  1397,  fol.  18,  comportant  de  nombreuses  négligences  de  lecture  : 
«  Amalricus,  Radulphus.  Garinus,  ^^  illermus,  Anboele,  Torci,  Villcfluos, 
Simon  Vidas.  ■■>  Cependant  le  ms.  porte  cette  mention  marginale  du 
XVII"  siècle  :  «  Visa  et  collata  fuit  presens  caria  ad  suum  autographum, 
cui  olim  tria  adpendebant  sigilla,  e  quibus  ununi  restât  oblongum,  in 
quo  figura  principis3;r,  in  manu  dextra  florem.  et  sinislra  avem  preiia- 
toriam  tenentis.  sub  his  verbis  :  SIGILLV.M.  COMITISSE  DE  BELLO- 
MONTE. 


484.  —  Amauri  II  de  Gournay  confirme,  à  la  prière  de  sa  mère 
Agnès  et  avec  l'agrément  de  sa  femme  Aélis,  une  libéralité  de  son 
vassal  Anseau  de  Combault  envers  Notre-Dame  de  Gournay. 

Ego  Amalrigis  (35)  notum  fieri  volo  quod  Ansellus  de  Combkl- 
Lis  (lao)  decimam  illam  quam  omit  a  genero  suo  Johanne,  que  est 
apud  Pontellulum  de  feodo  mec,  Deo  et  ecclesie  Béate  Marie  de 
Gornaio,  coram  me  et  astanlibus,  in  eleniosinam  dédit.  Quod  ut 
ratum  et  inconvulsum  permaneat,  donationem  istam  concedendo, 
super  altare  prefale  ecclesie,  ob  memorie  causam,  posui  et  prccibus 
matris  mee  Agmetis  comitisse  de  Mellento,  et  assensu  uxoris  mee 
Adeledis,  sigilli  nostri  impressione  confirmavi  (a). 

(a)  Il  s'agit  bien  ici  d'Amauri  II  (de  Meulan),  seigneur  de  Gournay,  auteur  de 
la  charte  précédente,  à  laquelle  coopéra  Anseau  de  Combault.  Le  Cartulaire  A  de 
Goarnay-sur-Marne  porte  la  leçon  ((  Almaricus  »  qui  est  fautive  ;  cf.  le  n*  précé- 
dent. La  donation  de  la  dîme  du  Petit-Pontault  fut  faite  du  vivant  d'Agnès  II, 
dame  de  Gournay,  alors  veuve  de  Galcran  II  de  Meulan  ;  celte  comtesse  y  donna 
son  approbation  vers  1170  (Cf.  t.  II,  p.  .^10,  n°  403). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1220,  LL  1397,  fol.  32.  non  colla- 
tionnée. 

485.  —  Guillaunw  de  Gar lande  Jonde  une  messe  quotidienne  et 
perpétuelle  à  N.-D.   de  Gournay  pour  l'âme  de  son  jeune  fils 
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Anseau,  dont  le  corps  repose  dans  celte  église.  Il  donne  au  Prieuré 
la  moitié  de  toute  sa  dime  à  Nogent-sur-Marne  ;  les  revenus  ser- 
viront à  fournir  une  pitance  générale  au  couvent,  le  jour  anniver- 
saire de  la  mort  d' Anseau,  et  à  entretenir  de  pelisses  les  religieux. 
Pour  le  repos  éternel  de  cet  enfant  quelle  aimait  uniquement,  sa 
mère  Idoine  renonce  à  toutes  ses  revendications  sur  les  libéralités 
faites  à  l'église  de  Gournay  dont  Thibaud  est  prieur. 

(ii83-ii86) 

Notum  sit  omnibus  t.  p.  q.  f.  quod  ego,  Guillelmus  de  Garlan- 
DiA,  concedo  medietatem  tocius  décime  quam  habebam  apud 
Nogent  (182),  magne  videlicet  et  minute,  monachis  Béate  et  glo- 
riose  Virginis  Marie,  apud  Gornaium  Deo  servientibus,  jure 
perpetuo  possidendam,  pro  anima  dilecti  filii  mei  Anselli,  qui 
ibi  jacet  (iSa).  Integrum  autem  jps  et  dominium  habebunt,  in 
sua  medietate,  sicut  ego  vel  successores  mei,  in  reliqua  parte.  De 
tractu  vero  ejusdem  décime  sic  ordinatum  est,  quod  monacbi  per 
unum  annum  tractum  habebunt,  et  trahent  ubicumque  voluerint  : 
et  ego  vel  heredes  mei  medietatem  in  grangia  eorum  recipiemus  ; 
et  altero  anno,  ego  vel  heredes  mei  similiter  tractum  habebimus, 
et  monacbi  medietatem  suam  in  grangia  nostra  récipient.  Pro 
anima  autem  predicti  Anselli,  dilecti  filii  mei,  monacbi  missam  can- 
tabunt  per  singulos  dies,  quamdiu  ecclesia  durabit,  exceplis  illis 
diebus  quibus  cantari  non  potest  missa  «  pro  defunctis  »,  scilicet 


i32.  Nogent-sur-Marne,  ar.  Sceaux. 

i33.  On  a  vu,  dans  une  charte  de  ii83,  Guillaume  de  Garlande  nommer  sa 
femme  Idoine  et  ses  fils  Guillaume,  Anseau  et  Thibaud.  En  ii8ù  Anseau  a  dis- 
paru ;  il  est  remplacé  par  Robert,  qui  sans  doute  avait  été  destiné  d'abord  à 
l'Église  La  présente  charte  se  placerait  donc  entre  ces  deux  dates  :  elle  est,  sinon 
concomitante,  au  moins  postérieure  de  bien  peu  aux  obsèques  du  jeune  Anseau 
de  Garlande  à  Notre-Dame  de  Gournay.  D'autre  part,  nous  avons  ici  un  nouveau 
prieur,  Thibaud,  nommé  en  1186  ou  fort  peu  de  temps  auparavant. 

i34.  A  l'original  de  la  charte  demeure  attachée  une  languette  de  parchemin 
où  on  lit  :  «  Dom  Germain  Cheval  secretain  titulaire  du  prieuré  conventuel  de 
N.-D.  de  Gournay-sur-Marne  et  relligieux  profex  de  St-Martin  des  Champs  à 
Paris,  obtint  arrcst  de  la  Cour  du  Parlement  le  17°  avril  i6o3  contre  les  relli- 
gieux, abbé  et  couvent  de  A'.-D.  de  Livry  en  iAulnoy,  pour  la  redebvance  de  leur 
terre  dicte  la  Mainferme,  au  proIBl  de  lad.  sacristie,  par  la  production  de  ce  pré- 
sent titre.  » 
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Pascha,  Pentliecosten,  et  Nativitate  Domini.  De  viginli  solidis 
predicte  décime  faciet  Subprior,  vel  quicumque  tenucrit  eam,  refec- 
tionem  fratribus,  in  die  anniversarii  ejus  :  tolum  lesiduum  ser- 
vabitur  ad  pellicias  conventiis  emendas.  Preterea  decimam  de 
Mamijîrma  {i'i~)  in  perpeUiain  elemosinam  conccssi,  ad  luminaria 
ecclesie.  Item  viginti  solidos  in  pedagio  Gornaii,  ad  oleum  emen- 
dum,  in  opus  conventus  in  Qnadragesima.  Item  decimam  dena- 
riorum  quos  habemus  apud  Medontam  de  elemosina  comitis  Gua- 
LERANNi  Dii  Mellent  (i35).  Itcm  usum  nemoris  de  Rossiaco  (87) 
monachis  et  hospitibus  eorum  apud  Russiacum  constitutis  :  bos- 
pilibiis  ad  ardendum  et  edificandum,  monachis  ;jt  istud  déférant 
ad  quecumque  loca  voliierint,  in  usus  propiios.  Item,  septem 
solidos  in  terra  de  Broilo.  Item,  parlem  nemoris  quod  dicitur 
Mineria,  qnod  Cgmitissa  monachis  (i36)  dédit  ad  evellendum  et 
in  agriculturam  redigendum.  I-]go  qiioque,  quia  tercia  pars  ad  jus 
meum  pertinebat,  predictis  monachis  ad  excolendum  concessi.  Ad 
hec  etiam  uxor  mea  contestatis  concessionibus  seu  donationibus 
assensum  ultro  prebuit,  et  dévote  concessit  pro  Anselu  nostri 
anima,  quem  unice  diligcbat;  sed  et  Guillelmus,  primogenitus 
noster,  necnon  et  Hobertus  et  Theobaldus,  fîlii  nostri.  Verum  ut 
insrripte  donationes  robur  et  valetudincm  perhempnem  obtineant, 
et  ut  eas  inperpeluum  monachi  de  Gornaio  pacifice  possideant, 
sigilli  nostri  karactere  et  testium  subnotalione  confirmare  curavi- 
mus.  Testes  :  Teobaldus  nunc  prior,  Kichardus  subprior,  Galte- 
Rius,  GoDARDus.  R.MNALDis,  i\IoRiNus.  De  milillhiis  :  Cgmitissa  ; 
Petrus  de  (a)  Clascei  (/jS),  Radulfus  di:  Campis  (/jj),  Giido  de 
PissEcoc  (laS),  Guarinus  de  Villaflois  (129),  Robertus  de  (6) 
Vilers  (126),  Teobaldus  de  (a)  Clascei  (43). 


i35.  La  donation,  par  le  comte  Galeraii  II,  de  la  dîme  de  ses  revenus  de  Mantes 
au  prieuré  de  Gournay  a  été  publiée  sous  le  n°  339,  t.  II,  p.  aSa.  Dans  la  cooflr- 
mation  géiiLTalt;  accordée  par  ce  comte  en  ii6j  (n"  386)  figurent  les  droits 
d"usage  dans  les  bois  de  Roissy  et  i^  sols  de  rente  (au  lieu  de  7)  au  Breuil. 

i3G.  La  donation,  par  la  comtesse  Agnès,  d'une  portion  du  bois  de  la  Minière 
fait  l'objet  de  la  charte  404  (t.  II,  p.  3ii). 

107.  Flélu,  éc.  Nesles-la-Vallée,  ca.  TIsle-Adam,  ar.  Pontoise. 
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A.  Original  L  977,  n"  22.  Sceau  perdu.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1897, 
fol.  37,  non  coUationnée. 


486.  —  Adam  IV  de  l'isle,  pour  le  repos  de  l'âine  de  sa  belle-fille 
Aélis,  sœur  du  comte  de  Beaumonl  Mathieu  III,  donne  au  prieuré 
de  Saint-Le'onor  deux  hôtes  à  Nogent  [sur  Oise]. 

(1"  janvier  ou  i3  avril  n86  —  1"  janvier  ou  29  mars  1187) 

Noverint  universi  t.  p.  q.  f.  quoniam  ego  (a)  Adam,  de  Insula 
dominus,  filiis  meis  concedentibus  {h)  Anselmo,  Theobaldo,  Adam, 
pro  anima  Aelidis,  sororis  Mathet  comitis  Bellimontis,  que  mari- 
tali  copula  Anselmo  (b)  predicto  fîlio  meo  conjuncta  fuit  et  pro 
animabus  antecessorum  meorum,  duos  hospites  in  (c)  Nongento  (11 1) 
manentes,  eorumderaque  hospitatus,  scilicet  Regnoudum  Grim- 
BOLLE  (d)  et  Angotum  Dugem,  quicquid  in  eis,  sive  in  redditibus, 
sive  in  corveis  possidebam,  excepto  mouturam  quam  mihi  retineo 
libère  et  absolute,  ecclesie  Bti  Leonorii  de  Bellomonte  in  elemosi- 
nam  do  imperpetuum  et  concedo.  [Testes  afFuerunt  :  Signum 
Lancelim,  sancte  Belvacensis  ecclesie  decani,  fratris  predicti  Ade 
domini  de  Insula.  Signum  Mathei,  comitis  Bellimontis  et  Valesie 
domini.  S.  Pagani  de  Praïeriis  (98).  Signum  Theobaldi  de  Moran- 
glia  (93).  Signum  (e)  Anculphi  de  Flaellu  (187).  S.  Walterii  (/) 
DE  Illete.  Ut  autem  hoc  ratum  et  inconcussum  in  perpetuum  per- 
maneat,  sigilli  mei  (g)  authoritate  corroborari  feci  anno  Incarnali 
Verbi  M"  C»  LXXX  VI.] 

(a)  Malheus  (corr.  en  marge  Adam)  G,  Matheus  7.  —  (b)  peut-être  A  portait-il 
((  Anselino  ».  —  (f)  Nogento  H  —  (d)  Griboille  F,  Renoudum  Griboille  G  I.  — 
(e)  Arnulfi  G,  Anculû  H.  —  (/)  Walteri  G  //.  —  (h)  auctoritate  //. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  partielle  de  1209,  LL  i.S5i,  fol.  ii5, 
d'après  A,  coUationnée  au  xvii^  siècle  sur  C  et  complétée  des  passages 
entre  crochets.  —  C.  Cartulaire  de  St-Léonor,  fin  xni'  s.  (perdu).  —  D. 
Copie  du  W  s.,  LL  iSSa,  fol.  134.  —  E.  Copie  du  xvi«  s.,  LL  i353,  fol. 
toutes  deux  d'après  B  incomplet.  —  F.  Copie  de  i5oi,  S  i/lio,  d'après 
G.  —  G.  Copie  du  wn"  s..  Coll.  Duchesne,  LX,  3,  d'après  E.  —  H.  Copie 
du  xvii'  s.,  S  i4io,  n"  35,  «  ex  tabulario  Sti  Martini  ».  —  /.  Copie  du 
xvuie  s.,  ms.  lat.  9974,  fol.  9',  d'après  F. 

Edit.  Douët  d'Arcq,  p.  69,  d'après  F. 
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487.  —  Gui  n  de  la  lioche-Guyon  concMe  aux  moines  de  Gour- 
nay-sur-Marne  une  renie  de  vinf/t  livres  sur  son  revenu  de  Man- 
tes, à  titre  forjaitaire,  pour  la  dime  qu'ils  avaient  droit  de  perce- 
voir sur  ce  revenu. 

(i"  janvier  ou  i3  avril  1 186  —  1"  janvier  ou  39  mars  1 187) 

Notum  sit  t.  p.  q.  f.  quod  ego  Guido  de  Rupe  (i38)  pro  décima 
redditiis  mei  qnain  habeo  apiid  Mcduntam  quam  monachi  de 
Gornaio  suam  esse  contendebanl.  xl  solidos  in  eodem  redditu, 
per  manum  iliius  qui  eum  colligel,  sive  ad  firmain,  sive  non.  de 
primis  nummis  qui,  post  primas  xx  libras,  inde  provenient,  singu- 
lis  annis  eis  recipiendos  hereditario  jure  concedo  ;  ita  quod  a  pre- 
dicta  décima  me  et  heredes  meos  prefali  monachi,  pro  illis  xl'* 
solidis  penitus  quitant  et  absolvant.  Et  ut  in  posterum  ratum 
habeatur  et  stabile,  presens  scriptum  sigilli  mei  munio  robore. 
Testibus  hiis  :  Willelmo,  priore  de  Rupe;  Hugom  de  Rupe  ;  Roberto 
DE  Bellomonte,  Herberto  de  Alta  Inslla  (iSg),  Thoma  de  Iîjsula, 
Petro  DE  Felicurt  (iSq). 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M*  C"  LXXX°  VI°. 

A.  Original  perdu.  —  li.  Copie  de  i2a3,  LL  1897,  fol.  82,  non  colla- 
tionnée. 

488.  —  Guillaume  de  Garlande  approuve  la  cession  d'un  second 

tiers  de  la  grosse  dime  de  Bray  par  Guillaume  Torchard  et  sa 

Jemme   Rohais,  avec  l'assentiment   de   Louis  [Le  Queux]  et   des 

autres  frères  de  Rohais,  en  faveur  de  St-Nicolas-d'Acy,  Barlhé- 

lemi  étant  prieur. 

(i"  janvier  ou  i3  avril  1186  —  i*^' janvier  ou  ag  mars  1187) 
In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.   Ego  Guillelmus  de 


i38.  Galeran  II,  comte  de  Meulan,  avait  donné  à  Gournay  la  dîme  de  tout  ce 
qu'il  percevait  à  Mantes  (cf.  t.  II,  p.  2Z2,  n°  339).  Sa  petite-OUe  Jeanne  épousa 
Gui  IV  de  la  Roche-Guyon  (Depoin,  .\ppendices  au  Carlulaire  de  Sl-Marim  de 
Pantoise,  p.  SaG).  La  présente  charte  permet  de  flxer  à  l'année  n8G  le  mariage 
de  Jeanne  de  Meulan,  qui  eut  eu  dot  les  revenus  de  Mantes. 

iSg.  Haute-Isle,  ca.  Magny-en-Vexin,  ar.  Mantes.  Flicourt,  écart  de  Guernes, 
ca.  Limay,  arr.  Mantes. 
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Garlandia  notum  fieri  volo  tam  f.  q.  p.  qnod  Guillelmus  Torchar- 
DL's  et  uxor  ejus  Roes  tertiam  partem  totiiis  majoris  décime  de 
Braio,  quam  a  me  in  feodum  tenebant,  et  quam  predicta  Rohes, 
matrimonii  jure,  liabebat,  in  presentia  domini  Gaufredi,  Silvanec- 
tensis  episcopi,  et  nostra,  monachis  Sancti  Nicholaide  Acl  vendide- 
runt,  et  jure  perpétue  habendam  et  possidendam  concesserunt, 
et  inviolabiliter  tenendam  fîduciaverunt.  Hoc  etiam  Ludovigus, 
uterque  Johannes  et  Petrus,  frntres  ejiisdem  Rohes,  voluerunt  et 
concesserunt,  et  hoc  se  firmiter  tenere,  et  super  hoc  garandiam 
portare  fîduciaverunt.  IIujus  venditionis  fidejussores  se  constitue- 
runt  Theobaldus  de  Gonessia  (Sa),  Johan^jes  Torghardus,  Petrus 
ÏORCHARDus  fratcr  ejus.  Hoc  ego,  existens  in  presentia  ejusdem 
episcopi,  volui,  concessi  et  approbavi.  Laudavit  etiam  hoc  et  con- 
cessit  uxor  mea  Idonea  et  filii  mei,  Guillelmus,  Robertus  et  Theo- 
baldus. Hujus  rei  me  testem  et  fidejussorem,  coram  predicto 
episcopo,  constitui  et  garandiam  monachis  portare  semper  tenebor. 

Hujus  rei  testes  sunt  Hugo  abbas  Sancti  Vinceniii  (i^i),  Henricus 
archidiaconus  Silvanectensls,  Hermerus  decanus  Sancti  Frambaadi, 
(i4o)  Stephanus  decanus  Sancti  Regiili,  Johannes  Balbus,  Johannes 
PoETA,  Bartolomeus  pHor  Sancti  Nicholai  et  Niguolaus  sacrista. 
De  militibus  :  Theobaldus  de  Gonessia  (Sa),  Erchenbaudus, 
Johannes  Rondellus  (a).  De  burgensibus  :  Ernulfus  major,  Hem- 
MARDus  de  Sancto  Vincentio,  Alberigus  nepos  Joszonis  sacriste 
Sancti  Martini.  De  rusticis  :  Herveus  de  molendino,  Albericus  ejus 
nepos;  Johannes  fîlius  Fulcaudi.  Quod  ut  ratum  et  inconvulsum 
permaneat,  sigilli  nostri  caractère  subterfirmare  curavimus. 

Actum  publiée  Silvanectis,  anno  Verbi  Incarnati  millesimo  cen- 
tesimo  octogesimo  sexto. 

(a)  en  marge  Rotondellus,  de  la  main  d'Afforty. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xviu'=  s.,  coUationnée  par  Afforty, 
Coll.  Moreau,  LXXXIX,  60. 


lio.  Ilermer  était  en  1180  chantre  de  SaJnt-Framl)auld.  La  Gallia  (X,  147A)  le 
mentionne  comme  doyen  en  ii8!J;  mais  son  devancier  «  Odo  lilius  Haidis  de 
Gonessa   »  est  cité   seulement  jusqu'en   uSo.  Or  nous   l'avons  rencontré,   au 
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489.  —  Hervé,  doyen,  et  Pierre,  prcchanlre  de  Paris,  juges  aposto- 
liques designés  par  le  Pape  Ir'oain  III,  terminent  un  dijjérend 
entre  St-Martin-des  (Jiamps  et  Henri,  chanoine  de  Saint-Florin.  — 
(Extrait). 

(i«' janvier  ou  i3  avril  1186  —  1"  janvier  ou  aç)  mars  1187) 

H[ervei  s]  decanns  et  r[ETRUsJ  cantor  Parisienses  omnibus  ad 
quos  littere  iste  pervenerint,  salutem.  Noverit  universitas  vestra 
quod  cum  inter  inonachos  Sti  Martini  de  Canipis  et  H[enricum] 
canonicum  Sancti  Florini  super  capella  ultra  terminos  parrochie 
Sancti  Remigii  de  Curia,  ex  delegatione  domini  Urba?ji  Pape  111 
coram  nobis  controversia  verteretur,  talis  inlev  eos  intercessit 
compositio  :  quod  predicti  monachi  personatum  Capelle  nove 
illius  ville,  salvo  jure  presbileri  parrochialis,  Henrigo,  quamdiu 
vixerit  habendam  concesserunt  ;  minuta  tamen  décima  et  oblatio- 
nibus  altaris  ab  ipso  percipiendis,  eo  pacto  quod  prefatus  Henricus 
xii  solidos  monete  terre  illius,  census  nomine,  annuatim  in  die 
Natalis  Domini  monacbis  Sti  Martini  de  oblationibus  persolvet.  Si 
vero  oblationes  ipsius  diei  non  possunt  suffîcere  ad  perficiendnm 

illos  xn  solidos,  monachi sequenti  tempore  tamdiu  oblationes 

récipient,  donec  prescriptos  nummos  intègre  habeant.  Sinodnm 
autem  et  circadiam  monachi  reddere  tenebuntur.  Quod  ut 
ratum 

Anno  Dominice  Incarnationis  M"  C°  LXXXVI. 

A.  Original  S  1337,  n"  3.  Sceaux  perdus. 


490.  —  Le  pape  Urbain  III,  en  vertu  d'une  décision  du  consis- 
toire, prescrit  de  célébrer  solennellement  et  dévotement  à  St-Mar- 


n°  467,  encore  en  charge  en  n83.  Il  est  mort  le  26  octobre  d'une  année  com- 
prise entre  ii83  et  ii85.  llermer,  encore  vivant  en  1207,  est  mort  le  aa  octobre, 
en  131 5  au  plus  tard. 

Le  doyen  de  Saint-Rieul,  Etienne  Le  Coq  [ou  Le  Queux],  est  cité  de  ii64  à 
iigi  (^Gallia,  X,  1467). 
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tin-des-Champs  et  dans  toutes  les  églises  de  France,  au  son  des 
cloches,  l'anniversaire  de  Louis  VII  le  19  septembre. 

(Janvier-mars  1187) 

In  urbe  Veronensi  (a),  ab  Urbano  papa  IIP,  de  communi  fra- 
trum  suorum  consilio,  institutum  fuit  et  sancitum,  ul  in  hac  eccle- 
sia  et  universis  Francie  ecclesiis,  xiii°  Kal.  octobris,  vesperi  mane 
pulsatis  campanis,  Ludovigi  pie  recordationis  quondam  illustris 
Francorum  régis  anniversarium  annis  singuiis  in  perpetuum  sol- 
lempniter  et  dévote  celebretur, 

Actuni  ab  Incarnatione  Domini  anno  M"  C°  LXXX°  VV°.  Régnante 
Philippo  Victorioso,  ejus  lilio,  regni  sui  anno  VHP  (6). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xiv"  siècle,  ms.  lat.  17742,  fol.  333. 

(a)  Urbain  IIT,  élu  le  a5  novembre  iiS5,  résida  durant  tout  son  pontificat  à 
Vérone,  sauf  durant  le  mois  qui  précéda  sa  mort  (Qn  septembre-20  octobre 
1 187)  qu'il  passa  à  Ferrare  (Jaffé-Lœwenfeld,  II,  'jc}3,  r)2().  —  (&)  Les  deux  dates 
forment  un  anachronisme  apparent.  La  8'  année  de  Philippe-Auguste  a  commencé 
le  18  septembre  1187,  si  l'on  prend  pour  point  de  départ  la  mort  de  Louis  VIL 
Mais  ici  les  années  du  règne  de  Philippe-Auguste  sont  comptées  du  jour  de  son 
sacre  à  Reims  le  i"  novembre  1179  :  les  limites  de  date  de  cet  acte  pontifical 
sont,  d'une  part,  le  1"  novembre  ii8r5;  de  l'autre,  le  3i  décembre  1186  ou  le  29 
mars  1187.  Nous  adoptons  sans  hésiter  les  limites  :  janvier-mars  1187.  La  décision 
du  consistoire  est  visiblement  en  connexion  avec  les  démarches  qu'Urbain  III 
fit,  au  début  de  cette  année,  auprès  du  roi  de  France  pour  qu'il  se  mît  à  la  tête 
d'une  nouvelle  croisade  (Jaffé-Lœwenfeld,  Reg.  Pont.  Boni.,  n"  1 692/1). 


491.  —  Le  pape  Clément  III  réédite,  en  des  termes  identiques,  la 
bulle  de  Lace  III  [du  1"  mars  1 181/1 185]. 

(Rome,  Latran,  7  mars  1188; 

Clemens  episcopus  —  (suit  le  texte  de  la  bulle  n"  472). 
Datum  Laterani,  nonis  martii,  anno  primo  pontificatus  nostri. 

A.  Original  L  234,  n°  i.  —  B.  Interpolation  du  xn"  s.,  au  Liber  Testa- 
mentorum,  fol.  65'.  —  C.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  16',  non  collation- 
née.  —  D.  Copie  du  xiv"=  s.,  LL  I097,  fol.  5.  —  E.  Copie  du  xV  s.,  LL 
i352,  fol.  i5.  —  F.  Copie  du  xvr  s..  LL  iSgS,  fol.  83.  —  G.  Copie  du 
xvr  s.,  LL  i353,  fol.  i().  — U.  Copie  du  xvu°  s.,  ms.  lat.  i55o4,  fol.  49- 

Ind.  Jafle-Lœwenfeld,  Reg.  Pontif.  Rom.,  Il,  54i.  n"  16168. 
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492.  —  Le  pape  CU'ment  III  accorde  au  prieun'-  de  Gournay  une 
bulle  conçue  en  termes  itlenliques  à  celle  donnée  à  ce  monastère 
par  son  devancier  Lurc  III. 

(Home,  Lalran,  i8  mars  1188) 

CiEMENS  episcopus,  servus  servorum  Dei,  dilectis  filiis  Priori 
ecclesio  Na/jc/c  Marie  de  Gornaio,  ejusque  fratribiis  l.  p.  (|.  f.  regu- 
larem  vitain  professis  inperpeluuin.  Qiiotiens  a  iiobis  pelitnr  — 
texte  de  la  bulle  n"  473  —  inveniant.  Amen. 

Ego  Clemens  Catholicje  Ecclesiuj  episcopus. 

Ego  Theobaldus  IlosUensis  et  Velletrensis  episcopus. 

Ego  JoHANNEs  presbiler  cardinalis  tiluli  SU  Marci. 

Ego  Laborans  presbiter  cardinalis  Sic  Marie  Transtiberim  tituli 
Calixti. 

Ego  Albinls  tiluli  Sancte  Crucis  in  [Jérusalem]  presbiler  cardi- 
nalis. 

Ego  Melghiob  presbiler  cardinalis  8S.  Joliannis  et  Pauli,  lituli 

Pamacfiii. 

Ego  Petrus  presbiler  cardinalis  tiluli  .S7a?  Cœciliie. 

Ego  Radulfl's,  tituli  Stœ  Praxedis  presbiter  cardinalis. 

Ego  Petrls,  lituli  Sti  démentis  presbiter  cardinalis. 

Ego  Jacobus  diaconus  cardinalis  Stœ  Marisc  in  Cosmedin. 

Ego  Gratianus  SS.  Cosmœ  et  Damiani  diaconus  cardinalis. 

Ego  Bobo  Sti  Angeli  diaconus  cardinalis. 

Ego  Gerardus  Sti  Adriani  diaconus  cardinalis. 

Ego  OrnoMAN^tus  SS.  Sergii  et  Bachi  diaconus  cardinalis. 

Ego  GoFFREDus  5^32  Murix  in  Via  lata  diaconus  cardinalis. 

Datum  Lateranis  per  manum  fralris  Moisis  Sancle  Romane 
ecclesie  subdiaconi,  vices  agentis  cancellarii,  xv  kal.  aprilis,  indic- 
tione  sexta,  Incarnalionis  Dominice  anno  M"  C°  LXXXVIP,  ponti- 
ficatus  vero  domni  Clementis  pape  tertu  anno  primo. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xiu'  s.,  LL  1897,  fui.  5'.  —  C. 
Copie  du  xvi"  s.,  LL  i353,  fol.    181.  —  D.  Copie  du  xvi«  s.,   LL    iSgS, 

fol.  82-84. 

Ind.  Jatré-Lœwenfeld,  t.  II.  p.  54a,  n»  16180,  d'après  B  et  D. 
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493.  —  Hugues  II,  abbé  de  Saint-Vincent  de  Senlis,  vend  moyen- 
nant dix  livres  [parisis]  une  vigne  à  Pantin. 

(i"  janvier  ou  29  mars  1187  —  i"  janvier  ou  17  avril  1188) 

Sciant  omnes  t.  f-  q-  p.  quod  ego  Hugo,  Sti  Vincencii  Silvanecten- 
sis  (i4i)  dictus  abbas,  et  humiles  ejusdem  loci  fralres,  vendidimus 
vineam  nostram  que  sita  est  apud  villam  que  dicitur  Pentin  (71) 
pro  X  iibris,  Priori  et  capitule  Sancti  Martini  de  Campis  quorum 
memorata  villa  est,  quatinus  eam  quietam  et  absque  omni  reclama- 
tione  possideant  imperpetuum.  Quod  ut  ratura  permaneat,  presen- 
tibus  litteris  sigillo  nostro  munitis  confirmamus. 

Actum  anno  Incarnationis  Domini  M°  G"  LXXX"  V1I°. 

A.  Original  S  i364,  n"  10.  Sceau  perdu.  —  B.  Copie  de  12097  LL  i35i, 
fol.  91',  colla tionnée  sur  A  «  e  quo  sigillum  excidit  ».  —  C.  Copie  du 
xv  s.,  LL  i352,  fol.  94.  —  D.  Copie  du  xvi»  s.,  LL  i353,  fol.  116. 

494.  —  Robert  de  France,  comte  de  Braisne,  seigneur  de  Torcy, 
renonce  à  l'opposition  faite  par  lai  à  la  mise  en  vente,  par  les 
moines  de  Gournay-sur-Marne,  d'un  bois  situé  dans  son  fief. 

(Torcy,  1"  janvier  ou  29  mars  1187  —  i"  janvier  ou  17  avril  1188) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  amen.  Notum  sit  uni- 
versis,  presentibus  pariter  et  futuris,  quod  ego  Robertus  comes, 
frater  Ludovigi  venerabilis  régis  Francorum,  quorumdam  falsidi- 
corum  suggestione,  feci  saisiri  nemus  de  Boholeto  quod  monachi 
de  Gornacho  miserant  in  venditionem.  Ideo  autem  predictum 
nemus  feci  saisiri  quia  quidam  mendaces  et  falsidici  mihi  insinua- 
verunt  quod  ego  in  predicto  nemore  habebam  usuarium  ad  clausu- 
suram  ville  mee  de  Torci{86);  quod  postea  penitus,  cum  diligen- 
ter  inquisivissem,   ex  certa  Fidelium  et  probatorum  virorum  rela- 


lâi.  Hugues  II  succéda  à  Baudoin  III  comme  abbé  de  St- Vincent  de  Senlis  en 
h6d  et  mourut  le  i5  février  uSy,  nouv.  slyle  (Gallia  christiana,  X,  1^90.)  —  L'ad- 
ministration de  sion  successeur  médiat  Hugues  III  avait  commencé  dès  iig^. 
Thibaud,  abbé  d'Hérivaux  dès  1175,  mourut  un  6  mars,  après  119G  (Gallia,  VII, 
8i8). 
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tione  cognovi,  iii  predicto  nemore  me  nichil  penilus  juris  ncque 
usiiarii  habere.  Inde  est  quod  presentiuin  et  posteioiurn  mando  (a) 
discretioni  (luod  ego  nichil  usnarii,  nichil  jiiiis  liabeo  in  predicto 
nemore;  et  si  quid  in  eo  habnernnt  antecessores  mei,  doniini  de 
Torci,  ego  ilhid  penitus  quito  el  remitto.  Ut  auteni  bec  omnia 
rata  permaneant,  ego  ca  sigilli  mei  apposilione  et  testium  snbs- 
criptione  volui  conlirmare.  Sunt  itaque  hujns  rei  testes  :  Uadlmxs 
DE  Buci  (97),  Aubertus  filius  Simonis,  TnKOB.vLuus  capellanus  de 
Tom  (86),  Ansellus  de  Gombellis,  G.vugherius  de  Combellis  (126), 
Simon  de  Sangto  Fargeolo  (98),  Egidius  dk  Treicigneto  (6),  Theo- 
baldus  Bodet,  DiiOGO  camerarius. 

Actum  publiée  apud  Torceiiim,  anno  Incarnati  \  trbi  M"  G" 
LXXX°  VU".  Datum  per  manum  Benardi  capellani,  lielvacensis 
canon  ici. 

(a)  B  portait  d'abord  relation!  qu'on  a  exponctué,  pais  poncé.  —  (b)  B  portail 
Tineto,  corrigé  de  la  première  main  Tuineto.  Serait-ce    un  rJillcs  de  Trazeignics? 

.4.  Original  S  \\i'],  n"  i3;  sceau  perdu.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1397, 
fol.  3o,  avec  cette  note  :  «  ÇoUata  fuit  presens  carta  ad  suum  autogra- 
phum,  e  quo  sigillum  excidit  ».  —  C.  Copie  du  xvi*^  s.,  LL  1898,  fol.  i46. 

495  —  Roger  de  Mealan  [troisième  fds  du  comte  Galeran  II]  con. 
cède  à  N.-D.  de  Goarnay  la  dune  des  navales  de  Pontault  el  de  la 
terre  d'Amboile,  TInbaad  étant  prieur,  et  Herbert  sous-prieur. 

(1"  janvier  OM  29  mars  1187  — 1"  janvier  on  17  avril  1188) 

Qnoniam  ea  que  a  fidelibus  predecessoribus  Ecclesiis  data  sunt, 
posterilatis  soient  infestatione  adnichilari,  nisi  scriplorum  munian- 
tur  robore,  ego  Rogerius  de  Mellento  presentis  scripti  tcstimo- 


ilii.  Cossigny,  éc.  Chevry-Cossigny,  ca.  Brie-Comte-Robert,  ar.  Melun.  —  Gau- 
cher de  Cossigny,  s'intercalaut  entre  Anseau  le  sénéchal  et  Guillaume,  apparte- 
nant tous  deux  à  la  famille  de  Combault,  ne  se  distingue  peut-être  pas  de 
Gaucher  de  Combault,  oncle  d'Anseau,  s'il  n'est  point,  ainsi  que  Guillaume,  un 
fils  de  ce  premier  Gaucher. 

«  Theobaldus  Bodcz  »  est,  avec  Raoul  de  Bussy  et  Gui  de  Piscop,  un  des  trois 
chevaliers  qui,  en  ii8i,  escortent  Robert,  comte,  frère  du  roi.  sa  très  chère 
femme  Agnès  comtesse  de  Braisne,  et  leurs  fils  :  Robert  seigneur  de  Dreux, 
Guillaume  et  Jean  {Carlulairc  de  Sainte-Geneviève,  p.  177). 
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nio  t.  p.  q.  f.  notiim  fieri  volo  qnod  Béate  Marie  de  Gornaio  et 
monachis  ibidem  Deo  servientibus  decimam  omnium  novalium 
de  Ponteolo  et  omnium  nemorum  que  ad  ejusdem  ville  territorium 
pertinent,  necnon  et  tocius  terre  de  Ambeeles  (126)  tam  redacte 
in  agriculturam  quam  redigende,  de  quibus  controversia  aliquam- 
diu  inter  me  et  ipsam  ecclesiam  ventilata  est,  intuitu  pietatis  et  pro 
remedio  anime  mee  et  parentum  meorum,  sub  assensu  et  appro- 
batione  Ysabel  uxoris  mee,  inperpetuum  possidendam  bénigne 
concessi.  Insuper  et  concessi  quascumque  possessiones  et  quelibet 
bona  que,  ex  dono  pie  memorie  patris  mei  comitis  Galer4.nni  et 
matris  mee  et  fratrum  meorum,  necnon  et  aliorum  fîdelium  lar- 
gitione  vel  concessu,  inpresentiarum  eadem  possidet  ecclesia,  sicut 
in  série  cartarum  suarum  continetur.  Que  omnia,  sicut  pie  con- 
cessa,  ita  fideliter  eidem  ecclesie  custodire  et  garantire  promisi.  Ut 
autem  hec  nostra  largitio  vel  concessio  stabilis  et  inconcussa 
teneatur,  presens  scriptum  sigilli  mei  munimine  confîrmo,  sub 
annotalione   horum    testium    :    Anselmi    senescaldi    (i25),    Gal- 

CHERI  (a)  DE  GOGINI  (lll2),  WlLLELMI  DE  CONBEAUS  (l25),  GaRNERII 
DE    CURBERTUM    (l43},     PeTRI     DE    GlACI    (43),     TeOBALDI    DE    GlACI, 

Balduini  DE  Gampis  (40,  Teobaldi  tune  prioris,  Herberti  sup- 
prioris,  Rainaldi  de  Bellomonte. 

Anno  ab  Incarnatione  Domini  M"  G»  LXXX"  VIP. 

(a)  Waltherii  B.  —  (b)  Combeaus  B.  —  (c)  Courbetun  B. 

A.  Original  L  877,  n°  26.  Sceau  perdu.  —  B.  Copie  de  1228,  LL  1897, 
fol.  19.  —  C.  Copie  du  xvi"  s.,  LL  1898,  fol.  198. 


496.  —  Hugues  Chaperon  et  sa  femme  Hersend  lèguent  à  Notre- 
Dame  de  Gournay  une  vigne  dont  ils  conservent  la  jouissance  via- 
gère, à  la  charge  d'une  redevance  de  cinq  sols  pour  fournir  aux 
moines  une  pitance  à  la  Saint-Nicolas  ;  après  leur  mort  le  revenu 


1^3.  Coubertin,  ce.  Mouroux,  ca.  Coulommiers,  ar.  Meaux. 
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de  la   vigne  sera  affecté  an  luminaire  de  ié/jUse.    T/iibaud  est 
prieur  de  Gournay,  Herbert  sous-prieur. 

(1187  —  1188) 

Notum  sit  omnibus  t.  p.  q.  f.  quod  Higo  Chaperon  et  uxor  ejus 
IIersendis  dcderunl  ecclesie  Ble  Marie  de  Gornaio,  ad  luminaria 
ipsius  ecclesie,  quandani  vineaiii,  et  donum  fecerunt  super  altare, 
corani  multis  astanlibus.  Quamdiu  vixerint  et  eis  placuerit,  ean- 
dem  vincani  lenobunt  et  v  solidos  in  festo  Bti  Nicbolai,  ad  pitati- 
ciaui,  conventui  dabunt.  Post  decessum  eoiiim,  saciista  ecclesie 
manu  sua  eam  tcnebit,  in  usus  luminum  penitus  expendendam, 
excepte  quod,  singulis  annis  in  die  anniversaiii  eorum,  de  x  soli- 
dis  générale  fratribus  impcndet.  Ilanc  vero  vineam  nullus  potest 
invadiare  vel  vcndire,  sed  perpétua  possessione  in  usus  luminum 
cadet.  In  communi  capitule  ab  omnibus  decrelum  est  et  conces- 
sum. 

Testes  Teobaldus  pnor  (a),  Herhertus  (6)  supprior,  Morinus  mo- 
nacbus;  Martinus Torquetun(c),  Willelmus filius ejus;  Laurenlius. 

(a)  F^a  présence  simultanée  du  prieur  Tliibaml,  cité  dans  la  précédente  charte 
en  1187,  et  du  sous-prieur  Herbert,  mentionné  avec  lui,  et  plus  tard  prieur  à 
son  tour  (au  début  du  xin*  siècle),  nous  engage  à  donner  à  cette  notice  la  date 
approiimativo  1187-1188.  —  {h)  Hubertus  C.  —  (<■)  Torquetin  C. 

A.  Original  S  1417,  n"  89.  —  B.  Copie  de  laag,  LL  1397,  fol.  33.  — 
C.  Copie  du  wi"  s.,  LL  1898,  fol.  7V. 


497.  —  Le  prieur  Robert,  recevant  des  chanoines  de  Saint-Vincent 
de  Sentis  une  terre  près  la  grange  de  Pontyblon,  cède  en  échange 
une  terre  à  Blanc-Mesnil,  de  l'autre  côté  de  leur  étang.  Témoins  : 
Hugues  [IIJ  abbé  de  St-Vincent,  Thibaud  abbé  d'Hérivaux. 

(ii8a  —   i5  février  1189; 

Cyrographum.  Ego  Robkrtus,  prior  Sancti  Martini  de  Campis, 
et  humilis  ejusdem  ecclesie  conventus,  notum  iicri  volumus  tam 
futuris  quam  presentibus,  quod  mutuo  accepimus  quandam  ter- 
ram  de  canonicis  Sancti  Vincencii  Silvanectensis,  sitam  propc  gran- 
giam  nostram  que  vocatur  Punteblun  (72),  tradentes  eis  ejusdem 
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quanti tatis  terram  apud  Blandinmnsionale  (i^5)  villam  suam,  que 
videlicet  terra  sita  est  ex  altéra  parte  stagni  sui  ;  sed,  quoniam 
terra  quam  ab  eis  accepimus  omnino  libéra  est,  et  terra  quam  eis 
tradidimus  duos  solidos  regio  censui  annuatim  debebat,  nos  dein- 
ceps  ipsos  exsolvemus  et  terram  omnino  liberam  eis  faciemus, 
sicut  et  ipsi  terram  omnino  liberam  nobis  tradiderunt.  Quod  ut 
ratnm  et  inconcussum  imperpetuum  permaneat,  scriptum  sigillo 
sui  capituli  munitum  super  banc  pactionem  accepimus  nostrum- 
quc  sigillum  eis  tradidimus.  Hujus  rei  lestes  sunt  :  Robertus,  prior 
Sancti  Martini  ;  Johannes,  subprior  ;  Josceliisus,  camerarius  ; 
Andréas,  cellerarius.  Ex  parte  canonicorum  :  domnus  Hugo, 
abbas;  Odo,  prior;  Robertus,  subprior;  Teobaldls,  abbas  de  Heri- 
valie  ;  magister  Joha?<ines  ;  Radulfus  ;  Constantius  ;  Albericus  (a). 

(o)  Nous  devons  la  copie  de  cet  acte  à  l'obligeance  de  M.  Roussel,  archiviste 
de  l'Oise. 

A.  Original  sur  parchemin,  scellé  du  sceau  de  Saint-Martin-des- 
Ghamps  représentant  un  religieux  à  mi-corps,  tenant  de  la  droite  une 
crosse  et  de  la  gauche  un  livre.  Légende  :  SIGILLVM  SANCTI  MARTINI 
DE  CAMPIS  —  Archives  de  l'Oise,  H  654. 

Ind.  Rendu  et  Couard,  Inventaire,  H,  t.  I,  p.  i63. 

497  bis.   —   Contre-partie  de  la   charte  précédente,  émanant  de 
Hugues  [II],  abbé  de  Saint-Vincent  de  Sentis. 

Ego  Hugo,  Sti  Vincencii  Silvanectcnsis  dictas  abbas,  et  ejusdem 
ecclesie  conventus,  notum  fieri  volumus  t.  f.  q.  p.  quod  mutuo 


\t\li.  Cet  acte  est  au  plus  tôt  de  1182.  Pierre  était  chambrier  de  St-Martin  en 
1176,  1177  et  1181  ;  Josselin  lui  fut  substitué  en  1181-1182,  tandis  que  Simon  III 
était  encore  sous-prieur.  Dès  1182  on  rencontre  Jean,  sous-prieur,  et  Josselin, 
chambrier.  Pour  le  lermiaux  ad  qaem,  une  hésitation  serait  possible  entre  les 
abbés  Hugues  II  et  Hugues  111  de  St-Vincent  (cf.  note  i3i).  11  faut  se  prononcer 
en  faveur  de  Hugues  II  parce  (ju'en  iig^,  date  antérieure  à  l'avènement  de 
Hugues  III,  le  chambrier  de  St-Martin-desChamps  se  nommait  Guillaume  et 
conserva  ses  foncliuiis  jusqu'à  la  mort  du  prieur  Robert,  auquel  il  succéda.  C'est 
pourquoi  la  dernière  limite  attribuée  au  présent  chirographe  est  le  i5  février 
nSg,  date  funèbre  de  l'abbé  de  Senlis  Hugues  II.  La  mention  de  l'abbé  d'Héri- 
vauï  n'aurait  pu  nous  départager;  il  a  été  contemporain  des  deux  abbés  homo- 
nymes de  Saint- Vincent. 
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accepimus  qnandani  terrarn  de  monacliis  Sti  .]farlini  de  Campis 
apud  (a)  lîlandunansioncm  (i^-'j)  villain  noslram;  que  videlicet  terra 
sila  est  ex  altéra  parle  stanni  nostri.  tradcntcs  eis  ejusdem  quanti- 
talis  terram  prope  granchiam  eoriim  que  vocatur  (6)  Punlehlum  (73). 
Sed  quoniam  terra  quam  (c)  eis  accepimus,  duos  solidos  regio 
ccnsui  annuatini  debebat,  ipsos  memorati  monachi  deinceps  exsol- 
vent  ;  et  terram  (piam  ab  eis  suscepimus  liberam  nobis  omnino 
facient,  sicut  et  terram  omnino  liberam  a  nobis  receperunl.  Quod 
ut  ratum  et  inconcussum  impcrpetuum  permaneat.  scriptum  sigillo 
sui  capilnli  muuilnm  super  hanc  pactionem  ab  eis  accepimus, 
noslrunniue  sigillum  eis  tradidimus.  IIujus  rci  testes  stint  :  Rober- 
Tus  prior  SU  Marlini;  Johannes  subprior,  et  alii. 

(a)  Fm  marge  :  Blaucmesnil.  —  (b)  En  marge  :  Ponliblon.  —  (c)  Il  faut  sap- 
pli'er  ab. 

,4.  Orij,'inal  perdu.  —  fi.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  95',  non  colla- 
tionnéc.  —  C.  Copie  du  w  siècle,  LL  iSSa,  fol.  94'.  —  0-  Copie  du 
xvr  s.,  LL  i353,  fol.  ii<)'. 

498.  —  La  reine-doiiairibre  Aie  de  Champagne  confirme,  à  la 
prière  de  son  clerc  Pierre  de  Limoges,  le  legs  que  celui-ci  fait,  à 
Notre-Dame  de  Gournay,  de  sa  maison  rue  aux  Juifs  à  Corbeil  et 
de  trois  arpents  de  pré  au  Vignon,  dans  la  ccnsive  de  Notrc-Dame- 
des- Champs. 

(Corbeil,  i"  janvier  ou  17  avril  11 88  —  i"  janvier  ou  9  avril  1189) 

Adela  (a)  Dei  gratia  Francorum  regina.  Noverint  universi  p.  et  f. 
quod  Petrus  Lemovicensis  (1A6),  clericus  noster,  dédit  in  elemosi- 
nam  ecclesie  Béate  Marie  de  Gornaio,  post  obitiim  suum,  quandam 
domum  suam  in  vico  Judeoram  Corboili  (b)  sitam,  que  est  de  censu 
JoiiANMs  DE  ConBoiLo  (c)  et  tres  arpennos  pratorum  quos  habebat 
in   Vignun  (e),  qui  simt  de  censu  Beale  Marie  de  Campis.  Quod  ut 

i65.  Blanc-Mesnil,  le  Pont-Yblon  (éc.  Bonneuil),  ca.  Goncsse,  ar.  Ponloisc. 

i4C.  La  donation  d'Ale  de  Charnpafrne  est  de  ii84  (ci-dessus,  n"  476»  cl  fut 
contirmce  par  Philippe-Auguste  (rj°  477).  —  Cette  princesse  mourut  le  ti  juin 
laot)  et  fut  inhumée  dans  l'Hbbaye  de  l'onligny.  Dans  le  cours  de  l'année,  Plii- 
lippe  confirma  d'autres  actes  de  sa  feue  mère  (Delisle,  Catalogue,  a"  976,  979). 
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ratum  permaneat,  ad  petitionem  inemorali  Pétri  clerici   nostri, 
sigilli  nostri  munimine  precepimns  confirmari. 

Actum  Corboili,  anno  (d)  Verbi  Incarnati  W  G"  LXXX"  VHP. 

(a)  Adcleida  C.  —  (6)  Corbolii  B.  ■—  (c)  Corbolio  B.  —  (d)   B  omet  anno.  — 
(e)  contiguos  C. 

A.  Original  S   1417,  n"  96.  —  B.  Copie  de  1238,  LL  1397,  ^"1-  ^^'  ^^^ 
collationnée.  —  C.  Copie  du  xvi'  s.,  LL  1898,  fol.  ao6'. 

499.  _  Elisend  de  Ferrières  et  sa  famille  cèdent  leurs  droits  sur 
une  terre  à  Chenay  que  possédait  le  prieuré  de  Gournay-sur- 
Marne,  en  présence  du  prieur  Simon  et  de  sire  Bouchard  [V]  de 
Montmorency  qui  appose  son  sceau. 

(N.-D.  de  Gournay,  1188  —  10  octobre  1189) 

Noverint  présentes  et  futuri  Helisendem  de  Ferreriis  (147)  et 
filios  ejus,  JoHANitEM  et  Matheum,  virumque  suum  Petrum  Cho- 
BEHTUM,  concessisse  et  in  elemosina  dédisse  monachis  ecclesie  Béate 
Marie  de  Gornaio,  si  quid  juris  habebant  in  terra  Hemardi,  que 
est  apud  Chanuil  (89),  et  de  hoc  donum  super  altare  ejusdem  eccle- 
sie posuerunt,  assistente  Simone  priore  et  Petro  subpriore,  et 
conventu  ejusdem  ecclesie.  Testes  etiam  affuerunt  :  Radulfus  de 

GUMBELS  (126),  DrOGO  DE  BrI  (42),  RaDULFUS  DE  VlLLAFLUIS  (129), 
FULGO   DE   MiNTRI   (l48),    EvRADUS    DE   NuiLI    (l49).    PeTRUS   DE   HaI- 

MERi  (147),  Albertus  Carpentarius,  Morannus  januarius,  Henricus 
de  porta,  Teobaldus  de  Corvesnes,  Dodo  presbiter.  Hoc  etiam  fir- 
miler  tenendum  et  tuendum  accepit  super  se  et  super  heredes  suos 
dominus  Bughardus  de  Montemorengiago,  testimonium  perhibente 
présente  sigilli  sui  impressione  (a). 

(a)  Au  verso  :  Caria  Biicardi  de  Morenciaco  de  Canuel. 

A.  Original  S  1417,  n"  106.  Sceau  fruste,  sur  cire  blanche  et  queue  de 
parchemin.  —  B.  Copie  du  xvi""  s.,  LL  1898,  fol.  ia4'. 


147.  Emery  (ou  Emerainville).  Ferrières,  ca.  Lagny,  ar.  Meaux.  —  Jean  et 
Mathieu  de  Ferrières,  frères,  figurent  dans  un  acte  de  Gui  III  de  Garlande-Tour- 
nan  (n"  481V  —  Corvesnes  peut  être  Corvelles,  ca.  Rebais,  ar.  Coulommiers. 

ifi8.  Mitry-Mory,  ca.  Claye-Souilly,  ar.  Meaux. 

149.  \euiily-6ur-Marne,  ca.  Le  Raincy,  ar.  Pontoise. 
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500  —  Simon,  prieur  de  Gournny.  re{'oit  de  Simon  de  la  Glnisière 
cent-vingt  arpents  de  terrains  boisés  entre  Ozoir-la-Fcrribre  et 
Roissy,  pour  les  défricher. 

(1188-1190) 

Notiim  ait  presentibus  et  futuris  Simonem,  priorem  et  monachos 
Béate  Marie  de  Gornaio  récépissé  a  Simone  de  la  Glissièbe  (i5i)  et 
uxore  ejus  cxx'*  arpennos  terre  nemorosc  inter  Russincum  (87)  et 
Oroher  (sic)  site,  ad  disrumpendum  et  excolenduin,  tali  conditione 
quod  in  eadein  terra  Simon  vel  uxor  sua  vel  lïcredes  nec  jiisticiam 
nec  venditiones  nec  aliquam  omnino  consvietudinem  }iabel)nnt, 
excepto  quod  monachi  in  octavis  Sti  Rcmigii  lx  sol.  pruvinensium 
in  villa  de  Oreor  (sic)  eis  annuatim  solvent  vel  ei  quem  in  loco  sui 
constituent.  Si  autem  terminum  transgredientur,  nisi  annuatur  ex 
parte  Simonis,  reddent  monachi  censum,  et  eniendabiinl  more 
censualium.  Qui  terram  colet  ubi  gregaria  est,  eo  anno  quo  ibi 
messis  fuerit.  de  blado  in  ea  crescente  solvet  eam  gregariis.  Si  vero 


i5o.  Bouchard  V  de  Montmorency  mouruten  1189  (.Ir/  de  vérifier  les  Dates,  II, 
6i7)  le  10  octobre  d'après  le  nécrologe  de  St-Marlin  de  Pontoise  (Depoin,  Cartn- 
laire  de  Si-Martin  de  Pontoiite,  p.  a.'^ti).  D'autre  part  le  prieur  Simon  a  succédé  à 
Thibaud,  encore  en  charge  en  1 1S7-1 188.  Les  limites  de  date  sont  donc,  pour  cet 
acte,  1188  —  10  octobre  1189. 

Le  recours  au  sceau  «Je  Bouchard  V  par  Elisend  de  Ferrières  (dont  l'un  des 
fils  se  nomme  Mathieu)  donne  lieu  de  croire  qu'elle  appartenait  à  la  maison  de 
Montmorency. 

lâi.  La  forme  latine  Gliseria  qui  répond  ctymologiquement  à  «  la  (jlaisière  » 
se  trouve  d'ordinaire,  par  corruption,  rendue  par  la  praphi.'  moderue  «  la  Gla- 
cière ».  Il  existe  un  hameau  de  co  nom  dans  la  commune  de  Gouaix  (ca.  Bray- 
sur-Seine,  ar.  Provins).  Simon  de  la  Glaisicre  se  rattache  à  la  famille  des  Briard 
de  Gorbeil,  devenue  propri.Uaire  des  bois  d'Ozoir  par  l'Iiéritage  de  Bembour,  fille 
de  Nanti'jr  de  Monljay,  mariée  à  Eudes  Briard  (CL   l'intitulé  d'une  charte  don- 
née sous  Louis  le  Gros,  dans  Poupardin,  Recueil  des  chartes  de  Sl-Germain-det-Prés, 
t.  I,  p.  i36).  Eu  i3i8,  Guillaume  de  la  Glaisière  et  son  frère  Philippe  s'accordè- 
rent avec  Saint-Maur-dcs-l'Ossés  au  sujet  de  la  justice  d'Ozoir;   leurs   parents, 
Simon  et  Aélis  (AalcA),  vivaient  encore.    Ces  bois  étaient  dans  la  mouvance  de 
Joubert  Briard.  En  laSi  Gui  Briard  approuva  la  cession  des  droits  d'usage  dans 
les  bois  d'Ozoir,  faite  aux  moines  do  Saint-Maur  par  Simon  de  la  Glaisicre,  et  à 
laquelle  Joubert,  père  de  Gui,  avait  consenti  (Ms.  lai.  54i6,  fol.  3?.-,  aSo).  Jean, 
fils  de  Guillaume  de  la   Glaisicre,   prend  le  surnom  do  Jolivet  dans  un  acte  par 
lequel,    en    13 '18,    il    vend    à    St-Antoine    de    Paris,    pour   aoo    livres    parisis, 
3o  arpents  de  son  bois  de  la  Fosse  Bru  non,  à  Ozoir-la-Fcrrière  (LL  /j8,  fol.    108- 
,  ,0).  —  Sur  cette  famille,  cf.  Depoin,  Les  vicomtes  de  Corbeil,  p.  3o. 
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pro  eadem  terra  calumpnia  aliqua  oriatur  adversus  monachos, 
Simon,  vel  uxor  aut  heredes  ejus,  garandiam  eis  portabunt. 

Actum  est  corain  me,  Comitissa  de  Mellent,  domina  de  Gor- 
niaco  (35),  concedcnte  et  sigilli  mei  impressione  confirmante.  Et 
ipse  Simon,  data  fide  sua,  fiduciavit  bec  se  fideliter  et  légitime 
tenendum. 

WiLLELMUS  DE  GaRLANDA,   RoBERTUS  MaLL  SVICINUS,  WiLLELMUS  DE 

Aneth  (78),  Drogo  de  Bri  (42)  plegii  pro  Simone  fuerunt  et,  data 
fide  sua,  fiduciaverunt  se  reddituros  sexaginta  solidospruvinensium 
Priori  de  Gornaio  infra  mensem  quo  submoneret  eos,  nisi  Simon 
hec  teneret.  Si  autem  «nus  de  plegiis  decederet,  super  reliquos  et 
super  ultimum  summa  pecunie  esset  solvenda  Priori  de  Gornaio. 
Hujus  pactionis  testes  extiterunt  :  ïeobaldus  de  Montefir- 
MOiLO  (162),  Gaufredus  Peoud,  Guido  de  Conchis  (i53),  Adam  de 
Variis  (40»  GuiLLELMus  DE  Valle  (i53),  Stephanus  filius  Stephani 

de    BaURIGNI    (62),     ROBERTUS     DE     CoRBOILO,     RoBERTUS    DE     VlLLA- 

FLUis  (129),  David  major  de  Orreor  (87),  Morinus  de  Gornaio,  Odo 
gêner  Gaufridi  Britonis,  Gaufredus  molendinarius,  Vulgrinus  pis- 
cator,  RoGERius  Jilius  meus,  Balduinus  piscator,  Ernoldus  filius 
Britonis,  Micbael  famulus  Comitisse,  Andréas  Chabridels,  Huber- 
tus  molendinarius. 

A.  Original  S  1417,  n"  00.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1897,  fol.  a5'.  non 
collationnée.  —  C.  Copie  du  xvi*  s.,  LL  iSgS,  fol.  166. 


501.  —  Isembard,  abbé  des  Fossés,  rappelle  que,  sous  son  devancier 
Thibaud,  Simon  de  la  Glaisière  échangea  une  terre  avec  N.-D.  de 
Gournay  contre  120  arpents  de  bois  à  Ozoir  [la  Ferrière],  pour  les- 
quels il  payerait  un  cens  de  60  sols.  Le  bois  ayant  été  mesuré,  s'est 
trouvé  contenir  17  arpents  de  plus  ;  le  cens  sera  proportionnelle- 
ment augmenté. 

(1188-1190) 


lôa.  Montfermeil,  ca.  Le  Raincy,  ar.  Pontoise. 

i53.  Conches,   ca.   Lagny,  ar.   Meaux.  —  Le   Val,  éc.  i\antcuil-lès-Meaux,  ca. 
Meaux.  —  Ozoir-la-terrière,  ca.  Tournan,  ar.  Melun. 
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Ego  IsEMB.vRDis,  Dei  gralia  ablms  Sti  Pétri  Fossoiensis  (i5^), 
notum  facio  p.  et  f.  quod  dorniius  Sïmon  de  Gliseklx  (iôi),  tem- 
pore  venerabilis  memorie  domni  Tiiicobaldi  predecessoris  nostri, 
dédit  ecclesie  de  Gornaio  quandam  Icnani  pio  cxx  arpennis  apud 
Oralorium,  villam  nostram  (i53),  ad  censuni  lx  solidorum.  Proce- 
dente  vero  tempore,  curndomniisSYMO>-  predictam  terram  mensurari 
fecisset,  inventi  sunt  in  eadem  terra  xvii  arpenni  prêter  predictos 
cxx.  Cum  igitiir  inter  ecclesiam  de  Gorneio  et  predictum  Symonem, 
super  hoc  controversia  diu  versaretur,  tandem  in  presenlia  noslra 
hoc  modo  pacificata  est  :  Sepedictus  S\mon,  asscnsu  nostro,  conce- 
dente  uxore  sua  Aales  et  libcris  suis,  Johanne,  Guillelmo,  I'hiltppo, 
IlAniDE,  concessit  supradicte  ecclesie  de  Gornaio  eandern  terram, 
certis  limitibus  designatam,  in  perpeluum  possidendam,  scilicet 
cxx  et  XVII  arpennos,  ad  censum  lxviii  solidorum  et  vi  denariorum, 
dominica  prima  post  t'estum  sancti  Remigii  apud  Oralorium  annua- 
tira  reddendoru:;),  de  tali  moneta  qualis  curret  in  eadem  villa.  In 
predicta  autem  villa  domnus  Svmon,  prêter  censum  designatum, 
nichil  sibi  aut  heredibus  suis  retinuit,  neque  justiciam,  neque  (a) 
revoement,  neque  vendiciones,  neque  aliam  exactionem.  Si  vero 
predictus  census  statuto  t^rmino  solutus  non  fuerit,  ecclesia  de 
Gorneio  per  plenarn  legem  emendabit.  liane  conventionem  conces- 
serunt  Hugo  BniAnni  s  qui  ipsam  terram  tenebat  de  me,  et  Josbeh- 
Tus  Briardus  qui  eam  tenebat  de  prcdicto  Hugone. 

(a)  Ducange  (édit.  Henschel,  V,  709)  explique  par  «  praestatio  pro  tutela  »  ce 
mot  qui  a  échappé  à  Lacurne  de  Saintc-Palaye. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1417,  n°  85. 


i54.  La  dernière  charte  connue  de  Thibauil  II,  abbé  de  Saint-^^an^,  est  de 
l'année  1187  ;  la  première  connue  émanant  de  son  successeur  Iscmbard  est  de 
1190.  Iscmbard  mourut  en  imj<j  (GnIUa,  Vil,  aga).  Le  mesuragc  ayant  dû  suivre 
de  près  la  vente  faite  aux  moines  (des  actes  du  Xlll*  siècle  impartissent  un  délai 
d'une  année  pour  cirectuer  cette  opération  lorsque  la  contenance  énoncée  est 
approximativc\  on  peut  donner  à  cet  acte  une  date  très  voisine  de  1190,  d'au- 
tant que  la  vente  fut  faite  sous  le  prieur  Simon  et  qu'en  1187  Thibaud  était 
encore  prieur  de  Gournay. 
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502.  —  Mathieu  III,  comte  de  Beaumont,  donne  U  muids  de  vin  sur 
ses  vignes  de  Beaumont-sur-Oise  au  chapelain  de  la  Madeleine, 
en  l'église  de  Saint-Léonor. 

(i"  janvier  ou  9  avril  1189  —  i"  janvier  ou  aS  mars  1190) 

Ego  Matheus,  cornes  Bellimontis,  notum  facio  universis  t.  p.  q.  f. 
quod,  pro  salule  anime  mee  et  patris  mei  Mathei,  et  Matildis 
matris  mee,  fratrum  quoque  et  sororum  mearum,  antecessorum  et 
successorum  meorum,  capellano  meo  altari  Béate  Marie  Magdalene 
quod  est  in  ecclesia  Beati  Leonorii  apud  Bellummontem  deservienti, 
dedi  in  perpetuam  elemosinam  et  concessi  singulis  annis  unum 
modium  bladi  et  dimidium,  ad  mensuram  Bellimontis ,  in  molen- 
dino  Chamhliaci  quod  est  juxta  Sanctum  Albinum  (i55),  ubicumque 
translatum  fuerit  ipsum  molendinum  si  forte  transferri  contigerit, 
in  sollempnitate  Béate  Marie  mense  septembri  percipiendos  ;  et 
quadraginta  solidos  parisiensium,  singulis  annis  in  censa  Asneria- 
rum  (i56)  vel  in  censibus  ejusdem  ville  inter  festum  sancti  Remigii 
et  octabas  Beali  Dyonisii  annuatim  suscipiendos  ;  et  quatuor  modios 
vini,  sine  (a)  pressoragio,  tempore  vindemiarum  annuatim  in  villa 
Bellimontis  percipiendos.  Quoniam  (6)  autem  idem  capellanus, 
quicumque  fuerit,  capellanus  meus  est,  concessi  et  volui  quod  quo- 
ciens  Dominus  Bellimontis  apud  Bellummontem  (c)  erit,  ipse  cum 
clerico  suo  procurationem  in  curia  percipiat.  Quod  ut  ratum  et 
firmum  permaneat,  presentem  cartam  conscribi  et  sigilli  nostri 
auctoritate  precepi  communiri. 

Actum  anno  Incarnati  Verbi  M'^  C°  LXXX"  IX°. 

(a)  pressuragio  a.  —  (b)  Quam  a.  —  (c)  est  a. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Vidinius  de  Louis  IX,  juin  1228,  peidu.  — 
C.  Copie  dans  le  registre  de  Philippe- Auguste,  ms.  lat.  9978  (anc.  9852, 
mal  coté  en  a),  fol.   m,  d'après  B.  —   D.   Copie  de  1209,  LL    i35i. 


i55.  Saint-Aubin,  prietiré  dépendant  de  St-Martiii  de  Pontoise,  à  Chambly.  — 
Asnières-sur-Oisc,  ca.  Luzarches,  ar.  Ponloisc. 

i56.  Neuvillette,  éc.  de  Campagne-iès-Hesdin,  oa.  Montreuil-sur-Mer. 
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fol.  ii4'.  —  E.  Copie  du  xv  s..  LL  iSSa.  fol.  laS.  —  F.  Copie  du  xvi*  s., 
LL  i333,  fol.  i4S. 

Éilit.  a.   Dout'l  d'Arcq.  liecli.   sur  les   comtes  de   Beauinonl-sur-Oise, 
p.  3i,  d'après  C 

503.  —  Ansemi  de  l'as,  /ils  (/<•  Hubert,  après  avoir  rappelé  et  con- 
firmé les  libéralités  paternelles  envers  le  prieuré  de  Pas-en-Artois, 
notifie  l'accord  qu'il  a  fait  avec  les  moines  de  ce  lieu  pour  rache- 
ter la  dime  de  sa  terre  de  ISeuvilletle,  qu'il  veut  vendre  aux  moines 
de  Clairmarais  afin  de  se  procurer  desjonds  pour  le  pèlerinage  de 
Terre-Sainte. 

(i"  janvier  OH  9  avril  1189  —  i"  janvier  ou  35  mars  1190) 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti,  amen.  Ea  (jue,  dona- 
tione  fidelium,  ecclesiis  erogata,  seu  juste,  modis  aliis,  adqnisita 
sunt,  inviolabilem  convenit  habere  firmitatem,  et  ut  Deo  servien- 
tium  usibus  intégra  conserventur,  litis  et  calumnie  precidenda  est 
omnis  occasio.  Eapropter  ego  AitSELLUS  de  Passo  (89)  que  subs- 
cripta  sunt  tam  p.  q.   f.  memorie  volui  commendari.  Dominus 
RoBERTUS,  genitor  meus,  decimam  unius  carrucate  apud  Novam 
Villulam  in  territorio  Morincnsi  (i56)  monachis  de  Passo  donaverat 
in  elemosinam.   Postmodum,    urgente  necessitate   peregrinallonis 
mee  (157),  de  venditione  predicte  carrucate  cum  monachis  de  Claro- 
maresio  (i58)  agere  cepi.  Veruni  illi  ad  emptionem  ejus  non  pote- 
rant  induci,  nisi  et  decimam  ejusdem  haberent.  Proinde  precibus  a 
supramemoratis  monachis  obtinui  ut  decimam  eam,   e  jure  suo 
dimissam,  mihi  vendere  permilteient,  et  a  me  pro  ea  equivalens 
acciperent.  Hac  itaque  consideratione,  predicta  décima  cessit  in  jus 
ecclesie  de   Claromaresio,   et  ego   monachis  de   Passo  culturam 
quandam  meam,  apud  Wiri  in  Valle  (lôg)  sitam,  ab  omni  consue- 


167.  Il  s'afrit  ici  de  la  Croisade  de  Philippe-.\uguste,  auquel  le  comté  de  Hes- 
diD  échut  ea  1179  par  la  dot  d'Isabelle  de  llainaul,  mère  de  Louis  VIII.  Philippe 
d*\lsace,  comte  de  Flandre,  et  le  comte  Hugues  IV  de  Saint-Pol,  participèrent  à 
cette  croisade  et  partirent  en  1190  pour  la  Terre-Sainte.  La  charte  d'Anseau  de 
Pas  a  dû  être  donnée  au  cours  de  l'année  1 189. 

lâS.  Clairmarais,  ca.  nord  de  St-Omer. 

159.  Wiry-au-Val,  ca.  Hallencourt,  ar.  Abbeville. 
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tudine  liberam,  excepto  terragio  senienlis,  vi  sextarionim  suscepti- 
bilem,  in  comtnutalionem  dedi.  Preterea  lerram  quam  pater  meus, 
ad  cimilerium  Sancti  Pétri,  cum  omni  îibertate  et  immunitate  dona- 
vil,  eisdem  fra tribus  babendam  perpetuo  jure  concessi,  et  prefate 
donationi  duos  iiospites  quos  in  loco  eodem  habueram  adjeci,  ex 
tenore  ut  illi  vel  quotquot  alii  hospites  in  cymiterio  l'uerint,  ab 
omni  exaclione  (juieti  permaneant.  Annonam  etiam  Iratrum  ipso- 
rum  in  quocunque  molendinorum  meorum  voluerint,  absque 
exactione  molendam  esse,  excepto  molendiriarii  jure,  concessi  (à). 
Quod  ut  ratum  et  inconcussum  permaneat,  sigilli  mei  impressione 
et  testium  subscriptione  firmavi.  Hi  sunt  testes  :  Balduinls  de 
HoRaE VILLA   (i6o),    Gervasius  prepositus,   Hurertus    de  Gurcel- 

HS  (l6l),  HiLBERTUS  DE  MONDRIGURT  (162),  RoBERTUS  DE  BeLLO- 
CAJIPO  (l63),  ViVIANUS,   Adam  DE  MoNDRIGURT. 

(a)  Ici  s'arrêtent  B  C  D. 

A.  Original  S  i4a3,  n"  3/i  :  sceau  brisé.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  116,  non  collationnée.  —  C.  Copie  du  x\"^  s.,  LL  iSSa,  fol.  127.  — 
D.  Copie  du  xYi«  s.,  LL  i353,  fol.  i/jg  ;  toutes  trois  incomplètes. 

503  bis.  —  Seconde  édition  de  celle  charte,  avec  la  date  de  juillet 
12^2  (Acte  faux.  —  Copie  interpolée,  exécutée  auXVU"  siècle,  sur 
vélin,  et  accompagnée  d'un  sceau  équestre  dépourvu  de  légende, 
qui  a  été  détaché  d'un  acte  ancien  à  l'aide  d'une  lame  chauffée, 
puis  recollé  assez  visiblement). 
Cette  transcription  comporte  les  deux  additions  suivantes  : 

In     nomine    —    vohii    commondari     (a).    BalDUINUS    DE    PaSSU     avus 

meus  (164)  donaverat  in  elemosinam  Sti  Martini  {sic)  de  Campis 


160.  Orville,  ca.  Pas,  ar.  Arras. 

iGi.  Gourcelles-le-Comte,  ca.  Croisiiles,  ar.  Arras. 

lOa.  Mondicourt,  ca.  Avesnes-le-Comte,  ar.  St-PoI-sur-Ternoise. 

iG3.  Beaucamp,  ôc.  de  Clerques,  ca.  Ardres,  ar.  St-Omer. 

164.  C'est  en  ii38  quWIuise,  évêque  d'Arras,  donna  l'église  de  Pas-en-Artois 
jusqu'alors  tenue  en  bénéflce  par  des  laïcs,  à  St-Marlin-des-Champs,  du  consen- 
tement des  chanoines,  du  bcnéliciaire  et  de  ses  fils,  «  ad  ccllam  ibi  sub  jure 
Sancti  Martini  de  Campis  conslrucndam  ».  Ces  détenteurs  sont  apparemment 
liaudoin  de  Pas  et  son  ûls  Robert,  l'aïeul  et  le  père  d'Anseau  (Cf.    t.   II,  p.   10/i, 
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Parisicnsis  toluni  managinm  monachorum  de  l'nssn,  quod  conti- 
gunm  est  monli,  ah  omni  giavamine  ot  exactione  ahsolwtuin  ciini 
omni  jlisticia.  Postmodlim  dominus  Rosbeutus  genilor  meus  lorram  quuin 
hal.ebal  aJ  cimitcrium  Sti  Pétri  cisd.  fralribus  ciim  omni  liberlatc  et  immunilale 
donavit  perpcliio  jure  possidcndam.  Kgo  vcro  Ansellus  ne  Passu  urgente  ncccs- 
sitate  pcregri  lia  lion  is  mec  in  Ihcrusalem  de  venditione  unius  carrucale  que 
est  apud  Novumvillulum  in  terrilorio  Morinensi,  cogilare  cepi,  et  SUpCl'  hoc 
cuni  moiiacliis  de  Cluromaresio  agerc.  Verum  illi  ad  eraplioneai  ipSIUS  lene 
non  poteraiit  indici  —  in  W'ariiiivalle,  ab  omni  onerc  et  giavamine  imniU- 
nem  et  liberam  dodi.  Preteica  uiiiversam  suarum  terranim  cnUiiiani 
quam  liabent  cl  habere  potiierunl,  in  terrilorio  noslro  de  Passu  aut 
alibi  noslre  ditionis,  ab  omni  consnetudine,  exactione  et  gravaniine 
inamunem  et  liberam  concessi  et  volui,  et  talem  per  présentes  in 
perpetuum  declaravi.  Annonam  etiam  dictorum  fratrum  —  molendam 
esse  perpetuo  jure  concessi.  Quod  —  Hubertus  de  Courgellis,  Uilbertus  de 
MONDICOLRT  —  Advm  DE    MoîJDICOLRT. 

Actum   anno   ab   Incarnatione  Domini  inillesimo  ducentesimo 
quadragesimo  secundo,  mense  lullio. 

(à)  Les  parties  du  texte  transcrites  sans  modifications,  d'après  le  document  vrai 
sont  imprimées  en  caractères  plus  petits. 

A.  Original  scellé,  S  i/|23,  n°  33. 


504.  —  Af^lis  [de  Luzarches],  jadis  comtesse  de  Bcaiimont-snr-Oise 
et  maintenant  dame  de  Gournay,  Jonde  an  tricenaire  [série  de 
trente  messes  consécutives]  pour  solenniscr  son  anniversaire  au 


n*  246).  11  n'est  guère  soutenable  que  le  fils  d'un  personnage  cité  en  ii38  fût 
encore  vivant  on  laia  ;  aussi  considérons-nous  la  date  attribuée  au  document 
fabriqué  comme  Oclivc.  Cette  remarque  ne  saurait  infirmer  l'ciistencc  de  Bau- 
doin, qui  n'a  pas  dû  être  inventée.  11  eût  été  bien  plu»  simple  d'attribuer  les 
générosités  rappelées  à  Robert  lui-m-'me.  Mais  les  dons  de  Baudoin  pouvaient 
être  connus  par  l'obiluaire,  par  une  liste  d'anniversaires  ou  une  notice  de  la 
fonJalion  du  prieuré  :  il  n'y  a  pas  lieu  de  les  révoquer  en  doute.  —  Le  prénom 
de  Baudoin  est  porté  par  un  seigneur  de  Pas  en  ui't. 
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prieuré  de  Notre-Dame  :  témoins,  ses  fils  Mathieu  et  Jean,  et  le 
sous-prieur  Richard. 

(1186-1187) 

Notum  sit  omnibus  t.  p.  q.  f.  quod  Adeleidis,  comitissa  quondam 
de  Bellomonte,  nunc  autem  de  Gornaio  domina  (166),  dédit  ecclesie 
Bte  Marie  de  Gornaio  et  monachis  ibidern  i)eo  servienlibus,  pro 
salute  anime  sue  et  antecessorumsuorum,  dimidium  arpentum  vinee 
que  est  in  territorio  Canolii  (89),  quam  einit  a  Galtero  Filiot  (a). 
Sed  postquam  supradicta  Comitissa  de  lioc  mundo  migraverit,  et 
certi  tuerint  monachi  de  morte  ejus,  in  crastinum  tricenale  suum 
incipient,  et  sic,  singulis  annis,  ledeunte  tempore  anniversarii  ejus, 
tricenale  facient.  Testes  :  Rigaudus  supprior,  Galterius,  Hildierus, 
J0HA.NNES  DE  GoM!3EELS  (i25),  Gervasius,  Morinus,  Godardus  (i65). 
De  laicis  :  Matheus  et  Johannes,  filii  predicte  comitisse  (166), 
Guido  de  Pissegoc  (laS),  Radulfus  de  Turre,  Simon  prepositus, 
Garinus  presbiter. 

(a)  Fibiot  a. 

A.  Original  S  ilii'],  n"  io5.  Sceau  de  l'église  Notre-Dame  de  Gournay. 
—  B.  Copie  de  1223,  LL  1897,  fol.  82,  non  collationnée.  —  C.  Copie  du 
xvr  s.,  LL  1898,  fol.  134,  sous  la  rubrique  :  «  Chesnay.  » 

Edit.  a.  Douët  d'A.rcq,  Rech.  hisl.  sur  les  anciens  comtes  de  Beaamont- 
sar-Oise,  p.  aiS,  d'après  i4. 

505.  —  La  comtesse  Aélis  [de  Beaumont],  dame  de  Luzarches,Jonde 
l'anniversaire  de  son /ils  Mathieu,  seigneur  de  Luzarches,  le  jeudi 
après  la  Toussaint,  au  prieuré  de  St-Léonor. 

(8  novembre  1190) 
Ego  ÂALES  comitissa,  (a)  de  Lusarghiis  (16G),  notum  volo  fieri 


i65.  Ce  sont  ici  sept  religieux  de  Gournay.  Le  sous-prieur  Richard  était  en 
charge  sous  le  prieur  Thibaud  à  Gournay  (Cf.  n"  505).  Heudier  et  Jean  de 
Combault  étaient  moines  du  vivant  d'Ançoul,  prédécesseur  de  Thibaud. 

lOG.  Mathieu,  seigneur  de  Luzarches,  et  Jean  qui  lui  succéda  en  cette  qualité 
dès  1190,  et  qui  devint  plus  tard  comte  de  Beaumont-sur-Oise,  sont  les  deux  lils 
issus  de  la  seconde  union  de  Mathieu  II  avec  Aélis,  dame  de  Luzarches.  Mathieu 
de  Luzarches,  cité  ici  comme  vivant,  mourut  probablement  le  8  novembre  1190 
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t.  f.  q.  p.  (luod  MvTUKCs,  filius  meus  defunctiis.  iMsarcInariun  domi- 
nas, ecclesie  Beati  Leonorii  de  Uellomonte  vi  solidos  parisiensium  in 
tlieloneo  de  Lu6arc/<t75  singulis  annis,  Matheo  comité  BEr.i.iMONris 
et  Jon4N?<E.  fralribus  suis  annuentibus,  pro  anniversaiio  suo 
faciendo,  quarla  feria  post  festum  omnium  Sanctorum  leddendos, 
imperpeluum  dédit  (1O7).  Ut  autem  hoc  raluni  teneatur,  sigilli 
mei  auctoritate  volui  confirmare.  [Testes  atTucrunt  :  Slbstannus  {b) 

DB    JeHENNI    (1G8),     PliTRUS     DlC    ClIAUMONTEL    (l68),    RaDULFUS     DE 

Tc'RRE,  FuLGO  (c)  capellanus,  Theohaldls  de  Morangle  (169),  Phi- 
lippus  DE  Bellomonte]. 

(a)  La   virgule  s'impose  après  «  coniilissa  »,    ainsi  que  l'a  remarqué  Douët 
d'Arcq.  —  {b)  Johannea  C,  Sultannus  do  Jelionnes  a,  C.  —  (c)  Sullo  G. 

A.  Original  perdu.   —  B.  Carhdaire  de  St-Léonor,  perdu.  —  C.  Copie 
de  1209,  LL  i35i,  fol.  iio'.  «  coUala  cun»  vêlera  copia  pergamcnea  >>  et 


(ci-après,  n°  505).    Aciis  se  qualiQe  «  dame  de  tiournay  »  comme  veuve  do  son 
second  mari,  Amauri  II  de  Meulan  (Cf.  n"  483  et  484). 

167.  Le  choix  du  jeudi  après  la  Toussaint  pour  la  remise  de  cette  redevance 
affectée  à  un  service  funèbre  parait  intentionnel.  Le  nécroloyo  de  St-Léonor  (Cf. 
DouOl  d'.Arcq,  [i.  i5i)  portant  au  8  novembre  cette  mention  :  «  Mallieus  de 
Lusarchiis,  frater  comitis  Uellinioutis  >:,  il  devient  probable  que  Malliieu  est 
mort  un  jeudi  8  novembre.  Cette  coïncidence  se  rencontre  en  1179,  ii8i,  1190. 
Le  premier  acte  connu  de  Jean,  frère  du  jeune  .Mathieu,  comme  seigneur  do 
Luzarches,  autorisant  une  vente  par  les  Lépreux  de  ce  boury:,  aux  moines  du 
Val,  est  de  1 190  (Douët  d'Arcq,  p.  71).  On  peut  dès  lors  admettre,  comme  lenni- 
nus  ad  quein,  le  quantième  du  8  novembre  1190. 

iGS.  Jagny,  ca.  Luzarches,  ar.  Pontoisp.  —  Chaumontel,  ca.  Luzarches.  «  Sus- 
tannus  de  Jeheuniaco,  miles  »,  et  .Alis,  sa  femme,  donnent  une  charte  pour 
Saiul-DcnJs  en  1238  (LL  laâ;,  fol.  428).  Ce  chevalier  fut  en  laai  l'un  des  exé- 
cuteurs du  testament  de  .lean,  comte  de  Bcaumont  (Douët  d'Arcq,  p.  87). 

169.  Moran^fles,  ca.  \euilly-eu-Thellc.  ar.  Scnlis.  Thibaud  de  Morangles 
figure  dans  l'entourage  des  comtes  de  Beaumont  en  ii63  (Doui't  d'Arctj,  p.  lO), 
1177  (p.  27),  1 180  (pp.  34,  160),  1184  (pp.  3o,  5o),  n86(p.  70),  ii89(p.  B'^),  1190 
(p.  53).  Il  mourut  le  3  j<iin  (p.  i48)  en  iiyi  au  plus  tôt. 

Le  Déluge,  ca.  Noailles,  ar.  Beauvais.  Aleaunic  du  Déluge  est  commémoré  en 
ces  termes  pour  le  Nécrologe  de  Saint-Léonor  :  «  11"  idus  decembris.  Hic  obiit 
Aliaumus  de  Dologio,  miles,  qui  dédit  ecclesie  Sancti  Leonorii  grauchiam  de 
Mediacuria  et  totam  decimaui  perlinenlem  ad  dictam  granchiam,  et  novem  hos- 
pites  cum  tola  justicia  ipsorum,  et  tolam  justiciam  quam  luibebat  inter  rivum 
et  magnam  ulmum  que  est  in  via  de  Chambliaco  ».  (Douët  d'Arcq,  p.  i52).  — 
Ce  seigneur  était  apparemment  issu  do  Girard  1"  du  Déluge,  lils  de  Sarraziue  do 
Vallangoujard  {Carlulaire  de  Saint-Martin  de  Pontoise,  p.  102),  remariée  dès  nôa 
à  Adam  de  la  Boissière  (ib.  et  Douët  d'Arcq,  p.  24).  Girard  II  du  Débigo  fut  un 
des  feudataires  du  comté  de  Beaumont  en  1223. 
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complétée  des  passages  entre  crocliets.  -  D.  Copie  du  xv^'  s..  LL  i352, 
fol  .3',  -  E.  Copie  du  xvr  s..  LL  i353,  fol.  1^7'.  toutes  deux  d'après  G 
incomplet.  -  F.  Copie  de  i5oi,  d'après  B,  S  i4io.  -  G.  Copie  du 
xvir  s  ,  coll.  Duchesne.  L\.  3.  -  //•  Copie  du  xvnr  s.,  S  i4io,  11°  47, 
d'après  C.  —  /.  Copie  du  xvni"  s.,  ms.  lat.  9914,  fol.  22. 

EdU.  a    Douct  d'.\rcq.  Recherches  hist.  sur  les  anc.   comtes  de   Beau- 
montsar-Oise.  p.  a6.  d'après  G. 

506.  —  Aleaame  da  Déluge,  chevalier,  donne  à  Saint-Léonor  une 
grange  et  ses  droits  de  justice  haute  et  basse  sur  un  hameau  dépen- 
dant de  sa  seigneurie. 

(8  novembre  1190) 

Omnibus  t.  p.  q.  f.  p.  1.  i.  ego  Aleaumus  de  Dologto  miles  (169) 
nolum  facio  quod,  ob  anime  mee  et  parentum  meorum  remedium, 
ecclcsie  Ueati  Leonorii  de  Bellomonte  et  monachis  ibidem  Deo  ser- 
vienlibus,  in  elemosinam  dedi  grangiam  meam  de  Media  curia  et 
decimam  et  campipartem  ad  dictam  grangiam  pertinentes,  et 
omnem  justiciam  parvam  et  altam  que  mea  erat,  apud  Mediam 
curiani,  de  Magno  Ulnio  in  via  de  Chambliaco,  usque  ultra  rivum, 
quantum  mea  se  extendit  justicia.  Ut  autem  firmum  permaneat  et 
slabile.  présentes  litteras  sigilli  mei  munimine  dictis  monachis  tra- 
didi  roboratas.  Testes  autem  aCfuerunt  Substannus  de  Jaînheio  (a), 
Pktki's  de  Chaumontei-,  Radulfus  de  Tuure,  Fulgo  capellanus, 

TlIEOB\I,Dl  s  DE  MORANGLE,  PhILIPPUS  (6)  DE  BeLLOWONTE  (c). 

(<i>  Jannoheio  C.  —  (6)  Philippus  D.  —  (c)  Les  témoins  de  cet  acte  étant  iden- 
ti'(ues  à  ceux  de  la  charte  précédente,  il  est  fort  à  présumer  que  la  donation 
d'Meauiue  fut  faite  le  jour  des  obsèques  de  Mathieu  de  Luzarches,  simultané- 
ment avec  celle  de  la  comtesse  Aélis. 

,4.  Original  perdu.  —  B.  Carhikdre  de  Saint- U-unor.  perdu.  —  G. 
("opie  de  lôoi.  d'après  B.  (Douèt  d'A.rcq,  qui  a  reproduit  ce  rôle,  a  omis 
de  transcrire  cello  pièce  qui  aurait  dû  figurer  la  troisième  à  la  page  i3o 
de  863»  Recherches).  —  D.  Copie  du  x\ui"  s..  S  i4io,  non  cotée,  d'après  A. 
—  £.  Copie  du  .wni*  s.,  ins.  lat.  997 'i,  fol.  11,  d'après  G. 

607.  —  Etienne,  évèque  de  Noyon,  notifie  au  doyen  Hervé  et  au  cha- 
pitre de  Paris  gue  dame  Eve  de  Cappy,  fdle  de  la  châtelaine  de 
Douai,  a  légué  à  l'hôpital  Notre-Dame  de  Paris  sa  maison  rue 
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Saint-Londri,  chargée  toutefois  (l'une  rente  <ie  vingt  io/.v  alfcitèeà 
la  célébration  de  son  anniversaire  à  Sainl-Martin-des-Champs. 

(Août  1188  —  af)  mars  1191) 


Karissimis  in  Clhrislo  fratribus  et  ainicis  specialibiis  IIkuvko, 
rfecano,  et  capilulo  Parisiensi,  Stephanls,  divina  miseratione  Aor/o- 
mensis  ecciesie  minister  humilis,  cum  plenitiidine  salutis  spiriluale 
vincnlum  plene  et  intègre  dilectionis. 

Noverit  Caritas  vcstra  quod  domina  Eva  de  Capi  ((^g)  filia  rti.stel- 
lane  Duacensis  {i~o),  domuni  (juam  habebat  in  vico  Heati  Lnndrici, 
pro  sna  et  matris  suc  ac  predecessorum  ejus  aninnabus,  sancle 
Domui  paupcrurn  Béate  Marie  Parisiensis  in  eleinosinani  confeiens, 
eam  eidem  Domni,  ut  diximus,  conferendam  in  manu  nostra  rcsi- 
gnavit,  adiciens  tamen  ut  de  cadcm  domo  viginli  solidi  pro  tam 
sni  quam  sue  matris  suorumque  predecessorum,  seu  aliorum  qui 
predictam  elemosinam  sua  protectione  tueri  sluduorint,  cclebra- 
tione  anniversarii,  convenlui  Beati  Martini  de  Campis  reddantur  de 
cetero  annualim. 

Attendantes  igitur  ipsius  erga  prefatam  Domum  benigvolcntiam 
et  caritatis  in  posterum  devotionem,  rogamus  attencius,  laudantes  et 
in  spe  majoris  eidem  Domui  vestre  venturecommodilatis  consulen- 
tes,  quatinus  super  prescriptis  viginti  solidis  ejus  acquiescatis  ami- 
cabiliter  voluntati  (a). 

{ai  Les  limites  sont  données  par  la  date  initiale  de  répiscoi)ut  d'I-Hienne  do 
Nemours  en  1188  (élu  après  la    mort  de   Henaud,  survenue  le   ai    juillet  d'aprè 


170.  Cette  chAtelaine  de  Douai  est  apparemment  Fribour  (FrehurgU  castellana) 
qui  donna  les  deux  tiers  de  la  dîme  de  Harleux  au  prieuré  de  Cappy  (ci-dessus, 
n"  469,  p.  Itq)  entre  le  5  décembre  i  i4^i  et  le  a  juin  11^7  (t.  II,  p.  170).  Fribour 
n'est  point  la  femme  de  VVautier  H,  châtelain  de  Douai,  cité  do  naa  à  iir)8  ;  car 
celle-ci  se  nommait  Aie,  et  vivait  encore  en  1 177.  Baussart,  dans  son  Histoire  <lu 
chùlr-au  de  Douai  (1877,  t.  Il,  p.  112),  ne  nomme  point  !a  femme  du  ciiâtelain 
Michel,  (ils  et  successeur  de  VVautier  II  (i  i58-i  igo)  ;  c'est  sans  doute  Fribour. 
Eve,  leur  fille,  épousa  Pierre,  seigneur  do  *  ippy  ;  c'est  ainsi  qu'il  faut  expli- 
quer la  formule  «  domina  Eva  de  Capi  ».  Avant  1184,  le  chevalier  Pierre.  Rvc  sa 
femme  et  leur  lille  Gile,  tirent  un  don  de  terres  au  prieuré  de  Cappy  (ci-dessus, 
p,  49).  Eve  mourut  en  lao/i,  étant  veuve,  et  légua  des  terres  plus  importantes 
aux  moines  de  Saint-Martin. 
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le  aécrologe  de  St-Léonor  de  iieaumont-sur-Oise)  et  la  date  funèbre  du  doyen 
Ilorvé  en  n()i,  le  a 5  mars  ;  cf.  Molinier,  Obit.  de  la  prov.  de  Sens,  I,  ii3  ;  Gallia 
chrisliana,  Vil,  ig8. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xni"  siècle  aux  Archives  de  l'Assis- 
tance publique,  Cartulaire  B  de  l'Hôtel- Dieu  de  Paris,  fol.  177. 

Edit.  Brièle  et  Coyecque,  Archiues  de  l'Hôtel-Dieu  de  Paris  (ii57-i3oo), 
n"  891,  p.  5o3. 


508.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  constate  la  cession  de  droits  de 
cens  sur  des  vignes  à  Méjafin  par  Jean  Cornu,  Mahaud  sajemme, 
leur  oncle  Gautier  qui  s'est  fait  moine  à  St-Martin  et  leur  vassal 
Raoul  d'Eaubonne. 

(Paris,  i"  janvier  ou  aS  mars  1190  —  fin  1190) 

Omnibus  ad  quos  presens  scriptum  [perveneril],  Malritius, 
divina  miseratione,  Parisiensis  episcopus,  salutem  in  Domino. 
Noverit  universitas  vestra  quod  Johannes  Cornutus,  assensu  uxoris 
sue  Mathildis,  novem  denarios  censuales  quos  habebat  annuatim 
in  vineis  Sti  Martini  de  Campis  apud  Meiafin  (171)  sitis,  et  pressu- 
ragium  de  eisdem  vineis  quod  sui  jure  esse  dicebat  totum,  per 
nianus  nostre  investituram,  ecclesie  Sti  Martini  de  Campis  donavit 
et  quietum  dimisit.  Concessi  etiam  très  denarios  censuales  jam 
dicte  ecclesie  in  prefatis  vineis,  quos  Radulfus  de  Aquabona  (171) 
ab  ipso  Johanne  in  l'eodum  tenebat,  si  eos  adquirere  posset.  Pre- 
terea  sepedictus  Johannes  ix  denarios  dédit  censuales  ipsi  ecclesie 
Bti  Martini,  quos  habebat  in  arpenno  vinee  Walterii  avunculi 
sui,  simul  et  pressuragium,  quod  totum  idem  Walterius  dédit 
pretaxate  ecclesie  Bti  Martini,  cum  ibidem  monachicum  habitum 
suscepit.  Quod  ne  tractu  temporis,  vel  malignantium  versuciis, 
in  dubium  revocetur,  presenti  scripto  et  sigilli  nostri  appositions 
confirmavimus. 

Actum  Parisius,  anno  Incarnationis  Domini  M**  C  nonagesimo. 


171.  Mejafin,  représenté  de  nos  jours  par  Margency,   ca.   Montmorency,  ar. 
Pontoise.  Eaubonne,  même  canton. 
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[Testibiis  Danielf:  capellano  nnsiro  (a),   Nicolao,    magistro   IMii- 
Lippo,  Jon.vNNÈ  DE  Castris  (176),  canoiiicis  Parisiensibus.] 

(a)  Cette  charte  parait  datée  d'après  le  style  de  Noël.  Daniel,  chapelain  épis- 
copal  dès  ii-i)  (rf.  t.  II,  pp.  Sig  et  363,  n"  436  fit  441),  fut  appelé  à  remplacer 
Raoul  comme  prieur  de  Saint  Lazare.  On  rencontre  le  chapelain  Pierre  au 
n"  509,  qui  se  place  à  une  date  antérieure  au  a')  mars  1191. 

.1.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  5a',  collalionnée 
sur  A  et  complétée  des  passages  entre  crochets.  —  C.  Copie  du  xv  s., 
LL  i35a,  fol.  5j.  —  D.  (^opic  du  xvr  s.,  LL  i353,  fol.  5/|,  toutes  deux 
d'après  A  incomplet. 

509.  —  Hervé  [de  Montmorency],  doyen  de  Paris,  s'accorde,  au 
nom  du  Chapitre,  avec  Saint-Marlin-des-Champs ,  au  sujet  de  la 
dîme  des  novales  à  prendre  sur  les  bois  situés  à  l'entour  du  château 
d'Ecouen. 

(ii83  —  25  mars  1191) 

Ego  Heryeus,  Parisiensis  ecclesie  decanus,  et  totum  Capitnlum 
Beale  Marie,  notum  facimus  p.  et  f.  quod,  cum  quadam  discordia 
jampridem  orta  fuisset  inter  me  et  monachos  Sti  Martini  de  Campis 
super  décima  quarundam  novalium,  in  nemore  quod  Eschumeis 
dicitur  noviter  factarum,  monachi  pro  bono  pacis  v  modios  annone 
annuatim  se  daturos  promiserunt,  expensis  eorum  in  meum  lior- 
renm  advehendos.  Sed  ego  postea  decimam  novalium  cujusdam 
alterius  nemoris  quod  Trouseres  dicitur,  occupavi,  licet  utraque 
predictarum  decimarum  in  decimatione  monachorum  et  in  suo 
parrochiagio  de  Eschuem  (60)  sita  esset.  Cunique  a  monachis  obice- 
retur  quod  conlra  prediclam  opositionem  venire  viderer,  ego  eos 
equivocatione  hujus  nominis  Eschomeis  deceptos  aiebam,  eo  quod 
ipsi  de  omnibus  nemoribus  qui  circa  castrum  Escoem  sunt,  ego 
vero  de  nemore  qui  proprio  nomine  et  specialiter  Eschomeis  appel- 
latur,  transactum  fuisse  dicerem.  Tandem  igitur  de  prudentium 
virorum  consilio,  hujusmodi  ambiguitatem  volens  amputare,  tam 
predictos  v  modios  quam  totam  aliam  decimam  terrarum  et  omnium 
novalium  que  in  parrochiagio  de  Eschoem  sunt.  vel  deinceps  fieri 
possunt  in  nemoribus  ad  illam  parrochiam  pertinentibus,  in  capi- 
tulo  Sti  Martini  monachis  quielam  dimisi  et  in  manu  Prioris  guer- 
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pivi.  Prior  vero  et  cônventus  Sti  Martini  terciam  partem  tocius 
décime  de  Escoem  mihi  concesserunt,  quandiu  Parisiensem  preben- 
dam  tenuero,  possidendam,  tali  condicione  quod  ipsa  décima,  cum 
ipsam  dimisero,  intègre  et  qiiiete  ad  ecclesiam  Sti  Martini  reverte- 
tur.  Quod  ne  aliqua  malignantium  altemptatione  corrnmpi  queatin 
posterum,  présentera  cartam  sigillo  capituli  et  sigillo  meo,  cum 
testium  subscriptione,  duximus  muniendam. 

Signum  Hervei  decani.  Signum  Pétri  precentoris  (a).  S.  Mauri- 
Gii  archidiaconi.  S.  Osmundi  archidiaconi.  S.  Girardi  archidiaconi. 
S.  Petri  capellani.  S.  Stephani  sacerdotis.  S.  Galonis  succentoris. 
S.  MiGHAEL  sacerdotis.  S.  Symonis  diaconi.  S.  magistri  Petri  dia- 
coni.  S.  WiLLELMi  DE  Sangto  Dtonisio  diaconi.  S.  Ade  subdiaconi. 
S.  BosoNis  subdiaconi.  S.  Bartolomei  subdiaconi.  S.  Haimerigi 
pueri.  S.  Philippi  pueri. 

Datum  per  manum  magistri  Hilduini  cancellarii  (6). 

(a)  Ici  s'arrêtait  la  copie  B  avant  son  coUationnement,  et  se  terminent  C  et  D. 

—  (b)  La  limite  initiale  est  fournie  par  la  nomination  de  l'archidiacre  Maurice 
en  n83  ;  le  terminas  ad  qnem  est  la  date  funèbre  du  doyen  Hervé  (26  mars  1191). 

A.  Original  L  876,  n°  81,  portant  les  sceaux  du  Doyen  et  du  Chapitre. 

—  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  91,  collationnée  sur  A  et  complétée 
au  xvn°  siècle.  —  C.  Copie  du  xV  s.,  LL  i352,  fol.  90.  —  D.  Copie  du 
xvi«  s.,  LL  i353,  fol.  108'.  —  E.  Copie  du  xvn'=  s.,  ms.  lat.  i55o4,  fol. 
68  ;  toutes  trois  incomplètes. 


510.  —  Hervé  de  Montmorency,  doyen  de  Paris,  autorise  le  mariage 
d'une  serve  du  chapitre  avec  un  serf  de  Saint-Pierre  de  Cannes, 
sous  réserve  du  partage,  entre  les  deux  églises,  des  enfants  à  naître 
de  cette  union. 

fParis,  i*"^  janvier  ou  a5  mars  1190  —  i"  janvier  ou  25  mars  1191) 

Ego  Herveus  decanus,  universumque  Parisiensis  ecclesie  capi- 
tulum,  notum  fieri  volumus  quod  Stephaînus,  filius  Reginaldi 
Vagge,  homo  Sti  Petri  de  Canes  (94).  Susannam,  Gaufredi  filiam, 
[feminam]  nostram,  de  assensu  noslro  duxil  in  uxorem,  tali  pacto 
quod,  si  predicti  Stephanus  et  Susanna,  ejus  uxor,  susceperunt 
filios,  altéra  medietas  puerorum  erit  nostra,   altéra  Sti  Petri.  Si 
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auleni  eos  sine  liberis  decedere  contigerit,  altéra  caduci  medietas 
in  jus  noslium  redibit,  altéra  ad  Sti  Pétri  rertectetur  portionem. 
Quod  ut  ratuin  et  firmum  permaneat,  sigilli  nostri  munimino 
duximus  confirmandinn.  Actuni  ParisUis,  anno  ab  Incarnation* 
Domini  M°  C  \C\ 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1200,  LL  i35i,  fol.  99,  nen  coUa- 
lionnée.  —  C.  Copie  du  W  s..  LL  i352.  fol.  99'.  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  i353,  fol.  lai'.  —  E.  Copie  du  xvii"  s.,  ms.  lat.  i55o4,  fol.  69. 

511.  —  Philippe  de  Beaumont.  du  consentement  de  ses  frères,  le 
comte  Mathieu  ÎIl  et  Jean,  donne  dix  sols  de  rente  sur  les  cens  de 
Champaiine-sur-Oise  à  Saint-Léonor,  afin  d'y  jonder  son  anni- 
versaire. 

(8  novembre  1190  —  i"  janvier  ou  ift  avril  1191) 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti.  Amen. 

Ego  PniLipprs  de  Rellomonte  notum  facio  omnibus  t.  f.   q.  p. 
quod,   assensu  Mathei  comitis  de  Bellomonte  (a),  fratris  mei,  et 
JoH\!<MS  scilicet  fratris  mei.  dedi  et   concessi  Deo  et  monachis 
ecclesie  Bti  Leonorii,  x  solidos  Parisiensium  ad  refectionem  mona- 
chorum,  singulis  annis  accipiendos,  in  festo  Sti  Johannis  Baptiste, 
in  censu  Campaniarum.  Sciendum  autem  quod  monacbi  ibidem 
Deo  servientes  unoquoque  anno  anniversarium  meum  et  anniver- 
sarium  matris  mee  pro  hac    elemosina  facient.   [Ut   autem  hoc 
ratum  et  inconcussum  permaneat.  presentem  paginam  sigillo  meo 
muniri  feci.  Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M^  C°  X".]  (6). 

(a)  de  Bellomontis  B.  —  (6)  «  Error  in  numéro  »  G. 

Le  passage  final  de  la  charte  n'existe  que  dans  E,  qui  est  la  transcription  d'une 
copie.  La  date  est  visiblement  erronée.  Douët  d'Arcq  propose  de  lire  MCXCIX  ; 
nous   pensons  qu'il  faut  s'en  tenir  à  M"  C"  XC°. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  ii5,  non  coUa- 
lionnée.  —  C.  Cariulaire  de  Saint-Léonor,  perdu.  —  D.  Copie  du  xv  s., 
LL  i352.  fol.  124'.  d'aprrs  B.  —  E.  Copie  de  i5oi,  S  i4io,  d'après  C. 
—  F.  Copie  du  xvi«  s..  LL  i353.  fol.  i48'.  —  G.  Copie  du  xvii's..  Collec- 
tion Duchesne.  LX.  3,  d'après  E.  —  H.  Copie  du  xviii'  s.,  ms.  lat.  997^, 
fol.  20',  d'après  E. 

Edit.  Douët  d'Arcq.  p.  68.  d'après  B,  et  p.  187,  d'après  E. 
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512.  —  Mathieu  III,  comte  de  Beaumont-sur-Oise,  confirme  la 
donation  précédente. 

Ego  Matheus  cornes  Bellimontis,  universis  notum  fieri  volo 
t.  p.  q.  f.  quod,  de  voïuntate  et  assensu  meo,  Philippus  frater  meus, 
et  assensu  Johannis  fratris  mei,  pro  remedio  anime  sue  et  mee, 
patris  quoquc  mei  Matuei  et  matris  mee  Matildis,  et  Johannis 
fratris  mei  et  Mathei  fratris  mei,  et  sororum  mearum  quarum 
utraque  dicta  fuit  Aelidis,  et  omnium  antecessorum  et  successo- 
rum  meonira,  dédit  in  perpetuam  elemosinam  raonachis  [Sti] 
Leonorii  de  Bellimonte  x  solidos  Parisiensium,  ad  refectionem 
monachorum  singulis  annis  in  festo  Bti  Johannis  Baptiste,  in 
censu  Campaniarum  accipiendum.  Sciendum  est  autem  quod,  pro 
hac  elemosina,  prefati  monachi  anniversarium  prenominati  Phi- 
Lippi  et  anniversarium  matris  mee  uno  quoque  anno  facient. 
Quoniam  autem  hanc  elemosinam  de  consensu  meo  et  Johannis 
fratris  mei  singulis  annis  imperpetuum  faciendam  idem  Philippus 
constituit,  ego  Matheus  comes  Bellimontis,  eam  ratam  haberi 
volens,  sigilli,  tam  mei  quam  sui,  impressione  feci  communiri,  etc. 
(sic). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209.  LL  i35i,  fol  iiV,  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv=  s.,  LL  iSSa,  fol.  i33.  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  i353,  fol.  147.  —  E.  Copie  du  xyu!*"  s.,  S  i4io,  n"  47.  d'après  B. 

Edit.  Douët  d'A.rcq,  Recherches  snr  les  comtes  de  Beaiimont-sar-Oise, 
p.  68,  avec  la  date  marginale  1209;  ind.  p.  234,  avec  la  date  marginale 
«  janvier  1192  ».  L'une  et  l'autre  sont  hypothétiques;  la  première  est 
d'autant  moins  plausible  qu'il  n'existe  pas  de  charte  de  Mathieu  III 
postérieure  à  mars  1208,  n.  st. 

513.  —  Maurice,  évéque  de  Paris,  constate  l'engagement  du  tiers 
de  la  dîme  de  Villeron  consenti  aux  moines  de  Sainte-Opportune 
de  Moussy,  moyennant  trente  livres  parisis,  par  Aélis  femme  de 
Renaud  Le  Scot  et  sa  famille,  du  consentement  de  sire  Hugues  Le 
Coq,  seigneur  féodal. 

(St- Victor  de  Paris,  1"  janvier  ou  a5  mars  11 90  —  i"  janvier  ou 

74  avril  1T91) 

Maurigius,  Dci  gratia  Parisiensis  episcopus,  notum  fieri  volumus 
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universis  t.  1'.  ij.  p.  quod  .Vdei.adis  uxor  Reinaldi  S(;(»ri  et  Angf.l- 
MLS,  (iliiis  ejiis,  terliain  |)ailein  décime  de  Villeron  (x-j-i)  quam  jure 
heroditario  possidf^hairt.  in<Hiachi[s]  Sanctc  (iportune  de  Mnn- 
lidco  (173)  pro  Uigiiila  libris  Parisicnsis  moiicte,  in  vaditiKiniiim 
tradideniiil,  exceplis  quatuor  sexlaiiis  friimonli,  quos  in  eatleni 
decitna  i>reilicti  monachi,  de  eleniosina  ipsins  Amelmi  (sic)  et 
anlecessorum  ejus,  antea  habebant.  Hoc  aulem  lali  modo  faclum 
est  quod  Antelmls,  vel  hères  ejus,  de  martio  in  martium  redimere 
ipsam  decimam  polerit,  retentis  tamen  ab  ecclesia  prediclis  qua- 
tuor sextariis  bladi  imperpetnum.  Hoc  autem  in  presentia  nostra, 
apud  Sanctum  Viclorem  Parisiensem,  concessit  et,  fîde  data,  garan- 
diam  portare  promisit  dominus  IIu'^o  Gallus  (174)  de  cnjus  feodo 
ipsam  docimam  esse  asseruit.  Hoc  etiam  Antelmus  et  Matheus, 
filins  ejus  primogenitus,  et  Willelmls  dîctus  Neisantfioe  (175) 
firmaverunt;  assistentibus  in  presentia  nostra  domino  Jobanne, 
abbafe  Latiniacl,  et  magistro  Guillelmo  subpriore,  et  Hauveo 
archipresbitero  Parisiensi.  Item,  de  clericis  et  servientibus  nostris  : 
NiCHOLAO  canonico,  Johanne  de  Castris  (176),  Petro  d'Udevilla 
(177),  Thomv  marescallo  (178). 

Actum  apud  Sanctum  Viclorem  Parisiensem,  anno  Verbi  incar- 
nati  M"  G"  nonagesimo. 

.1.  Original  perdu.  —  R.  Copie  du  xvni'  s.,  collationnée  par  Afforty, 
Coll.  Moreau,  XCII,  i83,  d'après  les  «  .Vrchives  de  St-Mcolas  d'Acy  ». 


17a.  Villeron,  ca.  Lxizarches,  ar.  Pontoise. 

173.  Moussy-Ie-Neuf,  ca.  Dammartin-en-Goële,  ar.  Meaux. 

i7'i.  Il  s'agit  ici  d'un  membre  de  la  famille  «  Le  Coq  »  ou  «  Le  Queux  »  qu'on 
rencontre  gans  cesse  dans  les  chartes  senlisiennes  et  qui  a  pris  son  nom  de  la 
fonction  du  cuisinier  du  roi. 

175.  Le  gurnora  de  ce  Guillaume  s'orthographierait  aujourd'hui"  né  sans  foie». 

176.  Cliâtres,  maintenant  .\rpajon,  ar.  Corbeil. 

177.  Widcville,  éc.  de  Crespières,  ca.  Poissy,  ar.  Versailles.  —  Pierre  de  \Vide- 
ville  s'intercale  entre  Geofroi  l"  fils  de  Gosselin  de  Widcville,  et  lo  père  de 
Geofroi  11  ;  ce  dernier  avait  pour  oncle  paternel  Pierre  I"  de  Ghennevières  qui 
est  apparemment  neveu  de  Pierre  de  Wideville,  clerc  (Cf.  Depoin,  Carlulaire 
d'Abbecourt,  pp.  53,  56,  68). 

178.  Thomas  est  cité  comme  maréchal  dès  1176  et,  d'après  la  mention  collec- 
tive :  '<  De  clericis  et  servientibus  nostris  >•,  il  s'agit  d'un  maréchal  de  l'évèque. 
Cependant  une  charte  de  Maurice,  en  1177,  constate  la  présence  de  <<  Burchar- 
dus  marescallus  Episcopi  ».  Cf.  t.  II,  pp.  3'ig,  36 1. 
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514.  —  Le  roi  Philippe- Auguste,  en  échange  des  usages  dont  les 
moines  de  Saint-Martin  jouissaient  dans  le  bois  de  Vincennes,  leur 
donne  une  rente  de  six  livres  parisis  sur  la  prévôté  de  Paris. 

(Paris,  i8  septembre  1190  —  i"  janvier  oh  i4  avril  1191) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia 
Francorum  rex.  Noveriut  univers!  présentes  pariter  et  fuluri  quod 
Nos,  intuitn  Dei  et  in  commutationem  usuarii  qnod  monachi  Sancti 
Martini  de  Campis  habebant  in  nemore  nostro  de  Vilcena,  eis  dedi- 
mus  et  in  perpetnum  concessimus  et  assignavimus  sex  libras  Pari- 
siensium  in  prepositiira  nostra  Parisius  singulis  annis  percipien- 
dos  in  festo  sancti  Pvemigii.  Si  quis  autem  prepositus  ultra  statutum 
terminum  retinere  presumpserit  predictos  denarios,  precipimus 
ut  totiens  quinque  solidos  det  de  emendatione  quot  diebus  ultra 
terminum  denarios  monachorum  detinuerit.  Quod  ut  in  posterum 
ratum  illibatumque  permaneat,  présentera  paginam  sigilli  nostri 
auctoritate  et  regii  nominis  karactere  inferius  annotato  precipimus 
confirmari. 

Actum  Parisius  anno  Incarnati  Verbi  millesimo  centesimo  nona- 
gesimo,  regii  nostri  undecimo.  Astantibus  in  palatio  nostro  quo- 
rum nomina  subscripta  sunt  et  signa.  Signum  comitis  Theobaudi, 
dapiferi  nostri.  Signum  Guidonis  buticularii.  Signum  Mathei 
camerarii.  Signum  Radulfi  constabularii. 

Data  vacante  {Monogramme  royal)  cancellaria. 

A.  Original  scellé  K  a6,  n"  16*.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  a8. 
—  C.  Copie  coUationnée  par  le  conseiller  maître  Baron,  K  181,  n"  223.  — 
D.  Copie  du  xV  s.,  LL  i352,  fol.  28',  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xvi«  s., 
LL  i353,  fol.  27'. 

Edii.  a.  Marrier,  Monasterii  Sti  Martini  historia,  p.  34  (d'après  A).  — 
b.  Felibien,  Hist.  de  Paris,  III,  55  (d'après  a). 

Ind.  Delisle,  Catalogue  des  actes  de  Philippe-Auguste,  p.  70,  n°  294.  — 
Tardif,  Mon.  hist.,  n"  706,  p.  338. 

515.  —  Guillaume  de  Garlande,  avec  l'assentiment  d'Idoine,  sa 
femme,  de  Robert  et  Thibaud,  ses  fils  non  encore  chevaliers, 
renonce,  en  présence  de  la  Reine  régente,  moyennant  cent  livres 
parisis,  aux  droits  d'usage  qu'il  revendiquait  sur  la  forêt  de  Noisy, 
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pour  la  ri'iKiralion  lU-s  ponts  do  Goarnay  et  des  c haussées.  Il  se 
porte  Jorl  pour  son  fils  aîné  Guillaume,  croisé  avec  le  Roi. 

(ai  juin  1 190  —  juillet  1 191) 

Noverinl  univers!  in  quorum  manus  preseus  scriplum  pervenerit. 
quod  ego  Willelmus  de  Gari.a\d\,  assensu  et  volunlate  uxoris  mee 
Idole  el  filiorum  meorum  Roberti  et  Tueobaeoi,  U8[u]arium  (a) 
quod,  ex  predecessorum  meorum  violenta  exactione  magis  quam 
ex  juris  cquitatc,  in  nemore  de  Ausiaco  mihi  vendicabam  (6),  de 
errore  resipiscens,  monachis  ecclesie  Bti  Martini  de  Campis  in  per- 
petuam  conluli  elemosinam,  acceptis  tanien  de  beneficiiset  caritate 
ecclesie  centuin  libris  Parisiensium.  Totuni  itaque  usuariuni  et 
quicquid  in  eodem  nemore  mei  juris  esse  dicebam,  sive  bominum 
meorum,  intra  castrum.  de  Gornaio  vel  extra  manentium  et  totum 
usuarium  {a)  quod  ad  pontes  de  Gornaio  et  cauceias  reficiendas  exi- 
gebam,  in  presencia  Domine  Régine  que,  (îlii  sui  Philippi,  régis 
Francorum,  Jerosolimani  profecti,  auctoritate  fréta,  Regni  curam 
gerebat  (179),  quitum  clamavi  et  omnino  guerpivi  et,  ut  dictum  est, 
ecclesie  Sti  Martini  donavi.  Itaque  amodo  nec  mihi  nec  alicui  ex 
heredibus  meis,  aliqua  necessitate  vel  occasione,  aliquid  inde  acci- 
pere  licebit  ;  sed  prefati  monachi  Sti  Martini  de  Campis  totum  idem 
nemus,  omni  penitus  excluso  usuario,  quieto  jure  quietoque  domi- 
nio,  in  perpetuum  possidebunt.  Quia  vero  W[illixmiis]  primogeni- 
tus  meus  obérât  et  peregre  profectus,  et  quia  predicti  Robertus  et 
TiiEOBVLDUS  infra  annos  pubertatis  erant,  légitimes  vades  et  fide- 
jussores  interposui,  qui  ipsum  Glillelmum  fdium  meum,  a  pere- 
griualione  reversum,  et  Robertum  et  Theobaldum,  cum  milites 
fuerint,  elemosinam  parentum  suorum  laudare  et  assensum  gra- 
tanter  apponere  facient.  Hii  sunt  qui  fidejussionis  pacto  ecclesie  Bti 
Martini  obligantur,  fide  prestita  :  Radulphus  de  Buci  (4o),  Drogo 


179.  Aie  fie  Champagne,  veuve  de  Louis  VII,  fut  instituée  régente  par  une 
ordonnance,  connue  grâce  à  l'historien  Rigord,  et  rendue  par  Philippe-Auguste 
après  la  prise  de  l'oriflamme  à  Saint-Denis,  le  3/1  juin  119c,  au  moment  de  faire 
voile  vers  la  Terre-Sainte.  Le  roi  fut  de  retour  en  France  pour  la  Noël  1191.  La 
conlirmation  expédiée  en  son  nom,  en  juillet  1191,  précise  la  limite  inférieure 
de  cet  acte. 
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DE  Bri  (1x2),  Petrus  DE  NuuLLi  (i^g),  Balduinus  de  Gampis  (4i), 
Glemens  de  Araz,  Odo  de  Alnei,  Et  si  fidejussores  predictos  filios 
nieos  huic  donationi  mee  acquiescere  facere  non  poterint,  centum 
libras  Parisiensium  ecclesie  Bti  Martini  rcstitnere  tenentur. 

Quod  ne  malignantium  versuliis  in  dubium  revocetur,  tam  scripto 
et  sigillo  Domini  Régis  quam  meo  confirmari  feci.  Hii  sunt  testes 
qui,  in  presencia  Domine  Piegine,  hnic  conventioni  affuerunt  : 
PhilippusdeGhevreuse(i8i),  Joscelinusde  Perruche  (i8i),  Petrus 
de  Nuolli  (149),  Ber> ardus  de  Ghevreuse.  Hii  sunt  etiam  testes 
qui  hujus  donationis  recognitioni  affuerunt,  et  ubi  predicii  Rober- 
Tus  et  Theobaldus  super  hoc  donc  servando  fidem  dederunt  et  ele- 
mosinam  patris  sui  laudaverunt  et  concesserunt  :  Drogo  de  Bri, 
Odo  de  Alneto,  Glemens  d'ârraz,  Bugardus  de  Livri,  Bartholo- 
MEUS  de  Livri  (181). 

(a)  usarium  B.  —  (6)  vendebam  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  108,  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv»  s.,  LL  i352,  fol.  ii3'.  —  D.  Copie  du  xvi"  s., 
LL  i353,  fol.  i36. 

516.  —  Le  roi  Philippe- Auguste  confirme  l'abandon  des  droits  d'u- 
sage dans  la  forêt  de  Noisy  consenti  par  Guillaume  de  Garlande 
(Acte  de  la  Régence  fait  avec  le  concours  de  quatre  bourgeois  de 

Paris). 

(juillet  1191) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  aincn. 

Philippus,  Dei  gratia,  Francorum  rex.  Novcrint  universi,  présentes 
pariter  et  futuri,  quod  Willelmus  de  Garlanda,  assensu  et  volun- 
tate  Idonee  uxoris  sue  et  filiorum  suorum  Roberti  et  Theobaldi  {a), 
usuarium   quod,   ex    predecessorum   suorum  \'iolenta   exactione. 


180.  Clément  d'Arras  eut  pour  fille  Perrenelle,  mariée  à  Eudes  Arrode,  fils  de 
Nicolas  I",  alors  pauetier  du  roi  Philippe-Auguste.  Elle  mourut  à  l'âge  de  3a  ans 
en  1206,  et  son  mari  en  1317,  à  47  ans.  Tous  deux  furent  inhumés  dans  la  cha- 
pelle de  la  famille  Arrode,  à  Saint-Martin-des-Ghamps  (Marrier,  p.  672). 

181.  Ghevreuse,  ar.  Rambouillet  ;  Perruche,  éc.  de  Garancières,  ca.  Montfort- 
l'Amaury,  ar.  Rambouillet.  —  Livry,  ca.  Le  Raincy,  ar.  Pontoise. 
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magis  quam  ex  juris  equitate.  in  neinore  de  !\'usi(ico  sibi  vendica- 
bat,  de  errore  lesipiscens,  monachis  ecclesie  lîti  Martini  de  Campis 
in  perpetuani  conhilit  elemosinam,  acceptis  tanien  de  lieneficiis  et 
caritate  ipsius  ecclesie  centum  libris  Parisiensiuni.  Totum  ilaque 
usuariuin  (b),  et  quicquid  in  eodem  nemore  sui  juris  esse  dicebat, 
vel  hominum  suorum,  inter  rastrum  de  Gornaio  vel  extra  manen- 
tium  et  totum  usuarium  quod  ad  pontes  de  Gornaio  et  cauceas  refî- 
ciendas,  exigebat,  in  presencia  A(dei,e)  reyine,  karissinie  matris 
nostre,  quilum  clamavit  et  omnino  guerpivit  (c);  ita  quod  aniodo 
nec  sibi,  nec  alicui  lieredum  suorum  vel  hominum  suorum,  aliqua 
necessitate  vel  occasione,  aliquid  inde  accipere  licebil.  Quia  vero 
WiLLEL.ML-s,  primogenitus  suus,  absens  erat  et  peregre  profeclus,  et 
quia  predicli  RoBr.nTi  <  et  Theobaldi  s  infra  annos  pubertatis  erant, 
légitimes  vades  et  fidejussores  interposuit  qui  ipsum  Guillel.mcm 
filium  ejus,  a  peregrinatione  reversum,  et  Robertlm  et  Tiieobaldum 
cum  milites  fuerint,  elemosinam  parentum  suorum  laudare  et 
concedere  facient.  Ilii  sunt  fidejussores,  fide  preslita  :  Radllfl's 
DE  Blci  (107),  Droco  di  Bri  (42),  Petrls  de  Nuuili  (i49)>  Baldui- 
MS  DE  Gampis  (l\i),  Clemens  d'Arraz (180),  Odo  de  Alnai;  quod  si 
fidejussores  predictos  filios  huic  donationi  adquioscere  facere  non 
poteriul,  cenlum  libras  par.  ecclesie  Bli  Martini  restituere  Icnentnr. 
Hoc  autem  voluit  et  concessit  pred.  Idonea  in  presencia  Ade,  cle- 
rici  uostri.  et  A>duee,  cambellani  noslri,  et  IIigoms  de  Molle>to  et 
NiCHOLAi  BocELLiet  Athoms  de  Grama  et  EiiROiM  Cambitoris  (182). 
Hanc  autem  elemosinam  ne  posset  in  posterum  infirmari,  predictus 
WiLLELMLs  sigilli  sui  munimine  fecit  roborari.  Quod  ut  ralnm  et 
inconvulsum  permaneat,  ad  utriusque  partis  petitionem  sigilli 
nostri  auctoritate  confirmavi.  astantibus  :  Andréa  cambellano  uos- 


i8a.  En  compagnie  d'Adam,  clerc  du  roi,  du  chambellan  André  et  du  prévôt 
de  Paris,  Hugues  de  Mculan,  on  reconnaît  ici  Athon  de  la  Grève,  Evroin  Le 
Changeur,  Baudoin  Uruneau  et  Nicolas  Houcheau  qui,  avec  Thiboud  Le  Riche 
et  Robert  de  Chartres,  composaient  le  collège  des  six  prud'hommes  bourgeois 
sans  le  concours  desquels,  aux  termes  de  l'ordonnance  de  juin  1190,  la  régente 
ne  devait  prendre  aucune  décision  dans  le  ressort  de  la  prévôté  de  Paris  (Delisle, 
Catalogne  des  actes  de  Philippe-Auguste,  n°'  io5i-io5a  ;  Richemond,  Recherches 
généalogiques  sur  les  seigneurs  de  Nemours,  t.  I,  pp.  43-44). 
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tro,  ArnoNE  de  Gravia,  Ebroino  Cambitore,  Balduino  Burnelli 
(182)  in  quorum  audientia  carta  sigillo  predicti  Guillelmi  confir- 
mata  fuit.  Nos  vero  prepositis  et  baillivis  nostris  districte  precipi- 
mus  quatinus  ipsi  istam  elemosinam  et  omnes  menliones  légiti- 
mas (rf),  sigillo  nostro  confirmatas,  illibate  faciant  observari,  belli 
'et  placiti  omni  occasione  relegata. 

Actum  anno  Incarnati  Verbi  M"  CXG"  I",  mense  julii. 

(a)  Bechaldi  B.  —  (6)  usurarium  B.  —  (c)  querpivit  B.  —  (d)  letimas  B. 

A.  Original  perdu  (inconnu  de  Tardif).  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  28',  non  collationnce.  —  C.  Copie  du  x\°  s.,  LL  i352,  fol.  28'.  — 
D.  Copie  du  xvi«  s.,  LL  i353,  fol.  27'. 

Ind.  Delisle,  Catalogue  des  actes  de  Philippe- Auguste ,  p.  83,  n"  343,  d'a- 
près B  (avec  la  date  :  juillet  1191). 

517.  —  Guillaume  aux  Blanches-Mains,  cardinal  archevêque  de 
Reims,  notifie  qu'en  sa  présence  Idoine,  veuve  de  Guillaume  de 
Garlande,  a  reconnu  l'abandon  fait  par  son  feu  mari  de  ses  pré- 
tentions sur  la  forêt  de  Noisy,  et  a  fourni  des  garants  de  l'adhésion 
de  son  fils  aîné,  lors  de  son  retour  de  Terre-Sainte. 

(Paris,  juillet  1191) 

WiLLERMus,  Dei  gratia  Remorum  archiepiscopus,  Sancte  Romane 
Ecclesie  titulo  Sancte  Sabine  cardinalis,  universis  sancte  matris 
Ecclesie  filiis  ad  quos  littere  isle  pervenerint,  salutem.  Notum  faci- 
mus  t.  p.  q.  f.  quod,  constituta  in  presencia  nostra,  nobilis  mulier 
Idonea,  vidua  Willelmi  de  Garlandia  (i83)  recognovit  maritum 
sunm,  dum  adhuc  viveret,  errorem  suum  correxisse,  et  renun- 
tiasse  (a)  omni  juri  et  injurie  quani  habebat  in  nemore  de  Nusiaco 
(129)  et  illud  dédisse  ecclesie  Beali  Martini  de  Campis  perpetuo 


i83.  L'acte  du  légat  cl  celui  de  la  régente  sont  du  même  mois  :  dans  l'un,  la 
présence  de  Guillaume  est  constatée;  dans  l'autre,  sa  veuve  intervient.  Il  semble, 
d'après  cette  remarque,  que  l'on  doive  Qxer  à  juillet  1191  la  date  funèbre  de 
Guillaume  de  Garlande,  mari  d'Idoine.  M.  Estoiirnet,  qui  prépare,  pour  la 
Société  liistorique  du  Vexin,  une  Histoire  généaloçjiquii  de  ta  maison  de  Gartande, 
n'a,  pas  plus  que  nous,  retrouvé  jusqu'ici  l'obit  d'un  personnage  de  ce  nom  à 
cette  date;  cela  tient  sans  doute  à  ce  qu'on  a  réuni  la  commémoration  de 
Guillaume  à  celle  de  sa  veuve  ou  à  celle  de  son  fils  Jean, 
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possidendum,  assensu  ipsiiis  et  filiorum  snoruin.  Quia  vero  primo- 
genitus  eoruiu  abscns  eral,  peregie  profeclus,  predictus  Wii.lei.mi  s 
fidejussores  iiilerposuit  (piod  filins  ejus  (b),  dum  u  [)ere^'rinalione 
rediret,  elemosinam  pareiilum  suoruni  et  IValiuin  suorum  laudaiet, 
et  assensum  gratulanter  apponerel.  Nos  igilur  elemosinam,  sicut 
laudabiliter  facta  est,  cl  fidejussionem  super  laudalione  fdii  peregre 
profocti  approbantes,  et  presentis  scripti  patrocinio  communimus, 
et  sicut  in  predicti  Gullcrmi  scripto  continetur,  autenlico  sigilli 
nostri  aucloritate  confirmamus;  statuenles  et  sub  interminatione 
anathematis  firmiler  inhibentes,  ne  quis  banc  noslre  confirmationis 
paginam  audeat  infiingere,  aut  ei  in  aliquo  temere  contraire,  salva 
in  omnibus  Apostolice  Sedis  auctoritate,  confirmamus. 

Actum  Parisias,  anno  Dominice  Incarnationis  millesimo  cente- 
simo  nonagesimo  primo,  mense  julio. 

(a)  renunliarc  B.  —  (6)  Ici  un  blanc  en  B,  qui  a  disparu  en  C  et  I). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  33,  non  coUatioii- 
née.  —  C.  Copie  du  xV  s.,  LL  i352,  fol.  33'.  —  D.  Copie  du  \\i'  s.,  LL 
i353,  fol.  33. 

518.  —  Mahaiid  de  Garhmdc,  femme  de  Mathieu  II  de  Montmo- 
rency, fonde  à  Notre-Dame  de  Gournay  l'ann'œersaire  de  son  père 
(hdllaïune,  Pierre  étant  prieur  et  Barthélemi  sous-prieur. 

(Après  juillet  1191) 

Ego  Matildis,  tilia  doniini  Willelmi  de  Garla^d^  et  Idonee 
uxoris  sue,  et  uxor  domini  Mathei  de  Montemorenciaco,  universis 
fidelibus  notum  facio  quod  ecclesie  Béate  Marie  de  Gornaio  pro 
remedio  anime  prefali  Wii.lelmi  patris  mei,  in  furno  qui  est  apud 
Parisias  in  l^iaria  (76),  quam  ipse  miiii  in  matrimonium  meum 
dédit  annualim  ibi  habendos,  in  crastino  NativitalLs  Dominice  libère 
et  quiète  x\  solidos  dedi.  Die  autem  quo  domini  W[illelmi]  anni- 
versarium  celebrabitur,  Supprior  qui  istorum  nummorum  consti- 
tuitur  (sic)  générale  faciet  sicut  voluerit  conventus,  fratribus  ibi- 
dem Deo  serventibus  ;  quod  vero  residuum  fuerit  de  xx  solidis,  ad 
quoscumque  usus  conventus  voluerit,  reservabitur.  Hujus  rei  testes  : 
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RoBERTUs  et  Theobaldus,  fratres  predicte  Matildis.  Adam,  capella- 
nns.  Bocardas  et  Bartholomeus.  Alermus.  Petrus  tune  temporis 
prlor.  Bartholomeus  supprior.  Johanînes  de  Cumbellis.  Willelmus 
DE  Mo>'fEREL,  et  alii  fratres.  Et  ut  istud  ratum  habeatur,  sigilli  mei 
auctoritate  signatur. 

(a)  Pierre  était  sous-prieur  de  Gournay  en  ii88,  sous  le  prieur  Simon  auquel 
il  a  probablement  succédé  (n"  499,  p.  88).  La  donation  de  Mahaud  a  dû  être 
faite  assez  peu  de  temps  après  la  mort  de  son  père,  Guillaume  de  Garlande. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1228,  LL  1897,  fol.  33,  non  collation- 
née. 

519.  —  Hugues  II,  abbé  de  Cercamp,  déclare  adhérer  aux  décisions 
des  arbitres  choisis  par  sa  communauté  et  celle  de  Saint-Martin- 
des-Champs,  l'évéque  d'Arras,  Pierre,  et  le  prieur  de  Ligny-sur- 
Canche,  Hervé,  réunis  à  Lucheux  pour  régler  un  différend  relatif 
aux  dîmes  de  la  paroisse  Saint-Hilaire  de  Frévent. 

(10  mars  1192,  n.  st.) 

Hugo  dictus  abbas  Caricampi  {i8l\)  et  conventus  ejusdem  loci, 
universis  Xristi  fidelibus  t.  p.  q.  f.  imperpetuum.  Gum  super  exac- 
tione  decimarum  parrochie  Sti  Hilarii  de  Feverenz  (184)  inter  nos 
et  monachos  Sti  Martini  de  Campis,  quorum  est  altare,  diu  contentio 
extitisset,  tandem  domno  Petro,  venerabili  Atrebatensi  episcopo,  et 
Herveyo  priore  de  Legniaco  (83),  de  assensu  nostro  et  predictorum 
monachorum  Sti  Martini,  mediatoribus  constitutis,  in  hanc  for- 
mam  pacis  convenimus,  videlicet  quod  jamdicti  monachi  Sti  Mar- 
tini omnem  decimationem  tocius  parrochie  prenominate,  tam  in 
terra  culta  quam  inculta,  excepta  décima  curlilium  in  Ira  ville 
ambitum  contentorum,  nobis  snb  annuo  censu  unius  rnarce  ad 
magnum  pondus  obtinendam  in  perpetnum  concesserunt,  et  omne 
dampnum,  quocumque  modo  fuisset  eis  illatum,  in  parrochia  pre- 
nominata  omnino  indulserunt.  Per  hanc  etiam  pacem  omnia 
dampna  que  in  parrochia  eorum  de  Borraz  (i84),  per  vivarium 


184.  Bouret,  Gercamp,  Frévent,  Ligny-sur-Ganche,  ca.  Auxi-le-Château,  ar. 
St-Pol  (Pas-de-Calais).  —  La  chapelle  de  St-Hilairc-aux-Bois  était  située  auprès  de 
Frévent  (Cf.  t.  Il,  p.  i65,  n°  292). 
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noslrum,  memoratiis  Prior  et  nionachi  de  Legniaco  sibi  qucieban- 
tur  illata,  nobis,  de  concessione  Prioris  cl  monachorum  Sli  Martini, 
penitus  remiserunt.  Hec  aulein  marcha  a  nobis  et  successoribus 
nostris  domui  Sti  Martini,  in  ejusdem  beatissimi  confessons  festo 
de  obilu,  annis  singulis,  exolvetur  cuin  alia  marcha  que  in  eodem 
festo,  pro  capella  Sti  Hilarii  de  Nenwre  (i8Z|)  cuni  appendiliis  suis 
meinorate  doinui  exolvere,  annua  pensione,  tenemur.  Ilanc  compo 
sitionem  de  assensu  nostro  et  jamdictorum  monachorum  Sti  Mar 
tini,  per  domnura  Petrlm,  Atrebalenseni  episcopum,  et  lIi:nvE\UM 
priorem  de  Legniaco,  apud  Luceyam  (i85)  faclam  scribi  fecimus 
et  sigilli  nostri  lestimonio  roborari,  nominibus  eorum  subscriptis 
qui  composilioni  prefate  fuere  présentes  :  Cleophas  prior  de  Liiceyo 
Gerardus  cellarius  Caricampi;  A>telmus  monachus  Poniiniacen- 
sis;  (a)  Ogerus,  Aszo,  canonici  Atrebalenses  ;  magisler  Guido,  cle- 
ricus  Doniini  Alrebalensis  ;  Radulpuus  miles  de  Rolpot. 

Actum  est  anno  Incarnationis  Dominice  M"  G"  nonagesimo  primo, 
vi°  idus  martii. 

(a)  Les  noms  qui  suivent  omis  par  BCD,  restitués  en  B. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i336,  n»  7.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol. 
97,  collationnée  et  complétée.  —  C.  Copie  du  xV  s.,  LL  iSôa,  fol.  96'.  — 
D.  Copie  du  xvi»;  3.,  LL  i353,  fol.  1 19. 


519  bis.  —  Pierre,  évêque  d'Arras,  notifie  et  approuve  la  conven- 
tion précédente,  en  présence  des  mêmes  témoins  (Même  date). 

.4.  Original,  S  i336,  n»  6.  —  D.  Copie  de  hoq,  LL  i35i.  fol.  86,  colla- 
tionnée sur  .1.  —  C.  Copie  du  W  3.,  LL  i352,  loi.  S!^'.  —  D.  Copie  du 
xYi*  s.,  LL  i353,  fol.  ICI. 

( 

520.  —  Le  prieur  Robert  confirme  l'accord  précédent  (Même  date). 

Omnibus  t.  p.  q.  f.  in  Xristo  fidelibus  in  perpetuum.  Obliviosa 
memoria  et  calumpniosa  malitia  duo  sunt  mala  apud  homines. 
Eapropter,  adversus  eorum  pernitiem,  summa  cum  providentia 
inventa    sunt  remédia  litterarum.    Quod  enim   litteris  lenacibus 


i85.  Lucheui,  ca.  DouUens  (Somme). 
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aiinotatiir,  et  preseatium  memorie  colligatur,  et  ad  futurorum  noti- 
ciani  transmittitur,  et  adversus  calunipnias  committitur.  Inde  est 
quod  ego  Bobertus,  prior  Sanctl  Martini  de  Gampis,  et  conventus 
noster  stilo  memorie  commendare  decrevimus  quod  super  exac- 
tione  decimarum  parrochie  Sancti  Hylarii  de  Frevens  inter  nos  et 

monachos  Caricampi  diu  contentio  extitisset,  tandem (texte 

du  n°  519) de  assensu  nostro  et  monachorum  Caricampi  — 

—  convenimus  ;  videlicet  quod  omnem  decimationem conten- 

torum,  monachis  Caricampi  sub  ànnuo  censu in  perpetuum 

concessimus,  et  omne  dampnum  —  —  omnino  remisimus.  Per 

hanc per  vivarium  Caricampi  Prior  et  monachi  de  Ligniaco 

sibi  et  nobis  querebantur  illata,  jam  dictis  monachis  Caricampi,  de 
concessione  prioris  et  monachorum  Leigniaci,  penitus  indulsimus. 
Hanc  autem  marcham  debent  exsolvere  monachi  Caricampi  domui 

nostre  annis  singuUs,  in  festo  Sti  Martini  de  obitu tenentur, 

Hanc  compositionem  apud  Luceium  factam  scribi  feciraus  et  sigil- 

lorum  nostrorum  testimonio  roborari,  nominibus Cleophas 

prior  de  Lucheio  ;  Gerardus  cellerarius  Caricampi magister 

GuiDo,  clericus  Domini  Airehatensis  episcopi,  Radulphus  miles  de 

ROLEPOT. 

Datum  anno  Verbi  incarnati  M"  G"  XC°  P,  vi°  idus  marcii. 

.4.  Original  perdu.  —  B.  Cartalaire  de  Frévent,  fol.  5  (Arch.  du  Pas- 
de-Calais,  fonds  de  Gercamp). 

520  bis.  —  Hugues  V,  abbé  de  Cluny,  approuve  cet  accord  (Même 
date.  —  Répétition  des  actes  précédents). 

Frater  Hi[go|,  humilis  Cluniacensis  abbas 

(Cartalaire  de  Fréuent,  fol.  5'.) 

521.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  apaise  un  différend  relatif  au 
prcssorage  des  vignes  d'Archer  de  la  Queue-en-Brie,  entre  Saint- 
Martin-des-Champs  d'une  part,  et,  d'autre  part,  Galeran  I"  Le 
Veautre,  son  fils  Galeran  il,  Simon  Le  Veautre  et  son  fils  Nicolas. 

(ii83  —  1192) 
Ego  Mauricius,   Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  notum  facio 


80U3    LE    RÈGNE    DE    PHILIPPE-AUGUSTE  Il5 

tani  p.  qiiani  f.  contentionem  fuisse  inler  hospitaleni  Sancti  Martin 
de  Campis  et  Gai.ehannim  (n)  i.i  Vi vTRfc  (i86)  et  liliuni  ejus  Gale- 
RANxi  M  (187)  super  pressura  vinearum  de  tota  terra  Archehii  ue 
Caldv.  quo  in  presenlia  nostra,  utriusque  partis  assensu,  hoc 
modo  sopita  est  :  Gai.eranms  li  Viatre  et  Ga.  (6)  filiua  ejus  (c)  et 
omnes  filii  ejus  (cl)  quicquid  in  ipsa  pressura  (e)  vinearum  sui  juris 
esse  asserebant,  ecclesie  Sti  Mnrlini  de  Cnmpis  in  [)erpeluam  ele- 
mosinam,  acceptis  proinde  sepleni  libris  de  beneficiis  ejusdem 
ecclesie.  liberum  et  quiclum  (f)  concesserunt.  Prelerea  quatuor 
solidalas  census  (g)  et  viii  denariorum  dederunt  jam  dicte  ecclesie, 
quas  homines  (h)  de  pressura  quam  tenent  annuatim  hospitali  sol- 
vere  debent.  Simon  (t)  vero  li  Viatke  et  NiciioLArs  (f)  filius  ejus, 
ad  quorum  feodum  bec  omnia  pertinebant,  huic  donation!  assense- 
runt,  ita  quod  Ipsum  feodum  in  manus  nostras  reddiderunt  et  Nos 
ecclesiam  Sancti  Martini,  ex  parte  eonim,  sasiavimus  (/r).  Quod  ut 
ratum  et  inconcussum  permaneat,  sigilli  nostri  impressione  cum 
teslium  subnotalione  corroborari  fecimus  (/).  Hii  sunt  testes  : 
Mauricu  s  archidiaconus,  Geraudls  archidiaconus,  magister  Coco 
(188).   Ex  parte  monachorum  :  Avoristi  s  (189)  sacrista,  Riciierils 


1S6.  Galeran  I"  Le  Veautre  était  le  fils  aîné  de  Bouchard  Le  Veautre  (de  la 
maison  d'Issy),  conseiller  de  Louis  N'Il  et  qui  eo  117I)  avait  trois  enfants  :  Gale- 
ran, Gui  et  Gervais  I".  Celui-ci  épousa  dès  1169  Jeanne,  fille  de  Galon  III  de 
Chaumont-en-Vexin,  d'où  sortirent  deux  fils,  Simon  et  Enguerran.  Ce  dernier 
s'unit  à  Eudeline,  sœur  de  Roger  de  Ville-d'Avray  ;  les  Gervais  Le  Veautre,  sei- 
gneurs de  Sèvres,  en  sont  issus  ;  leur  généalogie  au  xiu*  siècle  est  retracée  dans 
une  note  du  Ke.cneil  des  chartes  d'Abbecourt,  pp.  Si-Sj. 

187.  Galeran  II  Le  Veautre  vivait  encore  8ur  la  fin  du  règne  de  Pliilippe- 
Augustc.  «  rmalerannus  Li  Veautres  est  homo  Kegis  et  débet  custodiam  duorum 
mensium  ad  Montem  Lethericum  pro  terra  de  Vilers  super  Nucerium  »  ;  c'est 
de  Villiers-sur-Nozay  (canton  de  Palaiseau,  arr.  de  Versailles)  qu'il  s'agit  dans  ce 
passage  emprunté  aux  listes  des  Fcoda  CastcHanie  Montis  Lctherici  rédigé  vers 
1120  (Cartulaire  F  de  Philippe-Auguste,  ms.  lat.  9978,  fol.  4«). 

188.  La  recension  C,  la  seule  qui  donne  les  noms  des  témoins,  est  fort  défec- 
tueuse ;  le  copiite  du  xv  siècle  avait  évidemment  grand  peine  à  déchiffrer  le 
texte  original.  Celui-ci  portait  apparemment  :  «  magister  Otto  »,  et  nous  serions 
en  présence  d'un  doyen  de  Saint-Cloud  témoin  de  bien  d'autres  actes  de  l'évêque 
Maurice.  En  1  lyi  Otton  était  remplacé  (Lebeuf,  édit.  Bournon,  NI,  afi),  Cf  n°  523 

189.  La  forme  que  revêt  le  nom  de  ce  «  sacrista  »  est  suspecte.  Le  copiste  de 
C  s'est  peut-être  trouvé  en  face  du  vieux  nom  «  Ansculfus  »  suflisammcnt  oublié 
pour  qu'il  ait  cru  devoir  chercher  autre  chose     il  a  dû  voir  là  une  déformation 
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hospitalis.  Ex  parte  militum  :   Ferricus  de  Hissi  (190),  Odo  de 
Sancto  Mederico,  Rogerius  Furnerius,  Gillo  de  Clamard  (m). 

Texte  établi  d'après  B  et  C. 

(a)  le  Viatre  B.  —  (6)  G  B.  —  (c)-(^)  Cette  addition  ne  figure  pas  en  C.  — 
(e)  in  presentia  C.  —  (/)  quiectum  C.  —  (g)  sensus  B.  —  {h)  in  pressura  C.  — 
(i)  Symon  C.  —  0)  Nicolaus  C.  —  {k)  saliavimus  B.  —  (0  Ici  s'arrêtent  B  D  E. 
—  (m)  Les  limites  de  date  sont  fournies  par  le  synchronisme  de  l'archidiacre 
Maurice  qui  en  ii83  succéda  à  Philippe,  encore  en  charge  l'année  précédente,  et 
de  l'archidiacre  Girard,  cité  jusqu'en  1192. 

A.  Original  perdu.  —  6.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  5o,  non  coUa- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv"^  s.,  LL  i358,  fol.  2',  d'après  A.  —  D.  Copie  du 
XV*  s.,  LL  i353,  fol.  49,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xvr  s.,  LL  i353,  fol. 
5i,  d'après  B. 


522.  —  Simon  II,  évêque  de  Meaux,  notifie  qu'Aubert  de  Riche- 
bourg  s'est  donné  à  l'église  de  Mauregard  avec  tout  le  fief  qu'il 
tient  de  sire  Renaud  II  de  Pomponne  à  Moussy-le-NeuJ. 

(1179  — 1193) 

Ego  Stmon,  Dei  gratia,  Meldensis  episcopus,  notum  facimus  t.  p. 
q.  f.  quod  Albertus  de  Divite  Burgo  ecclesie  de  Mauregart  (191) 
dédit  se  et  totum  feodum  quod  tenebat  a  domino  (a)  Raynaldo  de 
PoMPONA  (192),  scilicet  terram  arabilem  in  territorio  de  (b)  Monciaco 
sitam,  censum,  mansuram  unam,  pratum.  Dominus  vero  (c)  Ray- 
iN  ALDUS  de  Pompon  a.  feodum  illud  integrum  ecclesie  jamdicte 
concessit,  et  propter  hoc  ab  ipsa  ecclesia  decem  libras  accepit,  et 
uxor  ejus  xv  solidos.  Postmodum  domnus  Johannes,  filius  ejus- 
dem  (c)  Raynaldi,  quoruradam  instinctu,  donationem  patris  irri- 
tam  facere  cupiens,  predictum  feodum  sibi  violenter  usurpavit  ; 
sed  postremo,  bonorum  virorura  sano  consilio  adquiescens,  supra 


du  nom  d'un  des  premiers  papes,  saint  Evariste.  Ançoul  (Ansculfus),  prieur  de 
Cannes,  puis  de  Gournay,  est  rentré  à  St-Martin,  du  vivant  de  l'évêque  Maurice, 
et  y  fut  sous-prieur  ;  d'après  un  nécrologe,  il  serait  mort  dans  l'exercice  de  cette 
dernière  fonction,  mais,  avant  de  l'occuper,  peut-être  fut-il  secrétain. 

190.  Ferri  d'Issy,  cité  avec  Pierre  d'Issy  en  1176  (Poupardin,  Recueil  des  chartes 
de  Saint-Germain-des-Prés,  I,  241),  est  l'ancêtre  de  la  maison  de  Meudon. 

191.  Mauregard,  ca.  Dammartin-en-Goële,  ar.  Meaux. 
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donatione  palris  tesliinn  idoneorum  probationes  accepit,  el  sir, 
illud  feodum  ecclesie  snpradicte  absc[ue  ulla  retentione,  assensu 
conjugis  sue,  concessit  in  hune  modum  :  Idem  feodum  in  manii 
nostra  ref'utavit  ;  nos  autem  super  ipso  feodo,  rogatu  ipsius  Johan- 
Ms,  eandem  ecclesiam  investivimus.  Preterea  idem  Johannes,  data 
fide  in  presentia  nostra.  fiduciavit  se  super  hoc  feodo  garantiam 
jure  laturum,  quantum  ad  feodum  ipsum  pertinet.  Quod  ut  ratum 
et  inconcussum  permaneat.  scripto  presenli  et  sigilli  nostri  impres- 
sione  et  testium  subnotatione  confirmavimus  (d).  Hii  sunt  testes  : 
RoRicus  archidiaconus  (igS),  Adam,  Hubertus,  Garnerius,  clerici 
episcopi;  Pagancs  decanus  de  Malles  (194).  Radulfis  de  Wille- 
NEHL  (195),  Gaufbedus  Fuisne?,  Joha?»ne9  DE  Messi  (ig4),  Galteri's 

DE  MONTEGIER  (194). 

(a)  Reinardo  B.  —  (6)  Monciaci  B.  —  (c)  Reinaldo  B.  —  (d)  C  D  E  s'arrêtent 
ici. 

A.  Original  jadis  scellé.  S  1422,  n"  34  —  B.  \idimus  de  Martin  Bour- 
sier, notaire  apostolique,  en  date  du  29  août  i464,  S  x4a3,  n'  22.  —  C. 
Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  65,  collationnée  et  complétée.  —  D.  Copie 
du  XV'  s.,  LL  i352,  fol.  64.  —  E.  Copie  du  wv  s.,  LL  i3n3,  fol.  71,  toutes 
deux  d'après  C  primitif. 

Ind.  Coll.  Duchesne,  LXXI,  6a. 

523.  —  Maurice,  évêqiie  de  Paris,  juge  apostolique,  termine  un  dij- 
férend  entre  Saint-Martin-des -Champs  et  les  chevaliers  de  la  Noue, 
Foulques  et  Jean,  au  sujet  des  dimes  de  Largny. 

(1175  —  5  avril  1 192) 

Ego  MAiRirirs  Dei  gratia  Parisiensis  epù;copus,  notum  fieri  volu" 
mus  t.  p.  i\.  f.  quod  controversia  que  inter  ecclesiam  Sti  Martini  de 


igj.  Pomponne,  ca.  Lagny,  ar.  Meaux.  Il  s'agit  ici  de  Renaud  II  de  Pomponne 
fils  de  Renaud  I",  cité  en  1177  avec  son  frère  Jean  I"  (Cf.  t.  II.  p.  362).  Jean  II, 
fils  de  Renaud  de  Pomponne,  lui  avait  succédé  dès  1192  (Coll.  Duchesne,  LXXI, 
63).  Il  épousa  Marie  de  Garlande,  fille  de  Guillaume  et  d'Idoine. 

igS.  Rori  était  archidiacre  en  ii83. 

194.  Maries,   ca.   Rozoy.   ar.  Coulommiers.   —    Messy,   ca.  Claye-Souilly,   ar. 
Meaux.  --Montgé,  ca.  Dammartin-en-Goële,  ar.  Meaux. 

195.  Villenaui,  ca.  Bray-sur-Seinc,  ar.  Provins. 
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Campis  et  milites  de  Noa  (196)  scilicetFLLcoEM  et  Johannem  filium 
ejus,  diutiiis  agltata  et,  ex  mandate  Dni  Pape  Nobis  discutienda 
commissa  est,  partis  utriusque  conscnsu  in  concordia  concurrente, 
terminata  est  in  hune  modam  :  Tractum  décime  de  Lerniaco  (196) 
versus  Montcm  Bernuini  situm,  et  silve  contiguum  predicti  militis 
anno  tercio  liabere  consueverant.  Sed  ipsum  refutatum  Nobis 
habendum  concesserunt,  eo  tenore  ut  ipsi  unum  ex  duobus  tractibus 
nostris  aliis,  et  terciam  partem  redecimationis  in  omnibus  tractibus, 
insuper  in  granchia  tercium  excussorem  grani  et  terciam  partem 
forraginis  habeant.  Tractum  vero  minute  décime,  in  que  nichil 
babent,  omnino  refutaverunt  et  eum  Nobis  quiète  habendum  con- 
cesserunt. Glavis  etiam  granchie  in  anno  tercio  quo  decimam  tra- 
hent,  extra  Lernlacum  non  feretur,  sed  ibidem  alicui,  assensu 
commimi,  commendabitur  ;  ita  quod  Joha^nes  major  natu  et 
JoHAXNEs  minor,  fratres  (197),  hune  expositionis  tenorem  se  fidelitcr 
observaturos  in  presentia  nostra  juraverunt.  Hoc  etiam  additum  est 
in  jurejurando  quod  patrem  suum  et  alium  fratrem  Rainaldum,  cum 
uxoribus,  in  hujus  rei  consensum  inducerent.  Quod  ut  ratum  sit, 
scripto  et  sigilli  nostri  impressione  et  testium  subnotatione  fîrma- 
vimus.  Hi  sunt  testes  :  Margkllus,  Osmundus,  Theobaldus  de  Viri 
(198),  Otho  decanus,  Garnerius  prepositus,  Guibertus,  Gaufrb- 
Dus  (a). 

(a)  Marcel  est  qualifié  chanoine  de  Paris  en  1178  (n°  441)  ;  il  est  cité  avec  Thi- 
baud  de  Viry. —  Othon  était  doyen  de  la  collégiale  de  Saint-Cloud  dès  1175, 
d'après  Lebeuf,  et  en  1176,  date  à  laquelle  Marcel  était  clerc  de  l'évèque  Maurice 
(n°  431).  Cf.  t.  II,  pp.  o5o  et  44i-  —  En  iigS  il  était  remplacé  par  Sehier 
(Lebeuf,  Hisl.  du  diocèse  de  Paris,  édit.  Bournon,  t.  III.  p.  26).  —  Osmond  est 
sûrement  l'archidiacre  Osmond  de  Poissy,  mort  le  5  avril  119a.  —  On  peut  dès 
lors  proposer  les  années  1175-1192  comme  limites  éventuelles  de  la  date  de  l'acte. 

A.  Original  scellé,  L  877,  n°  4i.  Le  sceau  représente  un  prélat  bénissant, 


196.  Largny,  ca.  Villers-Cotterets,  ar.  Soissons.  —  La  Noue,  écart  de  Pisseleux, 
même  canton. 

197.  Foulques  de  La  Noue  a  deux  fils,  d'âge  différent,  et  cependant  homo- 
nymes. Cet  usage,  en  vigueur  primitivement  pour  des  Jumeaux,  a  pris  au 
XII'  siècle  une  extension  abusive  qui  rend  fort  laborieuse  la  détermination  des 
filiations  dans  certains  lignages,  tel  celui  des  Chambly. 

198.  Viry-Ghitillon,  ca.  Longjumeau,  ar.  Corbeil. 
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crosse  et  milré.  Lépendc  :  SIGILLYM.    MWRITII.  PAIUSIENSIS.  KPI. 
—  D.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  /«o'.  collalionnée  sur  A.  —  G.  Copie  du 
xvs.,  LL  iSâa.  foL  48*.  —  D.  Copie  du  xvi»  s.,  LL  i353,  fol.  5i  ;  toutes 
deux  d'après  li  primitif. 
Ind.  Collection  Duchesne,  LWI,  Oj. 


524.  —  Foulques,  abbé  de  Saint- Germain-des-Prés,  autorise  les 
moines  de  Saint-Martin-des-Champs  à  garder,  moyennant  un  cens 
de  cinq  sob  par  an,  la  maison  que  leur  a  léguée  maître  Hugues  de 

Novare. 

(i  186-2  mai  1 192) 

Ego  FuLCo,  Beati  Germani  de  Prutis  humilia  abbas  (199),  et  totus 
ejusdem  loci  conventus,  notificamus  universis,  presentibus  pariler 
et  fulnris,  presentem  cartam  inspecturis,  nos  ad  preces  monacho- 
rum  Bti  Martini  de  Campis  et  ob  devotionem  quam  erga  ipsos  et 
ipsorum  ecclesiam  habemus,  domum  niagistri  Higoms  de  (a)  Na- 
vale (200)  defuiicti.  jamdictis  monachis  et  ecclesie  Bti  Martini  ab  eo 
inelemosinani  Iraditam.dequaprenominatusHugoquatuordenarios 
et  unum  oboluin  in  festivitate  Bti  Andrée  annuatim  nobis  reddebat, 
ad  censura  quinque  solidorura,  singulis  annis  prefato  termino  red- 
dendorum,  eis  concessisse.  Insuper  indulsimus  eis  quod  si  eam 
vendiderint,  ad  priorem  censura,  quatuor  videlicet  denariorum  et 
oboli,  vendere  poterunt.  Quod  ut  ratuni  permaneat,  presentem  car- 
tam inde  fieri,  eamque  sigillorum  noslrorum  munimine  fecimus 
roborari,  adjunctis  quorundam  fratrum  nostrorum  nominibus  et 
signis.  S.  RoBERTi  prioris.  S.  Ansoldi  elemosinarii  (6).  S.  JoHA-sms 
thasaurarii.  S.  Hoberti  prioris  Sti  Martini  de  Campis.  S.  Alberti 


199.  Foulques  succéda  à  Hugues  VI  de  Vézelay.  mort  le  37  mars  iiSj,  et 
dirigea  l'abbaye  de  St-Germain-des-Pnis  jusqu'à  sa  mort,  survenue  le  2  mai  1193. 

200.  Nous  apprenons  par  cet  acte  que  Hugues  de  Novare.  chanoine  de  Paris, 
et  don  à  St-Martin-des-Champs  d'une  maison  qu'en  m66  il  avait  achetée  d'A- 
leaume,  beau-père  de  Pierre  Lombard  (Cf.  n"  391  et  392,  t.  II,  pp.  206-397)- 
S'il  ne  s'agit  point  d'un  homonyme  ayant  vécu  au  xm"  siècle,  et  qui  fut  sous- 
diacre  de  l'église  de  Paris,  il  aurait  légué  au  Chapitre  les  deniers  nécessaires 
pour  acheter  la  moitié  du  tensement  de  Chevilly  (Lebeuf,  Histoire  da  diocèse  de 
Paris,  IV,  34). 
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camerarii.  S,  Righerii  hospiciarii.  S.  Petri  cellerarii.  Ego  Dkogo 
scripsi  et  subscripsi. 

(rt)  Navalle  /).  —  (b)  B  C  D  remplacent  la  suite  du  texte  par  «  et  alii  ». 

A.  Original  S  1869,  n°35;  sceaux  brisés.  — B.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  98,  non  collationnée.  —  C.  Copie  du  xV  s.,  LL  iSôa,  fol.  92.  — 
D.  Copie  du  xvi"  s.,  LL  i353,  fol.  na'. 

525.  —  Foulques,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés ,  associe  à  sa 
communauté  le  moine  Aubert  [chambrierj  de  Saint-Martin. 

(Avril  II 8a -2  mai  11 92) 

Domnus  abbas  Fulco  concessit  communi  assensu  sui  capituli, 
fratri  Alberto,  monacho  Snncti  Martini  de  Campis  (201)  societatem 
et  beneficium  istius  domus  et,  postobitum,  tricenarium  unuin  cum 
prebenJi^  intégra. 

Mention  marginale  du  xiV  s,,  Ms.  lat.  18882,  fol.  80. 

526.  —  Foulques,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés,  et  le  doyen 
de  Meaux,  juges  apostoliques,  règlent  un  différend  entre  Saint- 
Martin-des-Champs  et  une  veuve  nommée  Aveline,  au  sujet  d'une 
maison  à  Maubuisson,  près  Tour  [Saint-Prix]. 

(1182-2  mai  1192) 

Sententia  data  de  controversia  de  Tor  et  vinea  (a).  F[l'lco]  abbas 
Sancti  Germani  Parisiensis  et  M.  (201)  decanus  Meldensis,  notum 
facimus  quod  cum  quedam  controversia  in  presentia  nostra,  aucto- 
ritate  .\postolica,  versaretur,  inter  monachos  Sti  Martini  de  Campis  et 
AvELiNAM  viduam,  super  quadam  domo  de  Malobussone  (78)  et 
terra  et  vineis  quas  ipsa  in  elemosinam  sibi  a  quadam  amita  sua, 
Maria  nomine  et  Roberto,  marito  ejus,  donatas  aiebat,  nos  iitrius- 
que  partis  testes  et  eorum  altestationes  diligenter  examinantes,  con- 
silio   prudentium   virorum   et   legis   peritorum   Stephani   abbatis 


?0T.  Cette  initiale  peut  être  celle  de  Michel  I"  de  Corbeil  (i  169-1185)  ou  de 
Mathieu  de  Lisy  (1187-1302)  qui  se  succédèrent  comme  doyens  de  Meaux  (Gallia, 
VHl.  i665).  —  Aubert  devint  chambrier  après  Jozon,  postérieurement  à  n86 
(Cf.  n"'  488  et  524). 
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Sancte  (îenovefc  et  Petrt  ctin[or\s  Parisiensis  (aoi)  qui  interfiieriint, 
servalo  judiciario  ordine.  monachos  Sancti  (h)  Martini  ab  impeli- 
tionc  hujus  mulieris.  ancloritate  Apostolica.  absolvimus,  perpeluum 
eidem  niulieri  suppr  hnjiisniodi  queslione  silentium  imponentes. 
Domum  vero  predirtamcum  lerra  et  vineis  ecclesie  (c)  Sancti  Mar- 
tini que  triginta  annis  sine  interruptione  se  tenuisse  teslibus  ydo- 
neis  comprobavit,  fiiniaviinus  et  presentem  paginam  sigillorum 
nostrorum  impressione  romniunivimus  (d). 

(a)  Titre  en  B.  —  (6)  sunt  Martini  B.  —  (c)  que  Martini  B.  —  (d)  communi- 
mus  B. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i357,  n'  ao.  —  B.  Copie  de  1309.  LL  i35i, 
fol.  10^.  non  collationnée.  —  C.  Copie  du  xv"  s.,  LL  i353,  fol.  108. 
—  D.  Copie  du  xvi'  s.,  LL  i353,  fol.  i3o. 


527.  —  Guérin,  abbé  de  Saint-Victor,  transige  avec  Robert,  prieur 
de  Saint-Martin,  au  sujet  de  douze  arpents  de  terre  sis  à  Villiers-le- 
Bel  et  Gonesse,  et  d'une  terre  à  Dur/ny. 

(i  177  —  19  octobre  1192) 

Ego  Garlnls,  ecclesie  Sancti  Victoris  abbas  (aoS),  et  ejudem  loci 
conventus.  notum  fieri  volumus  t.  f.  q.  p.  quod,  de  controversia 
quam  habemus  adversus  monachos  Sti  Martini  de  Campis  super 
quibusdam  terris,  facta  est  conipositio  in  hune  modum  :  xii  arpen- 


aoa.  Etienne  I",  abbé  de  Sainte-Geneviève  en  1176,  fut  fait  évéque  de  Tournai 
en  1191.  —  Pierre  fut  chantre  de  l'église  de  Paris  de  ii85  à  1196  ;  il  était  rem- 
placé par  Robert  de  Villeroy  en  1198  :  son  obit  figure  au  aS  septembre  dans  les 
Nécrologes  de  St-Martin-des-Champs  et  de  Notre-Dame  (Molinier,  Obiluaires  de  la 
prov.  de  Sens,  I,  i83,  656);  d'après  le  Livre  des  anniversaires,  du  xiv*  siècle,  sa 
commémoration  fut  transférée  au  6  octobre  par  le  Chapitre.  On  lit  dans  l'ancien 
nécrologe  de  la  cathédrale  :  «  De  domo  Sancte  Marie,  obiit  Magister  Petrus,  pre- 
centor  et  diaconus,  qui  dcdit  nobis  xl  libras  ad  emendos  rcddilus  qui  sunt  apud 
Vitriacum  ».  La  terre  de  Vitry-sur-Seine  fut  achetée  de  ses  deniers  joints  à  ceyi 
lé<j;ués  par  Henri  de  Sully,  archevêque  de  Bourges,  mort  en  laoo,  frère  de  l'évêque 
Eudes  de  Paris  (Ibid..  p.  177).  Pierre,  qui  pouvait  être  leur  allié,  est  mort  pro- 
bablement le  3')  septembre  1197. 

ao3.  Guérin,  abbé  de  Saint-Victor  dès  1177,  mort  le  19  octobre  119a.  Le  prieur 
Robert  et  le  sous-prieur  homonvme  appartiennent,  ainsi  que  les  six  frères  énu- 
mérés  après  eux,  à  la  congrégation  victorienne. 
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nos  terre,  sites  in  territorio  de  Vilers  (3o4)  et  de  Gonesse,  qui  de 
jure  Sancti  Martini  antiquitus  fuerant,  sed  postea  in  potestatem 
ecclesie  Sancti  Victoris  transierant,  sine  litteris  capituli  Sancti  Mar- 
tini, libère  et  quiète  nobis  dimiserunt,  rémittentes  quicquid  juris 
in  eis  habuerant.  Nos  vero  terram  illani,  in  territorio  de  Dani  (3o5) 
sitatn,  de  qua  controversia  erat,  que  de  jure  ecclesie  nostre  antiqui- 
tus fuerat,  sed  sine  litteris  Capituli  nostri  in  potestatem  predictorum 
monachorum  transierat,  eisdem  monachis  in  perpetuum  quiète  pos- 
sidendam  concessimus,  eo  tenore  quod  annuatim  nobis  sol  vent 
decem  solidos  parisienses,  insuper  rémittent  nobis  très  solidos  et 
GCto  denarios  de  censu,  quos  ei  debebamus  apud  Vitriacum  (2o5) 
annuatim.  Testes  qui  affuerunt  :  Robertus  prior,  Robertus  sup- 
prior  (a),  frater  Anselmus,  frater  Haimericus,  presbiteri  ;  frater 
Tebaldus,  frater  Ricardus,  diaconi  ;  frater  Philippus,  frater  Alelmu s, 
subdiaconi.  Quod  ne  valeat  oblivione  deleri,  scripto  commendavi- 
mus  et  sigilli  nostri  impressione  fecimus  roborari, 

(a)  Ici  s'arrêtent  B  C  D  qui  ajoutent  «  et  alii  ». 

A.  Original  S  i4oo,  n°  !tb  ;  sceau  brisé.  —  B.  Copie  de  1209.  LL  i35i, 
fol.  106,  non  collationnée.  —  C.  Copie  du  xv"  s.,  LL  i35a,  fol.  109'.  — 
D.  Copie  du  xvi*  s.,  LL  i.S53,  fol.  182'. 

528.  —  Guillaume  I"  d'Aulnay-lès-Bondy,  du  consentement  de 
dame  Yolend,  sajemme,  et  de  Gautier  III,  son  fils,  donne  en  pure 
aumône  à  Saint-Martin  la  dime  des  touches,  autour  de  Mauregard, 
et  des  rompis  qui  se  feraient  dans  les  bois  adjacents. 

(1192) 

Ego  WiLLELMus  DE  Alneto  (206)  Hotum  fieri  volo  t.  p.  q.  f.  quod, 
assensu  domine  Yole:vt  uxoris  mee  et  Galterii  filii  mei,  donavi  in 
elemosinam    monachis    Sancti    Martini  de   Campis  apud    Malre- 


ao4.  Villiers-Ie-Bel,  ca.  Ecouen,  ar.  Pontoise. 

ao5.  Duguy,  ca.  Aubervilliers,  ar.  Saint-Denis.  —  Vitry-sur-Seine,  ca.  Ivry-sur- 
Seine,  ar.  Sceaux. 

J06.  Guillaume  I"  d'Aulnay,  fils  de  Gautier  H,  fit  vers  1170  une  autre 
concession  au  prieuré  de  Mauregard.  Cf.  t.  II,  p.  3i'j,  n"  407.  —  Ce  prieuré  fut 
fondé  en  ii4o  (Ib.,  p.  11 3,  n'  254). 
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gart  (191)  Deo  servientibiis,  totam  decimam  nieam  de  toschis  et  de 
rupliciis  (307)  que  circa  villam  de  Matregart  fièrent  vel  fieri  pos- 
sunt,  in  adjaccnli  ncm<^re  ;  tali  videlicet  pacto  quod  duobus  mona- 
chis  sacerdotibus  qui  ad  presens  ibidenj  Deo  serviunt,  tercius 
monachus  sacerdos  in  perpetuum,  pro  hac  elemosina,  addatur. 
Sciendum  quoque  quod  Prior  et  conventus  Sancli  Martini  anni- 
versarium  nieum  in  die  obitus  imperpetuuni  celebrari  statuerunt, 
etc. 

A.  Original  perdu.  —  B.  tlopie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  lao.  incomplète 
et  non  collation  née.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i352,  fol.  i33.  —  D.  Copie 
du  xvr  3.,  LL  i353,  fol.  i56. 

529.  —  Simon  II,  évéque  de  Meaux,  approuve  le  don  de  nouvelles 
dîmes  fait  au  prieuré  de  Mauregard,  sous  la  condition  qu'un  troi- 
sième religieux  prêtre  soit  adjoint  aux  deux  qui  desservent  le 
prieuré  et  à  charge  d'un  anniversaire  perpétuel  pour  Guillaume 
d'Aulnay. 

(1"  janvier  ou  5  avril  1192  —  1"  janvier  ou  aS  mars  1193) 

Ego  Stmon,  Dei  gratia  Meldensis  episcopus,  nolum  facio  univer- 
sis  t.  p.  q.  f.  quod  domnus  Willelmus  de  Alneto  (206),  assensu 
domine  Yolexz  uxoris  sue  et  G.^lterii  fîlii  sui,  donavit  in  elemosi- 
nam  raonachis  Sancti  Martini  de  Campis  apud  Mauregarl  Deo  ser- 
vientibus  (tgi),  totam  decimam  de  toschis  et  de  rupticiis  (207)  que 
circa  villam  de  Mauregart,  in  adjacent!  nemore  fient  vel  fieri  pos- 
sunt,  videlicet  tali  pacto  quod  duobus  monachis  sacerdotibus  qui 
ad  presens  ibidem  Deo  serviunt,  tercius  monachus  sacerdos  in  per- 
petuum pro  hac  elemosina  addetur.  Illud  etiam  sciendum  est  quod 
anniversarium  predicti  Willelmi  de  Al^ieto  apud  Sanctum  Marti- 
num  de  Campis  imperpetuuni  celebrabitur.  Quod  ne  aliqua  mali- 
gnantium  arte  valeat  deinceps  infirmari,  présentera  cartam  sigilli 
nostri   auctoritate  et   testium   subscriptione  roboramus.  Testes   : 


307.  Touches,  résen'es  de  bois,  remises.  —  Rompis,  terres  mises  en  culture  à 
la  suite  du  défrichement  d'un  bois. 
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Walterius  de  Cuameverus  (208),  PetrijS  Sapiens,  Hugo  de  Nemore, 
willelmus  torchart. 
Actum  Meldis,  anno  Verbi  incarnati  l\i«  C  LXXXX»  II". 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  65,  non  coUa- 
tionnée.  —  G.  Copie  du  xv»  s.,  LL  i35a,  fol.  64.  —  D.  Copie  du  xvi"  s., 
LL  i353.  fol.  70'. 

530.  —  Mathieu  III,  comte  de  Beaumont-sur-Oise,  confirme  le  legs 
fait  par  Philippe,  son  frère,  pour  Jonder  son  anniversaire  à  Saint- 
Léonor,  d'une  rente  sur  la  grange  de  Belle-Église,  en  faveur  du 
moine  résidant  à  Courcelles. 

(1193,  après  le  a  avril) 

Ego  Matheus  cornes  Bellimontis  universis  notum  fieri  voîo  t.  p. 
q.  f.  quod  Philippus,  frater  meus,  de  voluntate  et  assensu  meo  et 
JoHANNis  fratris  met,  pro  remedio  anime  sue  et  mee,  patris  met 
quoque  Mathei  et  matris  mee  Mathildis,  et  Johannis  fratris  mei, 
et  Mathei  fratris  mei  et  sororum  mearum,  quarum  utraque  dicta 
fuit  ÂELiDis,  et  omnium  antecessorum  et  successorum  suorum, 
dédit  in  perpetuam  eleraosinam  monacho  de  Corcellis  vi  minas 
bladi  in  granchia  Bereglisie  (209)  singulis  annis  accipiendura,  ad 
anniversarium  suum  singulis  annis  faciendum.  Quoniam  autem 
hanc  elemosinam  de  consensu  meo  et  Johanms  fratris  mei,  singulis 
annis  in  perpetuum  faciendam  constituit,  ego  Matheus  cornes  [de] 
Bellomonte  (a)  eam  ratam  haberi  volens,  sigilli,  tam  mei  quam  sut, 
impressione  feci  communiri,  etc.  (b). 

(a)  Cornes  Bellomonte  B  C  D.  —  (b)  Cet  acte  de  confirmation  est  postérieur  à 
la  mort  de  Philippe  qui,  d'après  le  Nécrologe  de  Sai.nt-Léonor  (Douët  d'Arcq, 
p.  i46),  eut  lieu  le  a  avril  ;  en  iif)5,  Mathieu  III  confirma  d'autres  libéralités  de 
son  frère.  Les  dates  proposées  par  Douët  d'Arcq  (laoS  et  avant  iao8,  Recherclies, 
pp.  36  et  235)  sont  à  rectifier  (Borrelli  de  Serres,  Béunion  des  prov.  sept.,  p.  lv). 
Mais,  dès  janvier  iigi,  nouv.  style  (Douët  d'Arcq,  p.  89),  Philippe  a  cessé  de 
figurer  dans  les  actes  de  Mathieu  III.  Sa  date  funèbre  est  donc  le  a  avril  iigS. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i.^ôi,  fol.  110',  visiblement 


208.  Chennevières-sur-Marne,  ca.  Boissy-Saint-Léger,  ar.  Gorbeil. 
aog.  Belle-Église,  ca.  Neuilly-en-Thelle,  ar.  Sentis. 


sous    LE    RÈGNK    DR    PHILIPPE-AUGUSTE  125 

abrégée,  non  collationnée.  —  C  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  117.  — 
D.  Copie  du  xvr  s.,  LL  i353,  fol.  i4o.  —  E.  Copie  du  xvii'  s.,  Coll. 
Duchesne.  LX,  3a  ;  toutes  trois  d'aprè.s  B. 

Edit.  II.  DouL'l  d'Arcq,  Hecherches  sur  les  comtes  de  neauinonl-surOixe , 
p.  36,  d'après  B. 

Ind.  b.  Borrelii  de  Serres,  La  Réunion  des  Provinces  septentrionales  à  la 
Couronne,  p.  i.vi. 

531.  —  Hugues  VI  [de  Milan],  abbé  de  Saint-Denis,  ayant  obtenu 
des  moines  de  Saint-Martin  l'abandon  de  leur  part  dans  lu  dîme 
du  vin  d'Argenteuil,  leur  concède  une  rente  annuelle  de  cinq 
muids  de  vin  nouveau,  qualité  moyenne,  à  prendre  au  cellier  de 
Saint-Denis. 

(Juillet  iigS) 

Hugo,  Dei  gratia  Beati  Dyonisii  abbas,  et  ejusdem  ecclesie 
con venins,  universis  fidelibu.s  salutem  in  Domino.  Noverit  univer- 
sitas  vestra  quod  Prior  SU  Martini  de  Campis  et  totum  ejusdem 
ecclesie  capitulum  quicquid  habebant  in  decimatione  vini  totius 
lerritorii  de  Argentoilo  (a),  ecclesie  Bti  Dyonisii  quitaverunt,  et  im- 
perpetuum  sine  reclamatione  tenendum  concesserunt.  Nos  autem 
sub  annua  pensione  predictis  fratribus  Sancti  Martini  de  Campis 
quinque  raodios  vini,  mediocriter  boni,  in  cellario  Bti  Dyonisii, 
tempore  vindemiarum,  in  perpetuum  accipiendos  concedimus. 
Quod  ut  ratum  permaneat,  presens  scriptum  inde  fieri  et  sigillo 
capituli  nostri  duximus  insigniri. 

Actum  anno  Iiicarnati  Verbi  M"  C°  XC"  111°,  mense  julii. 

(o)  Augentolio  B  (rectifié  en  «  Argentoilo  »,  C  et  D). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol  98',  non  coll. 
—  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  92'.  —  D.  Copie  du  xvi'  s.,  LL  i353, 
fol.  ii3. 

532.  —  Simon  II,  évêque  de  Meaux,  constate  que  le  différend  entre 
les  moines  de  Si-Martin  et  Guillaume  d' Annet-sur-Marne,  au  sujet 
du  trait  de  la  dîme,  a  pris  fin  par  la  renonciation  du  seigneur  et 
de  son  fils  Simon,  à  leurs  prétentions. 

(i"  janvier  ou  i8  mars  11 93  —  i"  janvier  ou  10  avril  iigi) 
Ego  Symon,  Dei  gratia  Meldensis  episcopus,  et  ego,  l'rater  Rober- 
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TUS,  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  totusque  ejusdem  loci  con- 
ventus,  notum  facimus  t.  p.  q.  f.  quod,  cuin  quedam  controversia 
versaretur  inter  (a)  Priorem  de  Aneto  (78)  et  dominura  Willel- 
MUM  DE  Aneto  super  tertia  parte  cujusdam  décime,  in  qua  predic- 
tus  Willelmus  quasdam  consuetudines  contra  justiciam  usiirpabat, 
scilicet  in  trahenda  (6)  décima,  in  excussoribus  et  custodibus 
ponendis,  in  forragine  et  excussionibus  et  croiviis  (sic),  que  sibi 
retinebat,  idem  Willelmus  jus  nostrum  recognoscens,  assensu  et 
voluntate  uxoris  sue  et  heredum  suorum,  concessit  Priori  ut  tam 
in  dominicatura  quara  in  proprietate  et  sine  aliqua  exceptione,  in 
omnibus  rébus  ad  decimam  perlinentibus,  lertiam  partem  habeat 
et  insuper  granchiam  de  communi  facient,  in  qua  predictus  Willel- 
mus duas  partes  suis  sumptibus  faciet,  Prior  de  Aneto  terciam, 
bona  fide  et  quotienscumque  necesse  fuerit,  tam  in  edificando 
novam  quam  in  reparando  edificatam,  in  qua  predictus  Prior  pro- 
prium  servientem  ad  conservandum  jus  suum  ex  parte  sua  ponet. 
Hanc  pactionem  juravit  sepedictus  Willelmus  sefideliter  observatu- 
runi  et  quod  nec  per  se,  nec  per  suos,  dampnum  xii  denariorum 
Priori  permittet  inferri.  Pro  hac  autem  concessione,  dédit  Prior  de 
Aneto  sepedicto  Willelmo  xxx"  libras,  intuitu  caritatis.  Juravit 
etiam  Symon,  prefati  Willelmi  filius,  quod  de  conscientia  sua  non 
permittet  fraudem  fieri  usque  ad  xii  denarios  circa  proventus 
décime,  in  dampnum  Prioris  Aneti. 

Ego  SïMON omnes  contra  tam  laudabiiem  conveutionem 

venientes  vinculo  excommunicationis  innodavi.  Hujus  rei  testes 
sunt  :  De  clericis  :  Garinus  archidiaconus,  Mathels  archidiaconus, 
HuBERTCS  capellanus  ejusdem  episcopi.  De  monachis  :  Johannes 
subprior  Sancti  Martini  (c),  Theobaldus  tercius  prior,  Guillelmus 
camerarius  et  alii  quamplures.  De  laicis  :  Manasserus  miles  de 
ÏRiAGo(2io),  Radulfus  miles  de  Aneto,  Johannes  de  La  Vareïs- 


aïo.  Trie-le-Bardoul  (aujourd'hui  Trilbardou,  ca.  Claye-Souilly,  ar.  Meaux), 
dont  le  vidame  était  l'un  des  quatre  chevaliers  chargés  de  porter  sur  leurs  épau- 
les le  nouvel  évoque  à  son  entrée  dans  la  ville  de  Meaux.  Parmi  les  chartes  pro- 
duites par  M.  Estournet  dans  son  travail  sur  les  seigneurs  de  Beaumont-en-Gâti- 
nais,  «D  préparation,  une,  de  1168,  a  pour  témoin  :  «  De  militibus...  Bartholo- 


sous    LE    RÈGNK    DE    FHILIHPEALGUSTE  I27 

NE  (311),  Bernardls  major,   Gar?(eriis  viator,   Anselmus,  Adam 
raber(rf). 

Actum  est  istud  anno  Incarnationis  Dominice  M  C  LXXW  III. 

(a)  M  inler  »  omis  per  DCD,  rétabli  en  U  au  Wll*  siècle.  —  {i>  Ihraeiida  /;. 
—  i^c)-{d)  L  primitif,  CD  omelleul  la  suite  des  témoins  coiuprise  dans  ce  pas- 
sage. 

.4.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1:209,  LL  i35i,  fol.  00.  collalionnée 
au  xvu'  s.  sur  A  »  cui.  sub  duplicicauda  perj^amenea,  adpendent  sigilla  : 
prinium  oblongum,  in  quo  figura  pontiOcis.  urnbilico  tenus,  cum  his 
verbis  :  SIGILLVM.  S.  MARTJM.  DE.  GAMPIS  ;  et,  pro  minore  sigillo 
quod  a  dorso  est,  videtur  iiianus.  duos  extendens  digitos,  cum  his  ver- 
bis  :  DE\  M.  TIME  ».  et  complétée  de  la  suite  des  témoins.  —  C.  Copie 
du  XV»  s.,  LL  i35a,  fol.  64'.  — D.  Copie  du  xvi'  s.,  LL  i353,  fol.  71', 
toutes  deux  d'après  B  incomplet. 

533-535  his.  —  Documents  concernant  la  prébende  de  St-Martiii 
dans  l'abbaye  de  Sainte-Geneviève  du  Mont  (i  174-1  igS). 

533.  —  Le  pape  Alexandre  III,  sur  la  plainte  de  l'abbé  Hugues  II  et 
des  chanoines  de  Sainte-Geneviève,  enjoint  aux  moines  de  Saint- 
Martin  de  remplir  envers  le  Chapitre  les  obligations  que  leur  impose 
le  prébende  dont  ils  jouissent. 

(Anagni,  17  juillet  1174) 

Quod  monachi  Sti  Martini  de  Campis  debeant  exhibere  ecclesie  Ste 
Genovefe  Parisiensis  débitant  et  consuetum  seruicium  pro  prebenda 
quam  recipiunt  ab  illa  (a). 

Alex.\nder,  episcopus,  servus  servorum  Dei.  dilectis  fîliis  Priori 
et  monachis  Sti  Martini  de  Campis  salutem  et  apostolicam  benedic- 
tionem.  Significantibus  Nobis  dilectis  filiis  nostris  Hugone  abbate 
etfratribus  Sancte  Genovefe,  accepimus  quod, cum  inecclesia  eorum 


meo  de  Trii...  Rorico  de  Trii  »  ;  uue  autre,  donnée  à  Meaux  en  1170  :  «<  Mili- 
tes... Manasses  de  Trie,  Bartliolomeus  frater  ejus.  »  Bardoul  est  une  contraction 
de  Rarthohmpux.  Nous  nous  rangeons  donc  à  l'avis  de  M.  Estournet  pour  adopter 
cette  idenlilication  de  préférence  à  Trie-le-Port(auj.  Trilport,  ca.  Meaux).  «  Des 
deux  Trajectum,  ajoute-t-il  dans  la  note  qu'il  veut  bien  nous  adresser,  l'un  est 
en  aval  de  Meaux,  sur  la  Marne,  l'autre  en  amont.  » 

an.  La  Varenne,  écart  de  Héricy,  ca.  Le  Châtelet-en-Brie.  ar.  Melun. 
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prebendam  habeatis,  de  qua  fructus  dicimini  percipere  annuatim, 
vos  exinde  predicte  ecclesie  denegatis  debitum  et  consuetum  servi- 
cium  exhibere.  Undeque,  cum  predicta  ecclesia  ad  Nos,  nuUo 
mediante,  pertineat,  ipsius  jura  quadam  specialilatis  prerogativa 
tenemur  propensius  conservare,  Discrétion!  vestre  per  Apostolica 
scripta  precipiendo  mandamus,  quatinus  pro  prefata  prebenda 
debitum  et  consuetum  servicium  impendatis  ;  scituri  quod,  si  ad 
mandatum  nostrum  non  feceritis,  Nos  equanimiter  sustinebimus 
si  predicti  abbas  et  fratres  prebendam  ipsam  et  fructus  Vobis 
duxerunt  subtrahendos. 

Datum  Agnanie,  xvi  Kal.  Augusti  (6). 

(a)  Titre  en  B.  —  (b)  D'après  le  dépouillement  de  Jaffé,  Alexandre  liï  résidait 
àAnagnile  i8  juillet  1178  (t.  II,  p.  272,  n"  a33i4-a33i5)  et  le  17  juillet  1174 
(p.  277,  n°  12387).  ^  ce  quantième  du  17  juillet  fut  aussi  donné  à  Anagni  un 
bref  pour  le  chapitre  de  Laon  (A.  N.  L.  281,  n"  89)  que  JalTé  (t.  II,  p.  290, 
n"  12586)  porte  à  la  date  flottante  1160-117/1  ;  on  ne  saurait  dire  pourquoi,  le 
pape  Alexandre  n'ayant  jamais  passé  le  mois  de  juillet  à  Anagni  avant  1173. 

B.  Copie  du  xm*  s.,  Cartalaire  de  Sainte-Geneviève,  Bibl.  de  Ste-Gene- 
viève,  ms.  356,  fol.  xvni  (35). 
Ind.  Gallia  christiana,  VIII,  719. 
Non  ind.  Jaffé-Lœwenfeld,  Regesta  Poniificum  Romanoram,  t.  II. 

534.  — Jean  /"'  de  Toucy,  abbé  de  Sainte-Geneviève,  transjère  à 
Annet-sur -Marne,  sur  la  dîme  engagée  par  Guillaume  d'Annet,  la 
prébende  dont  les  moines  de  St-Mar tin  jouissaient  sur  les  revenus 
du  Chapitre  à  Nanterre. 

(1"  janvier  ou  28  mars  1193  —  i"  janvier  ou  lo  avril  1194) 

J[oHANNEs]  (a),  Sancte  Genovefe  dictus  abbas,  totusque  ejusdem 
ecclesie  humilis  conventus,  notuni  facere  volumus  quod  preben- 
dam quam  monachi  Sancti  Martini  de  Campis  habent  in  ecclesia 
nostra,  quam  accipere  solebant  apud  Nanneludorum  (212),  con- 
sensu  et  voluntate  ipsorum,  eis  assignavimus  apud  Anetum  (78) 
in  villa  sua,  in  décima  scilicet  quam  acceperant  a  domino  Willelmo 


212.  Nanterre,  ca.  Puteaux,  ar.  Saint-Denis. 
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DE  Aneto.  Ut  ibi,  qnamdiu  habebunt  decimam.  percipiant  prebcn- 
dam  suam.  In  predicto  enim  pignore  posuinius  cenlum  quadra- 
ginla  libras  Parisiensis  monete,  tali  conditione  quod  décima  illa 
quandocumqiie  a  quocunique  redempta  fiierit,  prclata  summa  pec- 
cunie  in  tuto  loco,  consensu  utriusque  ecclesie,  deponetur,  donec 
in  reddilns  emendos,  consensu  utriusque  ecclesie,  collocetur,  ex 
quibus  prebendara  suam  ex  ea  percipient,  nec  amodo  poterit  eis 
esse  recursus  vel  ad  villam  nostram  in  qua  percipere  solebant  pre- 
bendam  suam,  vel  ad  aliquam  ecclesie  nostre  terram.  Prelerea 
sciendum  quod  nnllatenns  ab  eis  de  cetero  poterimus  exigere  ut 
pro  prebenda  illa,  aliquod  divinum  in  ecclesia  nostra  persolvant 
oiricium,  salva  speciali  societate  habita  inter  predictas  ecclesias, 
scilicet  quod  quandocumqne  contigcrit  alterutriusque  ecclesie 
quemcunque  fratrem  decedere,  sibi  invicem  nuntiabunt,  etofficium 
taie  facient  :  in  conventu  missam,  et  unusquisque  sacerdotum  mis- 
sam,  et  omnium  orationum  participationem. 

Quod  ut  ratnm  et  inconvulsnm  permaneat,  sigilli  nostri  impres- 
sione  fecimus  conlirmari,  fratrumque  nostrorum  nomina  subtus 
annotantes.  Signum  Willelmt  prions.  S.  Guidoms  subprioris  (6). 
S.  Stephani  et  Johannis  presbiterorum.  S.  Stephani  et  Richardi 
diaconorura.  S.  t'etri  ctGirardi  subdiaconorum. 

Actum  anno  Incarnati  Verbi  M«  C  XC°  III», 

(a)  S  initiale  E  (interprété  à  tort  Slephanus  par  un  annotateur  du  xix*  siècle).  — 
(6)  BCD  arrêtaient  ici  la  liste  des  témoins. 

A.  Original  scellé,  S  1837,  n°  2.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  94, 
collationiiée  sur  A  et  complétée  au  xvn'  siècle.  —  C.  Copie  du  xv  s., 
LL  i352,  fol.  ga',  d'après  B  incomplet.  —  D.  Copie  du  xvi°  s.,  LL  i353, 
fol.  114,  complétée  au  xvu'  siècle  d'après  A  :  «  Huic  adpendet  siib 
duplici  corio  sigillum  cerœ  viridis,  cui  videtur  impressa  dicti  abbalis 
sedenlis  figura,  uti  ex  ipso  autographe  conspicitur  ».  —  E.  Copie  fautive 
du  XVI'  siècle,  Bibliothèque  Sainte-Geneviève,  ms.  710. 

Edit.  Marrier,  Monasterii  Sancti  Martini  de  Campis  historia,  p.  igS. 


535.  —  Le  prieur  Robert  consent  au  transjert  à  Annet,  sur  les  pro- 
duits de  la  dinie  engagée  par  Guillaume  d' Annet,  de  la  prébende  de 
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Sainle-Geneviève-du-Mont,  dont  sa  coinmunaulé  touchait  les  reve- 
nus à  Nanterre. 

(i*' janvier  ou  28  mars  1198  —  i*'"  janvier  oa  10  avril  iigA) 


Ego  fraler  Robert  us,  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  totusque 
ejusdem  ecclesie  humilis  conventus,  notum  fieri  volnmus  t.  f.  q.  p. 
quod  prebendam  quam  habemus  in  ecclesia  Béate  Genoveje  de 
Monte,  quam  accipere  solebamus  apud  Nannetodorum,  Abbas  et 
canonici  ejusdem  ecclesie.  consensu  nostro,  nobis  assignaverunt 
apud  Anetmn  (78)  in  villa  nostra,  in  décima  scilicet  quam  accepi- 
mus  in  pignore  a  domino  AVillelmo  de  Aneto,  ut  ibi  qnamdiu 
habebimus  decimam,  percipiamus  prebendam  nostram.  In  predicto 
enim  pignore  predicti  Abbas  et  fratres  posuerunt  c.  xl.  libras  Pari- 
siensis  monete,  tali  conditione  quod,  si  décima  illa  quandocumque 
a  quocumque  redempta  fuerit.  prefata  summa  pecunie  in  tuto  loco, 
consensu  utriusque  ecclesie,  deponelur,  donec  in  redditus  emendos, 
consensu  utriusque  ecclesie,  collocetur  :  ex  quibus  prebendam 
nostram  percipieraus.  Et  si  contigerit  perpetuo  decimam  illam 
apud  nos  remanere,  perpetuo  prebendam  nostram  ex  ea  percipie- 
mus  nec  amodo  nobis  poterit  esse  recursus,  vel  ad  villam  in  qua 
percipere  solebamus  prebendam  nostram,  vel  ad  aliquam  ejusdem 
ecclesie  terram.  Preterea  sciendum  quod  predicti  Abbas  et  fratres 
nuUatenus  de  cetera  a  nobis  poterunt  exigera  ut,  pro  prebenda  illa, 
aliquod  divinum  in  ecclesia  sua  persolvamuà  officium,  salva  spiri- 
tali  societate  habita  inter  predictas  ecclesias.  Ita  scilicet  quod, 
quandocumque  contigerit  alterutrius  ecclesie  quemcumquefratrem 
decedere,  sibi  invicem  nunciabunt  et  officium  taie  facient  :  In  con- 
ventu  missam,  et  unusquisque  sacerdotum  missam,  et  omnium 
orationum  participationem.  Quod  ut  ratum  sit  et  inconcussum,  et 
inconvulsum  permaneat,  sigilli  nostri  impressione  feclmus  confir- 
mari. 

Hujus  rei  testes  sunt  :  Ex  parte  nostra,  Johannes  supprior,  Her- 
BERTUs  cantor,  Willelmus  camerarius,  Willelmus  sacrista,  mona- 
chi  nostri.  Et  ex  parte  canonicorum   Sancte   Genovefe,  dominus 
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HiGO  Fllredls(3i3).  dominus  Almauicus,  dominus  Stephamîs 
cellerarius.  canonici  ejusdem  ecclesie  ;  Ai-eta>der,  prior  Sancti 
Gcrmani  de  Pratis,  et  Clemens  supprior  ;  Matricius,  Paru^iensLs 
archidiaconus.  Gualo  subcantor,  Renaldus  canonicus  Parisiensis  ; 
magister  Thomas,  Ebroinis  Cambitor  (182).  per  cujus  manum 
Iradila  est  pecunia. 

Actuin  anno  Incainati  Verbi  M"  centesimo  XC"  lll". 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xui'  s.,  Cartulaire  de  Sainte-Gene- 
viève, 1113.  a56,  fol.  199. 

535  Us.  —  Autre  édition  de  ta  même  pihe,  modifiée  (Même  date). 

Ego  frater  Robertls,  prior  Sancli  Martini  de  Campis,  et  totus 
ejusdem  loci  conventus,  notum  lîeri  volumus  t.  p.  q.  f.  quod  pre- 
bendam  quam  habemus  in  ecciesia  Sanc/e  Genoveje  de  Monte,  quam 
accipere  solebamus  apud  Nenantodorum  (      )  Abbas  et  canonici  — 

sait  le  texte  du  n"  535 vel  ad  aliquam  ejusdem  ecclesie 

terram.  Preterea  sciendum  quod  prediclus  abbas  et  fratres  pro  pre- 
benda  illa  quam  nobis  assignaverunt,  nuUum  temporale  beneficiu m 
de  cetero  a  nobis  poterunt  exigere,  salva  spiritali  societate  habita 

inter  predictas  ecclesias.  ita  quod suit  le  texte  du  n°  535  — 

—  participalionem. 

Quod  ut  ratum  et  inconvulsnm  habeatur,  sigillo  communi  confir- 
mamus. 

.\.  Orig^inai  jadis  scellé,  S  iSaô,  n"  i.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i, 
fol.  90',  collalionuée  sur  A,  qui  portait  encore  un  sceau  déjà  fruste,  et 
un  contre-sceau  avec  la  main  étendant  deux  doigts,  et  celte  légende  : 
DEVM  TIME.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  89.  —  D.  Copie  du 
XVI'  s.,  LL  i353,  fol.  108'.  —  toutes  deux  incomplètes. 

Edil.  Marrier,  Monasterii  SU  Martini...  ki.^toria,  p.  ujS,  d'après  A. 


aïo.  Le  surnom  patronymique  «  Fourré  >»,  qu'on  a  souvent  rendu  en  latin 
par  «  Forralus  »,  est  traduit  ici  d'après  sa  véritable  étymologie;  c'est  un  <<  cog- 
nouien  »  rappelant  le  nom  d'un  ancêtre  appelé  "  Fulradus  »  comme  l'abbé  de 
Saint-Denis  contemporain  de  Pépin  le  Bref. 
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536.  —  Le  prieur  Robert  de  Saint-Martin  et  Daniel,  prieur  de 
Saint-Lazare,  font  ensemble  un  échange  de  cens  à  Rougemont  dans 
la  rue  Saint-Martin  et  la  Tannerie,  à  Paris. 

(i"  janvier  ou  lo  avril  1194  —  !"■  janvier  ou  2  avril  iigô) 

Cirographum  (a).  Notum  sit  omnibus  t.  p.  q.  f.  quod  Robertus 
prior  Sancti  Martini  de  Campis,  assensu  et  voluntate  tocius  capituli, 
et  Daniel  prior  Sancti  Lazari,  assensu  capituli  ejusdem  domus, 
quandam  commutationem  fecerunt  super  censura  quem  debebat 
Sanctus  Martinus  Sancto  Lazaro  et  Sanctus  Lazarus  Sancto  Martine 
tali  conditione  quod  Sanctus  Martinus  condonat  et  in  perpetuum 
pacifiée  quittât  vu  sol.  pro  Otranno  et  v  sol.  pro  Rubro  monte  et  in 
Tanneria  xv  sol.  et  in  vico  Sancti  Martini  v  sol.  Et  econtrario  San- 
ctus Lazarus  quittât  Sancto  Martino  pro  Johanne  de  Dereivci  (28) 
XV  sol.  pro  Garino  de  Alneto  vm  sol.  de  Funtaneto  iiii  sol.  pro 
Helluino  Papo  v  sol.  Et  ita  unaquaque  istarum  ecclesiarum  libera- 
tur  ab  omnibus  censualibus  invicem  sibi  respondentibus,  excepto 
quod  Sanctus  Martinus  débet  Sancto  Lazaro  m  sol.  censuales  super 
domibus  de  Campellis. 

Actum  hoc  anno  ab  incarnatione  Domini  milP  cent°  nonag" 
quarto  (6), 

(a)  B  omet  Cirographum  et  ajoute  ceci  :  De  mutatione  census  Sti  Lazari  et  SU 
Martini  —  (6)  M°  C''XC°  IIII"  B. 

AA\  Originaux  M  3o,  n°  6  (exemplaire  scellé  du  sceau  de  Saint-Martin), 
et  S  i337,  n°  6  l'exemplaire  fort  endommagé,  jadis  scellé  du  sceau  de 
Saint-Lazare).  —  B.  Copie  du  xiir  s.  MM  210,  fol.  4o,  d'après  A.  — 
C.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  102,  collationnée  au  xvii«  siècle  sur  A', 
encore  intact  et  scellé.  —  D.  Copie  du  xV  s.,  LL  i352,  fol.  loij.  — 
E.  Copie  du  \\V  s.,  LL  i353,  fol.  126'. 

537.  —  Éléonor,  comtesse  de  Saint-Quentin  et  dame  de  Valois, 
donne  à  Saint-Léonor  de  Beaumont,  pour  y  fonder  son  anniver- 
saire, un  muid  de  grain  sur  le  moulin  de  Crépy-en-Valois. 

(Paris,  i"  août  11 96) 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spirilus  sancti,  amen. 

Notum  sit  omnibus  ad  quos  présentes  li Itère  pervenerint  quod 
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ego  Ei.iENOR,  comitissa  Sancti  Qiiinlini  et  domina  Valesie  (ai/j).  pro 
remedio  anime  mee  et  antecessorum  nieorum,  dedi  et  concessi  in 
perpetuaiu  elemosinam  ecclesie  Sancti  Leonorii  de  Bellomonte  iiuum 
rnodium  segelis,  ad  modiuni  Cmptaci  (21  Zi)annuatini  in  molendino 
Crispiaci,  inter  testum  Sancti  Remigii  et  iSatale  Domini  recipien- 
dum,  sub  tali  conditione  quod  Fratres  in  predicta  ecclesia  Deo 
famulanles,  quamdin  vixeio.  anniversariura  matris  mee  singulis 
annis  facienl,  et  post  decessum  meum  anniversarium  meum  cele- 
brabunf,  et  in  die  anniversarii  mei  pitanciamde  predicta  elemosina 
habebunt.  Quod  ut  ratum  et  inconcussura  permaneat,  prescntem 
paginam  sigilli  mei  appositione  corroborari  precepi.  Hujus  elemo- 
sine  testes  (c)  sunt  :  Petrl  s  decanus  ecclesie  Sancti  Thome  de  Cres- 
piaco  (3i5),  VViLLELMUs,  capellaniis  Leprosorum  de  Firmitate  (tab), 
Droco  clericus  meus,  Bartholomeus  de  Toriaco  (216).  Aubertus 
DE  Faiel  (217),  Petrus  df  Vaus  (218),  Stepha.nus  de  Bo>olio(2I9), 
milites  et  socii  mei. 


314.  Eléonor  de  Vermandois  était,  depuis  1198,  séparée  de  son  mari 
Mathieu  lil,  comte  de  Beaumont-sur-Oise,  comme  l'a  clairement  établi  le  colo- 
nel Borrelli  de  Serre»  {La  Réunion  des  provinces  septentrionales  à  la  Couronne,  p.  xv 
et  suiv.).  Mathieu  III  se  remaria  en  1199  à  uno  autre  Eléonor,  tille  de  Raoul  de 
Nesle,  comte  de  Soissons,  qui  lui  survécut  et  convola  avec  le  comte  Ftienne  de 
Sancerre.  C'est  cette  "  Eleenor  comitissa  Bellimontis  »  dont  l'obit,  inscrit  au 
1"  mai  au  Nécrologe  de  l'Abbaye-du-Val,  «  ne  saurait--  suivant  la  remarque 
d'Auguste  Molinier  —  être  confondu  avec  celui  d'Aliénor  de  Valois,  femme  de 
Mathieu  lll  ".  ,Olil.  de  laprov-  de  Sens,  I,  628.) 

ai5.  Crépy-en-Valois.  ar.  Senlis  (Oise).  —  La  Ferté -Milon,  ca.  Neuilly-Saint- 
Front,  ar.   Château-Thierry  (Aisne). 

ai6.  Thury-en-Valois,  ca.  Betz.  ar.  Senlis  (Oise).  —Le  a5  avril  1 168,  à  Nanteuil, 
Gui  de  .Monljay  contirme  à  Saint-Arnoul  de  Crépy  «  omnia  que,  temporibus  patris 
mei,  Fralres  prefate  ecclesie  habuerunt...  présente  Elizabet,  domina  de  Nantolio, 
amitaejusdem  Guidonis  cum  duabus  filiis  (sic)  suis  Hermengarde  et  Elisende  et 
Bartholomeode  Thori,  gcnero  suo  ».  (D.  Grenier,  Collection  de  Picardie,  CLXX.V11, 
1^6  )  —  Barthélemi  de  Thury  et  son  flls  homonyme  souscrivent  de  nombreuses 
chartes  d'Eléonor,  notamment  une,  de  1187,  avec  Philippe  de  Nanteuil  et  Gui  son 
frère.  Aubcrt  de  Fayel,  Pierre  de  Vaux,  Etienne  de  Bonneuil. 

217.  Fayel,  ca.  Eslrées-Saint  Denis,  ar.  Gompiègne. 

218.  Vaux,  éc.  Champagne,  ca.  L'Isle-Adam,  ar.  Ponloise. 

219.  Boaneuil-en-Valois,  ca.  Crépy-en-Valois,  ar.  Senlis.  Le  nom  de  ce  cheva- 
lier de  la  comtesse  Eléonor  a  été  déformé  en  deux  chartes  reproduites  par  Douët 
d'.\rcq  d'après  de  mauvaises  copies,  qui  donnent  tantôt  «  de  Banolio  »,  tantôt 
«  de  Bronche  ».  —  Séry-Magneval,  même  canton. 
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Actiini  Parisius,  anno  Incarnati  Verbi  M"  C"  XC°  quinto,  Kalendis 
Augusti  (sceau  et  attaches  perdus). 

A.  Original  aux  Archives  du  prieuré  de  Saint-Arnoul  de  Crépy,  case 
«  Domaine  blé  »,  cote  i.  i.  —  fi.  Copie  de  Dom  Grenier,  Collection  de 
Picardie,  t.  CLXXMI,  fol.  io5,  d'après /l. 

Ind.  Borrolli  de  Serres,  Réunion  des prov.  sept.,  p.  favii. 

537  bis.  —  Autre  édition  de  la  même  donation. 
(Paris,  décembre  iigS) 

Notum  sit  omnibus  ad  quos  présentes  litterepervenerint  quod  ego 
Elienordis,  comitissa  Sancti  Quintini  et  domina  k'alesie  (21 5),  pro 
remedio  anime  mee  et  antecessorum  meorura,  dedi  et  concessi  in 
perpetuam  elemosinam  ecclesieSancfi  Leonorii  de  Bellomonle  nnum 
modium  segetis,  ad  modium  Crispiaci  {'nh),  annuatim  in  molen- 
dino  Crispiaci,  inter  festum  Sti  Remigiiet  Natale  Domini  percipien- 
dum  ;  sub  tali  conditione  quod  fratres  in  predicta  ecclesia  Deo 
famulantes,  quamdiu  vixero,  anniversarinm  matris  mee  singulis 
annis  facient,  et  post  decessum  meum,  anniversarium  meum  cele- 
brabunt,  et  in  die  anniversarii  mai  pitantiam  du  pred.  elemosina 
habebunt.  Quod  ut  ratum  et  inconcussum  permaneat,  près,  pagi- 
nam  sigilli  mei  appositione  corroborari  precepi.  Hujus  elemosine 
testes  (a)  sunt  :  Petrus,  decanus  Sancti  Thome  de  Crispiaco;  Droco 
clericus  meus;  Petrus  de  Vaus  (ai8),  Stephanus  de  (6)  Bono- 
Lio  (319),  Theobaldus  de  Seri  (219),  milites  mei. 

Actum  Parisius,  anno  Dominice  Incarnationis  millesimo  cente- 
simo  nonagesimo  quinto,  mense  decembri. 

(a)  C  D  E  s'arrêtent  ici  et  ajoutent  etc.  —  (6)  Broncho  B  a. 

A.  Original  perdu.  —  fi.  Copie  ratifiée  du  xviii"  s.,  A.  N.  K  i85,  n"  i55, 
d"après  une  charte  conçue  eu  termes  absolument  identiques,  sauf  que  le 
legs  semblable  est  fait  au  prieuré  de  la  Madeleine  de  Boran.  —  C.  Copie 
de  1209,  LL  i35i,  fol.  ii4,  incomplète,  d'après  A,  non  collationnée.  — 
0.  Copie  du  xv"  s.,  LL  i35a,  fol.  128,  d'après  C.  —  E.  Copie  du  xvu'  s., 
LL  i353,  fol.  i46,  d'après  C. 


219.  Largay,  ca.  Villers-Gotterets,  ar.  Soissons. 
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Edit.  a.  Doact  d'.Vrcq,  Rech.  hisl.  sur  les  comtes  de  Beaiunont-sar-Oise , 
p.  64  (d'après  C).  —  b.  Douët  d'Arcq.  ibid..  p.  59  (d'après  B). 

Ind.  Coll.  Baliize,  LV,  198.  —  Borrelli  de  Serres,  Réunion  des  prov.  sep- 
lentrionales  à  la  Couronne,  p.  lxvii  (qui  dislingue  avec  raison  deux  char- 
tes d'Eléonor). 

538.  —  Le  pape  Célestin  III,  informé  que,  grâce  au  pouvoir  de  la 
comtesse  Eléonor,  des  particuliers  ont  usurpé  des  dépendances  de 
Féglise  de  Lergny,  et  que  le  curé  refuse  de  reconnaître  l'autorité 
de  Saint-Martin-des-Champs ,  mande  au  préchantre  et  au  chance- 
lier de  t église  de  Paris  d'y  mettre  ordre  par  les  voies  canoniques. 

(Borna,  Latran,  3o  août  iig5) 

Celestinus  episcopus,  servus  servorum  Dei,  dilectis  filiis  [Petro] 
cantori  et  [Petro  Pictaaino]  cancellario  Parisiensibus,  salutem  et 
apostolicam  benedictionem.  Propositum  est  ^obis  ex  parte  dilecto- 
runi  fîliorum  [Roberti]  Prioris  et  fratnim  Sancti  Martini  de  Campis 
Paris.,  qnod,  cum  altare  et  ecclesia  que  est  Lerniaci  (196),  cum 
omnibus  ad  eam  pertinentibus,  ad  ipsos  de  jure  pertineant,  a  qui- 
busdam  qui  vobis  propriis  norainibus  poterunt  nominari,  quedam 
ex  predictis.  potentia  Alienordis  coniitisse,  detinenlur  injuste. 
Presbiter  etiam  Lerniaci  jus  eis  debittim  denegare  presumit.  Ideo- 
que  Discrelioni  vestre,  per  Apostolica  scripta  mandamus  quatenus, 
vocatis  ad  presentiam  vestram  quos  videritis  esse  vocandos,  et 
inquisita  diligentius  reritate.  causam  ipsam,  appellatione  remota, 
mediante  justitia,  decidatis, 

Datum  Laterani,  ni  kal.  septembris,  pontificatus  nostri  anno 
quinto. 

A.  Original  bulle.  L  a.S5,  n"  i3. 

Ind.  Jaffé-Lœwenfeld,  t.  11,  p.  617,  n"  17281,  d'après  ^4. 

539.  —  Hugues  III,  abbé  de  Saint-Vincent  de  Senlis,  concède, 
moyennant  une  redevance  annuelle  en  grain,  aux  moines  d'Acy, 
la  dîme  que  son  monastère  tenait,  à  Bray,  de  la  libéralité  de  Guil- 
laume, chevalier  de  Gonesse. 

(i"  janvier  ou  3  avril  11 96  —  i"  janvier  ou  ai  avril  11 96) 
Carta  Hugonis  abbatis  Sti  Vincentii  de  décima  de  Brayo  (a). 
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Ego  Hugo  Dei  gracia  Beati  Vincentil  Silvaneclensis  abbas,  totus- 
que  ejusdem  loci  conventus  universîs  t.  p.  q.  f.  notum  fieri  volu- 
mus  quod  quidquid  in  décima  de  Braio  (log),  tam  indominio  quam 
in  possessione,  de  dono  (6)  et  eleemosina  Willelmi,  militis  de 
GoNEssA,  per  manum  Gaufredi,  Silvaneclensis  episcopi,  habebamus, 
Priori  et  fra tribus  Ecclesie  SU  Nicholai  de  Aciaco,  et  per  eos  eidem 
ecclesie  in  perpetuum  habendnm  sub  annua  et  certa  pensione  con- 
cessimus  et  dedimus  ;  ita  videlicet  quod,  singulis  annis,  septem 
modios  bladi  ad  minus  medietarii  et  ties  modios  avene  ad  mensu- 
ram  capituli  Béate  Marie  Silvaneclensis,  usque  ad  festum  Omnium 
Sanctorum  in  granchia  sua  apud  Braium  de  eadeni  décima  reddere 
tenebuntur.  Nos  vero,  quantum  ad  partem  nostram,  sexlam  videli- 
cet, pertinet,  et  jus  et  ratio  dictaverit,  ecclesie  garandiam  omnimo- 
dis  portabimus.  Ad  majorera  igitur  hujus  facti  evidentiam  et  firmi- 
tatem,  présentera  cartam  eis  exinde  fecimus,  sigilli  nostri  et 
capituli  testimonio  roboratam. 

Actum  anno  Dominice  Incarnationis  M"  G"  LXXXX»  V». 

(a)  Titre  en  C.  —  (6)  de  domo  in  elemosina  B  C  D. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i36i,  fol.  gS',  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Gartulaire  de  Saint-Nicolas  d'Âcy,  p.  72.  —  D.  Copie  du 
xv=  s.,  LL  iSSa,  fol.  94.  —  E.  Copie  du  xvi's.,  LL  i353,  fol.  116,  toutes 
deux  d'après  B.  —F.  Copie  du  xvni's.,  par  AfForty,  Collection  de  Senlis, 
XIX,  890.  —  G.  Copie  du  xyin'  s.,  coUationnée  sur  C  par  Afforty.  Collec- 
tion Moreau,  XCVI,  188. 

Ind.  Gallia  christiana  nova,  X,  1497. 

540.  —  Le  prieur  Robert  approuve  le  contrat  par  lequel  les  moines 
de  Saint-Nicolas  d'Acy  ont  acquis  la  dîme  de  Bray. 

(r*' janvier  ou  2  avril  iigS  —  i"  janvier  ou  ai  avril  1196) 

Ego  frater  R[obertus],  prior  ecclesie  Sancti  Martini  de  Campis, 
totusque  ejusdem  loci  conventus,  universis  tam  presentibus  quam 
futuris  notum  fieri  volumus  quod  fratres  nostri  Prior  et  monachi 
ecclesie  Sancti  Nicholai  de  Achiaco,  que  tanquam  specialis  filia  ad 
nos  spectare  dinoscitur,  ab  abbate  et  fratribus  Sancti  Vincentii  Sil- 
vaneclensis, quicquid  ipsi  in  décima  de  Braio  (ioq)  tam  in  dominio 
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quam  in  possessione  de  dono  et  elemosina  Wili.klmi  inilitis  or 
GoMssv  habobant,  sub  annua  pensions  possideruhini  in  perpetinim, 
nobis  landantibus  et  anmiontibus,  rcceperunt,  ita  videlicet  qnod 
septem  niodios  bladii  ad  minus  medietarii  et  1res  modios  avene,  ad 
mensiiram  capituli  Béate  Marie  SUvanectensis,  annis  singulis 
nsque  ad  festum  Omnium  Sanctorum  idem  fratres  nostri  in  gran- 
chia  sua  apud  Braiuni  de  eadcm  décima  memoratis  fratribus  Sancti 
Vincentii  leddere  tenebuntur  ;  ipsi  vero,  quantum  ad  sextam  par- 
lem  eorum  pertinet  et  jus  et  ratio  dictaverit,  eidem  ecclesie  garan- 
diam  omnimodis  portabunt.  Ut  autem  bec  firma  et  inconcussa  per- 
maneant,  presentem  cartam  in  testimonium  et  munimentum  hujus 
rei  fieri  fecimus,  sigillo  ecclesie  capituli  nostri  firmotam. 
Actum  anno  dominice  Incarnationis  M'C"  LXXXX"  V°(a). 

(a)  Nous  devons  la  communication  de  cet  acte  à  l'obligeance  de  M.  Roussel, 
archiviste  de  l'Oise,  qui  a  bien  voulu  nous  en  envoyer  la  transcription. 

A.  Original  sur  parchemin,  Archives  de  l'Oise,  H.  663. 
Ind.  Armand  Rendu  et  Coûard-Luys,  Inventaire  des  Archives  de  l'Oise, 
série  H,  t.  I,  p.  1G6. 

541. — Nivelon  I"  de  Chérisy,  évcqae  de  Soissons,  confirme  la 
renonciation  faite  en  sa  présence  par  Gaillard,  chevalier  de  Sarcy, 
aux  droils  qu'il  avait  sur  la  vigne  sise  au-dessous  des  murs  du 
prieuré  de  Sainte-Gemme. 

(i"  janvier  ou  2  avril  iigS  —  1"  jan>ier  oa  ai  avril  1196) 

NiVELO,  Dei  gratia  Suessionensis  episcopus,  omnibus  in  perpe- 
tuum.  Notum  facimus  universis  t.  p.  q.  f.  quod  Wilardis,  miles 
DE  Sarciaco(2I9)  iu  presentia  nostra  constitutus,  quietum  clamavit 
ecclesie  Béate  Gemme  {82)  quicquid  juris  habebat  in  décima  vinee 
que  est  infra  ambilnm  murorum  ejusdem  domus.  Preterea  super 
dono  matris  sue,  que  dicte  ecclesie  dédit  et  concessit  in  perpetuum 
unum  sextarium  frumenti  quem  habebat  in  décima  ejusdem  ville, 
assensum   prebuit   idem    Wilardus  et  donationem   illam   ratam 


319.  Sarcy,  ca.  Ville-en-Tardenois,  ar.  Reims. 
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habuit.  Quod  ut  ratum  sit  et  inconvulsum  in  perpetuum,  sigilli 
nostri  auctoritate  fecimus  confîrmari. 

Actum  anno  Incarnati  Verbi  M"  C"  nonagesimo  quinto. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i434.  n°  21. 

542-546.  —  Chartes  de  Maurice,  évêque  de  Paris, 
intéressant  Saint-Martin-des-Champs . 

(1178  —  16  septembre  1196) 

542.  —  Gautier  de  Châlons,  prieur  de  Saint-Martin,  souscrit  à 
une  charte  de  l'évêqae  Maurice  concernant  la  vigne  de  maître 
Durand  (Extrait). 

("73) 

Ego  Mauricius,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  tam 
posteris  quam  presentibus,  notum  fîeri  voiumus  quod  de  querimo- 
nia  illa  quam  Joha?î\es,  filius  magistri  Durandi,  et  mater  ejus,  pro 
vinea  quadam  de  Ruello,  adversus  Herricum  {sic)  Paner  possesso- 
rem  ejusdem  vinee,  moverunt,  et  rursus  de  querimonia  quam  jam- 
dictus  Hexricus,  pro  garantia  ejusdem  vinee,  adversus  Abbalem 
Sancti  Victoris   faciebat,   compositio  facta  est    in  hune  modum 

Actum  publiée  Pamms,  in  presencia  nostra,  Dominice  Incarna- 
tionis  anno  M.  C.  LXX.  III.  Testes  fuerunt  :  Walterius  Gathalau- 
NEiNsis,  prior  Sancti  Martini.  Ascî^linus  decanus  Sancti  Marcelli. 
Magister  Gir ardus  Plella.  Bartholomeus  de  Sancta  Genovefa. 
Orricus  Trosse  vache.  Bernardus  Geboins.  Petrus  Gharche 
LARRON.  Garimus  Cornutus.  IIilderius  Pa^'ELARIOS. 

B.  Copie  du  xiii'  s.,  MM  a  10,  fol.  21. 

543.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  confirme  la  renonciation  de  Guil- 
laume de  Gar lande  aux  droits  d'usage  qu'il  prétendait  avoir  sur 

le  bois  de  Roissy. 

(1167-1176) 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti. 

Ego  MoRiTius  (sic),  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  notum  facio 
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t.p.q.f.  qiiod  querelafuerat  inter  inonachos  de  Gor/ioio  et  dorniniim 
GuiLLEi.MUM  i)i:  GvKLVNDA,  siipei"  usu  neiiioiis  de  /îtwsmco  (97) 
pro  60  quod  monachi  nemus  illiul  ad  granchias  suas  deferebant  ; 
partis  anleni  utriusque  consensu  concu[r]rentes  in  concordiam, 
dominus  Gtillelmcs  de  Gx-rlanha  nsum  nemoris  de  Ftussiaco 
luonacliis  nieinoratis  et  hospitibus  eorum  apud  Rassiacum  (97) 
conslilutis  concessit.  in  hune  teuorem  ut  liceat  ipsis  nemus  Ipsum 
ad  (piecumque  loca  voluerinl,  in  usus  proprios  déferre,  in  septem 
solidis  census  in  terra  de  Broilo.  Preterea  in  nemore  de  Mineria 
quod  CoMiTissA  monachis  eisdem,  evellendum  et  in  agricultura 
redigendum,  dédit  ac  certis  limitibus  assignavit  idem  Gliî.lelmus 
terciam  partein,  ad  suum  jus  pertinens,  ipsis  ad  excolendum  con- 
cessit. Lt  aulem  hec  concessio  inconcussam  et  inviolabilem  obti- 
neat  firmitalem,  ipsam  postulatione  et  rogatu  ejusdem  Guillelmi, 
presentis  scripti  testimonio  et  sigilli  nostri  impressione,  cum 
teslium  subnotalione  firmavimus.  llii  sunt  testes  :  Gueumundus 
archidiaconus.  Galtehius  capellanus.  Ansellus,  magister  Ma[uri- 
Gius],  Gaudefredus,  Marcellus,  Sancte  Marie  canonici.  Thomas, 
Jo[h]annes,  Matheus  (a). 

(a)  Cette  pièce  est  postérieure  aux  arrangements  conclus  entre  la  comtesse  de 
Meulan,  Agnès  II,  dame  de  Gournay,  et  le  prieure  de  Notre-Dame  (t.  I,  n""  402 
à  404).  Elle  est  postérieure  aussi  à  la  charte  n"  429  (t.  11,  p.  3iG),  où  l'évèque 
Maurice  confirme  le  premier  de  ces  accords  ;  mais  huit  témoins  sur  dix  sont 
identiques  ;  il  est  donc  assez  vraisemblable  que  peu  de  temps  s'est  écoulé  entre 
ces  deux  actes  épiscopaux.  D'autre  part,  Guermond  archidiacre  de  Notre-Dame, 
encore  vivant  en  1 176-1 176  (t.  II,  p.  Sia),  était  remplacé  dès  1177  par  Philippe 
(Guérard,  Carlulaire  de  A'.-D.  de  Paris,  II,  29S).  Le  chiipelain  Gautier,  encore  cité 
en  1176,  fut  remplacé  la  même  année  par  Daniel.  On  peut  ajouter  tjue  la  charte 
dont  nous  essayons  de  préciser  les  limites  aux  années  1 167-1176  a  été  certaine- 
ment donnée  du  vivant  d'Agnès  II,  qui  est  dénommée  simplement  "  la  Com- 
tesse ».  Mais  la  charte  500  montre  celle-ci  exerçant  à  Gournay  le  pouvoir  avec 
son  fils  Roger,  entre  1188  et  1190,  plus  de  vingt  ans  après  la  mort  de  son  époux 
Galeran  II. 

.4.  Original  perdu.  —  fi.  Copie  de  iaa3,  LL  1898,  fol.  7a. 

544.  —  Maurice,  évêqae  de  Paris,  confirme   les  possessions  du 
prieuré  de  Gournay-sur- Marne  (rf). 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ea  que  Deo  servientibus, 
in  sustentationem  ipsorum,  oblatione  fidelium  collata  sunt,  opère 
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pretium  est  litterarura  fidei  commendare,  ne  forte  vetustate  tempo- 
rum  aboleri,  vel  cujusquam  temeritate  turbari  possint.  Ego  igitur 
Mauricius  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus  ea  que  subscripta  sunt  et 

ecclesie  Sancte  Marie  de  Gornaio collata  sunt,  ad  memoriam 

posterorum  transmittere  presenti  annolatione  curavi suit  l'é- 
noncé du  ,i°473 et  sigilli  nostri  impressione  confirmavimus. 

(a)  Cette  pièce,  non  datée  dans  la  copie  qui  nous  est  parvenue,  reproduit  inté- 
gralement les  énonciations  de  la  bulle  de  Luce  III  (n°  473)  du  lo  mars  ii85  et 
doit  en  être  très  voisine  comme  date. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1898,  fol.  71,  probable- 
ment incomplète. 


545.  —  Le  prieur  Robert  ayant  acheté  de  Geojroi  de  Sevran,  cheva- 
lier, pour  Ù20  livres  le  fiej  engagé  par  celui-ci,  l'évêque  de  Paris, 
Maurice,  approuve  cette  transaction . 

(1186-1193) 

Ego  Mauritius,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  notum  fecimus 
omnib.  p.  et  f.  quod  Gaufredus  miles  de  Ceverento (61),  laudantibus, 
volentibus  et  concedentibus  filiis  et  filiabus  suis,  vendidit  ecclesie 
Beati  Martini  de  Campis,  pro  quadringentis  et  xx  libris  Parisiensis 
monete,  id  quod  ei  prius  invadiaverat  et  in  feodum  ab  ipsa  ecclesia 
tenebat,  vid.  decimam  et  campipartem,  censum,  nemora  de  Paluel 
et  de  Gratuel,  et  quicquid  ipse  habebat  in  memorata  villa  de  Ceve- 
rento in  furno  seu  qnibuscumque  aliis  redditibus,  dominio,  justi- 
cia  et  forefactis,  excepta  sua  masura.  Si  vero  pred.  Gaufredus,  vel 
aliquis  de  liberis  suis  quos  tune  habebat  quando  bec  vendidit, 
jamd.  feodum  a  suprad.  eeclesia  Beati  Martini  deinceps  emere 
voluerit,  dato  precio  quod  inde  acceperunt  ad  opus  specialiter  sui, 
non  aliorum,  cooperare  licebit.  At  si  idem  Gaufredus,  quamdiu 
vixerit,  vel  post  ejus  mortem,  quatuor  filii  sui  et  très  filie  sue  super- 
fuerint,  non  unus  sine  alio,  sed  omnes  simul  adhuc  xx  libras 
Parisiensiiim  a  monachis  acceperint,  omni  reclamatione  sublata, 
ipsum  feodum  prenominati  monachi  libère  et  quiète  imperpetuum 
possidebunt,  nec  ipsi  Gaufredo  nec  alicui  de  liberis  suis  in  aliquo 
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super  hoc  in  postemm  respondere  tenebuntur.  liée  autem  omnia  se 
firmiter  observaturos  esse  in  presentia  nostra  ipse  Gaufredus  et 
liberi  ejus  fiduciaverunt. 

(a)  Hujus  rei  testes  :  Girahdus  archidiaconus,  Rogerius  clericus 
ejus,  BosARDi  s  canonicus,  Daniel  capellanus,  magister  Philippus, 
Theobaldus  de  Viri,  Nigholaus  clericus  episcopi,  Rogeriis  archi- 
presbiter.  Ex  parla  monachorum  :  Robertls  prior,  Johannes 
sacrista,  Petrls  de  Creceio,  Joscelinus  camerarius,  Helias  capel- 
lanus, Robertls  major,  Grimoldus  famulus,  Galterius  nepos 
Prions.  Ex  parte  autem  Gaufredi  :  Ascelinus  de  Malorespec- 
TL  (191),  Radulfus,  Marcellus  miles  (6). 

(a)  Ici  s'arrêtait  B  primitif,  et  se  terminent  C  et  D.  —  (h)  Celte  charte  est 
postérieure  à  1186,  date  ;i  laquelle  Jozon  est  encore  sacristain  de  St-Marlin,  et 
antérieure  à  1190.  où  Josselin  est  remplacé  par  Guillaume  comme  chambrier 
(n-  488  .-l  535). 

A.  Orig.  scellé,  S  1862,  n°  32.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  l\S' , 
collationnée  au  x.vii'  s.,  et  complétée  de  toute  la  fin,  d'après  A.  — 
C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  48.  —  D.  Copie  du  xvr  s.,  LL  i353, 
fol.  5o. 

546.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  confirme  un  accord  entre  Saint- 
Martin-des-Chainps  et  Eudes  II  de  Monthyon,  concernant  une  dîme 
dépendant  de  la  paroisse  de  Louvres-en-Parisis . 

/■1184  —  lO  septembre  1196) 

Malritius,  Dei  gratia  Parisiensis  ecclesie  minister  humilis(22o), 
universis  fidelibus  ad  quos  littere  iste  pervenerint,  salutem.  Pasto- 
ralis  ofticii  cura  nos  admonet  universanim  ecclesiarum  que  ad  sol- 
licitudinem  nostrarn  pertinent,  jura  tueri  ac  fovere,  ut  et  eis  ante 
quesita  conserventur  et  necessaria  providentur  in  futurum.  Eaprop- 
ter  in  publicam  volumus  noticiam  pervenire  eam  conventionem 
que  inter  monaslerium  Sancti  Martini  de  Campis  et  Odonem  de 
Monte  Ionïs  (47),  super  décima   quadam  in   territorio  de  Lave- 


3  20.  Cette  formule  d'humilité  est  insolite  dans  les  actes  de  Maurice  de  Sully. 
La  simplicité  de  ce  prélat  n'admettait  que  rarement  des  préambules,  d'ailleurs 
fort  courts  (Cf.  t.  II,  les  n"  406  et  426  615). 


l42  ACTKS    CONCERNANT    SAINT-MARTINDES-CHAMPS 

ris  (221),  cujus  ecclesia  ex  nostrorum  antecessorum  beneficio  ad 
idem  monasterium  pertinet,  facta  est,  a  nobis  ratam  et  firmam 
haberi  et,  ut  quod  inter  eos  factum  est  perpétuas  in  futurum  vires 
obtineat,  hujus  nos  Ire  auctoritatis  et  confirmationis  instrumentum 
sigilli  nostri  impressione  communiri  decrevimus. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  foi.  5o,  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv^  siècle,  LL  iSSa,  fol.  49.  —  O.  Copie  du 
XVI'  s.,  LL  i353,  fol.  5i. 

546  bis.  —  Le  prieur  Robert  ayant  acheté  de  Geofroi,  chevalier 
de  Sevran,  le  fief  mis  en  gage  par  celui-ci,  Maurice,  évêque 
de  Paris,  approuve  cette  transaction. 

(1186-1193) 

547.  —  Dépositions  recueillies  au  cours  d'une  enquête  testimoniale, 
motivée  par  un  procès  entre  Saint-Martin-des-Champs  et  Saint- 
Pierre  de  Pantoise,  d'une  part,  et  les  chanoines  de  Saint-Denis- 
du-Pas,  de  l'autre,  au  sujet  du  partage  de  la  dîme  du  Plessis-Gas- 
sot,  près  de  Fontenay4ès-Louvres .  Cette  dîme,  restituée  par  le 
chanoine  Milon  à  l'Église,  fut  donnée  par  Maurice,  évêque  de 
Paris,  aux  chanoines  de  Saint-Denis-du-Pas  (Extrait). 

(Avant  et  après  le  16  septembre  1196) 

Iste  sunt  attestationes  Sti  Martini  de  Campis  et  Sti  Pétri  de  Ponti- 
sara  contra  canonicos  Sti  Dionisii  de  Passu. 

Testes  ex  parte  Sti  Martini  :  Bartholomeus  sacerdos  de  Pleseio, 


32 1.  L'autel  de  Louvres  est  un  de  ceux  que  confirma  l'évêque  Guillaume  de 
Montfort  à  St-Martin  des  Champs  en  1098  (t.  I,  n°  82).  En  ii36  le  monastère 
ne  possédait  toujours  à  Louvres  que  «  ecclesia  cum  atrio  »  d'après  la  bulle  d'In- 
nocent II  (t.  II,  n°  215).  Mais  celle  d'Eugène  III,  en  11/47,  enregistre  (t.  II, 
n°  301)  parmi  les  acquisitions  récentes  «  decimam  apud  villam  Luparam  ». 
Dans  les  lettres  do  Thibaud  évêque  de  Paris  (iiôi-iiSy,  n°  355),  sont  énoncés  à 
Louvres  «  l'église  avec  uu  tiers  de  la  dîme,  les  deux  tiers  de  la  menue  dîme  et 
l'aître».  — C'est  à  propos  de  cette  acquisition  qu'Eudes  de  Monthyon  conclut 
un  accord  avec  Saint-Martin.  Robert  de  Monthyon  figurant  en  ii83  dans  des 
lettres  de  Simon  II,  évêque  de  Meaux  (u"  468,  p.  It'i  ci-dessus),  Eudes  II  qu'on 
peut  regarder  comme  sou  successeur  a  dû  négocier  au  plus  tôt  cet  arrangement 
en  ii84.  Le  terminus  adqaem  est  le  jour  du  décès  de  l'évêque  Maurice  d'après  les 
nécrologes. 
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juratiis,  dixit  :  Quod  décime  de  quibus  est  contentio,  siint  infra 
limites  de  parrochia  de  Pleseio,  que  quondam  fuit  capella  de  Fon- 
teneio  (60).  modo  est  mater  ecclesia  et  perlinet  ad  donationem  Epis- 
copi  ;  et  idem  sacerdos.  qui  eam  modo  habet,  recepit  eam  ab  Epis- 
copo,  non  per  presentationem  Prioris  Sancti  Martini  factam  archi- 
diacono  vel  episcopo,  et  numquam  vidit  quod  aliqua  persona  \e[ 
ecclesia  possederitillas  décimas  nisi  ecclesia  Sti  Dionisii  de  Passa. 
Audivit  etiam  dici  a  multis  et  ab  ipso  Domino  de  cujus  feodo  sunt 
iste  décime,  monachos  Sti  Pétri  de  Ponlisara  longo  tempore  paci- 
lice  terciam  partem  décime  possessisse,  et  quidam  Milo,  clericus, 
frater  Domini  feodi  illius,  occupavit  totam  decimam  novalium 
illius  decimationis  suo  tempore  excultorum,  et  illam  quam  tenait 
dictus  MiLo  canonicis  Sti  Dionisii  de  Passa  vendidit.  —  Hervels, 
juratus,  dixit  idem  et  addidit  quod  donatio  ecclesie  de  Pleseio  per- 
tinetad  monachos  Sti  Martini.  —  Galfredus  de  Pleseio,  juratus, 
dixit  idem  de  venditione  facta  a  Milo.ne  quod  Sacerdos,  hocexcepto 
quod  iste  dixit  se  vidisse,  et  Sacerdos  audivisse  ab  aliis,  de  dona- 
tione  ecclesie  de  Pleseio  facta  ab  Episcopo. Hugo  de  Bar- 
ra (332),  juratus,  dixit  idem  quod  Gaufredus  ;  dixit  quod  nunquam 
vidit  controversiam  fieri  super  decimam  istam  ab  aliquo.  —  — 
RoBERTus.  juratus,  addidit  quod  décime  novalium,  ante  tempus 
MiLONis,  erant  Sti  Pétri  et  Sti  Martini.  —  Hoc  etiam  dicunt  multi 
alii  excepto  quod  de  donatione  ecclesie  nuUus  scit  :  requisiti,  qui- 
dem  de  tempore,  dicunt  se  nil  certum  scire  :  duo  vero  illorum, 
quod  circa  xx"  annos  primo  Milo,  poslea  canonici  Sti  Dionisii.  — 
V1TALIS  sacerdos,  juratus,  dicit  quod  eadem  est  ecclesia  cum  villa 
de  Fonteneio  et  decimis  ;  item  dicil  quod  eadem  décima  extendit 
se  extra  novalia  de  quibus  est  contentio  ;  dicit  etiam  quod  medio 
tempore  Mjlo  clericus  vendidit  eam  canonicis  de  Passa. 

Testes  pro  prière  Sti  Martini  :  Matheus,  juratus,  dixit  quod  Milo, 
clericus,  frater  (.;;^uidoms]  militis.  tenuit  quandam  partem  décime 
novalium  illius  territorii,  que  solebat  esse  infra  metas  parrochie  de 


aai.  La  Barre,  écart  d«  Deuil,  ca.  Montmorenc\    ar.  Pontoise. 
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Foiitenelo  (60)  lempore  aiiquanto  ;  deinde  vendidit  eam  canonicis 
Sancti  Dyonisii.  Alla  pars  novalium  sequebatur  magnam  decimam, 
quocumque  eam  possidentes  vellent  déferre,  et  multo  tempore 
monachi  de  Sancto  Petro  de  Pontisara  et  Sancti  Martini  eam  paci- 
fiée possederunt  et  adhuc  possident.  Requisitus  in  cujus  parrochie 
territorio  nunc  sit  sita  pars  illius  décime  novalium,  dixit  quod  in 
parrochia  de  Pleseio  que  tune  temporis  erat  capella  de  Pleseio,  que 
nunc  est  ecclesia  baptimalis,  per  se  tamen  non  habet  decimationem. 
De  jure  et  venditione  illius  décime  quam  Milo  habuit,  idem  dicit 
quod  alii  supradicti;  decimam  illam  novalium  tenuit  Milo  duobus 

annis. Omnes  dicunt  quod  in  eodem  feodo  capiuntur  omnes 

iste  décime,  et  qtiod  Beatus  Mariiniis  duas  partes  lercie  partis 
décime,  et  quidam  Milo  terciam  partem  tercie  partis.  Monachi  de 
Pontisara  aliam  terciam  partem  habent.  Item  Guido  de  Vallegri- 

GNOSA  aliam  terciam  partem, Girardus,  juratus,  dixit 

quod  vidit  domnum  Milonem,  fratrem  Guido^us,  possidentem  deci- 
mam istam et  quod  ecclesia  de  Pleseio  fuit  capella  de  Fonte- 

neio  et  adhuc,  in  recognitione  hujus  rei,  solvit  annuatim  ecclesie 
de  Fonteneio  unum  sextarium  bladi.  Dixit  etiam  quod  tota  decima- 
tio  tam  de  Fonteneio  quam  de  Pleseio  pertinet  ab  antiquo  ad  eccle- 
sias  Sti  Martini  de  Campis  et  SU  Pétri  de  Pontisara.  —  Hugo, 

major,  juratus,  dixit  idem. 

Testes  canonicorum  :  Guido,  juratus,  dixit  quod  domnus  Milo, 
frater  suus,  accessit  ad  eum  et  dixit  ei  quod  domnus  Episcopus 
dederat  ei  decimam  illam  de  qua  est  contentio,  que  erat  de  novali- 

bus  de  Pleseio  et  eam  pacifiée  possedit  diu  ;  et  postea,  Parisius, 

« 
domnus  Milo  venit  ad  Episcopum,  ipso  présente,  et  dixit  ei  :  «  Ego 

reddo  Vobis  istam  decimam  quam  Vos  dederatis  mihi.  »  Et  domnus 
Episcopus  respondit  ei  :  a  Modo  benefecistis.  »  Et  vocatis  canonicis 
de  Passa  dixit  eis  :  «  Ego  investi©  vos  de  décima  isla.  »  Et  investi- 
vit  eos.  —  Petrus,  sacerdos,  juratus,  dixit  quod  Milo  tenuit  deci- 
mam de  qua  est  querela,  et,  consilio  prudentium  virorum,  didicit 
quod  jure  hereditario  non  liceret  tenere  decimam.  Ipse  autem 
jure  hereditario  tenebat  eam,  et  deposuit  in  manu  M[auricii], 
quondam  episcooi  Parisiensis  et,  per  manum  Episcopi,  concessit 
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eam  canonicis  Sti  Dyonisii,  ita  (|nofl  episcopus,  ex  consensu  Milo- 
Nis  el  alionim,  eos  indo  inveslivit;  habuil  autcm  dictiis  Mii.oa  prc- 
dictis  canonicis  xr.v  libras  paris,  in  caritatis  intnitii.  l'ostea  vero 
conligit  quod  Gazo,  nepos  ejiisdem  Milonis,  factus  est  miles (aaS), 
qui  Yoluit  dictam  decimam  jure  hereditario  ad  se  revocare,  et  sesi- 
vit  eam,  et  absportavit  bladum,  valens  circiter  i.  solidos,  et  tune 
excommunavil  eum  M[aiji\icius]  episcopus.  Canonici  autem,  pro 
bono  paciset  pro  quilalioiie  illius  décime,  el  ut  eam  illis  guaranli- 
ret,  dcderunt  dicto  G.izom  centum  solidos,  et  quitaverunt  dictum 
bladum,  et  tennerunt  xx'*  duos  annos  pacifiée  sine  omni  conlradic- 
lione  et  vexatione  alicujus.  u  trum  perlineat  décima  ista  ad  magnam 
decimam,  dixit  se  nescire.  —  Pagaisus,  sacerdos  de  Yvriaco  (22/4), 
juratus,  dixit  quod,  tempore  suo,  tenuit  ecclesia  Sti  Dionisii  deci- 
mam istam  de  qua  est  contentio,  sine  contradictione  facla  ab  eccle- 
siastica  persona.  —  Symon  sacerdos,  juratus,  dixit  quod,  ix  annis, 
fuit  canonicus  Sancti  Dyonisii  et  quod,  tempore  suo,  tenuit  jamdic- 
tam  decimam  ecclesia  Sti  Dyonisii  quietc  et  pacifiée  sine  omni  con- 
tradictione (a)  et  vexatione Guido  sacerdos,  juratus,  dixit 

quod  a  ix  annis  et  supra  ex  quo  canonicus  fuit,  tenait  ecclesia  illa 
decimam  illam  pacifiée,  sine  vexatione  vel  reclanialiune  alicujns 
ecclesie  vel  ecclesiastice  persone.  Walterius,  sacerdos,  juratus, 
dixit  idem,  et  adjecit  quod  ipse  decimam  illam  collegit  duobus 
annis,  adusum  canonicorum.  Dicit  etiam  quod  ecclesie  de  Pleseio 
est  mater  ecclesia,  et  quod  est  de  donatione  episcopi  Parisiensis, 
et  quod  Prior  Sancti  Martini  non  habetin  ea  presentationem  capella 
et  quod  Prior  de  Pontisara  habet  terciam  partem  décime  de  Fonte- 
neio,  et  dominus  GuiDO  de  Vallegrignosa  (226)  aliam  terciam,  et 


aa3.  Ce  chevalier  Gasce  ou  Gassot,  ucveu  du  chanoine  Milon  el  de  Gui  du 
Plessis,  frère  survivant  de  Milon,  doit  être  le  Uls  de  l'aîné  de  celte  famille.  C'est 
d'une  succession  de  seigneurs  homonymes  que  celle  terre  (aujourd'hui  com- 
mune du  canton  d'Ecouen,  arr.  de  Pontoise)  a  pris  le  surnom  de  Plessis-Gassot, 
qu'elle  a  conservé  de  nos  jours. 

aai.  Ivry-sur-Soine,  ar.  Sceaux.  Le  curé  Payeu  avait  dû  être  transféré  du 
Plessis-Gassot  à  Ivry,  c'est  ainsi  qu'on  peut  s'expliquer  la  formule  '(  tempore 
suo  ». 

aaS.  La  dîme  de  Fontenay-lès-Louvres  appartenait,  pour  un  tiers,  à  Gui,  sire 
de  Vaugrigneuse  (ca.  Limours,  ar.  Rambouillet). 

10 
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Prior  Sancti  Martini  duas  partes  tercie.  A.,  prior  Vallis  Serene(i26), 
dixit  idem  quod  Petrus. 

Jste  sunt  allegationes  pro  eadem  causa{b).  ^  In  primis  dicimus 
pro  ecclesia  Sancti  Martini  et  Sancti  Pétri  de  Pontisara  super  deci- 
rnis  novalium  sicut  petitum  est,  et  quidem  pro  eis  proponimus 
mixtim  sicut  hactenus  actuni  est  inter  partes,  utroque  judicio  et 
probatum,  dicentes  quod  ecclesia  Sancti  Martini  et  Sancti  Pétri 
quondam  fuerunt  in  possessione  ;  ita  Ma.theus  et  alii  testes  nostri 
dicunt  quod  Sanctus  Petrus  de  Pontisara  et  Sanctus  Martinus  istas 
décimas,  de  quibus  agitur,  multo  tempore  pacifiée  possederunt. 
Sic  ergo,  si  invenimur  in  possessione  adhuc,  sicut  et  ipsi  testes 
dixerunt,  débet  adversa  pars  condempnari,  ut  nos  non  molestet; 
vel  si  in  possessione  nos  esse  non  apparet,  debemus  restitui  ad 
eam,  cum  nihil  appareat  quare,  medio  tempore,  ea  simus  spoliati  ; 
immo,  hoc  salve,  constare  videtur  per  dicta  testium  quod  canonici 
de  Passu  non  légitime  intraverunt,  sed  occuparunt  propria  aucto- 
ritate,  vel  causam  habent  ab  eo  qui  hoc  fecit,  scilicet  a  Milone  cle- 
rico,  in  cujus  facto  tria  vitia  fuerunt.  Primum  quia  propria  aucto- 
ritate  intravit 

Ista  sunt  capitula  privilegiorum  Sancti  Martini  et  Sancti  Pétri 
de  Pontisara,  in  hac  causa  introducta  : 

u  Lucius  III,  RoBERTO  priori  Sancti  Martini,  etc.  (c).  Ecclesiam 
de  Fonteneio  cum  duabus  partibus  tertie  partis  majoris  décime  et 
minoris.  » 

M  Eapropter  ego  Mauritius  Dei  gratia  Parisiorum  episcopus  (d). 
^tibuAchos  Sancti  Martini  de  Campis,  etc.,  concedimus  eis  ecclesiam 
de  Fonteneio  cum  duabus  partibus  tercie  partis  majoris  décime  et 
minoris.  Actum  M.  G.  LXXV^'%  episcopatus  nostri  anno  xv°.  » 

«  In  Francia,  in  eodem  episcopatu  :  cellam  Sancti  Pétri  de  Pon- 
tisara ;  cellam  Sancti  Martini  de  Warenna  (227),  cum  ecclesiis, 
omnibus  decimis  et  pertinentiis  suis.  In  episcopatu  Laudanensiisic), 
ecclesiam  Sancte  Marie  Magdalene   de    Golchina    cum    omnibus 


326.  Valséry,  ca.  Vic-sur-Aisne,  ar.  Soissons. 

327.  Saint-Martin-la-Garenne,  ca.  Limay,  ar.  Mantes. 
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ecclesiis,  villis,  decimis.  possessionibus  ad  predicla'^  ecclesias  cl 
Becccnse  monaslerinin  juro  pertinentibus.  »  Prinium  est  Lien  II, 
et  EuGENius  postea  conlinnat  piimum  privilegiuni  (e). 

Ex  his  nannjue  probi  polest  quod  predicle  Ecdesie  docimas,  latn 
predictns  quam  alias,  jure  pcrcipere  potuerunt,  et  ideo  cas  pelcrc 
possunt,  non  obstante  rjuod  monasteria  sint,  inimo  jam  nunc  ad  hoc 
Jaciente  pro  eis(J). 

(a)  «  et  vesalione  »  en  inlcilignc.  —  (i)  Titre  en  tète  do  la  seconde  colonne. 
—  (c)  Voir  n°  471,  p.  5u  suprà.  —  (d)  Voir  n  426  bis.  I.  Il,  p.  34i.  -- 
(p^  Extraits  de  bulles  de  l.ucc  II  cl  d'Eugvno  III  pour  rabhaye  du  Bec—  (/)  Co 
commentaire  est  de  la  main  du  commissaire  enquêteur,  Jean  de  Toucy,  abbé 
de  Sainte-(îeneviJ.ve,  élu  en  iigi,  mort  le  iG  avril  isaa  [Gallia,  Vil,  73a). 

A.  Original.  Production  in  folio,  sur  deu.\  colonnes,  L  878,  n"  ^7, 
portant  un  sceau  elliptique,  sur  tire  brxine,  où  se  voit  un  abbé  debout, 
crosse,  l'Évangile  sur  la  poitrine,  avec  ce  reste  de  légende  :  +  SIGIL. 
lOHlS.  ABb...  FE.  PARIS 


548-549.  —  Maurice,  évéque  de  Paris,  notifie  que  les  seigneurs  de 
Courtry  reconnaissent  avoir  engagé  leur  dîme  de  lirie  aux  moines 
de  Saint-Martin-des-Champs  pour  ]-2(t  licres  parisis  (1194-1195;, 
et,  l'année  suivante,  avoir,  pour  les  rembourser,  vendu  cette  dime 
moyennant  180  livres  aux  religieux  de  Saint-Victor  (9  et  la  sep- 
tembre 1195). 

Ego  Mai  RTciLs,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  notuin  facio 
p.  et  f.  (juod,  cum  Milo,  filius  Miloms  de  Curtehi  (12  i),  in  pre- 
sentia  nostra  recognovisset  quod  pater  ipsius  totam  decimam  suani 
quam  liabebat  apud  liraiam  (■î^-])  invadiaverat  monachis  Sancti 
Martini  de  Campis  pro  quatuor  xx  libris,  idem  Milo  predictam  deci- 
mam coram  nobis  ipsis  monachis  invadiavit,  accipiens  insuper  ab 
ipsis  XL  libras,  et  ita  tota  décima  pro  centum  xx''  libris,  scilicet 
Parisiensis  monete,  eisdem  monachis  obligata  est.  Hujus  pignoris" 
tenorem  se  firmiter  observaturos  et  garantiam  laturos  in  manu  nos 
tra  affidaverunt  idem  Milo  et  Milo,  nepos  ejus,  de  cujus  feodo  ipsa 
décima  erat,  et  Willelmus  nepos  ipsius.  Hoc  idem  alTidavit  Ja.que- 
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LiNA,  uxor  sepedicti  Milo.ms,  data  fide  in  manu  decani  de  Moys- 
se  (229)  ad  hoc  missi,  apud  capellani  de  Ailli  (228). 

Actum  Parisias  anno  Verbi  incarnali  M"GoXGIIll",  pontificatua 
nostri  x\x"nii°,  his  testibus  :  magistro  Puilippo  du  Greva  cano- 
nico,  Herveo  archipresbitero,  Aknulfo  decano  de  Moysse  (229), 
HicAHUo  presbiteio  d'Aubiniaco  (2'6o),  Matheo  de  Moysiniago(23i) 
et  Maktino,  fratre  ejus,  Theobaldo  viario,  Stephano  presbitero  de 
Limogiis  (229),  Benedigto  Drota. 

A.  Original  scellé  du  grand  sceau  ovale,  en  cire  brune,  sur  queue  de 
parchemin.  L  897,  n"  a8. 

Ego  Mauricius,  Dei  gratta  Parisiensis  episcopus,  notum  facio 
p.  et  f.  quod  Milo,  filius  Milonis  de  Gurteri(226),  in  presencia 
nostra  vendidit  ecclesie  Sancti  Victoris  Parisiensis  totam  decimam 
quam  pater  suus  habuerat  apud  Braiam  (229)  pro  c.lxxx  libris 
Paris.,  de  quibus  ecclesia  Sancti  Martini  de  Campis  habuitc.xx  libras 
Paris.,  pro  redemptione  ejusdem  décime  quam,  pignore  obligatam, 
diu  habuerat,  et  idem  Milo  reliquas  lx  libras.  Hanc  venditionem 
laudavit  et  concessit  Milo  de  Gurteri,  nepos  predicti  Milonis,  de 
cujus  feodo  dicta  décima  erat,  et  firme  garantisie  in  posterum  se 
et,  sua  fide  interposita,  plegios  constituit.  Hec  venditio  facta  fuit 
sabbato  ante  festum  Exaltationis  Sancte  Grucis  in  domo  nostra 
apud  Parisias,  his  testibus  :  Hugone  decano,  P[etro]  cantore, 
M[auricio]  et  0D0>'t:,  archidiaconis  Paris.,  Adam  et  Bartholomeo  et 
magistro  Ph[ilîppo],  canonicis  Paris.,  Roberto  abbate  et  Ajisello 
priore  Sancti  Victoris,  Bernardo  camerario  et  Bernardo  prebendario 
ejusdem  ecclesie.  Hanc  et  venditionem  laudavit  et  concessit  Gari- 
Nus  de  Gurtehi,  nepos  predicti  Milonis,  apud  Sanctam  Victorem, 
in  presentia  Nigholai,  Parisiensis  canonici,  et  Hugonis,  majoris 


228.  Courtry,  ca.  Claye-Souilly,  ar.  Meaux.  —  Ailly,  éc.  Sivry-Courtry. 

229.  Combs-la-Ville,  Coubert,  Limoges-Fourches,  Moissy-Cramayel,  ca.   Brie- 
Comte-Kobert,  ar.  Meluii. 

3oo.  Aubigny,  éc.  Montereau-sur-le-Jard,  ca.  et  ar.  Melun. 
a3i.  Moisenay,  ca.  Le  Châtelet-en-Brie,  ar.  Meaux.  —  Masscmris,  éc.  Fonlaine- 
le-Port,  ca.  Le  Chfttelet-en-Brie. 
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nostri  de  Moissic (oi^çi),  quos  ad  hoc  a\idiendum  vice  noslra  misi- 
mus,  feria  m*  anle  prediclum  festuni  Sancte  Crucis.  Preterea  sepe- 
dictam  concessionern  laudavit  et  concessit  Ja.celi>a,  uxor  prenomi- 
nali  MiLo:iis,  et  nati  eorum  Milo,  PErnus  et  Aales,  sabbato  post 
sepe  noniinatum  fesluni  Sancte  Crucis,  et,  fide  intcrposita.  finnain 
garanlisiam  promisit  in  posienini  prcdicta  Jacelina.  Ad  quod 
andiendiini  et  videndum  jussus  est,  ex  parte  nostra,  Arnclfus, 
decanus  noster  de  Moissi  (229).  Testes  vero  sunt  Bernekis,  camera- 
rius  Sancti  Victoris,  Renaldls  sacerdos  de  00^5(229),  Galteri  s 
RuFcs  de  Cons.  Ex  parte  Miloms,  testes  sunt  :  Lebeutls,  presbiter 
de  Aitlie  (228),  Herbi:RTi;s  de  Neaufe,  Milo  de  Btispie,  Marche- 
rus  DE  Grangl\,  Lamberti's  de  iMarghonris  (28 i).  Ilern  ipsam 
venditionem  laudaverunt  et  concesserunt  in  presenlia  nostra  Petrls 
de  Corbaart  (229)  et  Willelmls,  nepos  sepedicil  Milonis,  apud 
Stum  Victorem.  in  festo  sancti  Mauricii,  teste  Nicolao  canonico 
/'ar/5t>«5i,  et  Haimerico  canonico  Sancti  ]ictoris,  capellanis  nos- 
tris  ;  Iratre  Absalo:»,  fratre  Aalermo,  canonicis  Sancti  Victoris, 
Petro  clerico  nostro,  Alberto  serviente  nostro.  Pro  his  omnibus 
firmiter  observandis,  omnes  supradicti  tam  laudatores  quam  vendi- 
tores  se  et  sua  omnia  in  perpetuum  fidejussores  constituerunt,  et 
firmam  garantisiam  in  omnibus  promiserunt. 

Actum  anno  Verbi  incarnati  M°C°LXXX.Xo  V",  pontificatus  nostri 
anno  xxx°  v". 

A.  Original  scellé  d'un  grand  sceau  ovale  intact,  en  cire  verte,  sur 
lanière.  A.  N.  L  897,  n'  39. 

550.  —  Le  pape  Célestin  III  mande  à  [Pierre  I'"],  évêque  d'Arras,  à 
[Robert],  abbé  de  Saint-  Victor,  et  au  prieur  [Robert]  de  Saint-Martin, 
qu'ils  fassent  rentrer  l'abbaye  de  Chellcs  sous  la  juridiction  de 
l' évêque  de  Paris. 

(Rome,  Latran,  aS  novembre  1196) 

Celesti^jus  episcopus,  servus  servonim  Dei,  venerabili  fratri  Atre- 
batensi  episcopo  et  dilectis  filiis...  abbati  Sancti  Victoris  et...  priori 
Sancti  Martini  de  Campis  Parisiensis,  salutem  et  apostolicam  bene- 
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dictionem,  Cum  homines  simus,  et  humanitatis  lege  detenti,  non 
débet  nobis  videri  mirabile  si  quem  aliquando  scrupulum  contin- 
gat  in  nostris  nctibns,  sccundum  id  quod  humanum  est,  apparere. 
Cum  enim  olim  dilectus  filins  Martinus  presbiter,  Calensis  ecclesie 
nuntius(a),  ad  presentiam  noslram  accessisset,  et  quoddam  nobis, 
ex  parte  ejusdem  ecclesie,  exliibuisset  autenticum,  qnorumdam 
prudentum  virorum  sigillis  et  testimonio  consignatum,  quo  Calen- 
sis ecclesia  a  juridictione  Parisicnsis  ecclesie  se  asserebatexemptam, 
nos  eidem  scripto  omnimodam  fidem  adhibentes,  eidem  nuntio, 
super  exemptione  jamdicta,  munilionis  nostre  litteras  duximus 
concedendas.  Procedente  vero  temporc,  cum  nunlius  memoratus 
super  eodem  negocio  conaretur  a  nobis  privilegium  impetrare, 
ecclesia  Parisiensis  id  in  suum  prejudicium  attemptatum  agnos- 
cens,  dilectum  filium  magistrum  Thomam,  ad  agendum  pro  se,  ad 
Sedem  Apostolicam  destinavit.  Nuntiis  igitiir  utriusque  ecclesie  in 
nostra  presencia  constitutis,  dilectos  fîlios  B.  (6)titulo  Sancte  Marie 
Transtiberim  presbiterum  et  G[regorium]  Sancte  Marie  in  Porticu 
diaconum,  cardinales,  concessimusauditores.  In  quorum  presentia, 
cum  inter  ipsos  fuisset  aliquandiu  disceptatum,  memoratus  magis- 
ter  Thomas,  per  felicis  recordationis  Innogeîs'tii  [II],  Eugenii  [III], 
Alexandri  [III]  et  aliorum  plurium  Romanorum  Pontificum  privi- 
légia, per  benedictionem  insuper  abbatisse  et  virginum  consecratio- 
nes  a  Parisiensi  episcopo  factas,  Calensem  ecclesiam  Parisiensi  eccle- 
sie subjectionem  debere  constanter  a  nobis  proponens,  et  a  triginta 
annis  vel  quadraginta  continue  eidem  episcopo  et  archidiaconis  et 
predecessoribus  ejus  in  obedientia  et  procurationibus  tempore 
visitationis  et  aliis  temporalibus  respondisse,  quoddam  nobit  attu- 
lit  instrumentum,  dilectorum  filiorum  H[ugo>is  Sancti]  Dionisi  et 
R[oBERTi],  Sancti  Germani  Parisiensis  abbatum,  sigillis  et  testimo- 
nio robora  tu  m  ;  ex  cujus  tenore  didicimus  quod,  cum  venerabiles 
fratres  nostri  [Theobaldus]  Ambianensis  et  [Stephanus]  Tornacensis 
episcopi  (c)  et  idem  abbates  cause  supradicte  que  inter  Parisien- 
sem  et  Calensem  ecclesias  vertebatur  ex  compromisso  cognitores 
existèrent,  receptis  utriusque  ecclesie  litteris,  et  pena  quingento- 
rum  librarum  de  observatione  arbitrii  bine  inde  imposita,  prestita 
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etiam  super  hoc,  etiam  ab  eadem  abbatissa,  fidei  cautione,  tain  ipsa 
quam  conventu  suo  proclamantibus,  in  exem[)tionem  et  libertatem, 
quorunidani    privilegiorum  obtentu,   sibi  a   quibusdam  episcopis 
l'arisiensibus  indulturuni;  idem  episcopi  et  abbales,  auditis  alle- 
gatioiiibus,  aiilenlicis  diligenter   inspectis,  andila  etiam   abbatisse 
confegsione  in  jure,  videlicel  (|uod  benedictionis  munus  a  Parisiens i 
episcopo  recepisset,  professione  etiam  manu  propria  scripla  et  super 
altare  posita.  l'arisiensi  ecclesie  subjectionem  et  obedientiam  pro- 
misisset  ;  habite  de  pace  tractatu,  cum  non  posset  niodus  compo- 
sitionis    occurrere,    communicato    prudenlum    virorum    consiHo 
super  qucstione  jam  dicta,  Cnlensem  ecclesiam  condemnarunt.  Et 
cum  hoc  ad  audientiam  karissimi  in  Xristofdii  ilhistris  regrt^  Fran- 
corum  ab  abbatissa  appellalum  fuisset;  idem  appellalioni  minime 
déférentes,  eo  quod  jura  non  sinunl  ab  arbitrisappellare,  pronuntia- 
verunt  ipsam  Galensem  ecclesiam  nulla  ab  ahis  abbatiis  libertatis 
prerogativa    differre,   que,    auctoritate    privilegiorum    Apostolice 
sedis,  Parisiensi  ecclesie  sont  subjecte.  Quia  vero  abbatissa  sepe- 
dicta,  religionem  juramenti   contempnere  non  formidans,  eidem 
sententie  parère  contempnit,  Discrelioni  vcstreper  Apostolica  scripta 
mandamus,   quatenus,    si    premissis    veritas    sufTragatur,   litteris 
exemptionis  sive  executoriis  vel  indulgentiis  n  predictis  abbatissa 
et  conventu  a  nobis  obteutis,  appeliatione  quoque  ad  memoralum 
regem  interposita  nequaquam  obstanlibus,  sublato  cujuslibet  con- 
tradictionis  et  appellationis  obstaculo,  per  censuram  ecclesiasticam 
memoratam  Galensem  ecclesiam  Parisiensi,  tanquam  matrici,  eccle- 
sie faciatis  esse  subjectam.  Si  vero  aliter  res  se  habuerit,  partibus 
ad  vestram  presentiam  convocatis,  audialis  que  hinc  inde  duxerint 
proponenda,  et  causam  ipsam,  appeliatione  remota,  fine  canonico 
terminetis,  et  faciatis  quod  decreveritis  per  censuram  ecclesiasticam 
a  partibus  observari.  Quod  si  omnes  hiis  exequendis  nequiveritis 
interesse,  duovestrum  nihilominusea  exequantur. 

Datum  Lalcrani,  ix  kal.  deccmbris,  ponlificatus  nostri  anno  vi°. 

(a)  La  ponctuation  de  Guérard  est  ici  défectueuse  :  «  Martinus,  presbyter 
Calensis,  ecclesie  nuntius.  »  Il  s'agit  d'un  prêtre  appelé  Martin,  envoyé  par  l'Alv 
besse,  et  non  d'un  curé  de  Chelles.  —  (6)  D'après  .TalTé,  ce  titre  cardinalice  fut 
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tenu  de  1191  à  1197  par  un  «  Guido  »,  prêtre.  —  (c)  La  sentence  de  ces  quatre 
juges,  transcrite  au  ms.  lat.  55a6,  fol.  xxx,  est  éditée  par  Du  Bois,  t.  II,  p.  21/1, 
et  par  la  Gallia,  VII,  Instrura.,  col.  77.  Le  ras.  lat.  5526,  fol.  xxxi,  contient  une 
charte  inédite  d'Amcline  II,  abbesse  de  Clielles,  reconnaissant,  après  cette  sen- 
tence, le  droit  de  procuration  à  l'archidiacre  Maurice.  La  promesse  d'Ameline  II 
acceptant  un  arbitrage  a  été  publiée  par  Du  Bois  et  indiquée  par  Guérard. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  duxiii"  s.,  Ms.  lat.  55a6,  fol.  xliii  (48). 
—  C.  Copie  du  xvirs.,  Coll.  Fonlanieu,  i\i. 

Edit.  a.  Géi'ard  du  Bois,  Hlst.  ecclesie  Parisiensis,  II,  21a.  —  b.  Theodori 
PœnUmliale,  édit.  Jac.  Petit,  II,  738.  —  c.  Guérard,  Cartulaire  de  N.-D. 
de  Paris,  IV,  65,  n"  lxviu.  —  d.  Migne,  Patrologia  latina,  CCM,  ii84, 
d'après  c. 

Ind.  Jaffé-Lœwenfeld,  t.  II,  p.  627,  n"  17747  (10612). 


551.  —  Les  religieuses  de  Cheîles  renoncent  à  obliger  les  moines 
de  Gournay-sur-Marne  ci  vendre  des  terres  qui  leur  avaient  été 
données  dans  la  censive  de  l'église  de  Chelles,  sous  la  condition 
que  l'ancien  cens  sera  doublé. 

Noverint  présentes  et  posteri  quod  inter  monachos  de  Gornaio  et 
sanctimoniales  de  Cala  quedam  controversia  habebatur,  que  hoc 
modo  sopita  est  :  Quedam  possessiones  in  elemosina  date  fuerant 
monachis,  que  ecclesie  de  Cala  censum  solvere  tenebantur.  Cum 
igitur  sanctimoniales  ad  vendendas  hujusmodi  possessiones  mona- 
chos compellerent,  et  ipsi  hoc  non  esse  [ajequum  contenderent, 
pacis  intuilu  ex  utraque  parte  statutum  est  ut  monachi  censum 
duplicarent  de  omnibus  his  que  usque  ad  presens  tempus  tenue- 
rant.  De  céleris  vero  que  deinceps  adquiesituri  sunt,  vendantes  vel 
retinentes,  in  voluntate  sanctimonialium  erit.  Hujus  rei  testes  sunt 
Petrus  Morpain  (a),  Drogo  Roole  (282),  Guari?«us  de  Ville- 
Ff.ois  (129)  et  Balduinus  filius  ejus,  Gillebertls  prepositus,  Odo 
Frontin,  Petrus  Ropiaus,  Gaufredus  Roole  (232),  IIcbertus  de 


î32.  Sur  «  Drogo  Roelez  »  déjà  témoin  en  1177  avec  Pierre  Morpain,  cf.  t.  Il, 
p.  36,3,  note  /169.  Nons  croyons  pouvoir  l'identifier  avec  un  «  Drogo  Rogellus  » 
qui  apparaît  au  début  du  xiii' siècle.  Il  est  ici  accompagné  d'un  parent,  «  Gau- 
fredus Roole  ». 
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Piînu,  Ebradis  de  Croe  (h),  RoBKRTi's  DE  Vii.EFiOTS  (lag),  Petrus 
DE  Porta,   Matheus  Torqueti>,  Bernoldus  (r)  Bi:î<omin  (d). 

(n)  Morpein  B.  —  (6)  Croie  B.  —  (c)  B  omet  le  surnom.  —  (d)  L'aclo  est 
sans  Halo  II  smiible  plausible  d«  le  ratlaclier  à  l'acte  précédent,  dont  il  pulôtre 
une  des  suites. 

A.  Original  S  1^17.  n"  iio,  scellé  du  sceau  de  l'abbaye  de  Chelles.  — 
fi.  Copie  de  laaS.  LI^  1397,  foi.  3i.  non  collationnée.  —  C.  Copie  du 
XVI'  s..  LL  iSgS,  fol.  74. 

552.  —  lingues  IV,  comte  de  Saint-Pol,  du  consentement  de  sa 
Jemme  Yolend,  assigne  au  [)rieur  de  Ligny-sur-Canche  dix  sous  de 
cens  pour  terminer  un  dijjérend  au  sujet  de  ta  chapelle  de  Frévent. 

(Frévenl.  i"  janvier  oh  ai  avril  1196 —  1"=' janvier  ou  6  avril  1197) 

Ego  Hrno  cames  m:  Sancto  Paulo  nolum  faciot.  p.  q.  f.  contro- 
versiam  aliquam  diu  inter  me  et  Priorem  de  Ligniaco  (87)  hahitam, 
super  capella  mea  de  Feverenc  (184)  in  huncmodum  esse  decisam  : 
siquidem  ego  de  assensn  comitisse  Ioles  uxoris  mee  pro  commu- 
tatione  oblationum  predicle  capelle,  predicto  Priori  x  sol.  assignavi 
de  censu  de  Feverenc  in  festo  Sti  Remigii  singulis  annis  persolven- 
dos.  Ut  autem  hoc  ralum  sit  et  firmum,  sigillo  raeo  présentera 
paginam  confirma vi. 

Actum  anno  Domini  M"  C*'  XC"  VT.  Datum  apud  Feverenc  per 
manum  magistri  Roberti,  canceliarii  mei. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  l'jig,  n°  67.  —  B.  Copie  du  xvii*  s.,  Coll. 
Duchesne,  LXXI,  fol.  fi^. 


553.  —  Jean  de  Drancy,  en  présence  de  maître  Pierre,  chantre  de 
Paris,  qui  l'assiste  à  ses  derniers  moments,  lègue  à  Saint-Martin 
une  rente  pour  fonder  son  anniversaire. 

TiigS  —  25  septembre  11 97) 

Noverint  omnes  ad  quos  presens  scriptum  pervenerit  quod  Johan- 
NEs  DE  Derentiaco  (28)  dum  in  extremis  Jaboraret.  présente  magis- 
tro  Petro,  rantore  Parisiensi,  xv  solidos  in  quibusdam  domibus  de 
calcea  ante  Crucem  Régine  assignatos,  nobis  pro  anima  sua  legavit, 
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in  tribus  terminis  percipiendos,  scilicet  in  Natale  Domini  et  in  festo 
Sti  Pétri  ad  ^'incula,  et  ad  festiim  Sti  Dionisii  (a). 

Interpolation  du  xui'  s.,  Liber  Testamentoram,  fol.  65'. 

(a^  Jean  de  Drancy  était  vivant  en  iigi,  d'après  le  chirographe  n°  536.  Son 
obit  ne  figure  pas  dans  les  mentions  données  par  Auguste  Moliaier  au  tome  1" 
des  Obiluaires  de  la  province  de  Sens.  Son  testament  est  antérieur  au  35  septem- 
bre 1197,  date  funèbre  du  préchantre  Pierre  (cf.  note  203,  p.  lai). 


554.  —  Geojroi,  évéqiie  de  Senlis,  notifie  que  le  procès  entre  le  curé 
de  Pantin  et  celui  de  Saint-Martin  de  l'Estrée  s'est  terminé  par  un 
arbitrage  confié  à  Robert,  prieur  de  Saint-Martin-des-Champs ,  et 
Hugues,  abbé  de  Saint-Denis. 

(i3  avril  iigi  —  25  septembre  1197) 

Ego  G[aufridus],  Dei  gratia  Silvanectensis  episcopus.  Noverint 
qui  présentes  litteras  viderint  quod,  cum  causa  que  inter  presbite- 
rum  Sancti  Martini  de  Strata,  ex  una  parte,  et  presbiterum  dePen- 
tin  (71)  ex  altéra,  super  quibusdam  parrochianis  verteretur,  a 
domino  Celesti>'o  Papa  tercio  nobis  fuisset  commissa,  idem  pres- 
biteri,  per  longam  altercationem  in  arbitres  compromiserunt,  scili- 
cet HuGONEM,  abbatem  Sancti  Dionisii,  et  Robertum,  priorem  Sancti 
Martini  de  Campis,  de  quorum  patronatu  parrochie  ipsorum  erant  ; 
et  fide  interposita,  iîrmaverunt  presbiteri  quod  quicquid  arbitri  de 
eadem  querela  per  arbitrium  vel  compositionem  facerent,  ipsi  im- 
perpetuum  ratum  haberent.  Arbitri  igitur,  sicut  ab  eis  postmodum 
accepimus,  consilio  et  auxilio  magistri  Pétri,  cantoris  Parisiensis, 
et  aliorum  qui  présentes  aderant,  inter  ipsos  presbiteros  composue- 
runt  ;  et  nos  compositionem  ab  eis  factam,  sicut  in  carta  quam  de 
eadem  fecerunt  continetur,  ratam  habuimus,  et  auctoritate  pré- 
sentis  scripti  confîrmavimus  (a). 

(a)  Cette  charte,  non  datée,  se  place  entre  le  i3  avril  1191,  date  de  la  consécra- 
tion de  Gélestin  111,  et  le  26  septembre  1197,  date  funèbre  probable  du  pré- 
chantre  Pierre  (cf.  note  202,  p.  121).  Gélestin  III  termina  son  court  pontificat  le 
8  janvier  1198. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  71.  —  G.  Copie 
du  xv«  s.,  LL  i35a,  fol.  69'.  —  D.  Copie  du  .wi"'  s.,  LL  i353,  fol.  78. 
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555.  —  Le  prieur  Robert  exemple  les  hommes  fin  monastbre,  à 
Pantin,  de  toute  imposition  ou  taille,  même  militaire,  et  île  l'ohli- 
qntion  de  porter  les  armes,  sauf  pour  le  cas  de  levée  en  masse 
obligatoire  par  autorité  de  justice.  Les  terres  précédemment  don- 
nées à  champart  seront  désormais  accusées. 

(i"  janvier  ou  6  avril  1197  —  i"  janvier  ou  ag  mars  1198) 


Ego  frater  Kobertus,  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et  conven- 
(m9,  nniversis  notum  facinuis  qnod  honiines  noslros  de  Pen- 
tino  (71)  ab  omni  exactione  et  tallia,  sive  pro  conducendia  famulis 
in  exercitu  regio,  sive  pro  qualibet  alia  re,  et  eliam  de  neccssitate 
eundi  in  exercituni,  nisi  Xristianitatis  jiislicia  universitatem  aliam 
ire  compulerit,  omnino  liberamus  et  absolvimus.  Cetenim  terras 
nostras  ejusdem  ville,  quas  ipsi  tenebant  ad  campipartem,  ad  cen- 
snm  ponimus,  remota  penitus  campiparte,  singulos  vid.  arpennos 
pro  octo  denariis  censualibus  in  festo  Sti  Remigii  annualim  sol- 
vendis.  Pro  décima  veio  earumdem  terrarum  conservanda,  iianc 
interponimiis  conditionem,  quod  sine  licentia  famuli  nostri  qui 
decimara  custodiet,  predicti  homines,  qiiicumqne  terras  illas  tene- 
bunt,  segelem  suam  ducere  non  poterunt.  Si  aulem  novas  masuras 
in  predicta  terra  edificari  contigerit,  in  prenominata  eriint  liberlate 
et  communitate  antiquarum  niasurarum.  Hanc  igitur  libcrlatem 
eisdem  hominibus  noslris  concedimus,  salvis  redditibus  aliis  qui 
ab  antiquo  ad  nos  pertinere  dinoscnntur. 

Quod  ut  ratum,  etc. 

Actum  hoc  anno  (ab)  Incarnalione  Domini  M"  C°  nonagesimo 
seplimo. 

A.  Original  perdu.  ~  B.  \idiinus  de  l'OlTicial  de  Paris,  en  novembre 
ia4o.  S  i364,  n"  5  ;  sceau  perdu. 


555  bis.  —  Les  Commissaires  pontificaux  nommés  par  Célestin  III 
déboutent  Gerçais,  curé  de  Saint- Denis  de  la  Châtre,  de  ses  pré- 
tentions sur  la  chapelle  Sainte-Catherine,  élevée  dans  la  maison 
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contigiië  à  cette  église  et  appartenant  au  comte  de  Beaiimont-sur- 
Oise  Mathieu  m Ô. 

(1191  —  8  janvier  1198) 

A.  Original  scellé,  J  168,  n"  33. 

Édit.  Douët  d'Arcq,  Recherches  historiques  sur  les  anciens  comtes  de 
Beaumont-sur-Oise,  p.  45,  n"  un. 

556.  —  Èléonor,  comtesse  de  Saint-Quentin  et  dame  de  Valois, 
confirme  l'accord  passé  en  sa  présence,  par  Barthélemi  de  Lergny, 
ses  frères  Guibaud  et  Henri,  avec  les  moines  de  Saint-Martin-des- 
Champs. 

(i"  janvier  ou  6  avril  1197  —  1°'  janvier  ou  39  mars  1198) 

Elie?<or  comiiissa  Sancii  Quintini  et  domina  Valesie,  omnibus 
in  perpetuum.  Universitati  vestre  notum  facimus  quod  cum  con- 
troversia  diu  verterelur  inter  monaclios  Sti  Martini  de  Campis  et 
Bartholomeum  de  Lergni  (233)  et  fratres  ejus,  Wibaudum  et  Henri- 
cuM,  super  décima  de  Lergni  et  censibus  quos  ipsi  monachi 
tenent  in  eadem  villa,  sic  tandem  in  presentia  nostra  terminata  est  : 
ita  quidem  quod  predictus  B.  et  fratres  ejus  W.  et  H.  predictis 
monachis  quitaverunt  quicquid  in  prefata  décima  et  censibus  de 
Lergni  reclamabant.  Et  ut  pax  ista  firmius  in  posterum  teneatur, 
prefatus  B.  et  fratres  ejus,  fidei  data  cautione,  plegios  constituerunt 


(•)  Il  a  paru  sans  intérêt  de  reproduire  cette  sentence  ;  elle  touche  indirecte- 
ment Saint-Martin-des-Champs,  à  qui  l'église  Saint-Denis  de  la  Châtre  fut  don- 
née en  échange  de  celle  de  Montmartre  par  Louis  VI  (cf.  n"  201,  t.  Il,  p.  i3). 
Pour  se  racheter  du  vœu  de  croisade  contracté  en  1188,  le  comte  Mathieu  III 
donna  sa  chapelle  à  l'évêque  Eudes  de  Paris,  en  décemhre  1206  (Douët  d'Arcq, 
ibid.,  p.  46).  La  sentence  est  évidemment  antérieure  à  cette  cession,  mais  rien 
n'autorise  à  la  dater  de  1206,  comme  l'a  fait  l'historien  des  Comtes  de  Beau- 
mont.  En  effet,  les  commissaires  parlent  de  Célestin  111  comme  du  souverain- 
pontife  régnant;  leur  jugement  se  place  donc  avant  le  8  janvier  1198.  Cette 
remarque  amène  une  rectification  à  la  chronologie  des  prieurs  de  Sainte-Hono- 
rine de  Gonilans  insérée  dans  notre  étude  sur  les  Comtes  de  Beaumont-sur-Oise  et 
le  prieuré  de  Conflans.  (Mémoires  de  la  Société  historique  de  Vexin,  t.  XXXIII). 

a33.  Largny,  Pisseleux,  ca.  Villers-Cotterets,  ar.  Boissons.  —  La  Noue,  écart  de 
Pisseleux.  —  Wallon,  écart  de  Trosly,  ca.  Coucy-lc-Château,  ar.  Laon. 

Ces  accords  sont  apparemment  la  conséquence  du  bref  de  Célestin  III  repro- 
duit plus  haut  n°  538. 
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HuGONEM  mililem  m;  Walu  (a33)  et  Galterim  militem  de  Pisse- 
LEu(333)  et  Odonem  de  Pisseleu,  et  ad  ultimnrn  Johanmem  de 
NoE(a33),  ita  quod  i[)se  Johannes  decem  libras  solvet  ipsis  mona- 
chis,  si  tociens  nominatus  B.  et  fraties  ejns  W.  et  11.  ab  hac  pace 
tenenda  vellent  resilire.  Ad  majorem  igitur  pacis  lenende  confirma- 
tioneni,  prediclam  decimam  et  census,  auctoritate  nostra,  ipsis 
monachis  confirmamus,  et  presens  scriptuxn  sigilli  nostri  muni- 
mine  communimus. 

Actum  anno  Incariialionis  Dominice  M"  C**  nonagesirao  Yll". 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laocj,  LL  iSfu.  fol.  in',  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i352.  fol.  ii8.  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  î353,  fol.  ilii. 

Edit.  Douët  d'Arcq,  Recherches  sur  les  comtes  de  Beauinoiit-sar-Oise, 
p.  60. 

Ind.  Collection  Duchesne,  LXXI,  61. 

556  bis.  —  Nivelon  /""  de  Chérisy,  évêque  de  Soissons,  confirme  le 
même  accord,  Jait  en  sa  présence  (Même  date). 

NrvELO,  Dei  gratia  Siiessionensis  episcopus,  omnibus  in  perpe- 

tuum.  UniversifTli  vestre  notum  facimus (Texte  absolument 

identique  à  celui  du  n"  précédent.) 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i.  fol.  80',  non  coUa- 
tionnée  (une  main  du  xvn'  s.  a  mal  à  propos  corrigé  la  date  en  1297). 
—  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  ii5a.  fol.  79.  —  D.  Copie  du  xvi»  s.,  LL  i353, 
fol.  9a.  —  E.  Copie  du  xvii'  s.,  Coll.  Duchesne,  LX,  9,  d'après  B. 

557-558.  —  Actes  ponlifîcaux  et  épiscopaux  concernant  le  prieuré 

d'Encre  (i  14O-1 198). 

557.  —  Le  pape  Eugène  III  confirme  les  décisions  de  ses  prédéces- 
seurs approuvant  la  substitution  de  moines  bénédictins  aux  cha- 
noines desservant  l'église  Saint-Gervais  d'Encre  (aujourd'hui 
Albert). 

(Rome,  Transtévère,  20  février  11 46) 

EuGENiris  episcopus,  servus  servorum  Dei,  dilectis  liliis  Odoni, 
priori  Sancti  Martini  de  Campis,  ejusque  fratribus,  salutem  et  apos- 
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tolicam  benedictionem.  Super  controversia  que  inter  vos  et  canoni- 
cos  ecclesie  Beati  Gervasii  de  Encra,  super  eadem  diutius  agitata 
est,  utriusque  partis  rationes  et  allegationes  diligenter  audivimus 
et,  fratrum  nostrorum  consilio,  eidsm  controversie  finem  laliter 
imposuimus.  Siquidem  quod  super  eadem  causa  a  Gaurino  bone 
memorie  Anibianensi  cpiscopo,  religiosorum  virorum  consilio,  sta- 
tulum  est,  et  predecessorum  nostrorum  felicis  memorie.  Innocen- 
Tii  [II]  et  Lucii  [II]  Romanorum  Pontificum,  scriptis  et  authoritate 
firmatum  est,  videlicet  «  decedentibus  canonicis  ibidem  monachi 
subslituantur,  salvis  tamen  eorum  prebendis  qui  superstites  fue- 
rint  »,  nos  nihilominus  authoritate  Apostolica  conftrmavimus  et 
ratum  manere  decrevimus  et  super  eadem  causa  perpetuum  cano- 
nicis silentium  imposuimus. 
Datum  Trans  Tiberim,  x  kalendas  martii. 

Edit.  a.  Marrier,  Monasterii  SU  Martini...  historia,  p.  708.  —  b.  Migne, 
Patrologia  laiina,  CLXXX,  1107. 

Ind.  JafFé-Lœwenfeld,  t.  II,  p.  3o,  n"  8861  (621 1).  L'itinéraire  d'Eu- 
gène III  ne  laisse  subsister  aucun  doute  sur  la  restitution  du  millésime. 

557  bis.  —  Complément  de  la  charte  de  Thierri,  évéque  d'Amiens, 
confirmant  à  Saint- Martin-des-Champs  l'église  Saint-Gervais 
d'Encre. 

(18  décembre  ii5/l) 

Presens  scriptum...  eorum  qui  huic  donation!  interfuerunt  subs- 
criptionibus  corroboramus. 

Signum  Radulphi  decani.  S.  Guarini  et  Simonis  (284)  archidia- 
conorum.  S.  Fulconis  cantoris.  S.  Radulphi,  Mainerii,  Guidonis 
presbiterorum.  S.  Roberti,  Gaufredi  diaconorum.  S.  Laurentii, 
Roberti,  ïheobaldi,  Richardi,  subdiaconorum. 

S.  Bartholomei,  prioris  Sancii  Martini  de  Campis.  S.  Pétri  prio- 
ns de  Capy  (284)  et  Petri  sacriste  et  Martini  (a). 


ait).  Simon  fut  archidiacre  de  Ponthieu  (ii55;  Cartulaire  des  évêques  d'Amiens, 
fol.  7).  —  Pierre  était  prieur  de  Gappy  en  11^7  (u"  293). 


/ 
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S.  Anselmi  de  Hosdenc  (aSS)  qui  et  ipse  donum  istiul  laiidavit  et 
concedit.  et  uxor  ejtis,  et  fdii. 

S.  Anselmi  de  Pas  et  Epi-ridi  fratris  ejus.  S.  Martini  Patalaiiara. 
S.  Ogeri  preposili. 

Actiim  XV  kalendas  jiinii,  aniKi  MC  LIV.  Ego  Simon  cancellarius 
relegi.  Datum  per  manum  magistri  Hoberti  G ig a.  mi  s  (6). 

(a)  corr.  Sancti  Martini.  —  (h)  Par  suite  d'une  méprise,  cetle  fin  de  charte  a 
été  omise  sous  le  n' 345,  t.  II,  p.  i38-a'io  du  /îeru^i/.  —  La  souscription  finaio 
est  reproduite  avec  l'adjouclion  du  mot  «  noUrii  »  dans  un  acte  épiscopal  do 
iiJD  (Arcli.  de  la  Somme,  Cartulaire  ileg  évèques  d'-imiens,  fol.  7:. 

Edit.  Marrier,  Monasterii  SU  Marlini...  historia,  pp.  299-301. 


558.  —  Le  pape  Innocent  111  confirme  à  Saint-Martin  les  églises 
Saint-Gervais  d'Encre  et  i\otre-Dame  de  Brébih-es,  données  par 
Hugues  III  Candavène,  et  constate  que  le  comte  [Hugues  IV]  de 
Saint-Pol  consent  à  la  substitution  des  moines  au  clergé  précé- 
demment chargé  du  ministère  ecclésiastique  dans  ces  églises. 

(Rome,  Latran,  a6  novembre  1198) 

I>NocENTius  episcopus,  servus  servorum  Dei,  dilectis  filiis  Priori 
et  conventiii  Sancti  Martini  de  Campis,  salutem  et  apostolicam 
benediclionem.  Justis  petcntium  desideriis  facilem  nos  convenit 
prebere  consensum,  et  vota  que  a  rationis  tramite  non  discordant, 
effectu  prosequente  complere.  Eapropter,  dilccli  in  Domino  filii, 
vestris  justis  postulationibus  grato  concurrentes  assensu,  quod 
habetis  in  ecclesia  Sancti  Gervasii  de  Encra  (88j  et  Béate  Marie  de 
Berberiis  (235)  ex  dono  Hugoms  Candavène  qui  jus  patronalus, 
quod  in  eadem  liabebat  ecclesia,  resignavil  in  manu  bone  memorie 
Gu^RiM  el  TuEODERici,  quondaui  episcoporum  Ambianensium, 
prout  in  eorum  .uitenticis  manifeste  continetiir  expressum,  sicut 
illud  juste  et  canonice  possidetis,  el  nobilis  vir  comes  Sancti  Pauu 
tam  per  sue  fidei  sacramentum,  quam  per  suas  id  vobis  litteras 


a35.  Brébières,  ca.  Vilry-en-Artois,  ar.  Arras.  —  Houdain,  ar.  Béthune. 
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confirmavit  in  hune  modum,  videlicet  quod  tota  ipsius  ecclesie 
ordinalio  de  substitutione  monachorum  facienda  ibidem,  in  vestra 
consistere  debeat  voluntate,  devotioni  vestre  authoritate  Apostolica 
confirmamus,  et  presentis  scripti  patrocinio  communimus.  Nulli 
ergo  omnino  liominum  liceal  banc  noslre  paginam  confirmationis 
infringere,  vel  ei  ausu  temerario  contraire.  Si  quis  autem  hoc  atten- 
tare  presumpserit,  indignationem  omnipotentis  Dei  et  beatorum 
Pétri  et  Pauli  apostolorum  ejus,  se  noverit  incursurum.  Datum 
Laterani,  vi  kaiendas  decembris,  pontificatus  nostri  anno  primo. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  '^L  i35i,  fol.  17.  —  C.  Copie 
du  xv^s.,  LL  i352,  fol.  16'.  — D.  Copie  du  xvi*  s.,  LL  i353,  fol.  17,  — 
E.  Copie  du  xvip  s.,  ms.  lat.  i55o/},  fol.  49'  ;  toutes  d'après  B. 

Edit.  a.  Marrier,  Monasterii  S.  M.  de  C.  historia,  p.  3o2. 

Non  indiqué  par  Potthast,  t.  I,  p.  43. 

558  bis.  —  Le  pape  Innocent  III  délègue  Robert,  prieur  de  Saint- 
Martin,  pour  rendre  aux  Templiers  des  droits  que  les  chanoines  de 
Saint-Quentin  leur  dénient. 

(21  décembre  1198) 

HuGONi  abbati  Sancti  Dionysii  et  Roberto  priori  Sancti  Martini  de 

Campis  mandata  dat  in  causa  fratrum  militiae  Temph  qui,  licet 

super  subtractione  annualium  quae  in  ecclesia  Beati  Quintini  habe- 

bant,   contra  (Danielem)  deçà  nu  m  ecclesiae    memoratae   litteras 

apostolicas  impetravissent,  suam  nondum  potuerant  justitiam  obti- 

nere.  —  xii  kal.  januar.  anno  i"'. 

Nonnisi  fragmenta  edidit  Hemeraeus,  Augusta  Viromanduoram, 
190. 

Ind.  Potthast,  Regesia  Pontificuin  Roman.,  n"  493,  t.  I,  p.  47. 

559.  —  Le  pape  Innocent  III  déclare  nulles  toutes  promesses  de 
pensions  ou  de  concessions  viagères  d'églises  faites  par  la  commu- 
nauté de  Saint-Martin,  sous  l'empire  de  contraintes  morales,  con- 
trairement aux  décrets  du\\\V]  concile  de  Latran[eiï  1179]- 

(Rome,  Latran,  i5  février  1199) 
Innocentius  episcopus,  servus  servorum  Dei,  dilectis  filiis  Priori 
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etconvenliii  Sancti  Martini  de  Canipis  Pnrisiensis,  salntem  el  apos- 
tolicain  beneclictionem.  Suscepte  adminislralionis  oflîcium  Nos 
invitât!//),  ut  ecclesias  Nobis  commissas  diligere  propensius  tenea- 
mu3,  et  earuin  indempnitali  paterna  sollicitiuline  providere.  Sane, 
sicut  oblala  nobis  ex  parte  vestra(/>)  peticio  contincbat,  vos(c) 
interventn  plurimorum  inducti,  quorum  precibus  résistera  nuUatc- 
nus  poluislis,  ecclesias  non  vacantes  (c/)  et  pensiones,  contra  Lalc- 
ranensc  concilium((')  quibusdam  personis  sub  vestri  (/)  scripte 
autentici  promisistis,  unde(j/)  non  modicum  ecclesia  veslra  detri- 
mentura  sustinet  et  jacturam.  Gum  igitur  ea  que  in  prejudicium 
Lateranensis  conciliratlemptata  noscunlur,  ejusdem  debeant  auc- 
toritate  quassari,  devotioni  (h)  vestre  tenore  presencium  indulgc- 
mus,  ne  personis  (t)  quibuslibet  teneamini  deinceps  in  promissis, 
cuin  ea  presentium  auctoritate  irritari  duximus  penitus  et  cassari. 

Nulli  ergo  omnino  hominum se  noverit  incursurum. 

Datum  Lateranis  XV  kal.  noiarcii,  pontificatus  noslri  anno 
primo  (j). 

(a)  mutât  D.  —  (fc)  noslra  B.  —  (c)  nos  b.  —  (d)  vocanlcs  IJ.  —  {e)  consilium 
B.  —  (/)  subiiri  B.  —  (g)  videlicet  B.  —  (/i)  devocionem  B.  —  (i)  prcsbiteris  B. 
—  (j)  Innocent  II  fut  élu  le  8  janvier  1198  et  sacré  le  a  a  février  :  le  sacre  est  le 
point  de  départ  pour  le  calcul  des  années  du  pontificat. 

A.  Original  L  a36.  n°  i5  ''ancien  n"  a).  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i, 
fol.  17',  non  coUationnce.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i353,  fol.  17.  •— 
D.  Copie  du  xvi'^  s..  LL  i353.  fol.  i8'.  —  E.  Copie  du  \vu'  s.,  ms.  lat. 
i55o4,  fol.  49'- 

;Yon  indiqué  par  Potthast,  t.  I,  p.  ô-j. 

560.  —  Geojroi,  évcque  de  Senlis,  approuve  un  contrat  de  précaire 
consenti  par  le  prieuré  d'Acy  à  Raoul  de  la  Fontaine  [St-Firmin] 
et  Aélis  sa  femme,  en  compensation  de  l'abandon  des  dîmes  de  la 
Fontaine  et  de  Vineuil  près  Chantilly,  qu'ils  ont  Jait  aux  moines 
avec  l'assentiment  de  leur  seigneur  Joherl  Choisel. 

(i"  janvier  ou  ag  mars  1198  —  i"  janvier  ou  18  avril  1199) 

Carta  Gaufridi  Silvanectensis  episcopi  de  concessione  lotius 
décime,  apud  Fonteni  SU  Firmini  et  apud  Vineolum  ecclesie  Sti 
Nicholai  de  Aciaco{a). 


II 
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Ego  Gaufridus,  Dei  gracia  Silvanectensis  episcopus.  Noverint 
tam  présentes  quam  futuri  quod  Radulfus  de  Fonte  et  Aalis  uxor 
ejus  in  presentia  nostra  constituti,  totam  decimam  suam  magnam 
tam  in  terris  jam  cultis,  quam  in  novalibus  faciendis,  et  minutam 
quam  apud  Fontem  et  apud  Vineolum  habebant,  ecclesie  Sti  Nicho- 
lai  nomine  elemosine  in  perpetuum  possidendam  dederunt  ;  et  hoc 
ipsum  factum  est  assensu  et  voluntate  Josberti  Ghoisel,  de  cujus 
feodo  erat  predicta  décima,  et  Hersendis,  uxoris  sue. 

Hujus  autem  beneficii  Prier  et  monachi  jam  dicte  ecclesie  non 
ingrati,  redditus  hospitum  suorum  de  propriis  masuris  quas  habe- 
bant apud  Fontem,  sibi  retenta  tota  justicia,  predictis  Radulfo 
et  Aalis  quamdiu  ipsi  vivent,  habendos  concesserunt,  ita  quod 
post  utriusque  mortem,  hospites  illi  cum  redditibus  ex  integro  ad 
prenominatam  ecclesiam  redibunt.  Quod  ut  ratum  et  inconcussum 
habeatur,  ad  preces  eorum,  presentem  cartulam  exinde  fecimus 
sigilli  nos  tri  impressione  roboratam.  Actum  hoc  ab  Incarnatione 
Domini  anno  millesimo  centesimo  nonagesimo  octavo. 

(a)  Titre  en  C. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Cartulaire  de  Saint-Nicolas,  p.  58.  —  C.  Copie 
dans  la  Collection  Afforty,  XIV,  982. 

561 .  —  Geojroi,  évéque  de  Senlis,  constate  une  vente  de  terres  au 
prieur  de  Moussy-le-Neuf  par  Guillaume  Clunet  et  l'engagement 
pris  d'obtenir  le  consentement  de  sa  femme  et  celui  de  sa  mère 
remariée  à  sire  Hugues  Choisel. 

(i"  janvier  ou  29  mars  1198  —  1*"^  janvier  ou  18  avril  1199) 

Ego  Gaufredus,  Dei  gratia  Silvanectensis  episcopus.  Noverint 
t.  p.  q,  f.  quod  Willelmus,  fdius  Roberti  Clunet,  vendidit  Priori 
de  Monciaco  (178)  et  monachis  ibidem  Dec  servientibus,  pro  l  libris 
Parisiensis  monete,  quasdam  terras  apud  Ostiz  que  sunt  de  campi- 
partagio  ipsorum  monachorum,  scilicet  terram  que  fuit  Galteri  de 
MoNRABUiL  et  terram  que  vocatur  Campus  Rohes,  et  terram  des 
Granz  Buissons  et  arpennum  Galteri  Ruffi. 

Nos  itaque  paci  ecclesie  super  hoc  providentes,  fîdem  accepimus 
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a  prediclo  \\  im.ei.mm  et  a  domno  Hlgone  Ciioisel,  marilù  inalris 
ejusdem  Willelmi,  quod  hanc  venditionem  facerent  firmilei  tcneri 

ab  uxoribus  suis.  Quod  ut  ralum 

Actum  anno  Verbi  incarnati  M-'CXC  Vlll". 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1422,  n"  O4. 

562.  —  Geofroi,  évêque  de  Senlis,  noli/ie  que  Gilles  de  Bray,  avec 
l'assenliinenl  de  sa  famille  el  de  sa  dame,  EUsabelh  la  Bouteillère, 
a  donné  le  Bois-Giraud  aux  moines  de  Saint-^'icolas-d'Acy. 

(i"  janvier  ou  29  mars  1198  —  1"  janvier  ou  i8  avril  1199) 

Ego  Gaufridus,  Dei  gratia  Silvanectensis  episcopus.  Notum  sit 
omnibus  t.  p.  q.  f.  quod  (286)  Giœ  de  Buaio,  in  presentia  nostra 
conslitulus,  dédit  eeclesie  Sancli  Mcholai  nemus  quoddam  quod 
nemiis  Giraudi  vocatur,  imperpetuum  nomine  elemosine  possiden- 
dum  ;  et  hoc  ipsum  concesserunt  filic  ejusdern  Giloms,  Aaliz, 
Maria  et  mariti  ipsarum  Gervasils  et  Bartiiolomeus,  et  Eusabetii 
BLTicuLARiA,  ad  cujus  feoduiTi  nemus  predictum  pertinebal.  In 
recompensationem  vero  tanti  beneficii.  Prior  et  monachi  ejusdcin 
eeclesie  concesserunt  quod,  pro  anima  ejusdern  Gilonis  et  anteces- 
sorum  ejus,  in  capeila  Béate  Marie  singulis  diebus  missa  celebrabi- 
tur.  Quod  ut  ratum  habeatur  et  inconvulsum,  ad  preces  ipsorum, 
présentera  carlulam  exinde  fecimus,  sigilli  nostri  impressione  robo- 
ratam. 

Actum  hoc  ab  Incamatione  Domini  anno  WC°  LXXXX»  VI1I°. 

Texte  établi  d'après  E. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  71',  non  coUa- 
lionnée.  —  C.  Copie  du  xv  s..  LL  i353,  fol.  69.  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  i353,  fol.  78'.  —  Ë.  Copie  sur  parchemin,  du  10  mars  i530,  par 
Pierre  Lobby  et  François  Dbsprez,  notaires  du  Roy  au  bailliage  de  Senlis, 


j36.  On  lit  dans  le  Nécrologe  de  Saint-Nicolas-d'.\cy,  édité  par  Vatlier  {Comité 
archéol.  de  Senlis,  «883)  au  7  septembre  : 

«  VII  idus  scptembris.  Obiit  Gilo  de  Braio,  qui  dédit  nemus  Giraudi,  videlicet 
imxx  arpennos,  et  n  arpennos  terre  apud  Barberi,  et  unam  mensuram  apud 
Braiam  ad  grangiani  faciendam,  et  capellam  contiguam,  ad  celebrandam  missam 
perpeluo,  pro  sui  suorumque  salute  ». 
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collationnée  à  l'original  «  scellé  sur  double  queue,  en  cire  de  présent 
rousse  par  dehors  et  blanche  par  dedans,  d'un  long  scel  en  l'empreinte 
duquel  est  la  représentation  d'un  evesque  tenant  la  crosse,  et  à  l'entour 
d'icelle  y  a  escript  ces  mots  :  «  SIGILL.  GAVFREDI.  SILVAN.  EPIS- 
COPI.  ))  Arch.  de  l'Oise,  H  2081'.  —  F.  Copie  du  wnv  s..  Coll.  Moreau, 
XCIX,  i33,  collationnée  par  Atïbrty,  d'après  les  k  Archives  du  prieuré 
de  St-Nicolas  d'Acy  ».  ~  G.  Copie  d'Afforty,  Coll.  de  Sentis,  XIV,  Qio, 
d'après  les  «  Archives  de  Saint-rs'icolas,  Bois,  n"  3o  ». 

Édit.  Vattier,  Comilé  archéologique  de  Sentis,  i886,  d'après  G. 

Ind.  Coll.  Duchesne,  LXXI,  62. 

563.  —  Pierre,  évêque  d'Arras,  constate  que  la  rente  dont  jouissait 
Guillaume  de  Pas,  chanoine  de  son  église,  sur  le  prieuré  de  Pas, 
lui  a  été  remise  par  Jean  d'Ambrines,  et  que  ce  revenu  fera  désor- 
mais retour  à  l'église  du  lieu. 

(1"  avril  1198  —  17  avril  1199) 

Petrus,  divina  patientia  Atrebatensis  ecclesie  minister  humilis, 
omnibus  ad  quos  présentes  littere  pervenerint,  salutem  in  Domino. 
Noverit  universitas  vestra  quod  Johannes  de  Embrixa  (235)  totum 
redditum  quem  habebat  in  ecclesia  de  Pas  qui  fuit  Willelmi  de 
Pas  canonici  nostri  A  trebatensis,  in  manu  nostra  spontaneus  resi- 
gnavit;  et  nos.  ad  ipsius  peticionem,  Priorem  de  Pas  (89)  de  eodem 
reddilu  investivimus,  a  supradicto  J.  sacramentum  recipientes  quod 
ipse  de  cetero,  vel  per  se  vel  per  alium,  contra  ecclesiam  Sancti 
Martini  de  Campis  vel  ecclesiam  de  Pas,  super  eodem  redditu,  ali- 
quam  questionem  non  moveret,  nec  eas  in  aliquo  molestaret.  Huic 
resignationi  et  concessioni  présentes  fuerunt  :  Radulfus  archidia- 
conus  Atrebatensis,  magister  Willelmus,  Evradus,  Bartholomeus, 
canonici  nostri  Atrebatenses  ;  Johaxnes  decanus  de  Pas,  Johannes 
presbiter,  canonicus  regularis  de  Mariolo  ;  Johannes  Ghauderuns 
miles. 

Actum     apud    Mareolum  (287),     anno     Incarnationis    Domini 

M°  C°  XC°  octavo,  mense  aprilis  (a). 

(a)  L'année  pascale  11 98  a  commencé  le  ag  mars  et  a  englobé  tout  le  mois 
d'avril  1198,  mais  elle  comprend  aussi  les  dix-sept  premiers  jours  d'avril  1199. 


187.  Marœil,  ca.  et  ar.  Arras.  —  Ambrines,  ca.  Aubigny,  ar.  Saint-Pol. 
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A.  Orig.  perdu.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  80",  non  collalion- 
née.  —  G.  Copie  du  xv  s..  LL  i35a.  fol.  S',.  —  D.  Copie  du  xvi*  s..  LL 
i853,  foL  lOi". 

564.  —  Le  paye  Innocent  111  comnief  le  prieur  liobert  et  deux  autres 
iirf'itres  pour  régler  un  (Ufférend  entre  les  religieuses  de  Mont- 
martre et  Hubert  de  Ponipoint,  sa  femme  Marie,  Gilles  de  Viar- 
mes  et  autres,  au  sujet  de  terres  à  Barhery. 

(Rome,  Latian,  g  juillet  1199) 

Innocentus  episcopus,  servus  servoriim  Dei,  dilectis  filiis  Priori 
Sancti  Martini  de  Campis,  M[vubicio]  archidiacono  Parisiensi.  et 
magistro  Jouno  (a)  scolanim  Aureliani,  salutem  et  aposlolicam 
benedictionem.  Ex  parte  dilectarum  (6)  in  Christo  filiaruni  Abba- 
tisse  et  sororum  Montis martyr um  querclani  accepimus,  quod 
Ih  BERTUS  DE  (c)  PoMi'ONio  (îSS),  GiLO  DE  {d)  WiRMEs  (238)  et  eorum 
uxores,  et  quidam  alii  tam  clerici  quam  laici  quos  expriment  (e) 
nominatim,  ecclesiam  suam  super  quibusdam  lerris  arabilibus, 
decimis,  vineis  et  aliis  rébus  contra  justiciam  plurimum  veiare 
intendunt.  Quia  vero  quanto  t'ragilioris  condicionisf,/)  existunt, 
tanto  magis  eisin  suis  sumus  peticionibus  debitores,  discrecioni  (gf) 
vestre  per  apostolica  scripta  mandamus  qualenus,  partibus  convo- 
catis,  audiatig  liinc  inde  proposita,  et  causam  inter  eos,  appella- 
lione  reniota,  mediante  justicia,  terminelis,  facientes  quoniodo(7?) 
decreveritis  per  censuram  ecclesiasticam  firmiter  observari.  Testes 
autem  qui  nominali  fuerint,  si  se  gratia,  odio  vel  timoré  subtraxe- 
rint  quominus  testimonium  perhibeant  veritati,  vos(i)  ad  id  per 
censuram  ecclesiasticam  appellatione  postposita  compellatis,  nullis 
litteris  veritati  et  justicie  prcjudiciautibus  a  Sede  Apostolica  impe- 
tratis.  Quod  si  omnes  hiis  exequendis  nequiveritis  interesse,  duo 
vestrum  ea  nichilominus  exequantur. 

Datum  Laterani  vu  idus  julii,  pontificatus  nostri  anno  secundo. 

A.  Original  perdu.  —  B.   Vidimus  inséré  dans  les  lettres  de  l'archi- 


338.  Pontpoint,  ca.  Pont-Sainle-Maxence,  ar.  Senlis.  —  Viarmes,  ca.  Luzarchns, 
ar.  Pontoisc.  —  "  Gallcriu  de  Pompoing  et  E.  uxor  cjus  >,  donnèrent  à  Chaalis 
des  maisons  à  Senlis,  devant  la  halle  au  blé,  en  ij3S(Ms.  l.  iiuo3,  p.  96). 
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diacre  Maurice  et  de  l'écoiàtre  Jouin,  constatant  qu'ils  ont  instruit  l'af- 
faire «  priore  Sancti  Martini  de  Campis  justa  de  causa  absente  »  (sans 
date  au  Carlul.).  Cariulaire  B  de  Montmartre,  LL  i6o5,  fol.  8'. 

Édit.  a.  Ed.  de  Bartliéiemy,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Mont- 
martre, p.  ii5  (recension  fautive). 

(a)  Johanni  a.  Il  n'existe  aucun  doute  sur  la  lecture  «  Jouinus  »  confirmée 
par  un  texte  de  120s  concernant  cet  écolâtre  d'Orléans  (Ms.  lat.  5536,  fol.  xxxix). 
—  (6)  dictarum  a.  —  (c)  Pompona  a.  —  (cO  Voirines  a.  —  (e)  exprimunt  a.  — 
(/)  conditionis  a.  —  (g)  discrelioni  a.  —  [h)  cjuod  a.  —  (i)  nos  a. 

564  bis.  —  Le  pape  Innocent  III  notifie  aux  Templiers  qu'il  con- 
firme la  sentence  rendue  en  leur  faveur  par  Hugues,  abbé  de  Saint- 
Denis,  et  Robert,  prieur  de  Saint-Martin-des-Champs,  leur  resti- 
tuant la  prébende  que  le  doyen  de  Saint-Quentin  leur  avait  sous- 
traite. 

(3o  mars  1200) 

Édit.  a.  Hemeraeus,  Historia  Viromandorum,  191.  —  b.  Colliette,  Mémoi- 
res pour  Vhistoire  du  Vermandois,  II,  /jaS. 
Ind.  Potlhast,  Regesla  Pontificum.  Romanorum,  n°  975,.  t.  I,  p.  gS, 

565.  —  Mathieu  III,  comte  de  Beaumont,  avec  l'assentiment  de  la 
comtesse  Eléonor  II  de  Nesle-Soissons,  sa  seconde  femme,  et  de 
Jean  de  Beaumont  son  Jrère,  cède  UO  sols  de  rente  sur  le  travers 
de  Beaumont-sur-Oise  aux  moines  de  Saint-Léonor,  en  échange 
des  hôtes  que  ceux-ci  ont  au  Mesnil-Saint-Denis . 

{i"  janvier  ou  18  avril  1 199  —  1"  janvier  ou  9  avril  laoo) 

Ego  Matheus  cornes  Bellimontis  universis  notum  fieri  volo, 
presentibus  pariter  et  futuris,  quod  cum  monachi  Sti  Leonorii  Bel- 
limontis hospites  quosdam  apud  Mesnolium  Sti  Dionisii  habuis- 
sent  (239),  prefati  monachi  ipsos  hospites  mihi  jure  hereditario 
concesserunt,  et  ego  eis,  pro  commiitatione  hospitum  ipsorum, 
XT.  sol.  Parisiensis  monete,  concedente  uxore  mea  Eliennor,  et 
JonANNE,  fratre  meo,  assensum  suunn  prebente,  dedi  et  imperpe- 
luum  concessi  annuatim  ex  transverso  pontis  apud  Bellimontem, 
prima  dominica  quadragesime  percipiendos.  Quod  ne  aliqua  pos- 
terorum  meorum  maligiiitate  auferri  valeat  vel  perturbari,  presen- 


289.  Le  Mesnil-SaintDenis,  ca.  Neuilly-en-Thelle,  ar.  Sentis. 
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tem  cartam  super  liac  re   confirmanda,   conscribi   et  sigilli  inei 
impressione  feci  corroborari('î). 

[Actum  publiée,  anno  Incarnali  Verbi  M.  C.  \C.  I\.] 

(n)  Ici  s'arrêtent  H  D  F  qui  ajoutent  «  etc.  ». 

.1.  Urigiual  pordu.  —  H.  Copie  de  1209.  ^^  i35r,  fol.  i\lx',  <•  sollaln 
cuin  velere  copia  penjamenea  »,  et  complétée  do  la  date  (sur  C  probable- 
mont}.  —  G.  Carlulaire  de  St-U'onor  (lagS),  perdu.  —  D.  Copie  du  xv"  s., 
LL  i352,  fol.  lai,  d'après  B  incomplet.  —  E.  Copie  authctitiquc  du 
13  février  i5oi,  sur  un  rôle  de  pai'chemin,  S  i4io,  d'aprr.s  C.  — 
F.  Copie  du  xvr  s.,  LL  i353,  fol.  1/(7,  d'aprcs  B.  —  G.  Copie  du  xvir  s., 
coll.  Uuchcsne,  LX,  3. 

Édit.  Douët  d'Arcq,  Recherches,  p.  33,  d'après  B. 

566.  —  Les  moines  de  Saint-Léonor  ayant  concédé  au  comte 
Mathieu  III  le  moulin  de  Merenjoye,  à  Persan,  le  comte  leur  assure 
une  rente  perpétuelle  de  deux  muids  et  deux  mines  de  blé  sur  ce 
moulin,  avec  divers  privilèges. 

(Septembre  laoo) 

Ego  Mathets  cornes  Belli.montis,  omnibus  p.  1.  i.  notum  facio 
quod,  cum  prior  et  monachi  Sti  Leonorii  de  Dellomonte  molendinum 
habuissent  apud (a)  Percenc  (a^o),  et  pater  meus  Matheis,  bone 
memorie  comes,  summarium(6)  unum  eis  concessisset  ad  opus 
dicti  molendini,  quod  vulgariter  appellatur  molendinum  Meren- 
joye (c);  item,  (juod  banerios  aliorum  molendinorum  nullatenus 
reciperent;  dicti  monachi  prefatum  Merenjoye  (d),  sponlanea  volun- 
late,  mihi  jure  hereditario  concesserunt  possidendum.  Ego  siqui- 
dem  dictus  comes,  divine  piel.ilis  intuitu,  et  in  recompensationem 
tanti  doni,  concedo  et  dono  dictis  monachis  duos  modios  et  novem 
mynas(e)  bladi,  singulis  annis  in  ipso  molendino  percipiendos, 
unum  modium  in  festo  Sti  Johannis  Baptiste,  alterum  modium  et 
novem  mynas  in  Natali  Domini.  Concedo  eciam  eis  molturam  suam 
integram,  liberam  et  immunem  ab  omni  farinagio  et  omni  servicio, 
et  summarios  molendinorum  meorum  ad  ducendum  bladum  ad 
ipsum  molendinum,  et  reducendum  farinara  libère  et  quiète.  Quod 


a4o.  Persan,  ca.  L'Islc-Adam,  ar.  Pontoise. 
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ut  ratum  stabilitatis  robur  obtineat,  près,  cartam  sigilli  mei  muni- 
mine  roboravi. 

Actum  anno  gracie  M''  CC",  mense  septembri. 

(a)  Persenc  D.  —  (b)  sammarium  D.  —  (c)  Monachorum  D.  —  (d)  molendi- 
num  D.  —  (e)  minas  D. 

A.  Orlg.  perdu.  —  B.  Carlalaire  de  Sainl-Léonor,  perdu.  —  C.  Copie 
du  12  février  i5oi,  sur  un  rôle  de  parchemin,  S  lAio,  d'après  B.  — 
D.  Copie  du  xyu"^  s.,  Coll.  Duchesne,  LX,  3',  d'après  B. 

Édit.  a.  Douët  d'Arcq,  p.  187,  d'après  C. 

567-576.  —  Chartes  du  prieur  Robert,  non  datées  (11 76-7  jan- 
vier 1201J.  Essai  d'une  chronologie  de  ces  actes. 
Obit  du  prieur  Robert,  inhumé  à  Saint- Martin. 

(7  janvier  1201) 

VII  idus  januarii.  Depositio  domni  Roberti,  prioris  bujus  loci. 
Offîcium  fiât  ad  plénum,  et  itur  in  refectorium  ad  charitatem. 

Édit.  Marrier,  Monasterii  Sancti  Martini  de  Campis  historia,  p.  197, 
«  ex  vetere  nostro  et  ms.  Martyrologio  >\ 

De  nombreuses  chartes  du  prieur  Robert  nous  sont  parvenues  dépour- 
vues de  toute  date.  Pour  en  déterminer  le  classement,  il  importe  de 
s'entourer  des  renseignements  que  peut  fournir  une  connaissance  suffi- 
sante des  listes  de  dignitaires  de  la  communauté  contemporains  de  ce 
prieur.  Dom  Marrier  a  consacré  un  de  ses  travaux  inédits  à  dresser  la 
«  Nomenclatura  monachorum  Marlinianorum,  altius  quam  fleri  potuit, 
petita  »  comprise  dans  le  registre  LL  1872.  Très  précieuse  pour  le 
XV*  siècle  et  les  suivants,  cette  énumération  est  pauvre  pour  la  plus 
ancienne  période,  et,  comme  on  va  le  voir,  n'est  pas  absolument  sûre. 
Nous  allons  essayer  de  réunir  les  données  qu'on  peut  tirer  des  pièces  du 
présent  Recueil. 

En  1176  Robert  était  encore  sous-prieur  (t.  II,  p.  352);  le  chambrier 
Pierre,  le  secrétaire  Jozon,  l'hôtelier  André  lui  sont  associés.  Cette 
même  année  Raoul  de  Sully,  abbé  de  Cluny,  élant  retourné  à  La  Cha- 
rité, et  renonçant  à  la  dircrfiju  de  l'ordre,  Gautier  de  Châlons,  prieur 
de  Saint-Martin,  fut  élu  à  sa  place,  et  Robert  devint  son  successeur  au 
monastère  de  Paris. 

En  II 77,  le  chambrier  Pierre  reparaît;  André  est  devenu  cellérier 
(t.  II,  p.  30i).  A  cette  date,  D.  Marrier  note  «  Rolannus  subcamerarius  » 
(LL  1873,  fol.  37). 

En  ii8i  Pierre  est  toujours  chambrier,  Jozon  secrétain,  André  celle- 
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rier,  mais  avoc  tin  nouveau  sous-prieur,  Simon  III  (dès  i  iSo  ;  cf.  n'  460) 
qui  se  distin^'ue  d'un  homonyme,  "  Simon  armarius  >•  Cn'  464). 

En  iiSa  le  chambricr  l'i/rie  est  remplacé  par  Josselin,  et  le  sous- 
prieur  Simon  III  par  Jean  ;  Jozon  reste  secrétain  (iv  466).  Le  cellérier 
André  se  retrouve  dans  un  acte  sans  date,  avec  le  sous-prieur  Jean  et  le 
chainbrier  Josselin. 

Jozon  exerçait  encore  son  olfice  en  iiSti,  puisque,  à  cette  date,  nous 
rencontrons  comme  témoin  «  Albericus,  nepos  Joszonis  sacri»te  » 
(n"  48&).  C'est  par  méprise  que  D.  Marrier  met  sur  sa  liste  «  Nicolaus 
sacrista,  i  i8i  »  :  le  document  où  fipure  ce  pei'sonnage  a  soin  de  préciser 
qu'il  était  secrétain  du  [irieuré  d'Acy  (n"  463)  et  dans  l'acte  ligure  en 
même  temps  Jozon.  secrétain  de  Saint-Martin.  Ce  Nicolas  souscrit,  à 
.\cy,  avec  son  prieur  Barthélemi  en  iifti  (n"488). 

Aune  date  qui  se  place  entre  ii80  cl  iigS,  Jozon  fut  remplacé  par 
Jean,  qu'on  rencontre  avec  le  chambrier  Josselin  et  le  chapelain  du 
prieur  Robert,  Hélie,  dans  une  charte  de  l'évêque  Maurice  (n"  545 ~). 

Dom  Marrier  (LL  i'6--j,  foi.  38)  a  tiré  d'un  document  que  nous  igno- 
rons le  groupe  suivant  :  <<  Johannes  subprior,  Simon  subprior,  Josceli- 
nus  camerarius,  Joszo  sacrista,  Philippus  armarius  »  ;  Simon  aurait  été 
alors,  en  réalité  «  tercius  prior  ».  Mais  il  est  impossible  d'admettre  la 
date  1198  indiquée  par  lui  :  peut-être  est-ce  une  erreur  pour  ii83. 

En  119B,  en  effet,  Jean  II.  sous-prieur  (apparemment  le  précédent 
secrétain)  a  pour  compagnons  le  tiers-prieur  Thibaud,  le  chambrier 
Guillaume  (é\n  prieur  en  1200),  un  nouveau  secrétain,  également 
nommé  Guillaume,  et  le  chantre  Herbert  (n°  535). 

Mais  entre  Jozon  et  Jean,  doit  s'intercaler  un  «  Avoristus  sacrista  » 
dans  lequel  on  reconnaît,  à  travers  la  méprise  d'un  scribe,  «  Anculfus  » 
(Ançoul)  associé  à  «  Richerius  hcspitalis  »  ;  par  les  synchronismes,  cet 
acte  de  l'évêque  Maurice  a  pour  limites  1 186-1193  (n"  521j. 

Ançoul  est  probablement  le  prieur  de  Gournay  qui  en  ii8(3  fut  rem- 
placé par  Thibaud.  transféré  d'Acy.  D'autre  part  Ançoul  mourut  dans 
l'exercice  des  fonctions  de  sous-prieur  ;  c'est  ous  ce  titre  qu'il  est  com- 
mémoré par  le  Nécrologe  de  Saint-Léonor  (  Douët  d'Arcq,  p.  i5o)  au 
II  octobre.  La  charte  569  réunit  «  Anculfus  supprior,  Petrus  almarius, 
Guido  granarius.  Angerius  capellanus  Prions  ». 

Enfin  dans  la  chronologie  des  chambriers  contemporains  du  prieur 
Robert  s'intercale  »in  Aubert,  entre  Josselin  fi  186)  et  Guillaume  (i  igS), 
associé  dans  une  charte  de  Foulques,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés 
(mort  le  2  mai  1192)  au  cellérier  Pierre  et  à  l'hôtelier  Richer  >  n"  524i. 

La  succession  des  sous-prieurs  est  moins  j)récise.  Une  charte  qu'on 
peut  placer  vers  1186  (n' 568)  présente,  comme  exerçant  cette  charge, 
Simon  IV  avec  le  chambrier  Josselin,  le  secrétain  Jozon  et  un  «  Philip- 
pus armarius  »  dont  Simon  fut  peut-être  le  devancier  cité  en  u8i  avec 
le  sous-prieur  Simon  111. 

Le  sous-priorat  d'Ançoul  coïncide  avec  la  présence  de  "  Peirus  arma- 
rius »  et  de  «  Guido  granarius  '>. 
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En  1190  Guillaume  est  sous-prieur  (n"  513).  Nous  venons  de  noter 
Jean  II  en  1 198. 

Postérieurement,  donc  dans  les  dernières  années  de  Robert,  se  ren- 
contre le  sous-prieur  Hugues,  avec  le  secrétain  Rlcher,  dans  lequel  se 
peut  reconnaître  l'hôtelier  successeur  d'André  :  sa  charge,  en  laoo,  est 
occupée  par  Gautier. 

Hugues  paraît  n'être  autre  qu'un  «  H.  cellerarius  »  en  fonctions  entre 
1 193  et  la  mort  de  Robert. 

Ce  dernier  événement  se  produisit  durant  l'exercice  du  priorat,  car  le 
IVécrologe  de  Saint-Léonor  le  note  ainsi  (Douët  d'Arcq,  p.  i44)  au  9  jan- 
vier. Cet  obituaire,  dans  son  état  actuel,  ayant  été  remanié  comme  le 
manuscrit  lui-même  en  fournit  la  preuve,  le  quantième  indiqué  au 
Nécrologe  même  de  Saint- Martin  est  seul  à  retenir. 

Le  millésime  ne  peut  être  que  1201.  Le  9  juillet  1199  Innocent  III 
commit  le  prieur  de  Saint-Martin  avec  deux  autres  juges  pour  instruire 
un  proc^s  intéressant  les  religieuses  de  Montmartre  (n°  564).  Ce  prieur 
est  indubitablement  Robert.  11  ne  put  remplir  sa  mission,  et  ses  deux 
collaborateurs  rendirent  leur  sentence  «  Priorc  Sancti  Martini  justa  de 
causa  absente  ».  Cette  cause  légitime  d'absence,  l'affaire  se  jugeant  à 
Paris,  ne  pouvait  être  qu'une  grave  maladie  de  Robert.  En  laoi  son 
successeur  Guillaume  était  en  charge.  Les  lettres  de  la  communauté 
(n"  577)  annonçant  au  Chapitre  de  Cluny  le  choix  spontané  fait  de  sa 
personne  par  l'abbé  Hugues  \,  pour  remplacer  Robert,  sont  datées  de 
1200  ;  elles  sont  donc  de  janvier  1201,  nouveau  style.  Elles  font  mention 
des  dignitaires  suivants  :  Guillaume,  chambrier;  le  sous-prieur  H. 
(Hugues);  le  secrétain  R.  (Richer)  ;  le  sous-chambrier  A.  (peut-être 
Aubert)  ;  et  de  deux  prieurs  forains,  Her.  (Herbert)  de  Gournay-sur- 
Marne  ;  L.  (Léger)  de  Saint-Nicolas  de  Sentis. 

Les  indications  qui  précédent  se  résument  en  ce  tableau  : 


Sous-prieur. 

Chambrier. 

Secrétain. 

Armorier. 

Cellérier. 

Hôtelier. 

1 176. 

Robert. 

Pierre. 

Jozon. 

n 

» 

André. 

1177. 

» 

Id. 

» 

» 

André. 

» 

1180. 

Simon  HI. 

» 

» 

» 

» 

» 

1181. 

Id. 

Id. 

Id. 

Simon. 

Id. 

» 

iiSa. 

Jean  l. 

Josselin. 

Id. 

» 

» 

)) 

Ap. 

n8a. 

Id. 

Id. 

Id. 

» 

Id. 

» 

Ap. 

ii83. 

Simon  IV. 

Id. 

Id. 

Philippe. 

» 

» 

1186. 

» 

)) 

Id. 

>> 

» 

» 

Ap. 

1186. 

» 

» 

Ançoul. 

» 

» 

Richer 

» 

)) 

Aubert. 

» 

)) 

Pierre. 

Id. 

» 

Ançoul. 

» 

» 

Pierre. 

[Hugues]. 

» 

iigo. 

Guillaume. 

» 

» 

» 

» 

» 

1193. 

Jean  II. 

Guillaume. 

Guillaume. 

)) 

» 

)) 

)) 

Hugues. 

Id. 

Richer. 

» 

» 

» 

1100. 

» 

» 

)) 

n 

» 

Gautier 

I30I. 

Id. 

Id. 

Id. 

n 

» 

» 
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567.  —  Le  [trieur  Robert  concède  ta  mairie  de  Chnmpif/ny  à  l'un 

des  lits  du  maire  Hunoud,  sa  vie  durant,  sous  la  comlilion  (jn'il  ne 

pourra  réclamer  des  moines  rien  de  plus  que  ce  qui  revient  à  la 

mairie  (a). 

(1176-1181) 

Notum  ait  omnibus  t.  p.  q.  f.  (jiiod  ego.  fraler  Korerti  s, /îrtor 
Sancli  Martini  de  Campis,  et  ejusdeni  loci  conventus  dediiniis  et 
concessiinus    uni    de    flliis    IIi  woldi,    majoris  nostri   de  Campi- 
niaco(6lt),  majciriam  nostram  ipsius  ville,  quanidiu  ille,  cui  jani- 
dictam  majoriam  assignaverit,  vixeril,  possidcndam  ;  ita  quod  nichil 
in   rébus  nostiis   haberc  vel    clauiare  ob   majoriam    poteiit,    nisi 
sobunmodo  ea    que    ad  prefatam    majoriam    pertinent.  Salvis  in 
omnibus,  dominiis,  juridictionibus  et  redditibus  nostris,  et   illis 
omnibus  que  ad  jus  nostrum  spectare  noscuntur.  Si  autem  déci- 
mas nostras  vel  redditus,  aut  tractum  décime  prenominate  ville, 
alleri  quam  majori  nostro  ad  censivam  dare  voluerimus,  cui  nobis 
placuerit  dare  poterimus,  memorato  majore  nostro,  ncc  alio.  con- 
tradicere  valente.  Hujus  rei  testes  sunt  :  Symo?»  supprior,  Pktrus 
camerarius,  Joszo   sacrista  ;   Xristiano  majore    Sancti    Dyonisii, 
Ansoldo  de  XfiLi\.co(i 'iq),  Evkvrdo,  Symont;  fdio  Hunoi.dt,  Ful- 
corcK  Alberico. 

(a)  Les  dates  extrêmes  sont  fournies  par  l'avènement  de  Robert  au  priorat  en 
117?)  et  le  remplacement  du  sous-prieur  Simon  III  par  Jean  I"  dès  1183. 

Original,  L  876,  n°  i.  Reste  de  sceau  représentant  un  abbé,  debout, 
tenant  la  rrosse  de  la  doxlre,  l'Kvangile  (!o  la  senestre,  v(Hu  d'une 
chasuble  à  longues  manches  et  la  tôle  couverte  d'une  toque  :  la  légende 
a  disparu. 

568.  —  Le  prieur  Robert  transforme  en  un  cens  annuel  de  quinze 
sols  par  Jeu,  la  taille  imposée  précédemment  aux  habitants  de 
Limoges  et  de  Fourches. 

(i i8a-i  igo) 

Ego  RoBERTis,  prior  Sti  Martini  de  Campis,  et  conventus,  notum 
facimus  t.  p.  q.  f.  quod  talliam  quam  ab  bominibus  de  Limogiis  et 
Farcis  (65)  singulis  annis  exigebamus,  ex  eorum  voluntate  et  peti- 
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tione  adcensivimus  in  ,hunc  modum,  iit  pro  tallia  ipsa  censum 
annuuni  in  festo  SU  Dyonisii  précise  ac  determinate  nobis  persol- 
vant,  scilicet  pro  mensura  (a)  intégra  xv  solides,  pro  dimidia 
vil  solidos  et  dinnidiiim  ;  nec  aliquid  ab  eis  amplins  super  hoc 
exigi  poterit,  salvis  aliis  consuetudinibus  nostris.  Si  vero  tallia 
propter  nccessitatem  Dni  Régis  ab  hominibus  ecclesiarum  commu- 
niter  exigetur,  tune  jamdictus  redditas  dapUcabUur.  Si  quis  autem 
in  festo  Sti  Dionisii  eundem  redditum  non  exsolverit,  eum  lege  qui 
in  illo  territorio  constiluta  est,  restituet.  Item,  quoniam  ipsi  qua- 
dam  consuetudine  que  dicitur  nmnus  mortua,  se  nimium  pregra- 
vari  querebantnr,  in  ipsa  consuetudine  certum  ac  prefuturum 
modum  constituimus,  videlicet  ut  cum  apud  Limoges  vel  Fur- 
cet^  (227)  aliquis  decesserit,  beres  ejus,  si  mensuram  integram 
habuerit,  pro  relevatione  xv  solidos  exsolvet  ;  si  dimidiam,  vn  soli- 
dos etdimidium,  Preterea  Odoni  de  Furchis  et  Guiberto  concessi- 
mus  ut  incrementum  terre  quod  domnus  Manebius  illis,  super  id 
quod  tenebant,  adjecit,  sub  ea  consuetudine  quam  prius  reddere 
tenebantur  ;  ita  scilicet  ut  nichil  exactionis  propter  hoc  adiciatur. 
Quod  ut  futuris  temporibus  inconcussam  et  inviolabilem  obtineat 
firmitatem,  ex  consensn  capituli  nostri  scripto  presenti  et  sigilli 
nostri  impressione,  cum  testium  subnotatione  contîrmavimus.  Hii 
sunt  testes  ex  parte  nostra  :  Symon  snpprior  ;  Gaubertus,  Jogeli- 
Nus  camerarius,  Jozo  sacrista,  Philippus  armarius.  Testes  ex  parte 
eorum  sunt  hii  :  Gaufridus  Guachet,  servions  Régine  ;  Yerbertus 
DE  Limoges,  Garinus  de  Torciaus,  Cristianiîs  Goubertus,  Guil- 

LERMUS    ReES,    OdO    DE    FURCHIS,    AsCELINUS   PlOCHE,    HeRVEUS  (6). 

(a)  Corr.  mansura  (masure,  feu).  —  (b)  Les  limites  de  date  pour  cet  acte  sont 
l'existence  en  i  i8a  du  sous-prieur  Jean  I"  et  en  1190  du  sous-prieur  Guillaume. 

A.  Original  perdu.  —B.  Copie  du  xni'  s.,  LL  i35i,  fol.  iimin.  8. 
Ind.  Marrier.  Monaslerii  Sti  Martini  a  Campis  historia,  p.  196  (les  cinq 
premières  lignes  sont  seules  reproduites) 


569.  —  Le  prieur  Robert  transige  avec  le  prieur  et  les  frères  de 
Saint-Lazare  au  sujet  d'un  dépôt  de  24f  livres  fait  entre  leurs  mains 
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par  le   moine  Jean,  et  renonce  à  le  réclamer,   moyennant  une 
indemnité  de  cent  sols. 

(1186-1193) 

Ego  fraler  Koderti  s,  prier  Sancti  Martini  de  Campis,  ejusdem- 
que  loci  conventus,  notum  facimus  omnibus  ml  quos  presena 
scriptum  pervenerit,  quod  nos  Priorem  el  fralres  de  Sancto  Lazaro 
quos  auctoritale  apostolica  coram  judice  delegato  abbate  Sancti 
Germani  de  Pratis  in  causain  diulius  Iraxiinns,  super  xxnii 
libris  Parisiensium  quas  ab  ipsis  exigebamns  ex  commissione  cujus- 
dam  fiatris  nostri  Joicvinnis  noinine,  tandem  medianlc  concordia 
pro  centiim  solidis  qnietos  clamavimns,  et  in  perpclnum  \n  pace 
dimisimus.  Quod  ne  in  dubium  revocetur,  sigilli  nostri  imprcs- 
sione  coniirmavimus.  His  testibus  :  Axculfo  suppriore,  Petro 
almario,  Giidone  granario,  Aigerio  capellano  noslro(aj. 

(a)  Auçoul  ayant  été  secrétain  avant  d'être  promu  an  sous-priorat,  cette  charte 
est  postérieure  à  l'aimée  1 186,  où  Jozod  figure  encore  avec  ce  litre  ;  d'autre  part, 
nous  la  croyons  antérieure  à  1190,  date  où  Guillaume  fut  sous-prieur. 

B.  Copie  du  xnr  s..  MM  aie,  fol.  /|0. 

570.  —  Lr  prieur  Robert  autorise  le  mariage  de  deux  Jrbres,  serfs 
de  Saint- Martin,  avec  deux  sœurs,  serves  de  Saint-Maur,  sous  la 
condition  que  chaque  communauté  conservera  un  des  ménages. 

(1176  —  7  janvier  1201) 

Ego  fraler  Hobertus,  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et  conven- 
tus, universis  notum  facimus  nos  et  domnum  Abbatem  de  Fossatis 
cum  suo  convenlu  in  banc  convenisse  concordia[m]  et  assensu[m]  : 
siquidem  duo  frntres,  Willelmus  et  INicholaus,  qui  conditione  ser- 
vili  nobis  noscuntur  obligati,  duas  sorores  Sibillam  et  Erambur- 
gim,  eadeni  con'Iitione  predicte  ecclesie  de  Fossatis  suhditas,  per- 
missione  noslra  ducanl  in  uxores,  ita  lamen  quod  aller  eorum, 
Willelmus  nomine,  cum  uxore  sua  Sibilla,  cum  suis  contingenti- 
bus,  nostre  dominalioni  et  polestali  subjicientur.  Predicla  autem 
Sibilla  a  servitute  jamdicte  ecclesie  emancipata  ;  aller  vero  Niclio- 
laus  a  nostra  dilione  liberatus,  pro  commutatione  mulieris,  a[d 
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potestatem]  sepedicte  ecclesie  cum  siibstantia  et  hereditate  sibi  con- 
tingenti  deinceps  subjectus  erit.  Quod  ut  ratura  habeatur,  sigillo 
nostro  confirmamus  (a). 

(a)  Les  dates  extrêmes  sont  celles  du  priorat  de  Robert. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xni'  s..  Livre  blanc  de  Saint-Maur, 
LL  48,  fol.  37,  n°  xxxix.  — G.  Copie  du  xvni°  s.,  coll.  Gaignières,  ms. 
1.  54i0,  fol.  48.  d'après  B. 


571.  —  Le  prieur  Robert  approuve  un  échange  entre  Adam,  prieur 
de  Beaumont-sur-Oise,  et  le  cellérier  du  monastère,  par  lequel  le 
prieuré  de  Saint- Léonor  conserve  ses  propriétés  à  Goussainville. 

(ii83  —  7  janvier  laoo) 

Ego  frater  Robehtus  prior,  et  humilis  conventus  Sti  Martini  de 
Campis.  Notum  fieri  volumus  omnibus  ad  quos  presens  scriplum 
pervenerit,  quod  commutationem  illam  quam  habuerunt  inter  se 
dilecti  fratres  nostri  A.(t)Aivi)  prior  de  Bellomonte  (aSg)  et  H(ugo  ?) 
celiarius  Sancti  Martini,  concedimus  ;  et  hanc  eamdem  commuta- 
tionem in  hune  modum  factam,  videlicet  quod  prior  de  Bellomonte 
habebit  quicquid  ecclesia  Bellimontis  habebat  apud  Gonsenvil- 
lam  (240),  quia  ratam  et  firmam  volumus  haberi,  sigillo  capituli 
nostri  confirmamus  et  communimus  (a). 

(a)  Le  cellérier  André  ayant  été  témoin  d'un  acte  postérieur  à  1182,  son  suc- 
cesseur H[ugues?]  n'a  pu  être  en  charge  avant  ii83.  —  Le  terminus  ad  quem  est 
le  jour  funèbre  du  prieur  Robert. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  91,  non  coUa- 
tionnée.  —  G.  Copie  du  xv  s.,  LL  i352,  foi.  90.  —  D.  Copie  du  xvr"  s., 
LL  i353,  fol.  109. 

572.  —  Roger  [de  Meulan],  seigneur  de  La  Queue-en-Brie,  s'accorde 
avec  le  prieur  Robert  au  sujet  d'un  bois  voisin  de  Noisy-le-Grand, 


a.^tj.  11  s'agit  sans  doute  ici  d'Adam  de  Beaumont,  prieur  de  Saint-Léonor  dès 
118A  (n"  474).  —  Sur  le  cellérier  Hugues,  voir  n°  567. 
a4o.  Goussainville,  ca.  Gonesse,  ar.  Pontoise. 
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dont  il  assume  la  garde  et  dont  les  produits  sont  à  partager  entre 
lui  et  le  prieuré  de  Marotles-en-Brie. 

(1189  —  7  janvier  1201) 

iNoverint  univers!  in  quorum  manus  presens  scriptum  pervene- 
rit,  quod  ego  Hooerius  (a)  dominus  castri  de  (lauda  (100),  et  hères 
meus,  ille  soluuimodo  qui  caslrum  de  Cauda  tenebit,  niedielalenri 
cujusdam  neinoris  quod  à'\c\\.mDoenes{h)  rogalu  Prions  i\e  Merro- 
liis{c),  ad  cujus  jus  idem  nemus  spectot.  udvocato  Hoheuto  priore 
Sancti  Martini  de  Canipis,  in  t'eodnm((/)  accepimus  et  liominiuni, 
ad  custodiendum  jamdictum  nemus  lideles  nos  defensores  (e)  cons- 
tituimus  ;  forestarium  vero  utilem  et  necessarium  providere  tene- 
mur,  qui  Priori  de  (c)  Merroliis  (106)  prestabat  lidelitalem.  Omnia 
autem  vadia  et  lorefacta  que  in  bosco  fient,  ad  NusiacuniiSQ)  defe- 
rentur,  et  ibidem  lideliler  inter  nos  et  Priorem  de  Merroliis  (c)  in 
commune  dividentur.  Ll  si  gagia  duelli  exinde  fuerint,  ad  curiam 
etjusticiam  de  A^uwwcodeducentur.  ^eutro  quidem  noslroruni  lice- 
bit  in  prefalo  nemore  aliquid  dare  vel  accipere,  nisi  assensu  et 
Yoluntate  communi.  Cum  autem  nemus  creveril,  et  congruum  ven- 
ditionis  tempus  advenerit,  pari  assensu  venundabitur,  et  pretium 
ejus  in  commune  dividetur.  Quod  ut  ratum  permaneat,  sigilli  nos- 
tri  impressione  cum  testium  subnolatione  corroboraviraus.  Hi  sunt 
testes  :  Drogo  ui:  Bhi(42),  Thom.vs  de(/)  Po?iTiLEUs(a4j),  (gf)  ï^khi- 
cus  DE  Ebla  (a^i  j. 

(a)  fi  ajoute  «  de  Cauda  ».  —  (6)  Docues  B.  —  (c)  Marroliis  fi.  —  ((/)  feodum  fi. 
—  (e)  deffensores  fi.  —  (0  Pontileue  li.  —  (g)  Uigicus  B. 

A.  Original.  Arch.  Nat.,  Cahiers  palcographiqiies,  MM  89^.  n»  i5.  — 
B.  Copie  du  xvu' s..  Arch.  de  Seine-et-Oise,  A  luo,  fol.  9,  d'après /4, 
alors  coté  «  23  ». 

573.  —  Henicr,  pricar  de  Pomponne,  avec  l'approbation  de  l'abbé 
de  Ruricourt  Henri,  s'accorde  avec  Simon,  prieur  de  Gournay- 


a4i.    Pontillaud,   écart  de  Pontault-Combault,   ca.    Tournan,   ar.    Melun. 
Yèblef,  ca.  Mormant,  ar.  Melun. 
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sur-Marne,  pour  exonérer  de  toute  charge  six  arpents  de  terre 
que  le  prieuré  possède  à  Liaubon. 

(1195  —  laoo) 

Noverint  présentes  el  posteri  Simoxem  priorem  et  monachos  eccle- 
sie  Béate  Marie  de  Gornaio  récépissé  duorum  arpennorum  terram  a 
donno  Renerio  priore  et  canonicis  de  Ponpona  ad  çensum  duorum 
denariorum  singulis  annis  ad  festum  Sti  Remigii  persolvendorum. 
Quatuor  etiam  arpennorum  terram  prefati  monachi  a  quibusdam 
emerunt  hominibus,  tali  conditione  quod  homines  ilU  reliquam 
terram  tenentes,  censum  terre  illius  empte,  scilicet  nummos,  eccle- 
sie  de  Pomponia  singulis  annis  persolvent.  Sin  autem  censum  a 
monachis  requirent  canonici,  et  eis  monachi  infra  octo  dies  resti- 
tuent ;  itaque,  censu  reddilo,  totam  illam  sex  arpennorum  terram 
que  prope  granchiam  de  Luabum{\o\)  sita  est,  libère  et  quiète 
monachi  possidebunt.  De  hominibus  vero,  vel  eorum  heredibus, 
ni  illos  census  nummos,  sicut  pepigerunt,  reddere  nolentibus, 
canonici  de  Ponpona,  secundum  pactum  et  tenorem  hujus  scripti, 
monachis  justiciam  facient.  Actum  est  assensu  magistri  Henrigi 
abbalis  de  Liricurte  (242),  tociusque  capituH  ejusdem  ecclesie,  et 
sui  impressione  sigilli,  ne  a  posteris  valeat  infirmari,  confirmatum, 
testibus  qui  interfuerunt  subnota tis. 


242.  Il  n'existe  aucune  abbaye  nommée  Liricurlis,  et  c'est  celle  de  St-Nicolas- 
au-Bois,  dite  aussi  de  Ruricurte,  dont  les  chanoines  de  Pomponne  dépendaient. 
La  charte  n"  417,  publiée  dans  ce  Recueil,  t.  II,  p.  Sag,  le  montre  avec  évidence. 

L'abbé  dont  il  est  ici  question  est  donc  bien  Henri  de  Clermont,  abbé  de 
Ruricourt;  il  succéda  à  Aleaume,  encore  vivant  en  ngi.  En  no4  Henri  était 
toujours  en  charge;  en  i2o5  il  était  remplacé  (Gallia  christiana,  IX,  837).  Le 
litre  «  magister  »  qui  lui  est  donné  par  le  document  que  nous  publions,  montre 
qu'il  était  docteur. 

Le  prieur  de  Gournay  son  contemporain,  Simon  1",  est  resté  en  fonctions 
depuis  1189  (cf.  note  lo,  p.  89)  jusqu'après  iigli]  il  fut  remplacé  par  Pierre 
(cf.  n°  518,  note  a,  p.  112)  puis  Herbert,  qui  occupait  cette  charge  en  janvier 
1 201 . 

Ces  remarques  amènent  à  rectifier  la  date  de  la  charte  518  par  laquelle 
Mahatid  de  Garlande  fonda  l'anniversaire  de  son  père  Guillaume  à  Gournay,  au 
temps  du  prieur  Pierre  :  ses  limites  sont  circonscrites  par  le  synchronisme  de 
Simon,  prédécesseur  de  Pierre,  avec  l'abbé  Henri  de  Ruricourt,  en  ngâ  au  plus 
tôt;  en  sens  inverse,  par  la  substitution  d'Herbert  à  Pierre,  avant  1201. 


sous    LE    KEGNi:    l)i:    l'IlILIPPE-AUr.USTt:  i-yj 

A.  Original  perdu.     -  Z>.  tJopic  de   lîa^?,  LI.  1397.  ^'^^^   ^^<  "*^''*  culla- 
tiomu'o.  et  visibleiueiit  iiicouipiôtc. 


574.  —  Pierre,  prieur  de  tlournay-sur-Marne,  rend  à  Hervé,  cha- 
pelain de  Sdinl-Lazare,  (jnalrc  arpents  de  pré  au  terroir  de  Chelles. 
Témoins  :  lienoud,  prieur  de  Cappy  ;  Uaoul,  de  Pantin'  (ïervais, 
de  Jayny  :  Robert,  de  Saint-Martin  :  Daniel,  de  Saint-Lazare  ;  Fro- 
mond,  sous-prieur  de  Gournay. 

(i  195  —  7  janvier  laci) 

De  pratis  Cale  (a). 

Notum  sit  omnibus  t.  p.  q.  f.  (jnod  P[t:T»us],  prier  Ste  Marie  de 
Gornaio,  assensu  totins  capiluli  ejusdeiu  loci,  vendidit  Hkkveo 
capellano  Sti  Lazari  Pa/767>/iA7'5  (a/43)  quatuordecim  libris  Pari- 
siensium,  nii»'  arpennos  pratornm  suorum  sites  in  lerritorio  Calen- 
sis  ecclesie.  Unie  autem  vendilioni  interfuerunt  monachi  :  Rober- 
Tus,  prior  Sancti  Martini:  Kenoldus,  de  Capi{!ig);  Kadulphus,  de 
Pe/i/i'n (71);  Gehvasils,  de  Jehagny{iQ8)  ;  Fuomlxdls,  subprior 
Gornaii;  Symon  de  Noisi,  Petrus  el  M.vthels,  predicti  Fromundi 
fratres.  Et  ex  alio  :  Daniel,  prior  Sancti  Lazari  Parisiensis  ;  IIeu- 
vEus  archipresbiter.  Gakinus  saceidos  Gornaii;  Bvldoimjs  nepos 
ejus.  Laici  :  Iraler  MiLe,  Grimoldus,  I'ehkijL's  Boton.  Raouli'ls 
Cotble  et  filius  ejus,  Ermeinfredus  Pi.iox,  Johannes  et  Godefridus 
pistores  (6). 

(a)  Titre  en  6.  —  (i)  Sur  la  date  de  cet  acte,  cf.  note  a/i3. 

.4.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xn"  s.,  .MM  210,  loi.  43. 

575.  —  Le  prieur  Robert  notifie  qu'il  a  acensc,  pour  sept  se  tiers  de 
blé  par  an,  douze  deniers  et  six  anguilles  à  la  Saint-Remi,   à 


a43.  Le  9  janvier  iiga.  Célestin  III  adressait  une  bulle  de  sanve-jardc  à  Raoul, 
prieur  des  Lépreux  de  Paris,  en  faveur  de  son  établissement  (Mcin.  de  la  Soc.  de 
l'IIisl.  de  Paris,  111.  178;  JafTé-Lœwenfeld,  t.  Il,  p.  58.î,  n"  1O81/1).  Dès  i  uj3 
Daniel  est  prieur,  et  Hervé  chapelain  des  Lépreux  (MM  a  10,  fol.  36),  il  en  devint 
prieur  dès  iao3  (Ib.,  fol.  44).  —  Le  terminus  ad  qaem  est  la  date  funèbre  du 
prieur  Robert. 

12 


lyS  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CHAMPS 

remettre  au  prieur  de  Crécy,  le  tiers  du  moulin  de  Bessy  apparte- 
nant à  Saint-Martin. 

(1193  —  7  janvier  laoi) 

Noverint  universi  ad  quos  presens  scriptum  pervenerit,  quod 
ego  frater  Robertus,  prinr  Sancti  Martini  de  Campis,  assensu 
locius  conventus.  terciam  partem  molendini  de  Besxi{2l\k),  que 
nostri  juris  erat,  Milom  et  lieredibus  suis  pro  septem  sextariis 
bladi,  medietate  frumenti  et  altéra  mosturange,  et  pro  xii  denariis  et 
sex  anguillis  ad  festum  Sti  Remigii  ecclesie  de  Crisceio  annuatim 
reddendis,  in  perpetuum  possidendam  concedimus.  Quod  ut  ratum, 

etc. Hii  sunt  testes  :  Hugo  subprior,  Willelmus  camerarius, 

RicHERius  sacrista,  Robertus  miles  (a). 

(a)  La  chronologie  des  dignitaires  de  la  communauté  permet  de  circonscrire 
entre  iigS  et  laoo  la  date  de  cet  acte. 

A.  Original  S  1867,  n''  i  ;  Sceau  brisé. 

576.  —  Le  prieur  Robert  renonce  aux  dîmes  qu'il  percevait  à 
Noisy-lé-Sec,  dans  le  dimage  de  Saint-Maur-des-Fossés  ;  la  com- 
munauté de  Saint-Maur,  de  son  côte',  abandonne  sa  part  du  dîmage 
de  Bondy,  appartenant  à  Saint-Martin-des-Champs . 

(1"  janvier  oa  9  avril  1200  —  7  janvier  1201) 

Carta  de  pace  facta  inter  ecclesiam  Fossatensem  et  ecclesiam 
Sancti  Martini  de  Campis  super  décimam  parrochiarum  de  Noisiaco 
Sicco  et  de  Bondies  (a). 

Ego  frater  Robertus,  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et  totus 
ejusdem  loci  fratrum  conventus,  notum  facimus  p.  et  f.  quod  cum, 
parrochia  de  Noisiaco  Sicco,  in  qua  parrochia  Fossatense  monas- 
terium']\\s  decimationis  possidere  dinoscitur,  hactenus  juxta  usuni 
prave  et  perverse  consueludinis,  ab  eo  niediam  partem  decimarum 
leceperimus  qui  sementium  a  parrochia  de  Bondiis  in  qua  nos,  et 
qui  nobiscum  participant,  jus  decimationis  habemus,  in  nomina- 
tam  ecclesiam  transporlasset  ;  et  versa  vice  Fossatense  monasterium 


3/i4.  Bessy,  éc.  Tignaux,  ca.  Rozoy,  ar.  Goulommiers. 
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in  pairochia  de  Boiuliis,  pro  média  parte  sub  simili  condilione 
deciinam  percipiet;  habito  tnm  bonis  consilio.  altendentes  quod 
mala  consuetiido  non  miniis  quam  perniciosa  corniptela  est  abji- 
cienda,  consneludini  isle  plane  conlra  juris  ordinem  venienli, 
cedendum  duxinuis  :  slaluentes  ut  de  cetero  in  parrochia  de  i\oi- 
siaco  Sicco,  in  qiia  jus  decimalionis  nulluni  babemus,  decimani 
dicta  de  causa  non  percipiamus.  Similiter  et  Fossatense  monasle- 
rium  ob  eandem  causam,  in  parrocbia  de  Bondeiis  decimam  non 
percipiat.  Quod  ut  ratum  el  stabiie  habeatur,  presentem  paginam. 
sigillo  capituli  noslri  munitam,  monasterio  Sancti  Pétri  Fossatensis 
tradidimus. 
Actum  anno  Incarna ti  Verbi  millesimo  ducentesimo. 

(a)  Titre  en  B.  —  (6)  Cet  acte  est  le  dernier  que  nous  ayons  du  prieur 
Robert.  La  lettre  transcrite  au  Cartulaire  ecclésiastique  de  Gliampagae(dit  Liber 
pontificum,  ms.  lat.  699^  A,  fol.  ^09),  datée  comme  suit  :  «  anno  M.  CC.  die 
mercurii  proxinia  anle  Puriticationera  Beatc  Marie  »  (qui  correspondrait  au 
3i  janvier  laoi  d'après  le  style  de  Pâques,  ou  au  i"  février  laoo  d'après  le  style 
de  Noi'l  inapplicable  à  ce  cas,  puisqu'on  eût  écrit  «  in  vigilia  Purificationis  »),  et 
qui  a  été  attribuée  à  Robert  par  la  Gallia  christiana  (Vil,  5a5),  n'émane  point  de 
ce  prieur.  Elle  porte,  non  l'initiale  R.  de  son  prénom,  mais  l'initiale  B.  qui  est 
celle  de  Baudoin.  Elle  est  placée  après  les  chartes  de  Foulques,  successeur  de 
Robert,  et  adressée  au  comte  Thibaud,  tandis  que  Foulques  s'adresse  à  Blanche 
de  Navarre,  régente  de  1300  à  laii,  pendant  la  minorité  de  son  flls  posthume 
Thibaud  IV.  Nous  pensons  qu'il  s'agit  de  ce  dernier  ;  le  copiste  du  cartulaire 
aura  omis  les  cliiffres  qui  suivaient  le  millésime;  de  telles  bévues  ne  sont  point 
rares. 

,4.  Original  non  retrouvé.  —  B.  Copie  du  xnr  s..  Livre  blanc  de  Saint- 
Maur.  LL  48.  —  C.  Copie  du  xvn'  s.,  ms.  lat.  54i6,  p.  882,  d'après  B. 

577.  —  La  communauté  de  Saint-Martin  notifie  au  Chapitre  de 
Clany  le  choix  fait  par  l'abbé  [Hugues  V]  du  chambrier  Guillaume 
pour  succéder  au  prieur  Robert  qui  venait  de  mourir  ;  elle  prie  le 
prieur  et  le  couvent  de  Cluny  de  s'associer  à  ce  choix. 

(Paris,  Saint-Marfin-des-Gliamps,  janvier  isoi.  n.  st.) 

Venerabilibus  et  Ivarissimis  patribus  et  fratribus  L.  priori  et  sacro 
conventui  Cluniacensi,  fratres  sui  et  conservi  in  Domino  monachi, 
qui  apud  Sanctum  Martinum  de  Campis  morantur,  salutem  et  since- 
ram  in    Domino  devotionem.   Priore   nostro,   devoto  filio  vestro 
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R[oBEaTo],  viani  universe  carnis  ingresso,  tenebamur  quidem,  ex 
antiqua  inslilutioiie  Cluniacensis  ecclesie  et  consuetudine  inter  vos 
et  prioratus  vcstros  liactenns  observala,  uiittere,  sicut  et  mitleba- 
mus,  nuntios  ad  dominuin  abbatem  et  vos,  pro  obtiaendo  Priore. 
Vernm  cum  nuntii  nostri,  H[ijgo]  supprior  et  R[igherius]  sacrisla 
noster,  Ht;h[BEKTUs]  de  Gornaio  et  L[eodegakiusJ  de  Silvanectis 
priores,  et  A[  ]  subcamerarius,  essent  in  itinere  constituti, 

inveneruntjuxta  Long  um  Ponte  m  domnum  Abbatem  ad  nostram 
ecclesiam  accedentem.  Qui,  audita  desolatione  nostra,  ad  nos  pro- 
peravit  accedere  et  ecclesie  nostre,  ne  mora  ad  se  periculum  trahe- 
let,  sicut  ad  eum  pertinet,  providere  Piiorem.  Itaque  nulla  nostra 
electioue,  nominatione  vel  peticione  de  cerla  persona  précédente, 
sine  etiam  nostro  ab  initio  vel  ex  postfacto  requisito  consensu, 
quippe  qui  nichil  lioium  penitus  in  ordinatione  Prioris  habemus, 
prefatus  domnus  Abbas,  divino  ductus  consilio,  pro  sue  voluntalis 
arbitrio,  nobis  priorem  instituit  domnum  Willelmum,  qui  in  eccle- 
sia  nostra  camerarii  oflicium  exequebatur,  virum  providum  et 
ecclesie  Chiniacensi  fidelem  admodum  et  devotum,  eique  in  capi- 
tulo  nostro  Prioris  injunxit  oificium,  quod  ulique  erat,  nisi  de  gra- 
tia  ipsius  Abbatis  pensata  utilitate  nostre  ecclesie  processisset,  cum 
vestro  consilio  in  Cluniacensi  capitule  de  quo  mallet  monacho, 
faciendum.  Quia  igitur  pia  consideratione  provocatus  domnus 
Abbas  nobiscum  fecit  banc  gratiam,  rogamus  vos  per  misericor- 
diam  Dei  quatinus  hoc  habere  veiilis  acceptum,  in  quo  noslris 
pepercit  laboribus  et  expensis,  nec  juri  et  dignitati  Cluniacensis 
ecclesie  in  aliquoderogavit(a). 

Actum  et  recitatum  publice  in  capitiilo  Sancti  Martini,  anno 
incarnati  Verbi  M"  CC. 

(a)  Co  document  a  pour  objet  de  calmer  les  susceptibilités  du  Chapitre  de 
Cluny.  qui,  contrairement  aux  précédents,  n'a  pas  été  associé  au  choix  fait,  inotu 
proi^rio,  par  l'Abbé,  du  nouveau  prieur  des  Champs.  Les  moines  de  la  commu- 
nauté parisienne  se  déclarent  satisfaits  de  ce  choix  et  en  demandent  la  confirma- 
tion C'est  donc  par  méprise  que  la  Gallia  christiana  (VII,  ôaB)  résume  ainsi 
cette  affaire:  «  Guillelmus  11.  Martiniani  monasterii  camerarius  erat,  quando 
per  obitum  Roberli  ab  Hugone  abbate  Cluniacensi,  tune  Parisius  commorante, 
prior  ejusdem  loci  nominatus  fuit,  irrequisilo  monachorum  consensu,  qui  ea  de 
re  apud  L...,  priorem  et  convenlum  Gluniacensem  conquesti  sunt.  Isti  vero  anno 
1200  rogaverunt  Martinenses  monachos,tit  id  acceptum  haberent.  » 
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A.  Original  R.  \.  Nouvelles  acquisitions  latines  3377,  n"  i.  Ce  docu- 
ment porto  nu  dos  :  «  Quel  Willelnius.  camenuius  Sancli  Martiin  de 
Canipis,  ibidem  factus  est  [jiidr  ox  pralia,  cnm  dcberct  (leri  in  cai^ilido 
Gluniacensi.    ' 

Édit.  Hrud.  CImrtess  de  CAiiny.  n"  'i383.  I.  V.  p.  -U. 

578.  —  Mathieu  II  de  .)fonliiiorency,  par  le  conseil  île  son  oncle, 
Mnlliieu  II  de  Marly,  assigne  t/loOalenient.  sur  la  eensive  de  Sar- 
celles, les  revenus  donné.^  en  divers  lieux  à  Saint-Martin-des- 
Champs  par  son  bisaïeul  Bouchard  IV. 

(r"  janvier  ou  9  avril  laoo  —  i"  janvier  ou  25  mars  1:^01) 

Ego  Matiieus  Di;  Momemorenciaco  universis  ad  quos  p.  s.  p., 
notum  lacio  quod  illustris  vir  bone  memorie  Biif;HA,HDUS,  proavus 
meus,  divini  amoris  instinctu,  centum  solides  ecclesie  Gluniacensi 
ad  lutninare,  et  ecclesie  Ik'ali  Martini  de  Canipis  xl  solides  in  per- 
petuam  elemosinam  conlulit.  Prelerea  eidem  ecclesie  Sti  Martini  i,x 
solidos  pro  coinmutalione  Dugniaci(2fib)  quide  jure  ad  ipsam  per- 
tinebat,  annuatini  solvere  tenebatur;  sicut  in  aulenticis  ipsius 
BrcnvRDi,  necnon  et  nobilissimi  régis  Ludovici  et  STEPnA>'i  Pari- 
siensis  episcopi  continetur  expressum.  Sed  quia  in  diversis  locis  et 
confuse  predicta  pecunia  non  salis  enicaciter  fuit  assignata,  ego, 
causa  Dei,  ad  preces  et  consilium  donini  Mathei  (246)  avunculi 
mei,  et  aliorum  venerabilium  viroruin,  majoris  effîcacie  gratiam  in 
uno  loco,  videlicet  apud  Sercele  (240),  in  censiva  mea,  assignavi  in 
octavisSti  Martini  byemalis  annuatim  recipiendam.  IIoc  auteni  ad 
majorem  mee  concessionis  firmitatem  slatuendum  decrevi,  quod 
major  meus,  quicumque  fiierit  in  predicta  villa,  unus  post  alium, 
in  accipiondo  majoriam  vel  post,  cum  a  pr.  fratribus  requisitus  fue- 
rit,  si    tune  oblivione  omissuni   est,   prestabit  juramentum   quod 


j'45.  Ougny,  ca.  Aubervilliers,  arr.  Sainl-Denis.  —  Sarcelles,  ca.  Écouen,  ar. 
Ponloise.  —  L'abbé  «le  Cluiiy  vendit  en  i3oi  à  Sainl-Marlin-dos-Champs  les  cent 
sols  de  renie  qui  lui  ûloienl  as^i^nés  à  Sarcdlcs,  ces  revenus  devenant  trop 
malaisés  à  percevoir  en  raison  de  l'éloignement. 

j'i6.  Mathieu  H,  seigneur  d'Allicby  puis  de  Marly,  après  son  frère  Thi- 
baud  il,  mourut  à  Conslantinople  en  iao5.  (MnquoI,  les  Seigneurs  de  Marly-lc- 
Roi,  pp.  86-87  et  loo-ia'i). 


l82  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CHAMPS 

predictam  pecuniam,  in  die  prenominata,  sine  dilatione  et  objec- 
tione  aliqua,  de  primis  censive  denariis  receptis,  cellarario,  vel 
nuntio  ejns,  anniiatim  persolvet.  Si  vero,  in  ipsadie,  aliquis  ex  parte 
monachorum,  pro  aliqua  impediente  occasione,  presens  non  fuerit, 
idem  major  apud  se  dictam  pecuniam  conservabit.  donec  predictus 
cellararius  vel  aliquis,  ut  dictum  est,  propter  ipsam  advenerit  reci- 
piendam  ;  nec  pro  precepto  nieo.  si  forte  contra  factum  meum  ire 
presumpsero,  predictam  solutionem,  magis  timens  juramentum 
quam  preceptum  meum,  nuUatenus  difîeret  vel  contradicet. 
Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  millesimo  ducentesimo. 

A.  Orig.  S  i432,  n"  i6.  Sceau  équestre,  en  partie  brisé;  au  revers, 
contre-sceau  à  l'écu  chargé  d'une  croix  alaisée  cantonnée  de  4  alérions. 
—  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  109,  non  coUationnée.  —  C.  Copie  du 
XV'  s.,  LL  i352,  fol.  ii5'.  —  D.  Copie  du  xvi'  s.,  LL  i353,  fol,  i38.  — 
E.  Bibl.  Nat.,  Fonds  de  Cluny,  Copies,  loi-Aa- 

579.  —  Simon  IV  de  Montfort  et  Gui  «on //'ère  (seigneur  de  Beynes) 
confirment  les  dons  de  leur  trisaïeul  Amauri  III,  et  l'accord  fait 
par  leur  aïeul  Simon  III,  comte  d'Evreux,  avec  les  moines  de  Saint- 
Martin,  au  sujet  de  la  terre  de  la  Couperie  à  Beynes. 

(i"  janvier  ou  9  avril  1200  —  i'"^janvier  ou  25  mars  1201) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ego  Symon  dominus 
Mo?JTisFORTis  et  GuiDO  frater  meus,  notum  fieri  volumus  t.  p.  q.  f. 
quod  felicis  memorie  comes  âmaurigus,  abavus  noster  (347)»  inter- 


347.  C'est  au  lendemain  de  l'entrée  en  religion  de  Hugues  de  Crécy,  meur- 
trier de  son  cousin  Milon  de  Bray,  que  la  «  villa  que  Guperia  nuncupatur  >>  fut 
donnée  par  Amauri  de  Moatfoi  t  à  Saint-Martin-des-Champs  pour  fonder  l'anni- 
versaire de  la  victime  Cn°  180,  t.  I,  p.  aijO-  Les  généalogies  admises  de  nos 
jours  (cf.  Ad.  de  Dion,  IS'otice  sur  Beynes;  André  Rheia,  La  Seigneurie  de  Mont- 
fort,  Positions  de  thèse  à  l'Ecole  des  Chartes,  1908)  considèrent  Amauri  III,  qui 
vivait  en  in8,  comme  le  quatrième  fils  de  ^imon  I",  ayant  succédé  à  trois  aînés 
morts  sans  lignée  :  Amauri  H,  Richard  et  Simon  H;  elles  font  d'.Amauri  III  le 
père  d'Amauri  IV  (ii37-n4o)  et  de  Simon  III  (iiio-u8o);  ce  dernier  aurait  eu 
pour  lils  Simon  IV  (ii8o-iai8). 

Celte  filiation  surprend  par  le  petit  nombre  de  générations  qu'elle  suppose  : 
cinq  degrés  absorbant  deux  siècles  de  possession  du  fief.  L'acte  ofticiel  que 
nous  publions  ici  oblige  à  la  rectifier,  car,  émanant  du  chef  de  la  maison  de 
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ventu  doiniiii  Hlgoms  dp.  Checeio,  ecclesio  SU  Martini  de  Campis 
deflitin  elemosinam  villani  que  dicilnr  Ciiperia,  cum  nemore  cir- 
cuniposilo,  quod  vulgo  Plessicum  dicitiir,  et  terra  arabili,  exceplo 
quod  Ono  major  et  Iratcr  ejus  de  Dobis  tenent,  eiceptis  etiam  cor- 
veis  nostiis  cl  tiniitaluum  noslrorum  snbinenlionibus,  hoc  itaque 
donuni  abavi  noslri  ratuin  babeniiis,  élut  futiiris  leniporiljus  iiicon- 
cussani  el  inviolabilcm  lirinilaleni  obtiueat,  assensum  nostrum 
adhibendo  laudavimus.  Sed  qiioniain  de  terminis  prefati  nemoris 
fneral  orla  contcntio  diebiis  pic  recordalionis  avi  noslri  doniini 
Symoms,  comilis  Ehroicensis,  ipse.  prius  acceptis  liominurn  cir- 
curnnianenlinin  [)robatiunibu3  legitimis,  illnd  certis  liniilibus  et 
métis  designari  fecit,  et  Ipsum  ecclesie  predicle  possidenduni  cum 
hac  iminunitate  et  liberlate  concessit,  ut  n[ullus  hominjurn  nostro- 
rum  intra  termines  ejusdem  nemoris  cuslodiam  nec  capturam  [nec 
ullum  omnjino  dominiuin  usurpare  présumât,  ut  eliam  monachis 
liceat  in  ipso  nemore  novoshospites  consliluere,  et  idem  non  sobim 
ad  usum  proprium  assumere,  sed  eliam  hospitibus  suis  tantum  ad 
edificandum  concedere.  Nos  igitur  hoc  donum,  sicut  prius  pie 
factum  est,  et  postea  per  dominum  Symonem  avum  nostrum,  comi- 
tem  Ebroicensem,  laudalum  et  confirmatuin,  laudamus  et  sigiUis 
nostris  confîrmamus,  teslibus  subscriplis.  Ex  parte  nostra  :  II.vu- 
Muno.  HoBERTO  Di:  Sancmerchks.  Robkrto  de  Beina  (2^8)  milili- 
bus,  et  Uenoldo  Chauvet.  Ex  parte  monachorum  :  Galtero,  hosla- 


Monlfort,  il  n'est  pas  susccplible  d'tHre  taxé  d'erreur.  Il  en  résulte  d'abord  que 
Simon  IV  eut  pour  aïeul  [avas),  et  non  pour  père,  Simon  III  de  Montfort,  comte 
d'Evrcuxqui,  entre  iiio  et  11/17  (n"  298,  t.  Il,  p.  178),  confirma  la  donation  de 
son  père  Amauri  qui  avait  ajouté  à  la  terre  de  la  Couperin  les  bois  qui  la  tou- 
chaient, grâce  à  l'inlcrvention  de  lluyucs  de  Crécy,  devenu  le  bras  droitdu  chef 
de  l'ordre.  Pierre  le  Vénérable,  abbé  de  Cluny.  La  première  libéralité,  faite  en 
Il  18  (n'  180),  ne  comprenait  que  la  partie  cultivée  du  domaine,  et  non  la  partie 
boisée;  elle  eut  pour  autour  le  trisaïeul  {abaviis)  de  Simon  IV,  ou  le  bisaïeul  si 
l'on  veut  admettre  que  le  terme  abavus  ait  été  abusivement  employé  pour  jiroa- 
vus;  il  demeure  dans  tous  les  cas  impossible  de  ne  maintenir  entre  Amauri  III 
et  Simon  IV  qu'un  échelon  unique,  Simon  III,  dans  l'ascendance  des  Montfort. 
368.  Bcynes,  Sauls-Marchais,  ca.  Montfort  l'Amaury,  ar.  Rambouillet.  — 
Chennevières,  écart  de  Conllans-Sainte-Honorine,  ca.  Poissy,  ar.  Versailles.  — 
Crcspières,  même  canton. 
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lario  de  Sto  Martino;  Symone  de  Ch^neveres,  Petro  de  Crespe- 
REis,  Symone  de  Crespereis  (2ZI8). 
z\ctum  anno  Verbi  incarnali  M°  CG°. 

A.  Orig.  en  partie  rongé,  S  ii\'i,  a"  ai.  —  B.  Copie  de  1209.  LL 
i35i,  fol.  107,  coll.  et  complétée  sur  A  intact.  —  C.  Copie  du  xV  s.» 
LL  i353,  fol.  m'.  —  0.  Copie  du  20  février  i552,  sur  A  déjà  rongé,  S 
i343,  n"  32.  —  E.  Copie  du  xvi"  s.,  LL  i353,  fol.  i34. 

580.  —  Renaud  de  Mouzon,  cvéqiie  de   Chartres,  notifie  qu'il  a 

investi  Foulques,  alors  prieur  de  Roinville,  d'un  muid  de  grain 

vendu  au  prieuré  par  Guillaume  de  Vausevin,  chevalier,  ce  qu'ont 

approuvé  sa  sœur  Au  pais,  Milon  etErmengard  enjants  de  celle-ci, 

leurs  cousins  Josselin  de  Pézy,  chevalier,  Eudeline  et  Richeud  de 

Pézy. 

(Chartres,  5  mars  1201) 

Reginaldus,  Dei  gratia  Carnotensis  episcopus,  omnibus  ad  quos 
liltere  iste  pervenerint,  in  Domino  salutem.  Ad  universorum  noti- 
ciam  volumus  pervenire  quod,  cum  dilectus  fîlius  Willelmus  de 
Valle-Sevini,  miles  (249).  in  granchia  de  Goolons  (92)  qp.e  ad  dile- 
ctos  nostros  priorem  et  conventum  SU  Martini  de  Campis  Parisien- 
sis  pertinet,  unum  modium  annone,  de  decimis  ejnsdens  grancliie, 
annualis  redditus  percipiet  et  haberet,  ipse  Willelmus  prefatum 
modinm  annone,  assenai  et  volnntate  Aupes,  sororis  sue,  Milonis 
et  Erme^gardis,  ejusdem  Alpes  filiorum,  Joscu;lïni  de  Pessi  (245) 
militis,  consanguinei  sui,  Ooeline  et  Richeldis  de  Pesi,  consan- 
guinearum  suarum,  prefalis  priori  et  conventui  Sancti  Martini  de 
Campis  protriginta  libris  Carnotensis  monele  vendidit  et  perpetuo 
concessit.  Poslmodum  vero,  prefatus  Wiixelmcs  de  Vai.le  Si  viisi, 
in  presencia  nostra  constitutus,possessionem  pred.modii  annone... 
in  manu  nostra  resignavit,  et  nosdii.  fîlium  Fulconem,  tune  tempo- 
ris"  priorem  de  Roenvilla  (260) ,  nomine  ecclesie  Beati  Martini  de 


afiç).  Vausevin,  ôc.  Luisant,  ca.  Chartres.  —  Pézy,  ca.  Voves,  ar.  Chartres.  — 
Maziingé,  ci.  Vendôme. 

aôo.  Foulques  était  prieur  de  Roinville  »  au  moment  où  il  reçut  l'invc-titure 
que  relate  celte  charte,  rédigée  après  coup.  Les  termes  «  tune  temporis  n  don- 
nent à  penser  qu'il  lut,  dans  l'intervalle,  promu  à  une  autre  charge,  ^e  serait- 
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Cantpis,  de  prcialo  modio  annone  cnravinius  inveslire...  Kacliim 
isliid  ni  perpetno  tirmnm  pI  stabile  maneat.  pies,  scripto,  et  sigilli 
nostri  auctoritate  in  lestimoniuni  roboravimus  (a). 

Actum  Carnoti  soleinniler  in  carncrn  noslra,  snb  Icslimonio 
ipsonim  qnonun  noinina  subscribiintnr,  videlicet  :  Raginvldi, 
prepositi  de  Masengeio  (a '49)  consanguinei  nostri.  Rodekti  oe 
Beron  <  357)  socii  nostri  et  canonici  Carnotensis,  Hi  arnerii  capel- 
lani  nostri,  Willelmi  camerarii  nostri,  Nigol\i  de  Frescot  (aôi) 
socii  nostri,  et  aliornni  multonim.  Anno  gratic  inillesiino  dnronte- 
simo,  tercio(/y)  nonas  niarlii. 

(o)  Ici  s'arrèlait  U  avant  lo  collalionriemenl.  —  (M  II  faut  ponctuer  ainsi,  l'ori- 
ginal porliinl  très  lisiblement  «  nonas  ».  et  non  pas  «  nonis  ». 

A.  Original  scelh'.  S  13^7,  n"  5.  —  /?•  Copie  de  laoïj.  Lf-  io.m,  fol.  77', 
collationnée  sur  À  au  wif  s.,  et  complétée  de  tonte  la  dernitro  partie.  — 
C.  Copie  du  XV' s.,   LL  i3ô?.,  fol.    mo. —  /).  Copie  du  xvi»  s.,  LL  1353. 
fol.  88,  toutes  deux  d'aprcs  B  incomplet. 

581.  —  Le  pape  Innocent  III  mande  à  [Hugues  V]  abbé  de  Saint- 
Denis,  [Guillaume]  prieur  de  Saint-Martin-des-Champs .  et  J[ouin] 
écolàlre  rl'ùrléans,  qu'ils  admettent  Henri,  grand  archidiacre  de 
Chartres,  à  se  purger  canoniquement  par  le  serment  de  trois  prê- 
tres, si,  après  le  monitoire  publié  dans  la  cathédrale,  il  ne  se  pré- 
sente pas  d'accusateur  qualifié  pour  s'y  opposer. 

(24  mars  laoi) 

A.  Original  perdu.    -  li.  Innocentii  III  Bpislolarum  lib.  V,  n"  13. 
Edil.  a.  Baluze,  Innocenta  III  Epislolse,  I,  6i.5.  —  b.  Brcquigny,  Diplo- 
mala.  II.  I,  -ja.  —  c.  Migne.  Palrolo<iia  lalina,  CCXIV,  961. 
Iml.  Potthast,  Regesla  Ponlificum  Romnnorwii .  I.  l'ia.  n"  i648. 

581  bis.  — Le  pape  Innocent  III  donne  aux  mêmes  commissaires 


ce  pas  la  suite  des  mutations  amenées  par  la  mort  de  Robert  I"  et  lV;lection  de 
Guillaume  II  au  priorat  de  Saint-Martin?  Nous  avons  vu  (n"  577)  que  Guil- 
laume entra  en  fonctions  dès  janvier  1201. 

35i.  Bérou-la-Mulolicre,  ca.   Brezolles,  ar.    Dreux. —  Le   Frécot,  éc.  Thibou- 
ville,  ca.  Beau  mon  Ile-Roger,  ar.  Bcrnay. 
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de  semblables  instructions  au  sujet  de  Philippe,  archidiacre   de 
Pinserais  dans  l'église  de  Chartres  (Même  date). 

Ind.  Potthasl,  I,  i^a. 

582.  — Hugues  IV,  comte  de  Saint- Pol,  et  sa  femme  Yolend  fixent 
à  dix  le  nombre  des  moines  qui  résideront  au  prieuré  d'Encre. 

(i"' janvier  ou  26  mars  laoi  —  i*'  janvier  ou  i/»  avril  120a) 

H[uGo]  cornes  Sancti  Pauli  et  Y[olens]  uxor  mea,  universis 
Xristi  fidelibus  in  perpetuum.  Gum  sepenumero  inter  nos,  ex  una 
parte,  et  Priorem  et  conventum  Sancti  Martini  de  Campis,  ex  altéra 
parle,  fuisset  litigatum  super  numéro  monachorum  instituendorum 
in  ecclesia  Sancti  Gervasii  de  Encra  (88)  pio  divinis  ofliciis  ibidem 
digne  et  laudabiliter  celebrandis  ;  ad  bonum  pacis  hinc  inde  eodem 
animo  concurrentes,  et  pari  consensu  confirmantes,  constituimus 
et  concessimus  ut  de  cetero  in  octo  monachis  ibidem  manentibus 
deservirent.  Et  cum  adhuc  duo  canonici  ejusdem  loci  superstites 
essent,  firmavimus  etiam  ut,  eis  de  medio  sublatis,  duo  monachi 
eorum  loco  substituantur  ;  ila  quod  (a),  quando  aller  illorum  (6) 
canonicorum  diem  clauserit  extremum,  unus  monachus,  loco 
illius,  incontinenti  subrogabitur  ;  et  sic  deinceps  in  perpetuum  in 
honore  Domini  denarius  (c)  monachorum  numerus  adimplelus 
perseverabit.  Quod  si,  aliquo  casu  seu  per  aliorum  negligentiam, 
istud  minus  fuerit  observatum,  dicti  monachi  concesserunt  ut  nos 
vel  hères  noster  dominum  Ambianensem  episcopum  super  hoc 
requiranms,  quatinus  ab  illis  hoc  emendari  facial;  et  si,  ad  ejus 
mandatum,  infra  qiiadragiuta  dies,  id  emendare  conlempserint, 
volunt  quod  dictus  episcopus  ipsam  ecclesiam  Sancti  Gervasii  et 
rehquas  ecclesias  suas  paiTochiales  ad  illam  ecclesiam  spectantes 
in  episcopatu  suo  interdicat,  et  interdiclas  teneat  donec  ad  plénum 
quod  minus  justum  fuerit,  corrigatur;  salvo  })rivilegio  ordinis  Clu- 
niacensis,  quod  (d)  eis  a  Sede  apostolica  est  indultum  ut,  in  ecclesiis 
suis  interdictis,  submissa  voce,  januis  clausis,  non  pulsatis  campa- 
nis,  divina  possent  officia  celebrare.  Si  vero  nos  vel  noster  hères  — 
quod  absil!  —  contra  hanc  pactionem  nostram  et  suam  venire  pre- 
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sumpseriinus,  coacessimuset  obnixius  rogavinius  dominos  Anibin- 
nenseni.  Atlrehatenscm  et  Morinensem  episcopos  ni  nos,  vel  heredem 
noslrum,  quem  contra  hoc  venire  contingeret,  excomraunicalioni, 
etuniversam  lerram  inlerdicto  précisa  dilationc  postqu«m  ab  illis 
super  hoc  fiierunl  reqiiisili,  siipponant  (r).  1 1  aulem  hoc  rotnm  sil. 
perpetnanKiiie  ohtineat  firmitalem,  presonlem  paginam  sigillonmi 
nostroruni  appositionc  dignum  diiximus  roborari. 
Actiim  anno  Verbi  Incarnali  M.  CCI. 

(a)  ilaque  B.  —  (6)  B  omet  illorum.  —  (c)  B  denariis  nioaachorum  adimplelus- 
—  (d)  B  quod.  —  (e)  h  ajoute  ici  etc.  et  omet  la  suite. 

A.  Original  perdu.  —  />'.  Copie  de  1209.  LL  i35i,  fol.  117'.  incomplèlc 
et  non  collalionnée.  -  C.  Copie  du  xV  s.,  LL  i35a,  foL  128,  d'après  B.— 
D.  Copie  du  xvr  siècle.  LL  i353.  foL  ii6.  d'après  B.—  E.  Copie  du 
xvn'  s.,  ColL  Dnchesne.  LXXI,  63.  d'après  /.'. 

Edil.  a.  Marrier,  Monaslerii  Sancli  Martini  a  Campis  liisiorio,  p.  3oi. 
d'après  A. 

583.  —  Eudes,  évcqiie  de  Paris,  notifie  qu'Eudes  fils  de  feu  Jean  de 
Noisy  [-le-Grand],  et  sa  femme  Liois,  se  désistent  de  leurs  préten- 
tions sur  la  foresterie  de  Noisy  en  faveur  du  prieur  Guillaume  II. 

(Paris,  I"  janvier  ou  a5  mars  laoi  —  i"  janvier  ou  i4  avril  laoa) 

Odo,  Dei  gralia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  ad  quos  littere 
présentes  pervenerint,  salulem  in  Domino.  Noverint  univcrsi  quod, 
cum  causa  super  medietate  forestarie  de  Noisiaco  Magno  coram 
nobis,  auctoritaleApostolica,  verteretur  interODONtM,  fdium  defun- 
cti  JoHANNis  DE  NoisiACo,  et  uxorem  ejus  Liois,  ex  una  parte,  et 
GuiLLERMUM  priorem  et  monachos  Sti  Martini  Parisiensis  ex  alia  ; 
idem  Odo  publice,  coram  nobis  in  jure,  cum  uxore  sua  confessus 
est  se  nichil  juris  habere  aut  nunquam  habuisse  in  predicta  foras- 

teria,  et  causa  renuntiavit  ex  loto Quod  ut  ralum  in  posterum 

habeatur sigilli  nostri  munimine  fecimus  roborari. 

Âclum  Parisius  [publice  in  aiila  noslra  inferiori,  presentibus 
Stmone,  predicti  prioris  capellano.  et  Giroi.do.  monachis;  magistro 
Arnaudo,  socio  nostro;  magistro  Philippo  de  Greva,  canonicis 
Parisiensibus  ;  magistro  Wili.elmo,  Senonensi  canonico,  et  Gerva- 
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sio,  fratre  ipsius  ;  magistro  Gaufrido  de  Sangto-Clodoaldo;  Odone 
ViLLAtvo  milite,  et  multis  aliis],  anno  Incarnati  Verbi  M°  CC°  1°. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  53,  collationnée 
sur  A  (muni  du  sceau  épiscopal  avec  contre-sceau),  et  compiétée  des 
passages  entre  crocliets.  —  C.  Copie  du  xV  s.,  L!.  iHoa,  fol.  5.-?'.  — 
D.  Copie  du  xvr  s  ,  LL  i353,  fol.  55. 


584.  —  Le  pape  Innocent  III  confirme  l'accord  intervenu  [en  nç)'i] 
entre  le  Chapitre  de  Sainte  Geneviève  et  Saint-Martin- des-Champs. 

(Anagni,  10  février  1202) 

De  compositione  Jacta  inter  monachos  Sancti  Martini  de  Campis 
et  canonicos  Béate  Gcnoveje  Paris,  super  quadam  prebenda. 

l>'NOGENTius  episcopus,  servus  seivorum  Dei,  dilectis  filiis  Abbati 
et  conventul  Béate  Genovefe  Parisiensis,  salutem  et  apostolicam 
benedictionem.  Solet  annuere  Sedes  Apostolica  piis  votis  et  hones- 
tis  petentium  precibus  favorem  benevolum  impertiri.  Eapropter, 
dilecti  in  Domino  filii,  vestris  jnstis  postulationibus  grato  concur- 
rentes assensii,  compositionem  que  inter  vestram  et  Sancti  Martini 
de  Campis  ecclesias,  super  quadam  prebenda,  dicitur  celebrata, 
sicut  sine  pravitate  provide  facta  est,  et  ab  utraque  parte  sponte 
recepta  et  hactenus  observata,  auctoritate  apostolica  confirmamus. 
NuUi  ergo  hominum se  noverit  incursurum. 

Datum  Anagnie,  viii  idus  febrnarii,  pontificatus  nostri  anno  un". 

A.  Original  perdu.  --  B.  Copie  du  xiu'=  s.,  Cartulaire  de  Sainte-Geiie- 
vlèoe.  Bibliothèque  Sainte-Geneviève,  ms.  336,  fol.  xxn(44).  —  Cf.  n°534. 

Non  ind.  par  Polthast,  Regesla  Pontif.  Roinanorum,  I,  139.  (Inno- 
cent III  résidait  bien  à  Anagni  à  cette  date.) 


585-596.  —  Documents  concernant  les  bénéfices  compris  dans  le 
diocèse  de  Ckâlons,  concédés  en  IIUO  à  Saint-Martin  par  l'évéque 
Geojroi  P'',  et  aliénés  depuis  à  l'abbaye  de  Montier-en-Argonne, 
moyennant  un  cens  perpétuel. 

(1 l4o-I303) 
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585.  —  Geofroi  [C'oudecerl'J,  évcque  de  ( Ihàlons-sur-Marne,  conccdc 
à  Sun  révérend  frère  et  ami  T/nOaad  II,  prieur  de  Saiiit-Marlin- 
dcs-Champs,  l'autel  de  Voileniont  et  celui  île  \'errih\'s-sur-Aisnc, 
restitués  à  l'É'jlise,  le  premier  par  l'archidiacre  maître  Renier, 
l'autre  par  le  séculier  Leudon.  Hugues,  vidame  de  Chàlons,  re\u 
avec  honneur  à  Saint-Martin,  assigne  aux  moines  une  rente  de 
cinq  muids  de  vin  à  Saint- Verain. 

(Chàlons,  1'   jamier  ou  7  avril  1  i4u  —  sepleiubre  i  i^oj 


In  nomine  sancte  et  individue  Trinilalis. 

GAuriUDts,  Dei  gratia  Cathalaunensis  cpiscopus.  Nobis  consuli- 
raus,  nobis  lenerarnur,  de  secularibus  ereptis  si  vacantibus  contem- 
plationi  providemus.  Hoc  autem  nostri  oflicii  est;  par  hanc  viam 
amiculus  heteditalis  nostre  Dominus  est.  iSotum  sit  igitur  presenti- 
bus  et  fuluiis  magislnnn  Rainekum  altare  de  Vuallimonte  (253) 
cum  appendiciis  suis  ;  Leudonem  altare  de  Verreriis  (253)  reddi- 
[di]sse  in  |manu|  noslta  et  eisdem  nos  investivisse  reverendum  IVa- 
trem  et  amicum  nostrum  Tueoba.ldum  priorem  Sancti  Martini  de 
(lampis.  in  doiu  altaris  de  Vuallimonte  interruenmt  Uviniîrus, 
JoFiiiuLS,  arcbidiaconi,  I'onxils  monachus,  Johannes  capellaniis. 
In  dono  altaiis  de  Verreriis,  afluerunl  Jofhidls  arcliidiaconiis, 
JoHAN.NEs  capellanus,  Ach\ri>ius.  Pieteiea  vicedominus  Cathalau- 
nensis Huco,  cum  csset  honorifice  susceptus  in  domo  Sancti  Martini 
de  Campis,  dédit  eidcm  cccîesie  quatuor  inodios  vini  in  eternum 
singnlis  annis  :  quod  et  ad  nos  redicns,  intervenlu  noslro  addito 
quinto,  sigillo  noslro  firmari  focil.  et  apud  Sanctum  Veran- 
num  (20/1)  eos,  scilicel  qninque,  modios  assignavit  in  certo  redditu 
siii  vinagii.  Hujus  actionis  testes  stinl  liii  :  Signum  Miloms  de 
Gernon  (255).  S.  l^ETRi  dapiferi  et  Glido'ms,  iratrisejus.  S.  rSicHoiAi 


a53.  Verrières  sur-Aisne,  Voileniont,  ca.  et  ar.  Saintc-Menehould. 

25i.  Saint-Vrain,  ca.  Tliiéblemont-Farémont,  ar.   \  itry-le-François  (Marne). 

255.  Cernon,  ca.  Ecury-sur-Coole,  ar.  Châions-sur-Marne. 


igO  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CHAMPS 

DE  Porta  Marne.  S.  ïheoderigi  de  Montemorengei  (266)  ;  S.  Scoti, 
niilitum(257). 

Actum  Cathalaunis,  anno  Dùminice  Incarnationis  M"  C"  XL", 
epacta  nulla,  concurrente  1°  cum  bissexto.  Anselaius  notarius  scrip- 
sit.  GuALTERus  cancellarius  subscripsit. 

(a)  Les  deux  rectiflcatious  insérées  ici  entre  crochets  sont  en  interligne   dans 
B. 

A.  Original  existant  jadis  aux  Âxxhives  de  Montier-en-A.rgonne.  — 
B.  Copie  du  xva'  s.,  ms.  lat.  9905,  fol.  117. 

586.  —  Geojroi  CoudecerJ,  évêqae  de  Châlons-sur-Marne,  confirme 
à  Saint-Martin-des-Champs  cinq  autels  dans  son  diocèse,  Frégin- 
ville,  Noirlieu,  Verrières-sur- Aisne,  Voilemont,  Epense,  avec  leurs 
chapelles  et  leurs  douaires. 

(i*'  jan\1er  ou  7  avril  —  septembre  ii4o) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  amen.  Quia  juxta  pro- 
pheticam  et  evangelicam  vocem,  «  veritatem  a  filiis  homiaum 
diminui  »  et,  refrigescente  multorum  caritate,  iniquitatem,  proh 
dolor  !  videmus  habundare,  expedit  ut  per  habundantiam  bonorum 
operuni  multiplicitati  iniqnitatis  et  malitiae  studeamus  resis- 
tere(258).  Et,  cum  omnes  omnibus  otïïcio  debent  caritatis  impen- 
dere,  prelati  tamen  Ecclesie,  pro  olïicio  pastoralis  cure,  religiosis 
fidelibus  impensius  et  devotius  debent  prospicere,  ut  de  suahabun- 
dantia  illorum   inopiam  supplere.   Hac  ratione  et   devotione  ego 


256.  Thicrri  II  do  Montmorency,  l'aîné  des  fils  de  Richard  I"  de  Montmo- 
rency-Bantelu,  ne  résidait  pas  avec  son  père  et  laissa  la  seigneurie  à  son  frère 
cadet  Richard  II.  On  le  voit  ici  à  Chàlons,  où  il  paraît  être  un  des  chevaliers  de 
l'évèque  ;  ainsi  s'expliquent  son  absence  de  Bantelu  et  l'abandon  de  ses  droits 
sur  les  propriétés  familiales  en  Parisis  et  en  Vcxin  (Cf.  Depoin,  Appendices  au 
CartLilaire  de  Saint-Marlin-de-Pontoise,  p.  463). 

207.  11  existait  une  famille  do  chevaliers  du  "surnom  de  Scotus  [Le  Scot]  en 
Senlisois,  dès  le  xii'  siècle  (Cf.  n°  513,  p.  io4). 

208.  On  retrouve  ce  préambule,  avec  quehiucs  variantes  et  coupures,  dues 
peut-être  au  copiste  du  Cartulaire  A  de  Saint-Martin,  dans  un  acte  de  l'évèque 
Etienne  de  Paris,  précisément  de  la  même  date,  publié  t.  II  de  ce  Recueil,  p.  112, 
n°  253. 
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Galfkedus.  Dei  gratia  Calhataummsis  episcopus  ^aâg)  incitutiis, 
pro  salute  anime  niee  et  anniversarii  mei  recordatione,  conces- 
sione  et  assensu  Galfredi  archidiaconi  mei,  et  aliorum  archi- 
diaconorum,  totiusque  nostri  capituli,  donavi  monachis  Sancti 
Marlini  de  Cumpis  Parisins  nianentibus,  altare  de  Frisvilla  (aijo). 
allare  de  A7(//o/oco(a6o),  altare  de  Verreriis  (a53),  altare  de  \  aalc- 
nton.t{-2Ô'S),  altare  de  Expancia('j6o),  cum  capellis  et  dolibus,  et 
omnibus  ad  predicta  altaria  perlinentibus,  salvo  in  omnibus  epis- 
copali  et  arcliidiaconali  jure.  Quod  ut  ratum  et  fiimum  permaneat, 
sigilli  nostri  impressione  et  testimoniis  nostrorum  canonicorum 
corroboravimus. 

Signnm  magistri  Rainerii,  archidiaconi  et  decani.  S.  Odonis  de 
l\osETo(a6i)  archidiaconi.  S.  Gaufredi  archidiaconi.  S.  Guidoms 
archidiaconi.  S.  Henrici  thesaurarii.  S.  Guarnerii  cantoris.  S.  Gui- 
NEBERTi  succentoris.  S.  Johannis  capellani  ;  S.  Gualterii,  presbite- 
rorum.  S.  Pétri  ;  S.  Guarnerii  ;  S.  Hadulfi,  diaconorum.  S.  Ste- 
phani  ;  8.  iiainaldi  ;  S.  Rogerii,  subdiaconorum.  S.  Balduini  ; 
S.  Ilugonis  ;  S.  Milonis,  acohtorum. 

Actum  est  hoc  anno  Incarnati  Verbi  M.  G.  XL.,  episcopatus  auteni 
nostri  x. 

A.  Original  perdu  dès  le  wiirs.,  conservé  antérieurement  aux  Archi- 
ves de  Montier-en-Argonne.  Cf.  Collection  de  Champagne,  XXIII,  107.  — 
B.  Copie  du  xvu"  s.,  ins.  lat.  9905,  fol.  lxvi. 

Ind.  Gaignières,  ms.  lat.  17049.  fol.  it)3. 

587.  —  Geojroi  Coudecerf,  évêque  de  Chàlons,  enregistre  certaines 
réserves  qu'il  a  faites  en  donnant  à  Saint-Martin-des-Champs  l'é- 


309.  Geofroi  Coudecerf,  avant  d'occuper  le  siège  de  Chàlons-sur-Marne,  avait 
porté  la  crosse  à  Saint-Médard  de  Soissoiis  ;  Eudes  1",  prieur  de  Saint-Martiu, 
lui  lut  substitué  comme  abbé,  lo  .3o  septembre  ii3i,  par  lunoceut  II  (cf.  t.  Il, 
p.  7).  Ce  fut  le  poiii!  de  départ  de  relations  qui  rendirent  le  prélat  si  favorable  à 
la  communauté  parisieune,  et  dont  le  prieur  Thibaud  11  tira  de  j?rands  avanta- 
ges pour  son  monastère. 

2G0.  Epense,  Noirlicu,  ca.  Dommartm-sur-Yèvrc.  Frisiuilla  est  Frégin\ille,  ter- 
ritoire disparu,  aujourd'hui  compris  dans  les  communes  de  Noirlicu  et  de 
Somme-Yèvre,  ca.  Dommartin,  ar.  Sainte-Meneliould  (Dictionnaire  topographique 
de  la  Marne). 

î6i.  Rosay,  ca.  Heiltz-le-Maurupt,  ar.  Vitry-le-François. 
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glise  d'Epense,  au  sujet  d'une  dune  maintenue  au  monastère  de 
Montier-cn-Argonne  qui  a  une  grange  dans  cette  paroisse. 

(Vers  ii4o) 

In  nomiiie  Sancte  et  individue  Trinitatis. 

Ego  Gaufridus,  Doi  gratia  Cathalaunensis  cpiscopas,  notum  facio 
fidelibus  Dei  quia,  quando  altare  de  Espancia  {2Q0)  ecclesie  Sancti 
Martini  de  Campis  donavimus,  hoc  in  propria  manu  noslra  retinui- 
mus  ut  de  una  carruca  ecclesie  Monasteriorum  que  in  ea  parrochia 
unam  habebat  grangiam,  nullam  accipient  decimam  in  perpetuum, 
neque  de  pecoribus  ejus.  De  hac  dccimatione  sic  retenta,  ecclesiam 
Monasteriorum  segregatim  investivimus.  Donavimus  etiam  prefate 
ecclesie  Monasteriorum  ut,  si  quis  laicorum  in  qualibet  décima 
aliam  babet  partem,  et  dederat  ei,  in  pace  possideat.  Et  hoc  donum 
ne  quis  infringere  pretemptet,  ex  parte  Dei  Omnipolenlis  et  noslri 
offîcii  auctoritate  prohibemus.  Testes  :  S.  domni  Pétri,  Jnsulani 
abbatis(26a).  S.  Gaufuidi.  S.  Raineru,  arcbidiaconorum.  S.  Poncii. 
S.  Tiiotne.  inonachorum.  S.  Guarineuii  cantoris.  S.  Hugoînis,  cano- 
nici  regularis. 

A.  Original  perdu  dès  le  xvni"  siècle  ;  cf.  Collection  de  Champagne,  XXIII, 
107.  —  B.  Copie  du  xyu'  s.,  ms.  lat.  9905,  fol.  60'. 
lad.  Gaignièrcs,  ms.  lat.  17049,  p.  i63. 

588.  —  Le  Chapitre  de  Châlons,  le  siège  étant  vacant,  constate  la 
cession  Jaite  par  le  Prieur  de  Saint-Martin  au  monastère  de  Mon- 
tier-en-Argonne  de  la  terre  de  Boulémont. 

(n63) 

Notum  sit  p.  et  f.  Priorem  Sancti  Martini  de  Campis,  assensu  fra- 
trum  suorum,  dédisse  in  perpeliiam  possessionem  Monasteriensi 

ecclesie  totam  terram  de  Bulleimunt {suit  le  texte  du  n°  589) 

persolvent. 

Hoc  quia  episcopum  non  hahehamus  (a63),   sigilli  archidiaconi 


a02.  Pierre  I",  abbé  de  la  Toussaint  de  llsle,  est  cité  en    ii/|i   et    ji^G;  son 
successeur  Jacques  1"  en  \\(t(\  {GalUa,  IX,  9/18). 

aC3.  L'évêque  liosou  étant  inoit  en  11G2,  suivant  la  Chronique  de  .'Saint-Pierre 
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nostri  plaçait  conHrinaii.  Testes  :  magister  Uouerti  s,  cujns  Ijoc 
sigilliim  est,  et  dominus  Balouinus,  CaUialnunenses  archidiaconi  ; 
JoiivNNEs  capellanus  i'anc^i  Slephani',  magister  Rolandl's  et  Paga- 
Mjs,  sacerdotcs  Catlialaunenses,  et  Uun  decauus  presbiler  ;  Valte- 
Rius  Flaex  et  HiCHERUs,  filins  ejus  ;  Wili.elmus  de  Sumeura(2Go)  et 
Hugo,  filius  ejus.  milites,  qui  etiam  ex  parte  ecclesie  Sancti  Mar- 
tini fidejussores  suntquod  hec  pactioconfirmata  perpétue  inviolata 
conservabitur.  Sed  et  Haïnahdis,  cornes  de  Dampekke,  et  predicti 
milites  fidejussores  sunt  quod  Prior  hujus  Sancti  Martini,  quando 
Monasteriensis  abbus  voluerit,  litleras  capiluli  Sancti  Martini  Pari- 
siacensis,  predictam  pactionem  conlirmantes,  Monasleriensi  ecclesie 
designabit. 

B.  Copie  du  xu'  siècle,  Ms.  lat.  10946,  n"  xxiv,  fol.  16. 

589.  —  Gui l]'  de  Joinville,  écàjue  de  Chàlons.  confirme  la  cession 
faite  au  monastère  de  Montier-en-Argonne,  par  le  prieur  de  Saint- 
Martin,  de  la  terre  de  Boalcmont. 

(Vers  n64) 

Ego  Guiuo,  Dei  gratia  Cathakmnensis  episcopus,  presenliuni  et 
futurorum  memorie  scripture  hujus  testimonio  commendari  volo 
Priorem  Sancti  Martini  de  Campis,  assensu  fratrum  suorum,  dédisse 
in  perpetuam  possessionem  Monasterii  ecclesie  terram  de  Bulle- 
mont  pertinentcm  ad  ecclesiam  Sancti  Martini  eu  m  tota  deci- 
matione  frugum  (a)  et  omnium  rerum  pertinencium  ad  fratres 
Monasteriensis  ecclesie  de  territorio  de  Bullemonl.  Propter  quod 
Monasterienses  fralres  singulis  annis  persolvent  Priori  Sancti  Mar- 


de  Chdlons,  Gui  III  de  Dampierre,  frère  d'Anseri,  de  Guillaume,  d'André  et  de 
Milon,  fut  élu  à  sa  place,  mais,  raconte  Aubri  de  Trois-Foulaines  [abljaye  située 
dans  ce  diocèse],  il  mourut  en  iit33,  le  jour  un'me  où  il  devait  être  sacré.  Gui  IV 
fils  de  Roger  de  Joigny,  seigneur  de  Joinville,  lui  fut  substitué  en  iiCi,  d'après 
la  Chronique  de  Saint-Pierre  (Gallia,  IX,  883).  La  mesure  conservatoire  prise  parle 
Chapitre  en  faveur  de  Saint-Martin-des-Champs  est  donc  de  ii63.  Les  églises 
appartenant  à  ce  monastère  n'étaient  encore  l'objet  d'aucune  convention  avec 
Montier-en-Argonne  :  il  n'en  est  point  question  dans  la  bulle  de  n63,  donnée 
par  Alexandre  III  (^.Ms.  lat.  170^9,  toi.  i36). 

i3 
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Uni  vinum  se'xtarium  frumenti  et  unum  trimenstini,  ad  Cathalau- 
nensem  raensuram  et  sex  nnmmos  pro  terra,  si  domum  aliquam  in 
ea  non  habuerint  ;  si  vero  domum  ibi  habuerint,  nummos  xii  per- 
solvent.  Testes  :  magister  Robektus  et  dominus  Balduinus,  Catha- 
launenses  archidiaconi,  Odo  decanus  presbiter  ;  Walterius  Flaex 
et  RiCHEKUs  filius  ejus  ;  Willelmus  de  Sumeura  et  Hugo,  filius 
ejus,  milites. 

(a)  frugrum  B, 

A.  Original  jadis  conserve  au\  Archives  de  Montier-en-Argonne.  — 
B.  Copie  du  xu's.,  Ms.  lat.  ioi)40,  n"  xxii,  fol.  i5.  —  G.  Copie  du  xvni"  s., 
Ms.  lat.  9905,  fol.  45. 

590.  —  Les  moines  de  Montier-en-Argonne,  exploitant  les  terres  de 
Saint-Martin-des-Champs,  transigent  avec  le  chevalier  Richer 
Flaeux  au  sujet  d'une  dîme  qu'il  exigeait  sur  ces  terres. 

(i"  janvier  ou  6  avril  1197  —  1"  janvier  ou  29  mars  1198) 

Cirographum .  Notum  sit  t.  p.  q.  f.  de  quadam  conventione  pacis 
que  facta  est  inter  Righerum  Flael  militem  et  fratres  Monasterii  in 
Argona,  de  quadam  décima  quam  dictus  miles  exigebat  in  terris 
Sancti  Martini  de  Campis  quas  idem  dicti  fratres  sub  annuo  censu 
tenebant,  pro  qua  etiam  occasione  isdem  miles  eisdem  fratribus 
dampna  et  inquietudines  multas  fréquentes  intulerat.  Tandem, 
mediantibus  viris  fidelibus,  ad  hoc  utriusque  partis  pervenit  assen- 
Éus,  ut  predicti  fratres  predicto  militi,  pro  bono  pacis,  duos  sex- 
tarios  frumenti  et  plenam  minam,  usque  ad  terminum  sex  anno- 
rum,  sine  aliqua  juris  recognitione  annuatim  persolvent,  tali  condi- 
tione,  si  fratres  Monasterii  infra  dictum  terminum  de  eadem  décima 
garantiam  sive,  jurisdictione  quesila,  omnimodam  defensionem 
invenire  potuerint,  Righerus  miles  ex  omni  deinceps  decimarum 
exactione  cessabit,  sed  et  dampna  que  intulit,  et  pieteritas  exactio- 
nes  quas  injuste  accepit,  sine  aliqua  contradictione  restituet.  Hoc 
intérim  memorati  fratres,  retinende  pacis  gratis,  non  tam  propria 
voluntate  quam  eorum  qui  interfuerunt  coacti  fecerunt.  Facta  est 
autem  conventio  ista  et  litteris  annotala  in  presentia  trium  abba- 
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tum,  scilicet  tlonini  al)batis  TriiimfonUiim  ^[ogekhjmJ,  donini 
abbalis  de  Caheiro  I)[noi;o?JEMj ;  domni  abbatis  de  Insala  A...  (aG'i), 
quorum  eliain  sigillis  apposilis,  ue  quia  in  i)ostoiuui  contraire  pré- 
sumât, est  plenissinie  confirmala. 

Anno  l^omini  niillesinio  C"  nonagesimo  seplinio. 

.4.  Clnropraplie  jadis  conservé  auv  Archives  de  Monlicr-en-Ârgonne. 
—  n.  Copio  du  xvn'  8.,  Ms.  lat.  9905,  fol.  90. 


591.  —  Le  Prieur  de  Saini-Marlin-des-Champs  se  plaint  à  l'officia- 
lité  de  Reims,  de  ce  (jue  les  curés  de  Sainte-Menehould  et  d'autres 
paroisses  détiennent,  sans  droit,  des  propriétés  de  son  monastère. 

(iiG4-iaoi) 

Venerabilibus  et  karissimis  in  Xristo  amicis,  Domini  Remensis 
[Archiepiscoi)i]  oflicialibus,  Prior  et  conventus  Sancti  Martini  de 
Campis  salutem  et  vobintarium  obsequium.  Audito  quod  quidam 
homines  terras  spectantes  ad  domum  Sancti  Martini  Pauperis  que 
non  sunt  de  masuris,  nomine  donationis  nostre  occupant,  signifî- 
candum  duximus  vobis  eos  non  nostra  licentia  tenere,  nec  eis  cre- 
datis,  nisi  autenticum  nostrum  ab  eis  vobis  fuerit  oslensum.  lloc 
autem  dicinius  de  presbileris  Noveville  (2(îb)  et  Spantie{26b)  et  de 


a6i.  Il  est  aisé  de  rétablir  le  nom  de  Roger  II,  abbé  de  Trois-Fontaiiies,  cité 
de  ii8i  à  ii(j8{GaHia  chrislianu,  IX,  908).  L'initiale  D.  répomi  d'ordinaire  à 
Dreux  :  la  Gallia  [l\,  ?>o(,)  note,  entre  deux  abbés  on  ciiarge,  à  Chéry,  l'un  eu 
1187,  l'autre  dès  tio3,  un  titulaire  de  ce  nom,  en  ces  termes  :  «  Drogo  occur- 
rere  dicitur  cum  Uogero  abbate  Trium  Foutium  et  Adamo  abbate  Monasterii  in 
Argoua,  quod  vix  conciliari  posse  crediinus  ».  Une  méprise  dans  la  lecture  de 
la  présente  cliarto  doit  être  la  cause  de  cette  inexactitude.  D'autre  part  l'initiale 
A.  avec  la  date  1197,  semble  incompatible  avec  la  chronologie  des  abbés  de  la 
Toussaint  de  l'Islc,  telle  que  la  Gallia  la  présente  (IX,  948)  :  un  abbé  Milon  paraît 
en  II 90  et  11 98  et  on  croit  le  reconnaître  encore,  sous  l'initiale  M.,  en  laoS.  Le 
copiste  a-t-il  commis  une  erreur?  Cependant  le  nom  d'Adam  cité  par  la  Gallia  a 
pu  difïicilemeat  être  inventé  ;  rien  n'empêche  qu'il  y  ait  eu,  au  cours  de  l'an- 
née 1197,  un  abbé  de  l'Isle  de  ce  nom,  dont  le  devancier  et  le  successeur  se 
seraient  lun  et  l'autre  appelés  d'un  nom  commençant  par  la  lettre  M.  Il  y  a  de 
fréquents  exemples  de  ces  rencontres. 

aG5.  Epense,  la  Neuville-aux-Bois,  Herpont,  ca.  Doinmartin-sur-Yèvre,  ar.  Sain- 
te-Menehould. —  Valmy,  ca.  Sainle-Menehould  (Marue). 
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Helpiing  (aGS)  et  de  Vaalemees  (265)  et  domno  Bertranno  Sancte 
Maneoldis  (266)  et  aliis  hominibus  istius  ville. 

B.  Copie  du  XVII'  s.,  Ms.  lat.  9974,  fol.  96. 

592.  — Le  prieur  Guillaume  II  et  sa  communauté  cèdent,  moyen- 
nant un  cens  annuel  de  dix  marcs  d'argent  fin  et  loyal,  au  poids 
troyen,  aux  moines  de  Montier-en-Argonne,  leur  maison  de  Saint- 
Marlin-le-Pauvre,  au  diocèse  de  Châlons. 

(i"  janvier  ou  avril  1202  —  août  1202) 

Ego  frater  Willelmus,  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et  ejus- 
dem  loci  conventus,  omnibus  nolum  fieri  volumus  quod  domum 
nostram  que  vocatur  Sancti  Martini  Pauperis,  in  episcopatu  Catha- 
launensi  sitam,  quia  hoc  ecclesie  nostre  expedire  cognovimus, 
cum  omnibus  pertinentiis  suis  videlicet  pratis  (a),  terris  arabilibus, 
decimis,  altaribus,  et  omnibus  que  ad  jus  nostrum  pertinebant, 
ecclesie  Monasterii  in  Argona,  sub  annuo  censu  decem  marcarum 
fini  et  legalis  argent!  ad  pondus  Trecense,  translate  ad  eandem 
ecclesiam  Monasterii  in  Argona  dominio,  concessimus  perpetuo 
possidendam,  contra  hujusmodi  contractum  nullo  unquam  tempore 
venire,  nec  per  nos  nec  per  alium,  communiter  promittentes.  Hec 
autem  pensio  singulis  annis  in  nundinis  Proviniacensibus  in  maio, 
quinta  feria  infra  octabas  Pentecostes,  persolvetur  in  domo  mona- 
chorum  Sancti  Aigulfi.  Si  autem  contingeret  predictam  pecuniam 
ea  die,  per  defectum  monachorum  predicle  ecclesie  Monasterii  in 
Argona,  nobis  non  solvi,  pro  singulis  diebus  quibus  predicte  pen- 
sionis  solutio  difleretur,  dicli  monachi  decem  solidos  Pruviniacen- 
sium  nobis  reddere  tenerentur  pro  expensis  et  labore  nuntiorum 
nostrorum,  dicta  conventione  in  sua  iîrmitate  permanente.  Si  autem 
predicta  pecunia  préfixa  die  per  nos  requisita  non  fuerit,  nuntius 
ipsorum  per  quatuor  dies  expeclabit,  et  singulis  illis  quatuor  die- 
bus quinque  solidos  Pruviniacensium  recipiet  a  nobis  pro  expensis. 
Et  ut  non  posset  oblivione  deleri  vel,  quod  absiti  malignitate  mutari, 
litterarum  nostrarum  et  sigillorum  nostrorum  auctoritate  et  testi- 
monio  in  perpetuum  confirmamus. 
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Actum  solleinpniter  apud  Sanctuni  Martinum  de  Campis,  anno 
Domini  M"  CC  secundo  (a). 

(a)  Sur  la  dalo  de  cet  acte  et  de>  suivanls,  cf.  la  note  a66,  sur  le  n°  595. 
A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xvii*  s.,  Ms.  lat.  9905,  fol.  96. 


592  bis.  —  Chirographe  inverse,  émanant  de  Robert,  abbé  de  Mon- 
tier-en-Argonne  (Même  date). 

A.  Original,  S  iî3a.  n°  93.  Beau  sceau  de  l'abbé  Mobert.  en  partie  brisé. 

—  B.  Copie  de  laoç),  LL  i35i,  fol.  g»),  d'après /l.  — C.  Vidinuisde  PiKnnE 
Belagent,  garde  de  la  prévoie  de  Paris,  du  17  mai  i33'i,  aux  Archives  de 
Monlier-en-Argonne.  —  D.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  94',  d'après/?. 

—  E.  Copie  du  XVI'  s.,  LL  i353,  fol.  117,  d'après  B.  —  F.  Copie  du 
xvu'  s.,  Ms.  lat.  9905,  fol.  97,  d'après  C. 


593.  — Ernaad,  abbé de.Cîteaux,  notifie  la  convention  précédente 
(iMême  date). 

Ego  Ernaldls,  dictus  abbas  Cistercii,  omnibus  Xristi  fidelibus 
ad  quos  presens  sciiptuni  pervenerit,  salutem  in  Domino.  Ad  uni- 
versorum  noticiam  vohimus  pervenire  quod  viri  venerabiles  Rober- 
TU8,  abbas  Monasterii  in  Argona.  et  Willelmls,  prior  Sancti  Mar- 
tini de  Campis  Parisicnsis,  pro  se  et  ecclesiis  suis,  talem  inierunt 
conlractum  :  quod  Prior  et  conventus  Sancti  Martini,  ecclesie  sue 

ulilitate  pensata  (a),  domum   suam ecclesie  Monasterii  in 

Argona  sub  annuo  censu concesserunt  perpeluo  possidendam, 

eidem  conlractui perse  vel  per  alium  contraire  firmiter  pro- 

mittentes.  Hec  autem  pensio  —  suit  le  texte  du  n°  592  —  Si  autem 
contingeret  prediclam  pecuniam,  per  defectum  monachorum  pre- 
dicte  ecclesie  Monasterii  in  Argona,  ecclesie  Sti  Martini  de  Campis 

statuta  die  non  solvi,  pro  singulis dlfferetur  (b),  monachi 

Monasterii  in  Argona  fratribus  Beati  Martini  x  soUdosVrynin.  red- 
dere  tenerentur,  pro  expensis  et  labore  nuntiorum  suorum,  dicta 
conventions  in  sua  nichilorninns  firmilate  manenfe.  Si  autem  pre- 
dicta  pecunia,  préfixa  die,  per  monachos  Beati  Martini  requisita 
non  fuerit,  nuntius  fralrum  Monasterii  in  .\rgona recipiet  a 
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fralribus  Sancti  Martini.  Nos  igitnr,  ad  prediclorum  abbatis 
Monasterii  iii  Aigona  et  prioris  Beati  Martini  petitionem,  in  hujus 
rei  testimoniiim  et  evidentiam  pleniorem,  présentera  paginam  fieri 
fecimus  et  sigiili  nostri  impressione  muniri. 

Actum  anno  Domini  M"  CC°  secundo. 

{Cl)  pensauta  A.  —  (/>)  differretur  A. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i/132,  n"  ai.  —  /?.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  gfi.collationnée.  —  B.  Copie  du  w"  s.,  LL  î352,  fol.  96.  —  C.  Copie 
du  xvi"  s.,  LL  i353,  fol.  117'. 

594.  —    Gui,  abbé  de   Trois-Fontaines,   notifie   le  même    accord 
(Même  date). 

Ego  fraterGuiDO,  dictus  abbas  Triiim  Fontiiim {Texte  iden- 
tique à  celui  du  n°  593.) 

A.  Original  S  i^Sa,  n°  22  ;  sceau  de  l'abbé  Gui,  intact.  —  B.  Copie  de 
1209,  LL  i3.5r,  fol.  96.  —  C.  Copie  du  xV^  s.,  LL  iSSa,  fol.  95'.  —  D.  Copie 
du  xvr  s.,  LL  i353,  fol.  118'. 

Ind.  Marrier,  Monasterii  Sti Martini...  historia,  p.  198. 

595.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  notifie  l'accord  passé  entre  les  moi- 
nes de  Saint-Martin  et  ceux  de  Montier-en-Argonne. 

(Janvier-août  1202) 

Odo,  Dei  gralia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  Christi  fidelibus 
ad  quos  presens  scriplum  pervenerit,  sahitem  in  Domino.  Ad  uni- 
versorum  notitiam  volumus  pervenire  quod  constituti  in  nostra 
presentia  viri  venerabiles  Roberttjs,  ahhSiS  Monasterii  in  Argona,  et 
WiLLELMUS,  prior  Sancti  Martini  de  Campis  Parisiensis,  pro  se  et 
ecclesiis  suis  talem  se  recognoverunt  iniisse  contractum  —  suit  le 
texte  du  n"  593  —  impressione  muniri. 

Actum  anno  Domini  M"  CC°  11%  pontificatus  nostri  anno 
quinto  (266). 

A.  Original  jadis  conservé  aux  Archives  de  Montier-en-Argonne.  — 
B.  Copie  du  xvu'  s.,  Ms.  lat.  9906,  fol.  9O'. 


366.  Maurice  de  Sully  mourut  le  n  septembre  1196.  Si  son  successeur  Eudes 
eût  été  élu  avant  le  3i  décembre,  sa  5°  année  se  serait  terminée  en  laoï.  Nous 
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596.  —  Renard,  sire  de  Dampierre,  constate  qu'il  a  favorise  l'ac- 
quisition par  les  moines  de  Montier-en-Anjonne  de  toute  la  terre  de 
Soint-Martin-des-Champs,  à  condition  qu'il  en  tiendrait  la  moitié 
sa  vie  durant,  en  acquittant  la  moitié  du  cens. 

(i"  janvier  oJi  i:J  avril  120a  —  1"  janvier  ou  G  avril  i2o3) 

Ego  Kenardds,  dominus  de  Domnopetho,  notum  facio  (piod  fra- 
tres  Monasterii  in  /Irf/o/îaacquisierunt  sibi,  assensu  etconsilionieo, 
tolam  terram  Sancti  Martini  de  Campis  cum  omnibus  pertiiienciis, 
sub  annuo  censu,  tali  condilione  quod  ego  dimidinm  parlern  hnjws 
acquisilionis  in  vita  mea  tenebo,  etdimidiam  parteni  census  qui  pro 
illa  datnr,  persolvam,  nec  parlern  meam  recipiam  donec  de  com- 
muni  census  persolvatur.  Post  mortein  vero  meam  acquisilio  isla 
tota  et  intégra  ecclesie  Monasterii  remanebit,  ut  nec  heiedes  nec 
successores  mei  super  hoc  poterunt  reclamare.  Si  quid  vero  in 
acquisitione  ista  crediloribus  meis  assignavi,  assignatio  ista  tenebi- 
tur  donec  summa  assignata  persolvatur.  Qaod  ut  ratum  permaneat, 
sigilli  mei  munimine  roboravi  (a). 

Âctum   anno   ab  Incarnatione   Domini  millesimo  ducentesimo 

secundo. 

(a)  Cette  convention  ue  fut  point  exécutée,  parce  que  Renard,  ayant  ultérieu- 
rement aidé  les  naoines  à  acquérir  une  autre  dîme,  fit,  en  échange,  prolonger  à 
ses  héritiers  la  jouissance  delà  moitié  des  revenus  de  Saint-Marlin-des-Champs. 
En  13  17  intervint  un  nouvel  accord  entre  l'abbaye  de  Monlier  et  tous  les  héri- 
tiers de  Renard  :  son  fils  homonyme,  se  préparant  au  voyage  de  Terre-Sainte, 
ion  autre  fils  Anseau,  les  enfants  d'un  troisième  fils,  Henri,  les  enfants  de  Marie 
sœur  de  Renard,  qui,  moyennant  une  compensation  pécuniaire,  abandonnèrent 
la  part  réservée  de  ces  revenus  (Ms.  lat.  9906,  fol.  ^09). 

Copie  du  xvu'  s.,  Ms.  lat.  9905,  fol.  97'. 

597.  —  Galeran  d'Aunay-sous-Auneau  ayant  donné  à  Saint-Martin 
une  rente  en  blé  sur  la  dîme  de  Gouillons,  Guillaume  Chenard,  puis 


savons,  par  la  charte  613,  que  septembre  laoSesl  compris  dans  sa  7»  année.  Son 
intronisation  n'est  donc  pas  postérieure  au  mois  d'août  1197  ;  et  sa  5*  année  a 
commencé  au  plus  tard  en  août  1201  ;  d'autre  part  cette  -ï'  année  se  trouvant 
comprise  dans  l'année  120a,  qui  va  du  1"  janvier  ou  du  l 'j  avril  laoa  au  1"  jan- 
vier ou  lï  avril  i203,  l'élection  est  postérieure  au  i"  janvier  1197.  La  charte 
595  se  place  donc  entre  janvier  et  août  laoa,  fort  probablement  dans  les  pre- 
miers mois  de  l'année. 


200  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CIIAMPS 

Milon  III,  comte  de  Bar-sur-Seine  et  seignear  du  Puiset,  dont  mou- 
vait le  fief,  approuvent  ce  don. 

(Mai  laoa) 

Noverint  omnes  qui  hec  legerint  vel  audierint  quod  Ga.lera>'?hs 
DE  Alneto  (267),  assensu  uxoris  sue  Agathe  et  filii  sui  Willelmi  et 
fratrum  suorum  Reginaldi,  Philippi,  Stepha?«i,  dédit  in  elemosi- 
nam  in  perpetuum  Conventui  Sti  Martini  de  Carnpis,  singulis  annis, 
unum  modium  ivernagii  in  parte  sua  décime  quam  habet  in 
territorio  de  Goellons  (92),  pro  salute  anime  sue  et  palris  sui  et 
matris  sue  fratrumque  suorum.  Conventus  autem  Sti  Martini  de 
Campis,  accepti  beneficii  non  immemor,  in  memoriam  hujus  ele- 
mosine,  singulis  annis  post  mortem  predicti  Galeraîvni,  anniversa- 
rium  ejus  se  factiirum  concessit.  AA  illelmus  vero  Chenarz  de  cujus 
feodo  est  predicta  décima,  uxore  sua,  Sedilia  nomine,  assensum 
prebente,  banc  elemosinam  approbavit  et  concessit. 

Ego  vero  Milo,  cornes  Barri,  de  quo  predictus  G.  Chenart  tenet 
quod  habet  in  predicta  décima,  rogatu  ejusdem  et  predicti  Gale- 
RANNi,  elemosinam  hanc  sicut  peidivisa  est,  approbo  et  laudo,  et 
garantizare  manucapio,  et  sigilli  mei  munimine  confirmo. 

Actum  anno  Domini  millesimo  ducenlesimo  secundo. 

A.  Original  S  i347,  ""  3.  Sceau  rond  de  cire  verte,  à  i'écu  en  poire, 
chargé  d'un  lion  passant  à  la  queue  fourchue  >^  S.  MILOA'IS  COMITIS 
DE  BARRO  SUP  SEGAM.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  109,  non 
collationnée.  —  C.  Copie  du  xV  s.,  LL  i352,  fol.  ii3.  —  D.  Copie  du 
XVI'  s.,  LL  i353,  fol.  187. 

597  bis.  —  Renaud  de  Mouzon,  évêque  de  Chartres,  confirme  la 
donation  de  Galeran  d'Aunay. 

(Chartres,  8  mai  laoa) 

Ragiisaldus,  Dei  gralia  Carnotensis  episcopus 

Data  Carnoti,  anno  gratie  M  CC  II,  sexto  idas  maii. 


367.  Aunay-sous-Auuoau,  ca.  Auueau,  ar.  Chartres. 
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A.  Original  scellé,  S  1347,0°  G.  —  n.  Copie  de  1209,  LL  i35i.  fol.  77'. 
collalionnée  sur  A.  —  C.  Copie  du  xv  s..  LL  i35a,  fol.  87.  —  D.  Copie 
du  \vi'  s.,  LL  i353.  fol.  88. 

598.  —  Anseau,  évoque  de  Meaiix,  reconnaît  que  le  prieur  de  Créry 
lui  a  concédé  C église  de  La  Chapelle- sar-Crécy  pour  y  installer  des 
chanoines,  et  lui  accorde  en  compensation  une  prébende  perpé- 
tuelle et  la  présentation  du  curé.  (Exliait.) 

(Décembre  laoa) 

Ego  Atsseli.us,  Dei  gratia  Meldensis  episcopus,  iiniversis  ad  (luos 
présentes  littere  pervenerint,  in  Domino  salutem.  iNoverit  universi- 
tasvestra  (^iiod,  cum  capella  que  est  juxta  O-ecemm  (a68;  speclaret 
ad  donationem  prioris  Sti  Martini  de  Creceio  (80),  ita  qiiod  capel- 
lanus  ibi  deserviens  in  precipuis  solennitatibus,  nonniai  iv  den.  de 
oblatione  haberet,  Prior  Sti  Martini  de  Campis,  ad  cujus  dignitateni 
pertinet  pr.  prioratus,  nobis  bénigne  concessit  ut  ibi  canonicos  ins- 
titueremus.  Nos  itaquc,  cultum  Doniini  augere  volentes,  hoc  modo 
providinius,  qiiod  Prior  S/i  Martini  de  Creceio,  quoniam  capella  sue 
donationiserat,  ibi  prebendam  habeat  integramet  perpetuam  quam 
sua  septimana  deserviat,  lantummodo  missam  celebrando,  per  se 
vel  per   aliuni  deprecando;  qui  etiain,  quolienscunque    presbiler 
parrocliialis  de  medio  cesserit,  vel  alio  modo  rautatus  fuerit,  alium 
idoneum  eliget.  qiiem  ad  curam  presentandam  nobis  presentabit; 
qua  suscepla,  fulelifatem  jurabit  Priori  et  canonicis  et  nobis  obe- 
dientiam;  qui  prêter  prebendam  suam  xi.  sol.  pro  procnranda  paro- 
chia,  statutis  lerminis,  de  commnni  recipiet,  et  nichil  amplius  pote- 
ritexigere,  nisi  quod.  pro  visitatione  infirmorum,  facta  extra  eccle- 
siam,  ei  vel  cuilibet  vicario  canonicorum  misericorditer  tribuetur. 
Nos  autem  oinnes  alias  prebendas  sicut  vacaverint  donabimus:  ita 
tamen  quod  prebenda  que  nunc  est  Isembardi,  presbitero  de  cetero 

conferatur Omnia  annualia erunt  Priori  Sti  Martini  de 

Creceio Si  quis  canonicorum post  festum  Sti  Johannis 

Baptiste  decesserit,  fructus  prébende  sue  intègre  percipiet.  Sed  quo- 
niam ibi  sunt  pauci  monachi,  oDicia  eorum  annualium  apud  Stum 
Martinumde  Campis,  qui  caput  est  loci  illius,  agenlur  in  conventu. 
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Legata communia  erimt NuUus  canoniciis  celebrabit 

missam  ad  majusaltare  Sti  Martini,  nisi  de  licencia  Prions...  Si  ad 
diem  festum  Capelle,  videiicet  in  Assumptione  Béate  Marie,  conve- 
nerint  canonici  de  Creceio,  procnrentur  de  communi,  sicut  ad  hec 
tempora  obtinuit  consuetudo.  Si  autem  canonici  de  capella  epulari 
voluerint,  nonerit  procuratio  de  communi,  et  vocabit  ad  mensam 
suam  quos  voluerit.  Si  canonici  de  castello  de  Creceio  corpora  sepe- 
lienda  apud  Sturn  Martinuin  detulerint,  medietas  oblationis  erit 
ipsorum,  et  altéra  propria  erit  Prioris.  Nullus  percipiet  fructus  pré- 
bende sue  de  capella,  nec  in  toto  nec  in  parte,  nisi  sit  residens  in 
eccîesia,  ut  ibi  Deo  deserviat,  vel  nisi  in  ea  vicarium  pro  se  habeat, 
prêter  archidiaconum  Briensem  qui  perpetuus  est  ibi  canonicus  et, 
ubicumqne  sit,  fructus  prébende  sue  intègre  percipiet;  qui  nullam 
in  eccîesia  sive  in  canonicis  aut  vicariis  (a)  dictionem  aut  potesta- 
tem,  aut  in  eorum  famulis  (6)  habebit.  Nos  autem  procurationem 
nostram,  sinodum  et  circadam  et  omnem  exactionem  in  perpetuum 
eis  dimisimns  ;  ita  tamen  quod  in  festo  Sti  Andrée  pro  recognitione 
nostri  juris  a  (c)  canonicis  bizanlium  unum  habebimus.  Nos  autem 
juridictionis  potestatem  in  capella  [prejdicta  et  in  canonicis  et  in 
eorum  familiis  nobis  retinuimus.  Ad  hec  presentatio  ecclesie  de 

Baleria  (269)  ad  canonicorum  donationem  pertinet 

Actum  est  hoc  anno  Incarnati  YerbiM°  CC^  11°,  mense  decembris. 

(a)  B  viris,  non  corrigé.  —  (b)  corrigé  en  familiis  en  B.  —  (c)  B.  viris  et. 

A.  Original  S  1367,  no  7.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  67,  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv"  s.,  LL  i35a,  fol.  65.  —  D.  Copie  du  xvi'=  s.,  LL 
i3ô3,  fol.  72. 

Édit.  Marrier,  Monasterii  S.  Martini...  historia,  p.  38i. 

599.  —  Le  prieur  Guillaume  II  confirme  la  cesssion  faite  par  son 
couvent  à  l'évêque  de  Meaux,  Anselin,  de  l'église  Notre-Dame  de 
La  Chapelle-sur-Crécy,  pour  y  établir  des  chanoines  (Acte  dou- 
teux). 

(Décembre  laoa) 

Ego  frater  Willelmus,  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et  ejus- 


a68.  La  Chapelle-sur-Crécy,  ca.  Grécy-en-Brie,  ar.  Meaux. 
369.  Boullarro,  ca.  Betz,  ar.  Senlis. 
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dem  loci  conventus,  notum  fieri  volumiis  p.  et  f.  quod.  ad  pelitio- 
nem  domiiii  A>celu:<i,  Mcldensis  episcopi,  concessimns  ut  in  eccle- 
sia   Béate  Marie  de  Capella  (368),  que   ad   donationem    nosiram 
spectabat,  canonici  institucrenlur,  tali  pacto  quod  in  eadem  eccle- 
sia  unam  prebendam  perpotnani  habebiinus,  et  etiam  presbiterum 
parochialem  conferamus.  Presbilero  vero  décédante,  vol  alio  quo- 
quomodo  cedente,  alinm  eligemus  et  episcopo  presentabimus,  qui 
eum  de  cura  investiet.  Xotandum  vero  est  quod  Prior  faciet  hebdo- 
madam   suam    tantummodo   ad    missam,  per  se  vel  per  alium. 
Annualia  quoque  prebendarum  quomodo  (a)  mutantur,  habebimus, 
et  officium  in  conventu  Beati  Martini  pro  canonicis  defunctis  fiet, 
et  brevia  nominnm  eorum,  sicut  et  de  nionachis  et  familiaribus 
mntantur  (6).  Oblationes  vcroquas  percipiebamus  infesto  Omnium 
Sanctorum  et  in  ^atali,  rum  tortellis  Sancti  Slephani  et  in  Purifi- 
catione   Béate  Marie  omnino  dimisimus,  Notandum   etiam  quod 
omnes  oblationes  tam  in  capella  qnam  in  monasterio  nostro  com- 
munes sunt,  excepto  quod  quando  canonici  de  Creceio  corpora  sua 
in  cimiterio  nostro  tradiderint,  média  pars  oblationum  ipsorum 
erit,  reliqua  erit   propria  monachorum.   Quod   ut   ratum    perma- 
neat,   sigilli  nostri  impressione  roboramus,  anno  incarnati  Verbi 
M.  GCII  (c). 

(a)  Corr.  qiioquomodo.  —  {h)  Corr.  utamur.  —  (c)  Cet  acte  serait  du  mois  de 
décembre,  comme  le  précédent,  mais  il  uous  est  parvenu  par  la  voie  d'un  docu- 
ment faux  (cf.  n"  668). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  dans  un  vidimus  prétendu  d'un  prieur 
Pierre,  en  avril  iao8  (n"  668j. 

Édit.  a.  Marrier,  Monasterii  SU  Martini...  historia,  p.  38a. 

600.  —  Hugues,  abbé  de  Notre-Dame  de  Chaagc,  notifie  l'accord 
intervenu  entre  sa  communauté  et  Saint-Martin,  au  sujet  des 
dîmes  de  Louvres-en-Parisis . 

(Mars  iao3,  n.  st.) 
Hugo,  Dei  pacientia  humilis  abbas  Ste  Marie  de  Cagia  (370),  et 


370.  Cet  abbé  llu^'ues  est  apparemment  l'abbé  H...  cité  en  uoi  dans  un  acte 
que  Jacques  Petit  a  reproduit  dans  les  pii'-ces  annexées  au  priiitenliel  de  Théo- 
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totus  ejusdem  ecclesie  conventns,  universis  p.  1.  i.  salulem  in  Salu- 
tis  Auctore.  Universitati  vestre  notum  facimus  quod,  cum  causa 
que  vertebatur  inter  nos  et  ecclesiam  BU  Martini  de  Campis  pro 
quadam  décima  que  est  infra  fines  parrochie  de  Liiperiis  (63), 
quam  petebamus  ab  eis,  G[tnDONE]  SU  Pétri  abbati,  H[ugone] 
décano  (271)  et  P[etro]  cancellario  Carnotensi,  per  litteras  domini 
Innogentii  tercii  Pape,  commissa  fuisset,  et  eam  diligcnter  exami- 
nassent, tandem,  receptis  atestationibus  et  publicatis,  cum  jam  ad 
sententiam  esset  veniendum,  ita  convenit  inter  dominum  Guiller- 
MUM  (a)  priorem  SU  Martini  de  Campis,  et  Aubertum  canonicum  et 
procuratorem  nostrum,  qui  habebat  litteras  nostras  de  rato,  per 
quas  eciam  transigendi  potestas  a  nobis  erat  ci  concessa,  sicut 
apparuit  ex  eis  coram  jamdictis  judicibus  lectis,  idem  Aubertus, 
nomine  nostre  ecclesie,  renuntiavit  in  perpetuum  illi  querele  et  pro- 
misit  quod  de  cetero  ecclesia  nostra  nunquam  movebit  inde  ques- 
tionem  contra  ecclesiam  BeaU  Martini  de  Campis,  et  fecit  idem 
finem  et  refutationem,  et  promisit  quod  faciet  litteras  patentes  sub 
sigillis  nostris,  predictam  compositionem  continentes,  dari  predicte 
ecclesie  Beati  Martini,  in  quibus  exprimatur  quod  nos  ita  ratum 
habemus  et  ita  observabimus  in  perpetuum  per  nos  et  nostros  suc- 
cessores.  Et  pro  hac  compositione  recepimus  decem  libras  Pruvi- 
niensium  a  prenominato  Priore  Sancti  Martini.  Nos  itaque  predicta 
omnia  rata  et  firma  habuimus  et  habemus,  et  ut  hoc  firmius  obser- 
vetur,  ne  ulla  in  posterum  dubietas  vel  controversia  oriatur,  has 
présentes  litteras  inde  describi  fecimus  et  sigillis  nostris  roboravi- 
mus,  quas  dedimus  propter  hoc  ecclesie  Beati  Martini. 

Actum  anno  Incarnationis  M°  GC  IP,  mense  marcio. 

(a)  Willelmum  B. 

A.  Original  L  877,  n"  5g.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  97,  non 


dore  de  Canterbury.  La  Gallia,  constatant  que  la  Chronique  de  Chaage  retrouvée 
par  D.  Estiennot  fait  succéder  Herbert  à  Eudes,  et  que  deux  actes  de  Faremou- 
tier  montrent  un  Herbert  gouvernant  Chaage  eu  laoo  et  en  1209,  suppose  qu'il 
n'y  a  eu  qu'un  Herbert  (VIII,  1717).  Ses  auteurs  n'ont  point  connu  la  pièce 
que  nous  publions.  Hugues  se  place  entre  Herbert  1"  et  Herbert  II,  si  toutefois 
l'acte  de   taoo  a  conservé  sa  date  complète. 
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collalionnée.  —  C.  Copie  du  xv*  s.,   LL  i35a,  fol.  97.  —  D.  Copie   du 
XVI*  s.,  LL  i353,  fol.  lao. 

601.  —  (iiii,  abbé  de  Saint-Pbre-de-Chnrtrcs ,  le  doyen  Ihigaes  II  cl 
le  chancelier  Pierre,  juges  aposlolujues  commis  par  le  pape  Inno- 
cent III,  constatent  que  les  chanoines  de  Chaage  renoncent  à  leurs 
prétentions  sur  les  dîmes  de  Saint-Martin  à  Louvres.  (Kxlrait.) 

(Chartres,  février  lao'j,  n.  st.) 

GuiDO,  Sancli  Pétri  abbas,  et  Hi;go  decanu»,  et  Pétris,  cancella- 
rius  Carnotensis,  universis  p.  1.  i.  sabitem  in  Salutis  Auctore.  Uni- 
versitati  vestre  notum  facimus  quod,  cuni  causa  que  vertebatur 
inter  ecclesiam  Bti  Martini  de  Campis  ex  una  parte,  et  ecclesiam 
Bte  Marie  de  Kagia  (a)  ex  altéra,  super  quadam  décima  quam  cano- 
nici  Kagie  (h)  petebant  ab  ecclesia  Sancti  Martini,  que  décima  est 
infra  fines  parrochie  de  Luperiis  (63),  nobis  esset,  per  litteras 
domini  pape  hpiocENTii  HT  (c)  commissa,  ipsam  causam  diligenter 

examinavimus convenit  inter  partes  quod  Almertus  canonicus 

et  procura tor  ecclesie  de  Chagia nom! ne  predicte  ecclesie 

renuntiavit  in  perpetuum  illi  querele.  —  Ut  autem  predicta  firmius 

observentur bas  présentes  litteras  nostras,  de  consensu  par- 

tium,  fecimus  conscribi 

Actum  apud  Carnotas  {d)  anno  gracie  M°  CC°  IIP,  mense  februa- 
rio  (e). 

(a)  Chagia  U.  —  (6)  Gliagie  B.  —  (c)  terlii  C.  —  (d)  Carnotum  B.  —  («)  Cet 
acte  prouve  que  le  doyen  de  Chartres  Hugues  II  était  bien  en  Jonctions  dès 
laoa  :  il  succéda  à  Eudes  1",  qui  l'élail  encore  en  septembre  uoo.  (Gallia 
christ.,  Vlll,  noi.) 

A.  Original  L  877,  n°  58,  portant  deux  sceaux.  L'un,  ovale  allongé, 
sur  cire  verte,  représente  un  prélat  mitre  debout,  tenant  de  la  dextre  sa 
crosse,  et  de  la  .senestre  le  livre  des  Évangiles.  Légende  :  ...  GVIDONIS. 
ABB.VTIS RI.  CARNOTENSIS.  Le  second,  rond,  sur  cire  verte,  repré- 
sente un  prêtre  h  .lissant  de  la  dextre  et  tenant  de  la  senestre  l'Évangile. 
Légende  :  LSI]G.  H\GO.\[lS].  [DEC]AM.  CARNOT[ENSISJ.  —  D.  Copie 
de  1209,  LL  i35i,  fol.  io4,  collationnée  et  complétée  sur  A.  —  C.  Copie 
du  XV' s.,  LL  i352,  fol.  107.  —  D.  Copie  du  \\i'  s.,  LL  i353,  fol.  129'. 

602.  —  Hugues  IV,  comte  de  Saint-Pol,  consent  à  ce  que  le  nombre 
des  moines  desservant  le  prieuré  d'Encre  soit  réduit  de  sept  à 
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quatre  pendant  une  durée  de  dix  ans,  en  raison  de  la  construction 
d'un  nouveau  cloître. 

(i"  janvier  ou  i4  avril  laoa  —  i"  janvier  ou  0  avril  laoS) 

Ugo  cornes  Sancti  Pauli  et  Iole  comitissa,  uxor  ejus,  omnibus 
ad  quos  littere  iste  pervenerint,  salntem.  Noveritis  quod,  cum  Prior 
et  conventus  Sti  Martini  de  Campis  tenerentur  ad  presens,  in  eccle- 
sia  Bti  Gervasii  de  Enchra,  et  in  septem  monachis  ibidem  manen- 
tibus,  deservire,  propter  claustri  et  domorum  edificationem,  eis 
liberaliter  concessimus  ut  usque  ad  decennium  (a)  in  quatuor 
monachis  deservient  ;  elapso  vero  décennie,  incontinenti  tenentur 
prefate  ecclesie  in  septem  monachis  ibidem  residentibus  deservire. 

Actum  anno  Domini  M»  GG"  11°. 

(a)  decimium  quortuor  nionachos  deserviunt  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  lao.  —  C.  Copie 
du  XV'  s.,  LL  i353,  fol.  i53.  —  D.  Copie  du  xvi*  s,,  LL  i353,  fol.  107.  — 
E.  Copie  du  xvu'  s.,  Coll.  Duchesne,  LXXI,  65. 

Edit.  Marrier,  Moncisterii  S.  Martini...  historia,  p.  3oi  (d'après  ^4). 

603.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  à  la  sollicitation  de  trois  frères  : 
maître  Thierri,  chanoine  de  Bourges,  Pierre,  curé  de  Saint-Jean, 
et  Jean,  prêtre,  les  autorise  à  Jonder,  avec  l'agrément  de  Simon, 
leur  frère  aine,  et  de  leurs  sœurs  Richead  et  Sybille,  une  chapelle- 
nie  de  Saint-Jacques,  dans  l'église  Saint-Saturnin  de  Champigny- 
sur-Marne,  dont  Guillaume  II,  prieur  de  Saint-Martin,  aura  la 
présentation  ;  pour  le  repos  de  leurs  âmes  et  de  celles  de  leurs 
ancêtres,  Guérin  et  Simon,  Mahaudet  Constance  épouses  de  ceux- 
ci,  donnent  leur  assentiment.  Les  moines  de  Saint-Martin  et  Eudes 
de  Saint-Merry  contribuent  par  leurs  libéralités  à  doter  cette  cha- 
pellenie. 

(i"  janvier  ou  i4  avril  laoa  —  i"  janvier  oa  6  avril  i2o3) 

[Datum  per  copiam.  U.  p.  1.  i.  Offîcialis  curie  Gakxeri,  in  eccle- 
sia  Parisiensi  arcliidiaconi,  salutem  in  Domino,  ^.'otum  facimus 
quod  nos  anno  Domini  miil"  GG"  LXXX"  secundo,  die  sabbato  post 

festum  beati  Andrée,  vidimus  litteras cujus  ténor  talis  est 

{Texte  de  €).] 
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Odo,   Dei   gralia    Parisiensis    episcopus,    omnibus   p.    1.    i.    in 
Domino  salutem.  Notum  facimus  quod,  ad  preces  et  petilionem 
dilectorum  nostrorum  magislri  Teuuici  canonici  liiluricensis  (a) 
et  Pétri  presbiteri  SancU  Johannis  et  Jouannis  presbileri,  fralrum, 
eis  in  noslra  presentia  constilutis  bénigne  concessimus  ut  ipsi  ins- 
tituèrent capellaniam  nnam  peipetuam  in  cella  Sancti  Salurnini  île 
Campiniaco  (6).  ad  altare  sancti  (c)  Jacobi,  presbitero  ejusdem  loci 
ad  hoc  suum   prebenle   assensum;  ita  {d)  quod   capellanus   qui 
altari  deserviet  memorato  (e),  cujus  presenlalio  ad  Triorem  SancU 
Martini  de  Campis  pertinebit,  jurare  tenebitur  in  inatitutione  sua 
ad  dictam  capellaniam,   residentiam  se  facturum  ;  jurabil  etiam 
fidelitatem  presbitero  de  Campiniaco  (,/)  super  rébus  ad  jus  paro- 
chiale  (g)  pertinentibus  et  quod  nec  in  legatis,  nec  in  oblationibus 
sibi  (h)  factis,  sibi  aliquid  percipiet,  nisi  de  voluntate  presbiteri 
parrochialis,  nisi  forte  vel  predia  aliqua,  vel  pecunia,  vel  redditus, 
vel  pecunia  ad  emendos  redditus  eidem  capellanie  data  fuerinl  ad 
augmentum  reddituum  capellanie  et  suslentationem  capellani,  qui 
ad  eandem  capellaniam  intègre  pertinebunt.  Capellanus  vero  ibi- 
dem celebrare  non  poterit,   donec  missa  parrochialis  fuerit  ccle- 
brata,  nisi  de  cunsensu  et  voluntate  presbiteri  prelibati.  Capellanus 
etiam  diebus  singulis  servitio  ecclesie  (i)  interesse  tenebitur,  nec- 
non  et  missam  pro  fidelibus  et  specialiter  pro  animabus  dictorum 
fratrum  et  antecessorum  suorum  celebrare;  qui  fratres  eidem  capel- 
lanie assignaverunl  in  perpetuam  elemosinam,   ad  opus  capella- 
nie (/■),  quatuor  arpenta  terre  arabilis,  versus  fonlein  de  Luat  (/r),  et 
dimidium  arpentum  vinee  apud  Campiniacuni  (l),  laudanlibus  hoc 
et,  fide  interposita,  concedentibus  pro  animabus  suis  et  antecesso- 
rum suorum,  G  vrino  et  Si.mo:ne  (m),  et  Mathilde  et  Gonstancia  (n) 
uxoribus  eorum,  salvo  censu  suo.  Donaverunt  etiam  duo  arpenta 
pratorum  in  vile  Roui,  concedentibus  pro  anima  sua  et  antecesso- 
rum suorum  Stephano  presbitero,   salvo  censu   suo.   Has  autem 
donationes  concesserunt   Sïmon    laicus   frater.    Richoldis    (o)    et 
SiMiLLA,  sorores  dictorum  fratrum. 

Preterea  (p)  prior  SancU  Martini  de  Campis  Willelmus  (g),  de 
voluntate  et  consensu  totius  conventus,  donavit  eidem  capellanie 
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in  perpetuum  très  modios  vini  in  décima  sua  de  Carnpini  (/),  post 
duos  modios  presbiteri  parrochialis,  singulis  annis  percipiendos  si 
inventi  fuerint.  Odo  eciam  de  Sangto  Mederico  (r)  donavit  in  per- 
petuam  elemosinam  dicte  capellanie  super  domum  suam  de  Pai^vo 
Ponte  que  est  juxla  stallas  Cariii/iciim,  decem  solidos  singulis  annis 
in  festo  Sancti  Remigii  reddendos.  Renaudus  vero  de  Campi- 
NiAGO  (/)  qui  primo  institutus  est  capellanus  ibidem  (s)  donavit 
capellanie  sepedicte  quicquid  habebat  et  quicquid  acquirere  pote- 
terat,  videlicet  terram  quam  habebat  versus  Luat,  contiguam  prefa- 
tis  quatuor  arpentis;  quam  cum  jamdicto  Petro  presbitero  pro  terra 
sua  censuali  quam  tenebat  a  Domino  de  Combeaus(27i)  commuta- 
vit.  Donavit  etiam  dimidium  arpentum  prati  apud  Pratellam{i']\). 
Has  donationes  laudaverunt  et  concesserunt  Guarintjs  et  Sïmon  {i) 
et  eorum  uxores,  salvo  censu  suo.  Donavit  etiam  fossam  unam 
juxta  villam,  et  domum  quandam  in  atrio  de  Campiniaco{6h)  sitos, 
concedentibus  Priore  et  conventu   SU   Martini  de   Campis.   Has 

donationes    a  Renaudo  factas •    concesserunt,    et    quicquid 

de  Renaudo  eis,  post  mortem  ipsius,  devenire  poterat,  quitaverunt 

Alberigls  et  Johannes,  avunculi  dicti  Renaudi,  Aeleis  et 

Hildeardis   sorores,   ejusdem   amite.    In   cujus   rei   memoriam, 
presentem  cartam  sigilli  nostri  fecimus  impressione  muniri. 
Actum  anno  Domini  milesimo  ducentesimo  II"  (u). 

(a)  Biturigensis  B,  Bituricensis  G.  — (li)  ecclesia  Sancti  Martini  de  Champi- 
gniaco  C.  —  (c)  beati  Jacobi  C.  —  (d)  item  C.  —  (e)  memorato  deserviet  C.  — 
(/)  Ghampigniaco  C-  —  (g)  parrochiale  C.  —  (/i)  C  omet  sibi.  —  (i)  C  ajoute 
illius  —  (j)  capelli  B  ;  capellanie  C.  —  [k)  Doluat  B  ;  de  Luat  C.  —  (0  Cham- 
pigniacum  C.  —  (m)  Garino  et  Symone  C.  —  (n)  Matilde  et  Constantia  C  — 
(o)  Richoldis  B  ;  Richaldis  C.  —  (p)  Predictui  C.  —  {q)  Guillelmus  C.  — 
(r)  Sancto  Mederiaco  B  ;  Sancto  Mederico  C.  —  (s)  ibidem  capellanus  C.  —  (t)  Ga. 
et  S.  C.  —  (u)  millosimo  ducentesimo  secundo  C 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  56,  non  colla- 
tionuée.  —  C.  Vidimus  jadis  scellé,  de  1282,  L  876,  n°  2,  d'après  A.  — 
D.  Copie  du  xy  s.,  non  authentique,  L  876,  n"  3,  d'après  C.  —  E.  Copie 
du  xv'  s.,  LL  i353,  fol.  55,  d'après  B.  —  F.  Copie  du  xvr  s.,  LL  io53, 
fol.  58',  d'après  B. 

Edit.  Marrier,  Monasterii  SU  Martini...  fiistoria,  p.  489  (d'après  B). 


371.  Pontault-Combault,  Prestes,  ca.  Tournan,  ar.  Melun. 
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604.  ^  Eudes,  évi'fjur  de  l'aris,  confirme  In  conrenlion  passée 
entre  Adam  de  Montreuil,  chanoine  de  l'aris,  et  le  prieur  fiuil- 
laiime  II  :  par  dt'ro(jaliim  aux  clauses  du  diplôme  de  Louis  \  Il 
accordant  un  monopole  au  Jour  des  Hhampeaux,  Adam  est  auto- 
risé à  en  construire  un  sur  sa  terre,  dans  la  chaussée  Saint- 
Mac/loirc;  les  moines  recevront  un  <juart  du  produit  brut  de  ce 
four,  sans  aucun  déboursé  de  leur  part. 

(i"  janvier  oa  li  avril  laoa  —  1"  janvier  ou  G  avril  laoS) 

Odo,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  ad  quos  presens 
scriptum  pervenerit,  salutem  in  Domino.  Ad  universorum  noliciam 
pervenire  vohimus  quod,  cum  venerabiles  el  rcligiosi  fralres  AV[ir.- 
LELMUsJ  prior  et  conventus  Sti  Martini  de  Campis  taie,  ut  propriis 
ocnlis  inspeximns,  privilegiuni  habcrenl  indullum,  ab  illustri 
Domino  Ludovico  quondam  rege  Francorum,  quod  nulli  liceret 
facere  l'urnum  in  Campellis,  [)rope  (a)  furnum  queni  ibi  habere 
dinoscuntur,  Adam  di;  Mo>steriolo,  ecclesie  Parisiensis  canoni- 
cus  (272),  poslmodum  ab  eis  postulavit,  ut  ibi  prope  in  Campellis 
sibi  (6)  fnrnos  facere  concédèrent,  cum  sua  et  predicti  monasterii 
utilitate.  Qui,  pensala  (c)  utilitate,  concesserunt  ut  ibi  duos  furnos 
faceret  in  Calccia  Sti  Macjlorii,  vel  ibi  prope  in  terra  sua,  vel  in  alla 
illi  contigua;  ita  quod  quartam  partem  in  emolumcntis  illorum 
furnorum  haberent  fratres  jamdicti,  concessam  sibi  in  elemosinam, 
pro  remedio  anime  ejnsdem  A[de]  et  parentum  suorum,  tam  libère 
quod  in  furnis  seu  domibus  eorum  faciendis  vel  reparandis,  nicliil 
unquam  de  suo  sepenominati  fratres  ponere  tenebuntur.  Prefalus 
A[d\m]  fiirnarios  in  eis  ponet,  qui  de  quarta  parte  fidelitatem  fralri- 
bus  et  sudicientem  facienl  securitalem.  S[)oponderunl  quoque  ipsi 
fralres  quod  si  forte  ûIi(|Mi  in  pretl.  terra  iiirnum  facere  vellent,  vel 
impedire  ne  predicti  fièrent,  vel  si  jam  faclos  deslruere  molirentur, 
eis  résistèrent  cum  auctorilate  privilegii  sui,  donec  quid  privileginm 
sibi  ipsis  et  .\de  conferre  posset,  foret  composilionc  vel  judicio 
terminatum.  Sciendum  quoque  quod  si  aliqua  occasione  continge- 
ret  destrui  furnum  qui  juxta  muros  débet  fieri,  in  altero  qui  rema- 
neret  terciam  partem  haberent  illi,  ita  libère  sicut  prius  delermi- 
natum  est  de  ambobus.  Quod  ut  ratum  et  firmum  in  posterum 

i4 
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habeatur,  près,  paginam  sigilli  nostri  fecimus  impressione  muniri. 
Actum  anno  Domini  M^CGMl»  (d). 

(a)propter  B.  —  (b)  Un  li.  —  (c)  prescnla  B.  —  ((0  millesimo  centesimo  11°  B. 

A.  Original  L  878.  n"  a4.  —  fi-  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  53,  non 
collationnée.  —  C.  Copie  du  W'  s.,  LL  i352,  fol.  52.  — D.  Copiedu  xvr  s., 
LL  i353,  fol.  55. 


605.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  notifie  que  Pierre  de  Montreuil, 
chevalier,  a  reconnu  aux  moines  de  Saint-Martin  le  droit  de  possé- 
der trois  arpents  de  vignes  dans  sa  censivc,  à  Montreuil. 

(Septembre  i2o3) 

0[do],  divina  miser &l\one  Paris iensis  episcopus,  omnibus  ad  quos 
iittere  iste  pervenerint,  in  Domino  salutem.  Notum  fieri  volumus 
quod  Petrus  de  Monierel  miles  (a),  in  nostra  constitutus  presen- 
tia,  recognovit  se  monachis  Sti  Martini  de  Campis  tria  vinearum 
arpenta  que  sunt  apud  Monter el  {2'] i)  sub  annuo  censu  taliter 
concessisse,  quod  eos  nunquam  poterit  ad  vendendum  vineas 
easdeni  compellere;  salvo  censu  et  quolibet  alio  jure  suo.  In  cujus 


271.  La  comparaison  de  cet  acte  aveu  celui  qu'on  rencontrera  plus  loin,  sous 
la  date  de  novembre  1223,  no  laisse  aucun  doute  sur  l'identité  du  chanoine  pari- 
sien Adam  de  Montreuil  et  d'Adam,  archidiacre  de  Paris  qui,  élu  en  i2i3  cvèquc 
de  Térouanue,  se  retira  eo  1229  à  l'abbaye  de  Clairvaux,  où  il  mourut  le  18  août 
ia5o.  11  fut  l'exécuteur  testamentaire  d'une  reine  de  Portugal,  Mahaud  de  Dam- 
martin,  comtesse  de  Boulogne,  détail  intéressant  à  rapprocher  des  relations  rap- 
pelées ci-dessus  (t.  111,  p.  3)  de  Saint-Martin  avec  les  fondateurs  de  la  dynastie 
portugaise. 

Le  Montreuil  dont  il  porte  le  nom  n'est  nullement  Montreuil-sur-Mer,  encore 
moins  Montereau.  (^est  une  localité  du  Parisis.  On  verra  que  les  ncvoux  de  l'é- 
vèquo,  en  1222,  étaient  des  Montreuil,  des  Fourré  et  le  chevalier  Aubri  d'Hervil- 
liers  (écart  do  Vaux-sous-Goulombs,  ca.  Lizy-sur-Ourcq,  ar.  Meaux). 

Le  chevalier  Pierre  de  .Montreuil  {Petrus  de  MonsteroUo  m/Zes)  était  coseigneurde 
Beaubourg  (dont  le  nom  s'est  conservé  dans  une  rue  de  Paris)  ;  le  2^  juin  122A,  il 
donnait  à  l'abbaye  de  Saint-Maur  un  Gef  «  apud  f'ossatum  in  l'elloburgo  »,  et 
Simon  de  Poissy,  dont  mouvait  ce  fief,  en  approuvait  la  vente  consentie,  dit-il, 
par  «  dominus  Petrus  de  Moslerolio,  lilius  defuncti  Philippi  de  Sancto-Paulo  ». 
En  1268  on  retrouve  en  relations  avec  Saint-Maur  un  Philippe  lie  de  Montreuil», 
chevalier,  avec  Isabeau  sa  femme  (LL  48,  fol.  xxiu  et  xxvni). 
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recognilioiiis  mcmoriam  présentes  lilleras  nolari  feciinus,  et  sigilli 
nost:  i  lestimoiiio  roborari. 

Aclurn  aniio  Domiiii  M"  CC"  terciu,  nieiisc  sepli^uihri.  ponlilica- 
tus  noslri  anno  seplimo  (273). 

(a)  miles  omis  par  B. 

A.  Original  S  i3Go.  n"  8.  —  B.  Copie  de  1209,  ^L  i35i,  fol.  53'.  non 
collationnoe.  —  (".  Copie  du  xv'  s..  LF.  lofia,  foi.  5'j.  —  />.  Copie  du 
XVI'  s.,  LL  i353,  fol.  55",  lontes  deux  d'après  B. 

605  lits.  —  Auhri  I  île  Marcll-en-Francc  et  son  fils  Aubri  II  confir- 
ment la  vente  d'une  masure  à  Chntenay-en-France  aux  moines  de 

Saint-Martin. 

(i"  janvier  ou  6  avril  i2o3  —  octobre  i2o3) 

Ego  Albericls  de  Maruel  (27  ;)  omnibus  notum  esse  volo  ad 
quos  prcsens  scri[)tum  pervenerit,  quod  IIemarricus  Botons,  filius 
Arnulki  Dotons,  vendidit  priori  et  monacbis  Sti  Martini  deCanipis 
masurani  suani  «piani  habebat  apud  Castanetum  (278)  pro  decem  et 
septem  libris,  libère  et  qniete  imperpetuum  possidendam  ;  que  vide- 
licet  masura  ad  feodum  meuni  dinoscitnr  perlinere.  Hoc  concesse- 
runt  sorores  sue  Odki.iw  et  MvniA,  et  viri  eoruni  Batulimis  et 
Almephcs,  fide  interposita,  promittenles  seped.  vendilioneni.  pro 
posse  suo,  pref.  monacbis  garantire.  liane  igitnr  vcnditionem  tam 
ego  quam  Albeuicus  miles,  filius  meus,  omnino  quitavimus, 
Jandavinius  et  confirmavimus,  et  plenam  garandiam  nos  laturos 
promisimus.  in  ciijus  rei  memoriam,  près,  carlani,  sigilli  mci 
munimineroboratam,  monacbis  tradidi. 

[Actum  anno  gracie  laoS.J 

A.Orig.  perdu.  —  B.  Copie  de  1210,  LL  i35i,  fol.  iiO,  coUalionnéc  au 


372.  Celle  ciiarle  peul  aider  à  préciser  la  dale  Je  l'élection  de  léTèque  Eudes 
de  Sully,  incertaine  dans  la  GaUia  (VIII,  79).  F.lle  est  poslérieurc  au  1"  octobre 
1 19G  el  antérieure  au  i"  septembre  1 197  ;  or  Maurice  de  Sully  est  mort  le  1 1  sep- 
tembre iif|('),  el,  d'autre  part,  son  successeur  fui  élu  avant  le  la  avril  1197  (Voir 
note  266). 

273.  Châtenay  au  diocèse  de  Paris  (D.  Marrier,  p.  675)  est  Châtenay-en- 
France,  ca.  Écouen,  dont  la  cure  était  à  la  collation  du  prieur  de  Saint-Martin. 
des-Ghamp3.  .Maroil-en-France  est  uno  commune  du  même  canton. 


212  AGTBS    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CHAMPS 

xvii"  S.,  et  complétée  de  la  date.  — C.  Copie  du  xv^  s.,  LL  i352,  fol.  ia6- 
—  D.  Copie  du  xvi'  s.,  LL  i353,  fol.  i.ôo,  toutes  deux  d'après  B  incom- 
plet. 

606.  —  Eudes,  éuêque  de  Paris,  constate  la  vente  à  Saint-Martin, 
pour  32  livres  parisis,  de  cinq  arpents  de  terre  dont  deux  à  Châte- 
nay,  dans  lejiej  d'Aubri  de  Mareil. 

(i"  janvier  ou  0  avril  i3o3  —  octobre  i  2o3j 

Odo,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  p.  l.  i.  in  Domino 
salutem.  Notum  facimus  quod  constitutus  in  presencia  nostra 
Almaurigus  Botons  recognovit  se  vendidisse  pro  triginta  duabus 
libris  paris,  ecclesie  Sancti  Martini  de  Campis  quinque  arpentos 
terre,  quorum  duo  sunt  infra  villam  deCastaneto  (^78),  in  feodum 
ÂLBRici  DE  Mauolio.  Hanc  autem  venditionem  dictus  A.  se,  fide 
interposita,  promisit  servaturum,  et  guarantiam  laturum.  Dictus 
vero  Alberigus  de  dictis  duobus  arpennis  in  suo  feodo  constitutis 
factam  venditionem  laudavit  at,  fide  interposita,  se  promisit  in 
omnibus  garantire.  In  cujus  rei  testimonium  presentem  cartam 
sigilli  nostri  fecimus  impressione  muniri. 

Actum  anno  gracie  M°  CC''  111°  [pontilîcatus  nostri  anno  septimo]. 

A.  Original  perdu.  — B.  Copie  de  1309,  LL  i35i,  fol.  54,  coUalionnée 
sur  A  (muni  du  sceau  épiscopal  intactj  et  complétée  de  la  dernière  par- 
tie de  la  date.  —  C.  Copie  du  w'  s.,  LL  t3Ô2,  fol.  55.  —  D.  Copie  du 
x\V  s.,  LL  i353,  fol.  56. 

607.  —  Absalon,  abbé  de  Saint-Victor,  le  préchantre  Robert  et  l'ar- 
chidiacre Hénieri,  juges  apostoliques  commis  par  Innocent  III, 
déboutent  les  Frères  de  la  Maison-Dieu  de  Flagy  de  leur  prétention 
d'être  exempts  de  dîmes  et  les  obligent  à  s'en  acquitter  envers  le 
prieur  de  Cannes. 

(i"  janvier  ou  6  avril  i2o3  —  i*^'  janvier  ou  a5  avril  i3o4) 

Absalon  Sancti  Victoris  abbas  et  H[obertus]  de  Villareio  can- 
for  (274)  et  H[e.merigls]  archidiaconus  Parisiensis,  omnibus  p.  1.  i. 


37-'i.    Le  préchantre   Robert  de  Villeroy  (cantou   de  Claye-Souilly,  Seine-et- 
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saintcm  in  Domino.  Omnibus  notum  fieri  volumns  qnod,  cnm 
coram  nobis.  ex  commissionc  Domiiii  Tape  Innockmii,  contenlio 
verleietur  inler  Priorem  de  Cnnis  (9/1),  ex  una  parle,  et  fralres 
Dormis  Dci  de  Flagi  (■j']!\)  exaltera,  super  minntis  decimis  ejusdem 
Domus.  quas  (/7)  prediclus  Prier  jure  parrocbiali  pelobal,  et  pre- 
dicti  fralres  nec  instrumenta  nec  aliam  racionem  prelendenMit  (juod 
a  solvendis  decimis  debercnt  esse  immunes,  nos,  de  consilio  viro- 
rum  prudentium,  adjudicaviinus  minutas  décimas  ejusdem  domus 
jiredicto  Priori  esse  solvendas,  et  sentenliam  super  Imca  nobis  pre- 
senli  pafïina  confirmalam.  ratam  esse  docrevimus.  el  sigiilis  nostris 
roboravimus. 

Aclum  anno  Verbi  Incarnati  ^rCC  III". 

(a)  quain  />. 

A.  Original  1.  87.5,  ii'^  76.  Sceau  ellipliquo,  moyen  format,  sur  cire 
blanche,  reprôscnlant  Tin  prêtre,  le  mniiipule  à  la  main  gauche,  tenant 
un  caluo  qu'il  couvre  de  la  maia  droite  [►J*  S.  ROlBEU  PI  DE  VIMA 
UEIO  PARIS.  (;.\^[T0R1S].  Fragment  d'un  autre  sceau,  où  se  voit  un 
diacre;  légende  détruite.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  io5.  non 
collationnée.  —  C.  Copie  du  xv  s..  LL  i35a.  fol.  io8'.  —  D.  Copie  du 
XVI-  3..  LL  i353,  fol.  i3r. 

608.  —  Les  mêmes  Jiujes  apostoliques  rbglenl  un  dijférend  entre 
Raoul,  prieur  de  Cannes,  et  Foulques,  curé  de  Dormelles  (Même 
date). 

Absalon,  abhas  SU  Victoris,  Robertls  cantor  et  Hemi-ricis, 
archidiaconus  Parisiensis,  omnibus  p.  1.  i.  salutem  in  Domino. 
Omnibus  notum  fieri  volumus  quod,  cum  aucloritate  domni  I>>o- 
CENTii  Pape  TERCii,  inter  H.vdulfum,  priorem  de  Canis  (9/1).  et  Ful- 
coEM,  presbitcrum  de  Dormella  (275),  super  quibusdam  querelis 
infrascriptis  sub  examine  noslro  controversia  verteretur,  tandem 


Marne)  succéda  à  Pierre  des  1198  (Guérard,  Carlnlaire  de  Noire-Dame  de  Paris,  1, 

69,  73). 

375.  Dorraellrs,  ta.  Moret-snr-Loing.  ar.  Fontainebleau.  —  Hagy,  ca.  Lorrez- 
le-Bocage,  ar.  Fontainebleau.  —  Sur  Dormelles  et  Notre-Dame  de  Flagy,  cf. 
Marrier,  Monaslerii  SU  Marlini...  historia,  pp.  oai-Saî. 
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amicabilis  inter  eos  compositio  inlercessit  in  hune  modum  :  Siqui- 
dem  idern  priorde  Cannis,  auctoritate  Prioris  el  capilnVi  SU  Martini 
de   Campis,  petebat  medietatem  oblalionnm  ejusdem  ecclesie  de 
Dormella,  et  alteriiis  ecclesie  de  Flagi  (276)  quani  idem  presbiter 
tenebat,  que  fiunt  in  festivis  et  dominicis  diebus,  quocumque  modo 
obveniant,  sive  pro  vivis,  sive  pro  defunctis,  sive  in  prima  mlssa, 
sivein  aliis.  In  aliis  vero  petebat  diebus  medietatem  oblalionum  pro 
defunctis  que  fiunt  dum  corpus  presens  est,  et  de  missis  illis  que 
celebrantur  audito  obitu  illorum  qiu  obeunl  in  peregrinalione,  et 
de  missis  que   fiunt  pro  illis  qui  moriuntur  ante   purificationem. 
Petebat  etiam  oblationum  que  fiunt  in  festo  Mortuorum.  Postulabat 
etiam  quod  de  medietale  oblationum  quam  habebat  idem  Prior  in 
eisdem  ecclesiis,  in  festo  SS.  Gervasii  et  Prothasii  et  in  Assumptione 
Beale  Marie,  predictus  presbiter  nichil  detraheret  occasione  pro- 
curalionibus  clericorum,  vel  alia  occasione,  sedex  integroredderet. 
Necnon  ut  in  prefatis  ecclesiis  de  Dormella  et  de  Flagi  liceret  Priori 
et  sociisejus,  post  missam  parrochialem.  cum  vellent  missas  cele- 
brare.  Insuper  conquerebalur  idem  Prior  quod  prefatus  presbiter 
injuste  detinebat  ei  medietatem  de  rainutis  decimis  de  Nusiaco  (36) 
et  de  ortis  de  quibus  ipse  presbiter  censum  babet.  Et  super  his 
omnibus,  dicebat  idem  Prior  se  et  ecclesiam  suam  ab  eodem  pres- 
bitero  injuste  gravari.  et  super  hoc  rationes   et  instrumenta   sua 
ostendebat.    Unde    idem   presbiter,    nolens    contra    conscienliam 
suam  eundem  Priorem  et  ecclesiara  suam  injuste  vexare,  pro  bono 
paciset  concordie,  licet  predictis  questionibus  antea  contradixisset, 
tamen  postmodum  adquievif,  et  propria  voluntate  consensit,  liti 
renuntians  et  promittens  pro  se  et  successores  snos  se  pred.  omnia 
observaturum.  Hec  compositio  utrique  parti  placuit,  et  petierunt 
ut  eam  litteris  nostris  roboraremus.  Nos  itaque  prescriptam  compo- 
sitionem  gratam  pro  bono  pacis   habuimus,  et  tam  litteris  nostris 
quam  sigillis  curavimus  communire. 

/Vctum  anno  Verbi  incarnati  millesiino  ducentesimo  tercio. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  ?o5,  non  colla- 
tionnce.  —  C.  Copie  du  x\'  s.,  LL  i352,  fol.  109.  —  D.  Copie  du  xvr  s., 
LL  i3.ô3,  fol.  i3i'. 
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609.  —  Eivles,  évoque  de  Paris,  rnlifie  le  don  de  trois  quartiers  de 
terre  avec  la  Justice  plénière,  /ail  à  Saint-Martin  par  Baudoin  III 
et  Aubri,  fils  du  chevalier  Eustache  de  Gonesse. 

(i"  janvier  ou  6  avril  laoS  —  v  janvier  ou  aS  avril  iao4) 

Odo,  (livina  miseralione  Parisiensis  episcopus.  omnibus  ad  (juos 
lillere  isle  pervenerint,  in  Domino  salulem.  ^olum  fieri  voluinus 
quod  conslituli  in  presencia  noslra  Balduinus  et  Albericus,  lilii 
EusTACHu,  niiiilis  de  Glonesse  (276),  recognoveiunl  se  dédisse  in 
elemosinam  ecclesie  SU  Martini  de  Campis  m  quarleria  terre  apud 
Guonessam,  ciini  plenaria  jiisticia.  Et  hanc  donalionem  concessit 
Radulfls,  miles  de  Glonessa,  de  cujus  feodo  terra  movebat,  et 
tam  idem  Raduli  ls  quam  predicti  Baldiinus  et  Albricus  in  manu 
noslra  (idem  dederunt,  quod  eandem  terram  et  ejus  donalionem, 
prediclc  ecclesie  faclam,  guaranlirent.  Quod  ut  ratum  sit,  pre- 
sentem  cartam  sigillo  nostro  fecimus  roborari. 

Actum  anno  gracie  M^CC"  111°. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  1209,  LL  i35i,  fol.  54.  non  colla- 
lionnée.  —  C.  Copie  du  xv  s..  LL  i353,  fol.  55.  —  D.  Copie  du  xvi  s., 
LL  i353.fol.  6fi. 


376.  La  généalogie  des  chc\aliers  de  Gonesse  serait  laborieuse  à  clal)lir.  Xc 
pouvant  l'élucidci  tout  entière  dans  une  courte  note,  bornons-nous  à  indiquer 
lo  rattachement  d'Euslache,  père  de  Baudoin  111  et  d  Aubri  111,  ù  la  branche  des 
Baudoin,  qui  posséda  des  fiefs  en  Laonnais.  En  iifili,  Baudoin  II,  qui  était  fort 
riche,  donna  cent  arpents  de  terres  arables,  sises  à  Ponl-la-Reine,  aux  frères  de 
Saint-Lazare;  il  nomme  son  frère  Jean,  son  neveu  Raoul  11,  fils  de  Jean,  enfin 
ses  propres  fils,  Eustache  et  Gui  (MM  a  10,  fol.  vu).  Baudoin  1",  mari  de 
Mahaud,  eut  un  frère  et  un  fils  du  nom  d'Aubri  ;  c'est  apparemment  lui  qui, 
avec  un  autre  de  ses  frères,  céda  tout  ce  qu'il  avait  à  Sevran  aux  frères  de 
Saint-Lazare  en  1 1  '|3,  époque  où  il  aurait  abandonné  le  Parisis  pour  éniigrer  en 
Laonnais  (MM  310,  fol.  m).  Ses  biens  à  Sevran  mouvaient  de  Hugues  de  Clichy 
et.  en  arrière  fief,  de  Guillaume  Le  Bouleillcr  de  Scnlis.  On  trouve  en  113')  un 
chevalier  Raoul  1"  de  Gonesse  (Hodulfus  de  Gunissa),  vassal  de  Mathieu  I.e  Bel 
pour  un  fief  à  Garges  (LL  1157,  fol.  61). 

Baudoin  III,  fils  d'Euslache,  avait  cessé  de  vivre  en  février  1318,  date  où 
Guillaume  Boncmin,  chevalier  de  Gonesse,  et  sa  fomme  Fmelioe.  sœur  de  Bau- 
doin, confirmèrent  le  don  de  leur  frère  et  beau-frère  défunt  à  SaintLu/are 
(MM  310,  fol.  Lxviu). 
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610.. —  Gui  IV  de  Senlis,  houteiller  du  Roi,  de  l' assentiment  d'Eli- 
sabeth [de  Trie]  sa  femme,  de  son  fils  Gui  V,  de  ses  frères  Renaud 
et  Nivelon,  pardonne  au  chapelain  Henri  ses  torts  envers  lui,  sous 
la  condition  de  restituer  après  sa  mort,  à  Gui  ou  à  son  hoir,  la 
maison  qu'il  a  construite  sur  unjonds  appartenant  aux  Bouteillers 
et  d'y  recevoir  Gai  quand  il  voudra  venir  à  Senlis. 

(i"  janvier  ou  6  avril  i2o3  —  i"  janvier  ou  20  avril  i2o4) 

Ego  GuiDO,  Domini  régis  Francorum  huticalarius,  notum  facio 
iiniversis  qui  présentes  litleras  inspexerint,  quod  de  inera  voluntate 
mea  et  de  assensu  uxoris  mee  Helisabet  et  Guidokis  filii  mei,  et 
fralruni  meonim  Renaudi  et  Nevelonis,  cum  Henrico  capellano 
super  quibusdam  querelis  que  inter  me  et  ipsum  vertebantur  ami- 
cabiiiter  composui,  et  eidem  in  omnibus  quibus  offensam  meam 
incurrerat,  ignoscere  dignum  duxi.  lUe  vero  donium  suam  quam 
de  suo  juxta  domum  Rerici  canonici  in  proprio  fundo  meo  cons- 
truxerat  et  pro  tribus  solidis  censualibiis  ex  me  tenebat,  tam  michi 
quam  heredi  meo  post  decessum  suum  in  perpetuum  babendum 
concessit.  Rébus  tamentaliter  ordinatis,  quod  ipse  eandem  domum 
omni  tempore  vite  sue  absque  omni  censu  et  exactione,  libère  et 
absolute  tenebit.  Et  quancunqae  mihi  placueri t  St/yanecfw  morari, 
predictus  H.  tam  me  quam  heredem  meum,  si  ibi  moram  fecerit 
in  domo  illa,  salvis  suis  rébus  omnibus,  receptabit.  Ego  igitur, 
hujus  beneficii  non  immemor,  quandam  domum  meam  que  fuit 
RoBERTi  Fetbacon,  eidem  liberaliter  contuli,  et  eam  omni  tempore 
vite  sue,  tam  sibi  quam  cuicumque  alii  sive  in  vita  sua,  sive  post 
decessum  suum  conferre  voluerit,  pro  octo  denariis  censualibus 
excepta  omni  alia  exactione,  jure  bereditario,  in  perpetuum  possi- 
dendam  et  garandiendam  concessi.  Cum  veroprefatus  H.  jam  dicte 
domui  sue  in  fundo  meo  site,  sive  in  vita  sua,  sive  post  decessum 
suum,  cedcre  contigerit,  stc.lim  decem  libras  Parisiensium  de  meo 
habebit.  Ne  igitur  hujnsmodi  compositio  per  oblivionis  interitum 
deleri,  aut  malignitale  aliqua  niutari  valeat,  aut  infringi,  in  hujus 
rei  testimonium  présentes  litteras  sigilli  mei  appositi  niunimine 
roboravi. 
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Aclum    in  presenlia   domini  G[ArFRim]   Silvanectensis  episcopi, 

anno  Incarnali  VerbiMTC  lercio. 

A.  Original,  Archives  de  l'Oise.  H  2578'  (Traces  de  sceau  sur  pendants 
de  parcheniit»).  —  B.  Copie  du  x\nr  s.,  collalionnéc  par  AfTorty.  coll. 
Moreau,  CV,  116. 

611.  —  Robert  de  Gnrlnndc  approuve  le  don  de  quatre  arpents  de 
terre  à  Raray,  offerts  à  l'église  du  Tilleul. 

(1"  janvier  ou  6  avril  laoS  —  r'  janvier  ou  a5  avril  i20:i) 

Noverint  universi  ad  qiios  presens  scriptum  peivenerit,  qiiod  B. 
clericns  dédit  ecclesie  de  (a)  Tilia  (277)  iv  arpennos  lerre  site  in 
lerritorio  de  (6)  Raroi  (278)  imperpetuum  possidendos;  quam 
donalionem  Robkrtls  de  Garlandia  quiète  et  pacifice  concessit.  et 
predicte  ecclesie  imperpetuum  possidendam  quictavit,  salvo  tamen 
censu  et  campiparle  que  in  eadeui  terra  liabere  dignoscitur.  Lt 
aulem  hec  donalio  perpetuam  obtineat  firmitatem,  predictus 
HoBKRTUS  DE  Garlandia  piescHS  scriptum  sigilli  sui  impressione 
signavit. 

Actum  anno  Verbi  incarnali  (c)  M"  ducentesimo  tertio. 

(a)  ïillla  D.  —  {b)  Uaray  B.  —  (c)  incarnali  Verbi  B. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i^-îfi.  n"  78.  —  B.  Copie  du  xvui'  s.,  colla- 
lionnéc par  AlTorty,  coll.  Moreau,  GV,  116,  d'après  les  «  Archives  du 
prieuré  de  Saint-\icolas  d'Acy  ». 

612.  —Gui,  abbé  de  Saint-Maur-des-Fosst'S,  échangeant  des  serfs 
avec  Sainl-Marlin-des-Champs,  cède  aux  moines  une  fille  de 
Rungis  contre  un  garçon  de  Villejuif. 

(£"  janvier  on  6  avril  iao3  —  i"  janvier  ou  25  avril  i2o4) 

Ego  frater  [Gcido]  SU  Pétri  de  Fossatis  dictus  abbas,  et  ejusdem 
loci  conventus,  nolum  facimns  universis  quod  nos,  communi 
assensu.  concessimus  Priori  et  monacbis  SU  Martini  de  Campis  Fen- 


377.  Le  Tilleul,  l'c.  béthisy-Sainl-Marliii,  ca.  (>épy-en-V:il..is  ar.  .Senlis. 
278.  Raray,  ca.  Pout-Saiute-Maxence,  ar.  Senlis. 
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NiAM,  filiam  Baldlini,  de  Rangi  (279)  que  de  nostra  familia  erat, 
ciim  lola  successione  sua,  et  quicquid  in  ea  juris  habebamus.  ïpsi 
vero  Stepuamm,  filium  Akkodi,  de  Villa  Jiidea,  qui  de  ipsorum 
familia  siuiililer  erat,  cum  heredibus  suis,  si  quos  habuerit,  nobis 
quiète  et  pacitîce  concesserunt,  et  quicquid  in  eis  juris  habebant. 
Ut  autem  hec  permutatio  firma  et  incuncussa  permaneat,  presens 
scriptum,  sigilli  nostri  impressione  signatum,  ipsis  in  testimonium 
tradimus. 

fAclum  anno  gracie  M^CC  III".] 

A.  Original  perdu.  —  R.  Copie  de  1209,  LL,  i35i,  fol.  qS',  non  colla- 
tionnée.  —  G.  Copie  du  xv""  s.,  LL  i352,  fol.  92.  —  D.  Copie  du  xvi°  s., 
LL  i353,  fol.  ii3'. 


613.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  notifie  l'accord  intervenu  entre 
Saint-Martin  et  le  curé  du  Mesnil[-kubTy]  au  sujet  d'un  demi- 
muid  de  blé  de  dîme. 

Ti"  janvier  ou  6  avril  iao3  —  i"  janvier  ou  25  avril  i2o4) 

Odo,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  ad  quos  presens 
scriptum  pervenerit,  in  Domino  salutem.  Notum  facimus  quod 
cum  inter  Priorem  et  conventum  Bti  Martini  de  Campis,  ex  una 
parte,  et  J.  presbiterum  de  Mesnil,  super  reportagio  territorii  de 
Escummeis  (a)  controversia  verteretur,  inter  ipsos  tandem  ita  conve- 
nit,  quod  presbiter  supradictus  et  successores  ejns  in  granchia  Sti 
Martini  de  Nova  Molendino  dimidium  modium  bladi,  singulis 
annis,  accipiet.  Idem  vero  presbiter  predictum  reportagium  ecclesie 
Sti  Martini  quilavit  et  concessit  babendam.  Si  vero  aliquo  modo 
contigeret  quod  predictum  reportagium  de  illo  terrilorio  tolleretur, 
monacbi  Sancti  Mai-tini  eidem  presbitero  dimidium  modium  bladi 
nequaquam  rcddere  tenerentur.  In  cnjus  rei  firmilatem  et  testimo- 


379.  Rungis,  ca.  Villejuif,  ar.  Sceaux.  —  Ces  échanges  de  serfs  avaient  pour 
but  de  favoriser  dos  mariages  :  il  s'agit  bien  ici  de  deux  jeunes  gens  encore 
célibataires. 
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niiim,  près,  caitam  fieri  fecimus.  de  ulriusqwe  partis  assensu,  et 
siffilli  noslri  impressione  miiniri. 

Artum  anno  incarnali  \'erl)i  M  CCMII\ 

((j)  Sur  ce  terroir,  voir  la  cliarlc  509.  t.  III    p.  101. 

A.  Original  perdu.  -  B.  Copie  de  1209,  LL  i3ôi,  fol.  54.  non  collation- 
née.  —  C.  Copie  du  xv  s  ,  LL  i3r>2,  fol.  55.  -  D.  Copie  du  xvr  s.,  LL 
i353,  fol.  5(V. 


614.  —  Guillnunic,  prieur  de  Saint-Martin  et  de  Lon(ipont,Jait  avec 
le  doyen  Hugue.<!  Clément  et  le  Chapitre  de  Notre-Dame  de  Paris 
un  échange  qu'approuve  ensuite  Hugues  V,  abbé  de  Cluny. 

(t"  jan\icr  ou  (i  avril  iao3  —  i"  janvier  on  r>.'^  avril  laoi) 

Priores  Sancti  Martini  de  Campis.  —   Giiillelvls  II.  —   Nuni 

idem  (iuillelmus  cpii  jain  anno  1  ig8  prior  Longiponlis,  cognonii- 

nalus  (/e  Milliaco,  anno   120.S  tacito  cognomino   sed  prior   diclus 

Sancti  Martini  et    Longiponlis,  assentiente  hnjus  loci  conventu, 

permutationem  fecit  eu  m  Hugone  decano  et  capitule  ecclesie  Pari- 

siensi,  quam  Hugo,  Cluniacensis  abbas,  hoc  ipso  annoapprobavit, 

ex  codice  nis.  Oratorii,    quem    pra-  manibus  habemus,  num.   5, 

pag.  137  (a). 

Gallia  chrisliana  nova.  Vil,  52G. 

Decani  Parisienses.  —  Hroo  I  Glkmentis  —  Commutationem 

fecit  [anno  1200J  cum  Guillelmo  priore  .SVnc^i  Martini  de  Campis, 

pro  quibusdam  decimis  (a). 

Gallia  chrisliana,  VII,  199. 

io)  N'ayant  pas  rolrouvé  cet  acte,  nou-,  n'avons  pu  vérifier  la  conjccUire  du 
réiiactcur  de  la  Gailia  rhrif^liann.  On  a  de  fréquents  exemples,  au  xiii*  siècle, 
d'un  prieur  de  Saint-Martin  dirigeant  en  même  temps  un  autre  monastère;  s'en 
rencontrc-t  il  pour  un  sons-nriiur'?  L'Guillaumo  de  i2i>3  peut  diflV-rpr  du  Guil- 
laume de  Milly.  de  iio*?-  M'Jis  la  comparaison  des  obiluaires  de  Longpont  et  des 
Champs  donne  l'impression  que  le  premier  a  emprunté  au  second  de  nombreu- 
ses mentions,  ce  qu'expliquerait  une  administration  commune  vers  le  milieu  du 
règne  de  Philippe-Aiigiiste. 

615.  —  Renaud  de  Mouzon,  évêque  de  Chartres,  ratifie  l'abandon 
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gracieux  Jait  à  Sainl-Mardii,  par  Girard  Boël  II,  de  son  droit  de 
gagnage  sur  la  terre  de  Francourville. 

(i"  janvier  ou  i5  avril  iao4  —  i"  janvier  ou  lo  avril  i3o5) 

Reginaldus,  Dei  gratia  Carnotensis  episcopus,  omnibus  p.  1.  i., 
perpetuam  in  Domino  salulem.  Notum  facimus  universis  quod  cum 
GiRARDus  BoEL  (280)  decimam  tocius  guanagii  sui  in  terra  de  Fran- 
corvilla  (280)  ecclesie  Sti  Martini  de  Campis  in  elemosinam  perpé- 
tue contulisset,  et  eadem  terra,  jure  successionis,  ad  L[egardim] 
filiam  predicli  G[irardi]  et  sponsuni  ipsiiis,  Goer[iltm]  devenisset, 
Priore  et  Conventui  Sti  Martini  conquerentihus  quod  eadem 
décima,  per  incuriam  faniulorum,  sibi  nonbene  redderetur,  ipsam, 
babito  consilio,  prediclis  G.  et  L.  uxori  ejus,  et  successoribus 
eorum  in  perpetuam  admodiationem  concesserunt,  ita  quod  exinde 
reddantnr,  singulis  annis,  ecclesie  Sti  Martini  xiiii  sextaria  biema- 
gii  competentis,  sicut  in  eadem  terra  crescere  noscetur,  et  decem 
avene,  sive  minus,  sive  majus,  ex  eadem  terra  percipiatur,  et  hoc 
ad  mensuram  Carnoti  et  secuudum  ritum  modiationum  que,  in 
partibus  iUis,  traduntur.  Et,  hujus  donationis  gratia,  concesserunt 
Prior  et  conventus  jamdicti  loci  quod  annuatim  in  ecclesia  sua  anni- 
versariuin  prefati  G.  et  L.  uxoris  ejus  sollempniter  celebrabunt. 

Anno  ab  Incarnatione  Domini  millesimo  ducentesimo  IIIP. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  78,  non  colla- 


a8o.  Elisend,  vidamesse  de  Chartres,  fille  d'Ansçoul  (Ms.  lat.  991,  fol.  5),  se 
remaria  à  Barlhélemi  Boël  {Bodellus,  Butellus,  Boellus),  qui,  durant  la  minorité 
de  Hugues  II,  flls  de  Guerri  et  d'Elisend,  exerça  les  fonctions  de  vidame,  au 
déclin  du  xi*  siècle  (Guérard,  Cartulaire  de  Sainl-Pèrc  de  Chartres,  pp.  297,  3i/l  ; 
ms.  lat.  5417,  fol.  ir)8  et  5oo).  Elle  en  eut  un  fils,  Girard  Boël  I",  d  tnt  la  fille 
Ligeard  épousa  Ives,  seigneur  d'IUiers  (arr.  de  Chartres).  En  n68,  «  Ivo  de  Isle- 
riis,  gêner  Girardi  Boelli  »,  prêt  à  partir  pour  Jérusalem,  renonçait  à  toute 
revendication  sur  les  biens  légués  par  sa  belle-mère,  la  vidamesse  Elisend,  à 
Saint-Jean-cn- Vallée  (Ms.  lat.  548 1,  fol.  27).  De  cette  lignée  est  issu  Girard 
Boël  II,  seigneur  do  Francourville,  dont  il  est  déjà  question  sous  le  nom  de 
'.(  Gerardus  Buas  »  dans  la  charte  454  (1176-1180)  comme  donateur  de  la  dîme 
de  son  domaine.  Dès  celte  époque,  Ligeard,  sa  fille,  était  unie  à  Gohier  de  Lan- 
nery  (canton  de  Châteaudun),  à  qui  elle  porta  on  dot  la  propriété  de  son  père  à 
Francourville  (canton  d'Auneau,  arr.  de  Chartres). 
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tionnée.  — C.  Copie  du  xv  s..  LL  i353.  fol.  79.  —  D.  Copie  du  xvi"  s., 
LL  i3r.3.  fol.  88. 


616.  —  Renaud,  doyen  de  Saint-Marcel,  notifie  que  l'opposition  Jor- 
mulée  par  son  chapitre  et  par  la  communauté  de  Sainl-Martin-des- 
Champs,  dans  l'intérêt  des  paroisses  de  Charenton  et  de  Con/îans, 
à  l'édification  d'une  chapelle  en  l'honneur  de  Saint-Nicolas  sur  le 
territoire  de  Conjlans,  prbs  du  pont  de  Charenton,  a  été  levée  en 
considération  des  besoins  religieux  de  la  population  ;  la  chapelle 
sera  desservie  alternativement  par  les  clergés  des  deux  paroisses, 
qui  y  célébreront  les  offices,  chacun  durant  une  semaine. 

(Mars  I  2o4,  n.  st.) 

Ego  R[egi>'aldl's],  decanus  Sancti  Marcelll,  et  ejusdem  ecclesie 
capitulum,  notum  ficri  volumus  u.  p.  1.  i.  quod,  cum  pia  devotio 
fidelium  capellam  quandam  in  honore  Beati  Nicholai  edificare  \el- 
let  in  parochia  Sti  Martini  de  Conjlenz,  juxta  ponlera  de  Caren- 
ton  (66)  et  nos,  ex  una  parte,  pro  jure  parrochiali  ecclesie  nostre  de 
Charenton,  et  i^rioret  capitulum  Sancti  Martini,  ex  altéra  parte,  pro 
gravamine  ecclesie  sue  de  Conjlans,  predictam  capellam  edificari 
prohiberemus,  tandem,  pro  cultu  religionis  augmentando,  predicta 
prohibitio  sopita  fuit  in  hune  modum  :  Assensu  siquidem  noslro  et 
totius  capituli  nostri,  et  assensu  Prioris  et  totius  capilnli  Sti  Mar- 
tini, concessum  est  ut  capella  tota  in  (a)  parrochia  de  Conflans  edi- 
ficaretur,  quia  videlicet  ibidem  locus  promptior  erat,  et  amplius 
competebat.  Et  ne  mater  omnium  malorum,  Cupiditas,  animos 
sacerdotum  de  Carenton  et  de  Conflans  ad  lites  movendas  incitaret, 
pro  bono  pacis  et  concordie  statutum  est  ut,  in  ipsa  capella,  pre- 
dicti  sacerdoles,  quilibet  iu  sua  septimana,  vicissim  ibidem  per  se, 
vel  per  capellanos  suos  deserviant,  et  quicquid  eis  ex  oblalionibus 
fidelium  vel  etinm  quibuslibet  vel  aliis  occasionibus  provenerit, 
in  commune  deducant,  et  inter  se  dividaut,  simulque  commu- 
niceut.  Preterea  adjunctum  est  quod  si  predicte  capelle  donationes 
agrorum  vel  vineanmi  vel  etiain  quorumlibet  aliorum  reddituum 
fièrent,  duobus  predictis  sacerdotibus  predicta  omnia  communia  esse 
debeant  in  fnturum.  Ut  autem  ea  que  sunt  noslris  temporibus  tali- 
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ter  ordinata,  ad  fnluronim  possint  noticiam  pervenire,  et  firmitateni 
perpetiiam   obtiiiere.   presentem   carlam,   cyrographi  dislinclione 
divisam,    in    hujiis    rei    memoriam    conscribi   iecimus,   et    sigilli 
nostri  miinimine  roborari. 
Actum  anno  Verbi  incarnati  M°CG°III°,  mense  marcio. 

(a)  et  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  100,  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv"=  s.,  LL  i352,  foL  11.  —  D.  Copie  du  xvi=  s., 
LL  i353,  foL  123'. 

617.  —  André  de  Coalours.  précepteur  du  Temple,  échange  un 
arpent  de  pré  à  Noisy,  avec  une  soulte  de  cent  sols,  contre  un  étal 
devant  la  halle  de  la  porte  de  Paris,  que  lui  cède  Guillaume  II, 
prieur  de  Saint-Martin. 

(Juin  i2o4) 

Ego  frater  Andréas  de  Coloors  (281),  domorum  milicie  Templi 
que  sunt  in  Francia  preceplor,  totusque  conventus  ejusdem,  o.  p. 
1,  i.  notum  fieri  volumus  quod  nos,  comrauniassensu,  concessimus 
WiLLELMO  priori  SU  Martini  de  Campis,  et  capilnlo  ejusdem  eccle- 
sie,  quoddam  arpentum  prati  quod  erat  in  censiva  ipsorum  apud 
Nosiacum  super  Maternam  (36),  in  perpetuum  possidendum,  et 
insuper  c  solidos  paris,  monete  eisdem  donavimus.  Isti  vero  prop- 
ter  hoc  quoddam  slallum  quod  habebant  anle  macellum  porte  Pari- 
siensis,  contiguum  domui  nostre,  jure  perpetuo  a  nobis  possiden- 
dum donaverunt.  Ut  autem  hec  compositio,  etc. 

Actnm  anno  gracie  MT.C"  IlII",  mense  junio. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i^oO,  n"  i5.  —  B.  Copie  de  1210,  LL  i35i, 
fol.  loo',  collationnée.  —  C.  Copie  du  xv'  s.,  LL  i352,  fol.  ici.  — 
D.  Copie  du  xvr'  s.,  LL  i353,  fol.  124. 

Ind.  Marrier,  Monasterii  Sandi  Marlini  de  Campis  hist.,  p.  198. 

617  bis.  —  Le  prieur  Guillaume  II  et  sa  communauté  ratifient 
l'échange  précédent  (Même  date). 

Ego  frater  Will[elm]us,  liumilis  pfior  Sancti  Martini  de  Campis, 


?8i.  Couleurs,  ca.  Cerisiers,  ar.  Joigny  (Yonne). 
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et  ejusdem  loci  convenlus,  omnibus  notuni  fieri  volmnus  p.  1.  i. 
quod  nos,  cornmnni  assensii,  concessinius  Iratribns  Militie  Ternj)li 
quoJdain  stallum  (|uod  habebanius  anle  {a)  hocheriam  porle  Pari- 
siensis,  contiguum  domui  ipsoriim.  jure  perpetuo  possidendiim. 
Ipsi  vero  propter  hoc,  quondam  arpentura  prati  qui  erat  in  censiva 
nostra  super  Maternam  apud  Noisiacum  in  perpeluum  habendum, 
et  centuin  solidos  paris,  monete  nobis  dederunt.  Utaulem  hec  com- 
positio  perpetuam  obtineat  (îrmitatem,  presens  scriptum  sigilli 
nostri  impressione  signaluni  ipsis  in  testimonium  tradidimus. 
Actum  anno  gratie  M"  CC"  quarto  (6). 

(a)  On  remarquera  la  liniilalion  do  sens  apportée  par  l'usage  au  mot»  macel- 
lus  »  qui  est  l'éciuivalent  pur  et  simple  de  «  bocheria  »  d'après  la  comparaison 
des  deux  chartei  parallèles.  —  (6)  Nous  devons  l'indication  de  cette  pièce  à 
l'obligeance  de  M.  Louis  Halphen. 

A.  Original,  M  lA,  n"  i. 

618.  —  Le  roi  Philippe-Aiigasle  assigne  trente  sols  de  rente  aux 
moines  de  Saint-Denis  de  la  Châtre,  en  échange  d'une  pièce  de 
terre  qu'ils  avaient  au  lieu  qu'occupe  la  tour  du  Louvre. 

(Paris,  août  i2o4) 

pHiLippus,  Dei  gratia  Francorum  rex,  omnibus  ad  quos  littere 
présentes  pervenerint,  salutem. 

Noveritis  quod  Nos,  pro  excambio  ferre  quam  monachi  Sancti 
Dionisii  de  Carcere  hnbebant  ubi  turris  nostra  de  Lovre  si  ta  est,  eis- 
dem  monachis  assignavimus  tringinta  solidos  annni  redditus, 
capiendos  (a)  ab  ipsis,  singulis  annis  in  festo  sancti  Hemigii,  in 
prepositura  nostra  Parisius,  per  mnnum  preposiri  nostri  Parisi|en- 
sisj  (6)  tali  conditione  quod  (c)  post  eundem  terminum,  singulis 
diebus  quibus  prepositus  noster  Parisi[ensi8]  (6)  predictos  denarios 
relinuerit,  postquara  a  monachis  super  hoc  fuerit  requisitiis,  idem 
dabit  vobis  [d)  quinque  solidos  pro  emenda. 

Actum  Parisius  anno  ab  Incarnatione  Domini  M**  CC quarto, 
mense  augusti. 

(fl)  cappiendos  D.  —  (6)  Parisius  D.  —  (c)  que  D.  —  (d)  sic  pro  illis. 

.4.  Original  perdu.  —  B.  Vidimus  de  l'otTicial  de  Paris,  vendredi  après 
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Heniiniscere  i3i8  (24  mars  iSig,  n.  st.).  —  C.  Vidimusde  la  Prévôté  de 
Paris,  où  Robert  d'Estouteville  dit  :  «  L'an  de  grâce  i453,  le  mercredi 
ao' jour  de  février,  veismes  une  lettre  de  feu  de  bonne  mémoire  Philippe 
par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France  à  qui  Dieu  pardoine,  scellée  de  son 
scel  en  double  queue  de  cire  jaulne  ».  —  {Actes  perdus).  —  D.  Copies  de 
B  et  C,  dans  un  compulsoire  du  xvi*  s..  S*  io5G,  fol.  xi.  —  E.  Copie  de 
Gaignières,  vol.  180  (ms.  lat.  17048)  fol.  47». 

Édit.  a.  Galand,  du  Fraac-alea,  p.  33.  —  b.  Sauvai,  III,  Preuves,  p.  la. 

Ind.  Gartulaire  de  St-Denis  de  la  Châtre,  LL  1899,  à  la  table  (non 
transcrit).  —  Delisle,  Catalogue  des  actes  de  Philippe- Auguste,  p.  194, 
n»  854. 

618  bis.  —  Note  relative  au  diplôme  précédent. 

Noverint  universi  quod  hec  sunt  nomina  Philipi,  quondam  régis 
Franscie,  pro  ejus  probitate,  post  ejus  decessum  attributa.  Qui 
Priori  et  monachis  Sancti  Dionisii  de  Carcere,  in  civitate  Parisius, 
pro  cambio  terre  ubi  sita  est  grossa  tarris  castri  du  Louvre  (a) 
contullit  tringinta  solidos  paris.,  ut  par  ejus  cartam  datam  in 
mense  augusti  M°CC''IIIP  constat,  per  Cameram  Gomputorum 
visani  propter  ejus  vetustatem,  et  per  venerabiiem  ac  religiosam 
personam  magistrum  Symonem  Le  Gay,  doctorem  et  regentem  uni- 
versitatis  Parisius,  illo  tune  priore  dicti  prioratus,  contensam  super 
reditione  primi  computi  magistri  Johannis  Testu,  receptoris  ordi- 
narii  Parisiensis,  anno  iM°5oo"4°,  repositum  que  est  in  archa  the- 
sauri  dicti  prioratus  ejusdem  loci,  causis  in  eadem  carta  et  sub 
conditionibus  ibidem  lacius  declaratis. 

Nomina  :  Philipus  Dieudonné. 
Philipus  Conquérant. 
Philipus  Auguste. 

Et  ipse  pater  magnus  (6)  beati  Ludovici.  Qui  Philipus  obiit  anno 
domini  M.  II"  XXII".  Et  In  regem  ungtus  Remis  anno  Doniiui 
M*^  179  (c). 

(rt)  En  marge,  de  la  même  main  :  Antiquilus  vocata  «  Turris  Nova  ».  — 
(6)  grand-père.  —  (c)  En  tète  :  Copie  de  lettres  lesquelles  sont  au  trésor  de  Saint- 
Martin-des-Champs,  et  y  portées  par  [en  blanc]  prieur  de  Saint-Denis  de  la  Châ- 
tre, le  [en  blanc]  i58o. 

Note  du  xvi-^  s.,  S'  io56,  fol.  127. 
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619.  —  Le  roi  Philippe- Auguste  approuve  la  venle  d'une  renie 
annuelle  de  vingt  muids  de  vin  à  la  Villeneuve-le-Uoi,  consentie  à 
Aleatunc  Iferelin  par  llelloin  de  Héthisy,  sa  femme  Aélis,  leurs 
trois  /ils  et  par  les  frères  de  celle-ci  :  Eudes,  chambellan  du  roi; 
Philippe,  chambellan  du  prince  Louis  [Louis  VIIIJ;  Jean,  moine  ; 
Adam,  clerc. 

(Paris,  i8  septembre  lao'j  —  i"  janvier  ou  lo  avril  i2o5) 

(a)  Noverint  universi  présentes  pariter  et  futuri  quod  Helluinus 
DE  Bkstisiago  vendidit  (28a)  Alermo  Heceijni  xx  modios  vinl, 
annui  reddilus,  (juos  habebat  apud  Vdlam  nostram  Novani,  in 
vincis  culture  nostre,  de  assensu  et  volunlate  Aales  uxoris  ipsius 
Hklluini  et  fdiorum  suorum,  videlicet  Pétri  et  Uobini,  et  Ade  clc- 
rici  ;  de  assensu  etiam  i'ratrum  suorum,  scilicet  Odonis  camerarii 
noslri,  et  Philippi  camerarii  Lldovici  filii  nostri,  et  Johanms  mona- 
chi,  et  x\de  clerici.  Nos  vero  ad  petitionem  utriusque  partis,  hujus- 
modi  \enditionem,  salvo  jure  nostro,  laudamus  et  approbamus  ;  et 
nealiqua  super  hoc  possit  in  posterum  questio  suboriri,  présentera 
paginam,  super  hoc  conscriptam,  sigilli  nostri  munimine  robora- 
mus. 

Actum  Parisius,  anno  gracie  M"CC°  quarto,  regni  nostri  anno 
vicesimo  quinto.  Astantibus  in  palatio  nostro  quorum  nomina  sup- 
posita  sunt  et  signa.  Dapifero  nullo.  Signum  Glioonis  buticularii. 


282.  Voici  quelques  renseignements  sur  l'acquéreur  de  celte  rente  :  Aleaumo 
de  la  Porte  de  Paris,  autrement  dit  Aleaume  Hescelin,  fut  affranchi  de  la  taille 
par  Phili[i[ic-Augusle  à  Hcsdin,  en  février  ii(|2  (Delisle,  Catal.  des  actes  de  Ph.- 
Auguste.  n"  306,  p.  88).  En  laog  il  occupait  la  charge  de  chàLclain  de  Gisors 
(LL  ii5i,  fol.  63o);  en  1219  cette  fonction  était  réunie  à  celle  de  bailli  royal 
aux  mains  de  Guillaume  de  la  Villclertre,  «  de  Villa  Torrici  «(Ibid.,  fol.  634). 

Philippe-Auguste  vendit,  en  août  1220,  à  Aleaume  Hescelin,  son  sergent,  tout 
ce  qui  lui  était  échu  à  Villeneuve-le-Roi  (arrondissement  de  Joigny,  Yonne, 
d'après  l'identilication  de  Léopold  Delisle)  par  suite  de  la  mort  du  comte  Robert 
{Catal.  des  actes  de  Ph.-Au(j.,  n°  1988,  p.  Ix'ao,  d'après  S  i337,  n*  9). 

En  mars  1222,  à  Saint-Germain-en-Laye,  le  roi  donne  à  Hescelin,  son  sergent, 
fils  d'Aleaume  Hescelin,  la  jouissance  viagère  de  la  voirie  de  Paris  {Catal.  des 
actes  de  Ph.-Aug.,  n"  2i4o,  p.  471,  d'après  les  Cartulaires  Ë,  fol.  a45',  et  F, 
fol.  201'). 

Un  Aleaume  Hécelin  fut  chapelain  de  l'hôpital  de  Sainl-Cloud  au  xm*  siècle 
(Lebeuf,  édil.  Bournon,  111,  3o). 

i5 
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S.  Mathei  camerarii.  S.  Uuoconis,  coiislabulariinoslri.  Data  vacante 
cancellaria,  per  manum  fratris  Garix[  (Monogramme  royal). 

(a)  Cotte  pièce  est  dépourvue  de  tout  le  préambule  habituel,  ce  qui  forme  un 
singulier  contraste  avec  l'eschalocole.  Elle  ne  ligure  pas  au  Cnialogue  des  actes  de 
Philippe-Auguste  dressé  par  Léopold  Delisle. 

A.  Original  jadis  scelle,  S  i337,  n°  46. 

620.  —  Gai  V  de  Senlis,  boutciller  de  France,  notifie  qu'il  aban- 
donne aux  moines  d'Acy  le  bois  de  Longbeuil,  du  consentement 
d'Elisabeth,  sajemme,  et  de  sonjils  Gui  VI. 

(i"  janvier  ou  25  avril  i2o4  —  i"  janvier  ou  lo  avril  i2o5) 

Ego  GuiDo  SiLVAixEGTENSis  buticularùis  (a).  iNotum  facio  tam 
f.  quam  p.  quod  inter  me  et  Priorem  Sti  Nicholai  de  Aci,  juxta  Sil- 
vanectim,  quedam  fuit  discordia  de  nemore  quod  vocatur  Long- 
hoel  (6),  quod  et  meum  esse  dicebam.  Hoc  nemus  ego  Guido  Silva- 
NECT£>sis,  buticularius  (c),  monachis  Sti  Nicholai  de  Aci  quitavi. 
Idipsum  concessit  uxor  mea  Elizabeth  et  fîlius  meus  Guido,  Quod 
ut  perpetuo  stabile  perseveret,  sigilli  mei  munimine  feci  commu- 
niri. 

Actum  anno  Verbi  incarnati  millesimo  ducentesimo  quarto. 

(a)  Le  scribe  qui  a  copié  le  ms.  LL  i353  sur  le  LL  iSSa  a  commis  ici  une 
curieuse  méprise  :  ayant  terminé  le  feuillet  i/|i  par  les  mots  :  '<  Ego  Guido  Sil- 
vanectensis  buticularius  notum  »,  il  a  continué  le  texte  eu  haut  du  feuillet  sui- 
vant par  la  suite  d'une  charte  de  Gautier  d'Avesnes,  du  mois  d'août  1208,  qui, 
dans  le  manuscrit  qu'il  transcrivait,  vient  immédiatement  après  celle  de  Gui  V. 
—  (6)  Lomboel  R.  —  (c)  buticularius  Silvauectensis  '/. 

.1.  Original,  Archives  de  l'Oise,  H  a58i'.  portant  le  scean  ('q-icslre  de 
Gui  V.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  m,  non  collalionnée.  — 
C.  Copie  du  x\^  s.,  LL  i352,  foi.  118',  d'après  B.  —  D.  Copie  sur  parche- 
min collationnée  par  Lobry  et  Desprez,  notaires  à  Senlis,  le  10  mars 
i536,  sur  l'original  .4.  Ibid.,  il  aSSi*^.  —  E.  Copie  du  xvm"  s.,  collation- 
née par  Alïorty,  Collection  Moreau,  CVI^  100. 

621.  —  Guillaume  de  Garlande  notifie  la  conces.'iion  par  son  neveu, 
Hugues  de  Pomponne,  à  Saint- Martin-des-Champs,  d'une  maison  à 
Paris,  entre  les  deux  ponts,  aumônée  par  Robert  de  Goussainville. 

(a5  avril  i3o4  — janvier  iao5) 
Carta  Guillelmi  de  domo  Robertl  de  Gon^envilla  (a).  Ego  W[illel- 
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mus]  (6)  DE  Gari  \Mu  omnibus  notnm  facio  quod  Hcco  de  Pom- 
poN.v  (19a),  neptis  meus  (a83),  concessit  ecclesie  Sancli  Martini  de 
Campis  tenere  pcrpeluo  domum  que  sibi  dcbel  1res  demarios  ccii- 
sus,  quam  Hohehtcs  de  Go\se?(villa  (a84)  dédit  eis  in  elemosinam 
apud  Parisius,  inter  duos  pontes,  ita  quod  nec  ipse  Hugo,  nec  heies 
ejus,  polerit  cogère  ut  vendalur  (c). 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M^CC"  quarto. 

(a)  Titre  en  .1,  au  verso.  —  (6)  Willelinus  H  C  D.  —  (c)  vadantur  D. 

A.  Original  scellé,  S  l^'^.  n°  6.  —  Sceau  rond,  à  l'écu  triangulaire, 
porte  au  I.  d'hermines  plein,  au  2.  de...  à  deux  fasces  alaisêes  .  ^  SIGIL- 

LVM RLVNDE.  Gonlre-scol  :  un  oiseau  au   corps  élancé  sur  pattes 

basses,  à  longue  queue,  chantant  au  soleil  :  S.  GVILERMI  DE  CARL 

(Un  sceau  semblable,  mais  beaucoup  plus  grand,  de  6a  mm.,  est  décrit 


a83.  Hugues  de  Pomponne  était  fils  de  Jean  II  de  Pomponne  et  de  Marie  de 
GarlauJc  (Cf.  charte  522  et  note  192).  Le  P.  Anselme  (Grands  officiers,  VI,  3a)  a 
indiqué  la  parenté  de  Hugues  avec  Guillaume  de  Garlande,  sans  on  fair3  connaî- 
tre l'oriiifiue.  Hugues  se  qualifie  en  1219  «  miles,  dominus  de  l'omponia  »,  à 
propos  de  la  cession  par  Clémence  (sa  fille)  de  tous  ses  droits  de  douaire  sur  des 
terres,  vignes,  prés,  saussaies  et  aulnaies  vendus  à  Chaalis  par  elle  et  son  mari 
Gui  Tristan  (Ms.  lat.  11008,  loi.  233). 

Dans  la  Collection  de  Picar.lie  (D.  Grenier,  Suppl.  333,  n"  88),  se  voit  une  charte 
originale  de  janvier  ia35  par  laquelle  «  Guido  Tristan,  miles,  et  Clemencia  ejus 
uxor,  ûlia  Hugonis  de  Pomponia  militis  >•,  abandonnent  aux  moines  de  Chaalis 
«  omnia  ad  dolaliciuni  Mariae,  matris  dictac  Clemcntiae  [icrlinontia,  quac  fra- 
tres —  Karoliloci  possident  in  territoriis  de  Torigniaco,  de  Pomponia  et  de  Kala  » 
(sceau  de  Clémence).  —  Au  même  volume,  n*  97,  est  un  compromis  de  novem- 
bre 1204  «  inler  fratres  Karoliloci  et  Clemenciam,  de  Pomponia  dominam  ». 

Gui,  fils  de  Pierre  Tristan  11,  mourut  avant  son  père,  (jui  lavait  perdu  dès 
1246.  En  1255,  l'héritière  des  seigneuries  de  Pacy  et  d'Oslcl  était  Pernelle,  femme 
de  Jean  des  barres,  et  fille  de  Gui  Tristan  (.\rchives  de  l'Aisne,  G  527). 

2S'i.  Goussainvillc,  ca.  Gonesse,  ar.  Pontoise.  —  Iloijcrt  de  Goussainville,  fils 
de  Guillaume  1"  et  livre  de  Guillaume  11,  seigneurs  de  cette  paroisse,  fut  cha- 
noine de  Paris;  son  obit,  au  3  novembre,  porte  qu'il  fonda,  le /i  du  même  mois, 
l'anniversaire  de  sa  mère,  en  donnant  au  Chapitre  «  le  gord  Gordon  à  Andrésy  » 
(une  réserve  de  poisson  dans  la  Seine).  Cf.  Guérard,  Cartulaire  de  Noire-Dame  de 
Paris,  IV,  i8o-i8i.  —  En  1189  Robert  avait  offert  à  Notre-Dame  le  tiers  de  la 
dîme  de  Goussainville  ;  son  frère,  sa  belle-sœur  et  ses  neveux  y  consentirent  (Ib., 
II,  197).  —  La  veuve  de  Guillaume  II  concéda  à  son  tour  la  part,  provenant  de 
sa  dot,  dans  cette  dime  qui  mouvait  du  comte  Jean  de  Beauniont  [comme  sire  de 
Luzarches].  Son  fils,  Gasce  ou  Gachon,  l'approuva  aussi,  en  uoo;  Gui  V  de  Sen- 
tis en  fit  autant  trois  ans  après  (Ib.,  I,  429,  43 1). 

A  cette  famille  appartenait  le  chanoine  Herbert,  chapelain  de  l'évèque  de 
Paris,  commémoré  le  2  juillet  "à  Notre-Dame  (Ib.,  IV,  98). 
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par  Donët  d'Arcq,  n"  aaOS,  d'après  un' acte  de  121 1  coté  J  Sg^,  n°  3i).  — 
B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  io8,  non  coUationnée.  —  C.  Copie  du 
xV  siècle,  LL  i35a,  fol.  ii4'-  —  D.  Copie  du  xvi'  siècle,  LL  i353,  fol.  i36. 


622.  —  Hugues  [Clément],  doyen  de  Paris,  et  l'archidiacre  de  Notre- 
Dame  [Garnierl  notifient  la  concession  de  Hugues  de  Pomponne. 

(Janvier  iao5,  n.  st.) 

H[uGo]  decanus  et  G[arnerius]  archidiaconus  Parisiensis,  aliique 
procura  tores  et  oiTiciales  l^arisiensis  episcopi,  omnibus  p.  1.  i.  in 
Domino  salutem.  Notum  facimus  quod,  cum  Domus  Beati  Martini 
deCampis  domum  quamdam,  sitam  inter  duos  pontes  Parisius,  ex 
donatione  Roberti  de  Gonsenvilla  (28A)  bone  memorie,  quondam 
Parisiensis  canonici,  possideret,  Hugo  de  Ponpona  (aSS)  de  cujus 
censu,  Irium  videlicet  denariorum,  movet  domus,  ad  nos  accedens, 
ipsam  donationem  perpetuo  tenendam,  interposita  fide,  laudavit; 
ita  quod  nec  ipse,  nec  hères  ejus,  in  futurum  coactionem  faciant  ut 
vendalur.  In  cujus  rei  testimonium  présentes  litteras  curie  Pari- 
siensis sigillo  munivimus. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M°  CC°  quarto,  mense 
januarii. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1394,  n°  11.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i, 
fol.  98'.  —  C.  Copie  du  xv^  s.,  LL  i352,  fol.  98'.  —  D.  Copie  du  xvr  s., 
LL  i353,  fol.  131. 

623.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  homologue  la  déclaration  de  son 
ojficialité  concernant  la  libéralité  de  Hugues  de  Pomponne. 

(Mars  i2o5,  n.  st.) 

Odo,  miseratione  divina  Parisiensis  episcopus,  omnibus  ad  quos 
iste  lillere  pervenerint,  in  Domino  salutem.  Noverintuniversi  quod, 
sicut  ex  ollicialium  et  procuratorum  meorum  litteris,  nostre  Pari- 
siensis curie  sigillo  munitis,  accepimus,  cum  Domus  Beati  Martini 
de  Canipis  domum  quamdam,  sitam  inter  duas  pontes  Parisius,  ex 
donatione  Roberti  de  Gonsainvilla  bone  memorie,  quondam  Pari- 
siensis canonici,   possideret,  Hugo  de  Pompona,   de  cujus  censu, 
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trium  videlicel  denariorum,  inovet  domus,  ad  illos  accedens,  ipsam 
donationern  per|>etiio  tenendam,  iiilerposita  fide,  landavit,  ila 
quod  ipse  nec  hères  ejus.  in  Inlmiim,  (^oaclionem  faciant  ut  venda- 
tur.  Nos  auteni  lideni  litleris  illoruin  et  testimoniis  adhibentes, 
quod  coram  eis  factuni  est  approbamus,  ctpresentem  paginam,  ad 
habendani  rei  memoriam,  sigillé  ncstro  munimus. 
Aclum  anno  Domini  M°CC" quarto  (n),  mense  martio. 

(a)  Ici  s'arrêtent  fi  C  D. 

A.  Original  S  lig'u  n"  5;  sceau  brisé.  —  B.  Copie  de  1309.  LL  i35i, 
fol.  54",  non  collationnce.  —  C.  Copie  du  x\*  s..  LL  iSSa,  fol.  54-  — 
D.  Copie  du  \\i'  s.,  LL  i353,  fol.  55  (C  et  D  d'après  B).  —  E  Copie  du 
XVII'  s.,  s*  loôtî,  fol.  3i,  d'après  A. 

624.  —  Pierre  II  [de  Corbeil],  archevêque  de  Sens,  confirme,  à  la 
demande  du  prieur  Guillaume  II,  un  accord  relatij  aux  dîmes 
novales  postérieures  au  Concile  de  Lalran  (111%  5-19  mars  1179), 
contestées  entre  le  prieur  de  Cannes  et  le  curé  Henri;  elles  seront 
partayées  entre  eux  également. 

(Mars  iao5,  n.  st.) 

Pétris,  Dei  gratia  Senonensis  archiepiscopus,  omnibus  p.  1.  i. 
salutem  in  Domino.  Universitati  vestre  notum  facimus  quod,  cum 
inter  Priorem  de  Chonis  (9/O  ex  una  parte,  et  Henricum,  presbite- 
rum  ejusdem  ville,  ex  alia,  super  decimis  novalium  que  in  nemore 
Sancti  Mauricii  et  bruciis  Sancti  Salvatoris  et  pleseis  de  Moncel- 
lis,  a  tempore  Lateranensis  concilii,  accreverunt  et  in  posterum 
accrescent,  questio  diucius  verteretur,  tandem  inter  ipsos,  in 
nostra  presentia,  compositum  est  hoc  modo  :  quod  dictus  Prior  de 
C/ianis  (sic)  et  ejus  successores  percipient  medietatem  dictarum 
decimarum  pacifîce  et  quiète  imperpetuum,  et  prefatus  presbiter  et 
ejus  successores  aliam  medietatem  dictarum  decimarum  pacifîce  et 
quiète  percipient.  Nos  vero  ad  preces  dilecti  filii  ^^'ILLELMI,  prioris, 
et  monachorum  Sancti  Martini  de  Campis  Paris.,  ad  quorum  eccle- 
siam  prioratns  de  Chonis  speclare  dinoscitur,  dictam  compositio- 
nem  laudavimus  et  approbavimus.  Et  ne  super  premissis  aliqtia 
inter  successores  eorum  valeat  oriri  discordia,  presentem  cartam, 
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huic   veritati  testimonium  perhibentem,   sigilli    nostri  autoritate 
fecimus  communiri. 

Actum  anno  gracie  M^CCMIIP,  mense  marcio. 

A.  Original  jadis  scelle,  L  876,  n"  77.  —  /.'.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  34.  —  G.  Copie  du  xv«  s.,  LL  iSSa,  fol.  3','.  —  D.  Copie  du  xvi»  s.. 
LL  i353,  fol.  33'.  —  E.  Copie  du  xviu^  s.,  LL  876,  n"  78. 

Édit.  Marrier,  Monasterii  Sancti  Martini...  historia,  p.  3io  (cf.  p.  198). 

625.  —  Ermesend,  vicomtesse  de  Sens,  et  son  fils  Bouchard  renon- 
cent, en  se  réservant  la  haute  justice,  à  tous  autres  droits  sur  les 
terres  que  le  prieuré  de  Cannes  possède  à  B tenues. 

(i"  janvier  ou  aS  avril  i3o4  —  1"  janvier  ou  10  avril  i3o5) 

Ego  Ermesendis,  vicecomitissa  Senonensis  (286),  notum  fieri  volo 
p.  et  f.  quod  quedam  controversia  erat  inter  me  et  monachos  de 
Canis  (94)  de  quadam  terra  que  est  in  vineto  Blene  (285),  ubi  quon- 


a85.  Blennes,  ca.  Lorrez-le-Bocage,  ar.  Fontainebleau. 

286.  Ermesend,  vicomtesse  de  Sens,  était  sœur  du  vicomte  Guérin  II  ;  la  famille 
dont  elle  est  issue  remonte  tout  au  moins  à  Guérin  I"  qui  souscrivit  en  1074 
un  diplôme  de  Philippe  I"  daté  de  Sons.  Cette  dynastie  étant  peu  connue,  il 
peut  être  intéressant  de  préciser  sa  filiatiou  au  XII'  siècle. 

Manassé,  vicomte  de  Sens  dès  uiti,  accompagnait,  quelques  années  après, 
Renaud  frère  de  Milon  de  Bray  et  les  neveux  de  celui-ci,  lorsque  fut  ramené  à 
Longpont  le  corps  du  frère  de  Gui  Troussel,  tué  à  Châteaufort  par  Hugues  de 
Crécy  (Cartulaire  de  Longpont,  nis.  lat.  9966,  n°  81).  Le  continuateur  de  la  Chro- 
nique d'Aimoin  dit  que  Marguerite,  troisième  des  sœurs  de  Milon,  fut  mère  du 
vicomte  Salon  :  Manassé  était  le  beau-frère  du  défunt.  Salon,  ayant  succédé  à 
son  père,  concéda  vers  ii3o  à  son  frère  Renard,  abbé  de  Saint-Jean  de  Sens,  un 
amortissement  général  des  acquisitions  de  ce  monastère  dans  le  fief  vicomtal 
(Quantin,  Carlalaire  général  de  l'Yonne,  I,  i52).  En  ii58  l'archevêque  Hugues, 
réglant  un  différend  surveau  entre  ce  vicomte  et  les  religieux  de  Saint-Jean,  au 
sujet  de  la  pêche  des  étangs  de  Villethierry,  nomme  les  fils  de  Salon.  Guérin  et 
Bouchard,  et  leur  oncle  paternel  Manassé,  chanoine  de  Sens  et  archidiacre  de 
Troyos  (Ihid.,  I,  86). 

Salon  mourut  en  1 168  (Chronique  '!e  St-Pierre-le-Vif),  ayant  laissé  sa  charge  dès 
ii65  à  son  fils  aîné  Guérin  II  (.\ich.  de  l'Yonne,  H  87!  On  lit  au  nécrologe  de 
Saint-Pierre  au  .'>  avril  (Molinier,  Obit.  de  la  prov.  de  Sens,  1,  a^'i)  :  «  Obiit  Salo 
miles,  et  Helisabeth  uxor  ejus,  de  Malleyoto  ». 

En  n8o  Ermesend  administrait  la  vicomte,  ses  frères  étant  morts.  Elle-même 
était  veuve,  remariée  à  un  Galeran  cité  avec  elle  et  les  enfants  du  premier  lit 
(privigni)  qui  ne  sont  pas  nommés.  Mais  en  1190  apparaît  un  vicomte  Salon  II 
(.•Vrch.  de  l'Yonne,  II  4 10,  original).  En  laoa  Ermesend  rentre  en  scène  avec  ses 
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dam  neinus  fiioral,  {jiie  lali  modo  pacificala  csl  :  Kgo  enim,  [)ro 
remedio  anime  mee  et  parentum  meorum,  predictam  terram  eccle- 
sie  de  Canis  libère  |)ossidendam  concessi,  et  cèlera  omnia  que  iii 
panochia  />'/<'/?«•  ab  eadem  ecclesia  possidentur,  salva  (amen  magna 
jusliçiaquam  in  manu  mea  relinui,  ad  usus  et  consueUidines  vice- 
coruitaluit  Senonensis;  et  hoc  Richardis  fdins  mens  concessit  et 
laudavit.  Qnod  ut  lirmum  et  ratnm  permaneat,  imprcssione  sigillo- 
runi  noslrorum  roboravimus. 

Aclnm  anno  Veibi  incarnati  ^I^GCMIII". 

A.  Original  perdu.  —  13.  Copie  de  laog;  LL  i85i,  fol.  iH'i.  —  C.  Copie 
du  XV'  s.,  LL  iS.'ia,  fol.  126'.  —  D.  Copie  du  \vr"  s..  LL  i353,  fol.  i5o. 

625  his.  —  Lettres  de  Pierre  II  de  Corbeil,  archevêque  de  Sens,  sur 
le  même  sujet.  (Même  date.) 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209.  LL  i35i.  fol.  33. —  C.  Copie  du 
XV'  s.,  LL  i352,  fol.  3.S'.  —  D.  Copie  du  xvi*  s.,  LL  i353,  fol.  33'. 

626.  —  La  reine-doualribre.  Aie  de  Champagne,  déclare  par  lettres- 
patentes  que  les  moines  de  Saint-Martin-des -Champs  ne  sont  point 
tenus  à  la  réfection  du  pont  et  de  la  chaussée  de  Fontaine-lc-Port, 
comme  le  prétendaient  les  habitants. 

(Melun,  I"  janvier  on  20  avril  iao4  —  i"  janvier  ou  10  avril  iao5) 

Adei.a,  Dei  gratia  Francorum  regina.  Noverint  p.  et  f.  qnod, 
cum  inter  Priorem  et  monachos  Sancti  Martini  de  Campis  ex  una 
parte,  et  homines  de  Fontanis  (i4)  ex  altéra,  ageretur  contentio  de 
ponte  et  de  cbauceia  que  est  juxta  molendinum  ipsorum  monacho- 
rum,  qnod  est  in  eadem  villa;  et  homines  adfirmnrent  quod 
monachi  pontem  illum  et  chauceiam  usu  et  ritu  construere  debe- 
rent;  nos,  légitima  inquisilione  facla,  altestationibus  vicinorum  et 
hominum  prefate  ville  cognovimus  quod  sepenomiuati  Prior  et 
monachi  in  predictis  ponte  et  cbauceia  nichil,  usu  vel  ritu,  miltere 
debent.  Et  ne  imposterum  super  hoc  iterum  aliqua  emergat  con- 


enfanls  Boucliard  II  et  Avoie  (Charte  pour  Saint-Viclor,  coll.    Raluze,  LI,   i  m). 
Bouchard  est  seul  nommé  daus  la  charte  de  i3o4  que  nous  annotons. 
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teulio,  has  (a)  patentes  litteras,  sigillo  nostro  munitas,  in  testimo- 
nium  veritatis  ipsis  monachis  tradidimus. 

Actum publiée  apud  Mcledanum,  anno  Incarnali  Verbi  MoCCIIIl". 

(a)  hac  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  39,  non  coUa- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv^  s.,  LL  iSSa,  fol.  29'.  —  D.  Copie  du  xvi"  s., 
LL  i353,  fol.  28'. 

627.  —  Gui,  abbé  de  Saint-Père,  Hugues,  doyen,  et  Pierre,  chance- 
lier de  Véglisè  de  Chartres,  commissaires  du  pape  Innocent  III, 
arrangent  un  procès  entre  les  chanoines  de  Notre-Dame  de  Chaage 
et  les  moines  de  Saint-Martin-des-Champs,  au  sujet  d'une  dime 
contestée  à  Louvres. 

(Chartres,  i"  janvier  ou  a5  avril  iao4  —  1"  janvier  on  10  avril  i2o5) 

GuiDO,    Sancti    Pétri    abbas    et    Hugo     decanus,    et    Petrus, 
cancellarius  Carnotensis,  universis  p.  l.  i.,  salutem  in  salutis  Auc- 

tore. 

Universitati  vestre  notum  facimus  quod  causa  que  vertebatur 
inter  ecclesiam  Beati  Martini  de  Campis  ex  una  parte,  et  ecclesiam 
Béate  Marie  de  Chagia  ex  altéra  (287),  super  quadam  décima  quara 
canonici  Chagie  petebant  ab  ecclesia  Beati  Martini,  que  décima  est 
infra  fines  parrochie  de  Luperiis  (63),  nobis  esset  per  litteras 
domini  pape  Inkocentii  tercii  commissa,  ipsam  causam  diligenter 
examinaviraus.  Tandem,  receptis  atlestationibus  et  publicatis,  cum 
jam  ad  sentenliam  esset  veniendum,  ita  convenit  inter  partes  ut 
Albertus  canonicus  et  procurator  ecclesie  de  Chagia,  qui  exhibuit 
litteras  de  rato,  et  per  quas  transigendi  potestatem  habebat,  sicut 
apparuit  in  litteris  illis  coram  nobis  lectis,  nomine  predicte  ecclesie 
de  Chagia  renunliavit  in  perpetuum  iili  querele  et  promisit  quod 
faceret  litteras  patentes  sub  sigillis  abbatis  et  capituli  sui,  pred. 
compositionem  continentes,  dari  ecclesie  Beati  Martini  de  Campis, 
in  quibus  exprimatur  quod  abbas  et  capitulum  Sancte  Marie  de 


387.  Chaage,  abbaye  d'Auguslins  dans  les  faubourgs  de  Meaux. 
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Cdijia  ita  raluin  habent  et  ita  observabunt;  et  pro  hac  coinposilione 
Prior  Sancli  Martini  dedil  eis  docem  libras  pruvinienscs.  l  l  aiitcin 
predicta  firinius  obseivcnlur.  et  milla  in  posteinm  dubietas  vel 
controversia  oriatur.  bas  présentes  litteias  nostras,  de  consensu 
parlium,  fecinuis  conscribi  et  sigillis  nostris  roborari. 

Aclum  [apud  Cnrnotum]  anno  gralie  M"CMh,  mensc  februario. 

A.  Orig.  perdu.  -  H.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  io4,  incomplète 
des  mots  entre  parenttiè.ses,  collalionnée  et  complétée  au  xvu'  siècle  sur 
A,  «'  oui  olim  tria  adpendebant  sigilla  ;  restant  duo,  uterquc  sub  duplici 
canda  pergamenea.  in  cera  \iridi.  Primum  habet  fi^nrain  pontilkis, 
cunj  his  verbis:  S.  GLIDOMS  .VMHATIS  S.  PETIU  CAILNOTE.N.  Sccun 
dum  habel  tif^uram  mislici,  cuni  bis  verbis  :  S.  HUGOMS  DECAM 
CAHNOTENSIS.  —  C.  Copie  du  \V  siècle,  LL  i35a,  fol.  107.  —  D.  Copie 
du  \\i'  siècle,  LL  i353.  fol.  ta.j  (C  et  D  d'après  fi  incomplet). 

628.  ~  Simon  II,  évcqiic  de  Noyon,  sur  la  déclaration  de  Robert, 
prieur  de  Cappy,  et  d'Eve,  venve  du  chevalier  Pierre  de  Cappy, 
constate  que  ce  dernier  ayant  légué  au  prieuré  douze  arpents  de 
terre,  Eve  en  a  ajouté  trente-deux  autres  pour  être  associée  à  tou- 
tes les  bonnes  œuvres  de  la  communauté,  etjonderune  messe  quo- 
tidienne perpétuelle  ainsi  qu'un  anniversaire  solennel  où  treize 
pauvres  recevront  le  repas  des  moines  et  soixante  autres  une  dis- 
tribution de  pain. 

(i"  janvier  ou  a5  avril  lao'i  —  1"  janvier  oh  10  avril  laoô) 

S[iMO?i],  Dei  gratia  episcopus  Noviomensis,  omnibus  in  perpetuuni. 
Notum  sit  omnibus  t.  f.  q.  p.  quod  domnus  Tetris,  miles  de 
Capi  (Zig),  monachis  ibidem  Deo  servienlibus  xii  jugera  terre  pro 
anima  sua  et  Eve,  uxoris  sue  (170),  et  omnium  parentum  suorum, 
sicut  e  recognitione  domni  Robkkti,  tune  temporis  prioris  de  Capi, 
et  predicta  Eve  accepimus,  in  puram  elemosinam  perpetuo  contulit 
possidenda.  Preterea  uxor  pn-fati  P[etri],  tempore  viduitatis  sue, 
xxxn  jugcribus  terre  sepedicti  mariti  sui  P[etri|  donalionem,  preli- 
batis  monacbis  de  Capi  solo  intuitu  Dei  coUatam,  augmentavit. 
Prior  siquidem  de  Capi,  assensu  Prioris  et  totius  conventus  Sancti 
Martini  de  Campis,  pretaxatis  videlicet  P|etro]  et  E[v.\]  uxore  ejus 
in  participio  omnium  bonorum  que  in  eadem  ecclesia  lient  recep- 
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tis,  instinclu  Deietkaiitatis  inluitu,  singulis  dicbus  missam  defunc- 
torum  pro  ipsis  et  parentibus  et  aniicis  suis  nomiiiatini  celebrari 
conslituit,  et  eorum  anniversarium  quutannis  sollempniter  fieri  in 
perpeluum.  Sciendurn  itaque  quod  Prior  ejusdem  loci,  in  die  anni- 
versarii  ipsorum,  xiii  pauperes  tanquara  monachos  procurare  tene- 
lur,  et  insnper  lx  pauperibus  panem  erogarc,  et  provisori  hujus 
rei,  in  excitameiitum  devotionis,  ne  de  missarum  celebratione  fiât 
intermissio,  pellitium  novum  singulis  annis  donare.  Si  vero  sepe- 
dictus  Prior  de  Capi  in  his  exequendis  neggligens  repertus  fuerit, 
pêne  xl  solidoruni,  conventui  Beali  Martini  de  Canipis  solvendo- 
rum,  subjacebit.  Ut  aulem  hoc  latum  inconvulsnmque  permaneat, 
sigilli  nostri  munimine  diiximus  roborandum. 

Actum  anno  Verbi  incarnati  M"  CG"  IIIP. 

A.  Original  scellé,  S  i4i2,  n°  i5. 

629.  —  Eudes,  évéque  de  Paris,  notifie  que  les  arbitres  chargés  de 
terminer  un  procès  entre  Saint-Martin-des-Champs  et  les  habitants 
d'Èzanville  ont  fixé  à  trente  mines  de  grain,  moitié  blé  d'hiver, 
moitié  avoine,  la  redevance  Jorjaitaire  sur  les  dîmes  avoisinantes 
àjournir  au  chapelain  Simon. 

(i" janvier  —  3i  août  i2o5) 

Odo,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  p.  1.  i.  in  Domino 
salutem.  Notum  facimus  quod,  cum  inter  Priorem  Sancti  Martini 
de.  Campis  ex  una  parte  et  Symonem  capellanum  et  homines  de  Esen- 
villa  ex  altéra,  contentio  verteretur  super  décima  quadam  sita  apud 
Guinemant  et  apud  Caudas  et  apud  Baresve  et  apud  Manum- 
firmam,  quam  ipsi  homines  colligebant  ad  fabricam  capelle  de 
Esenvilla,  tandem  pro  bono  pacis  compromiserunt  hinc  et  inde  in 
Gaufridum  thesaurarium  Meldensem  et  Petrim  de  Mksons  canoni- 
cum  Parisiensem  et  magistrum  Michaelem,  archipresbyterum 
Sancti  Severini.  Ipsi  vero  arbitri  constituti  in  presentia  nostra,  et 
partibus  presentibus,  suum  dictum  protulerunt  in  hune  modum  : 
.  videlicet  quod  Prior  et  monachi  habebunt  imperpetuum  decimam 
prelibatam  et  tenebuntur  annis  singulis,  infra  festum  sancti  Remi- 
gii,  sive  bladum  sit  in  terra,  sive  non,  solvere  dictis  capellano  et 


sous    LE    nKGNE    DE    PHILIPPE- AUCLSTE  235 

hominihus  de  Escnrilla  (jnindecim  minas  hibernagii  et  (luindecim 
minas  avcrie  ;ui  fabricain  capellc  iiicmnralo,  ad  mensuram  videlicet 
qua  venditnr  cl  emitnr  apiid  hJscuen  (a).  In  cujns  rei  leslimonium, 
de  assensu  paitlun),  prediclain  carlam  sigilli  nosUi  fecimus  impres- 
sione  muniri. 

Aclnm  anno  Domini  millesimo  dncenlesimo  quinlo  (6),  ponlifi- 
catiis  nostri  anno  nono. 

(a)  Lscueiii  B.  —  (/>)  Ici  s'arrèlent  bCD. 

1.  Orlpinal,  l.  870,  n"  110.  Grand  sceau  elliplique  sur  queue  de  par- 
chcuiin,  en  cire  verte,  l'rélat  debout  béuissuut,  crossi'  et  luitré.  SICilLL. 
OUOMS.  I'.\H1S1F:NS1S.  EIMSCOIM.  —  n.  Clopie  de  1309,  LL  i35i,  fol.  54. 
coUationnée  (sur  A?i  "  cui.  .sub  d^iplici  cauda  pergamenea,  adpendet 
sifïilluui  oblongum  viride.  lu  quo  figura  ponlllicis  stantis,  cum  his  ver- 
bis  :  SKiILLV.  ODOMS  PAR.  EPI.  Et,  pro  minore,  quod  a  dorso  est, 
videtur  eadeni  Ogura  adgeniculala,  curu  circuniscriplione  minus  appa- 
rente ».  —  C.  Copie  du  xv  siècle.  LL  i35a,  foL  54.-0.  Copie  du  wi» 
siècle,  LL  i353,  fol.  57. 


630.  —  Le  pape  Innocent  III  mande  à  Vabbé  de  Saint- Jean-en-V al- 
lée, au  doyen  et  au  grand  archidiacre  de  Chartres,  que,  par  la 
menace  de  censures  ecclésiastiques,  ils  amènent  à  résipiscence  le 
curé  de  Noneville,  le  vicomte  de  Melun  et  autres  adversaires  de  la 
communauté  de  Saint-Marlin-des-Champs,  qui  la  poursuivent  à 
tort  pour  des  questions  d'appels  ou  de  possession  de  divers  bois, 
terres  et  dîmes. 

(Rome.  Saint-Pierre,  i6  mars  iao6) 

I>>ocENTitJs  episcopus,  servus  servornm  Dei,  dileclis  filiis  Abbali 
Sancti  Johannis  de  Valeia  Decanoet  Majori  arcbidiacono  Carnoten- 
sibus,  salulem  et  aposlolicam  benedictionem.  Exbibita  nobis  dilec- 


a88.  L'église  St-Jean-Baptiste  de  Noneville,  citée  plus  loin  (n"  680),  s'est  appelée 
quelquefois  Neuville  (Lebeuf,  édit.  Bournon,  t.  Il,  p.  5.j6),  par  suite  d'uno  mau- 
vaise lecture,  comme  c'est  probablement  ici  le  cas,  de  Pionnvilla  (prescjuc  unique 
eu  France;,  transformé  en  Nomvilla  (riui  se  rencontre  sans  cesse).  Noneville  vient 
de  A'onia;  villa,  et  rappelle  un  prénom  féminin  de  l'époque  carolingienne  ;  il  ne 
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torum  tiliorutn  Trioris  et  conventus  SancU  Martini  de  Campis  con- 
qnestio  patefecit  quod  0.,  presbiter  de  Novavilla  (288),  nobilis  vir 
vicecomes  Milidanensis  et  quidam  alii,  tam  clerici  quam  laici,  Aure- 
lianensis  et  Senonensis  diocesum,  super  oblationibus,  nemoribus, 
terris,  decimis,  quodam  tractu  decimarum  et  rébus  aliis,  injurian- 
tur  eisdeni  ;  insuper  Thomas  et  quidam  alii,  qui  eorum  ecclesie 
tenentur  servilia  opéra  exibere,  illoe,  illos  eisdem  defraudare  presu- 
munt.  Quocirca  Discretioni  vestre  per  apostolica  scripta  mandamus, 
quatenus  prefatum  presbiterum,  nobilem  et  alios,  ut  ab  ejusdem 
Prioris  et  monachorum  indebita  molestatione  désistant,  prefalos 
autem  servos  ut  eidem  ecclesie  deserviant,  ut  tenentur,  monitione 
premissa,  per  districtionem  ecclesiasticam,  apellatione  remota  (a), 
cogatis.  Testes  autem  qui  fuerint  nominati,  si  se  gratia,  odio  vel 
timoré  subtraxerint,  simili  censura,  cessante  appellatione,  cogatis 
veritati  testimonium  perhibere.  Nullis  litteris(6)  veritati  et  justicie 
prejudicantibus,  a  Sede  apostolica  impetratis.  Quod  si  non  omnes 
hiis  exequendis  potueritis  interesse,  duo  vestrum  ex  ea  nichilorai- 
nus  exequantur. 

Datum  Rome,  apud  Sanctam  Petriim,  xvii  kal.  aprilis,  pontifica- 
tus  nostri  anno  nono  (c). 

(a)  apostolice  romata  C.  —  (b)  littis  C.  —  (c)  nono  omis  par  C. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Transcription  dans  la  sentence  des  commis- 
saires, laog,  S.  i344,  n"  17.  —  C.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  102,  d'a- 
près B. 

Rdit.  Taillandier,  Histoire  du  clidteaa  et  du  bourg  ds  Blandy,  p.  167. 

Ind.  Potthast,  Regesta  Pontijimm  Romanoram,  I,  233,  n"  2718. 


634.  —  Geofroi,  évêque  de  Senlis,  constate  que  Froaid,  clerc,  se  pré- 
tendant pourvu  d'une  prébende  de  la  cathédrale  par  Léger,  prieur 
de  Saint-Nicolas  d'Acy,  renonce  aux  poursuites  qu'en  vertu  d'un 


faut  donc  pas  le  dériver  du  bas-latin  nonna,  et  le  traduire  par  Monachse  villn,  à 
l'instar  d'Adrien  de  Valois  {Nolitia  Galllaruin,  p.  4a  0  que  suit  le  Dictionnaire  des 
Postes  en  imprimant  Nonneville  (écart  d'Aulnay-sous-Bois,  ca.  Gonesse,  ar.  Pon- 
toise). 
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bref  pontifical,  il  avait  intentées  contre  le  nouveau  prieur  Geojroi. 
Froaid  se  désiste  de  ses  prétentions,  sous  réservr  (/n'il  obtiendra 
la  première  cure  vacante  à  la  nomination  du  prieur,  et  qu'il  tou- 
chera Jusque-là  une  rente  annuelle  de  deux  inuids  de  blc  sur  la 
(jrange  de  Barbery. 

(i"  janvier  ou  10  avril  i205  —  i"  janvier  ou  a  avril  iao6) 


Ego  Gaufridi  s,  Del  gracia  Silvaneclensis  episcopus.  Noverint  qui 
présentes  litteras  vklerint,  quod  cum  Frof.dls,  clericus,  Gvufridlm 
priorem  et  monachos  Sti  Nicholai  autoritate  lilerarum  Domini  Pape 
traxisset  in  causam  super  (piadam  vicaria  ad  quam  ad  deserviendiim 
prebendani  quam  in  eccle&ia  Béate  Marie  Silvaneclensis  habenl,  per 
LiGERLM.  predicle  domus  priorem,  dicebat  se  fuisse  institutuni, 
et  a  capilulo  Béate  Marie  reccptum  ;  tandem  inter  eos  hujusmodi 
compositio  coram  nobis  facta  est,  quod  predictus  Fuordus  illi  vica- 
rie  abrenunciavit,  et  quod  de  cetero  domum  Sti  Nicholai  super  ea 
nec  traheret  in  causam,  necvexaret,  concessit.  Literaseliam  Domini 
Pape  per  quas  eos  in  causam  trahebat  reddidit.  Prior  vero  et  con- 
ventus  Sti  Martini  de  Campis  de  quarum  jurisdictione  est  ecclesia 
Sti  Nicholai,  assensu  Prioris  et  monachorum  ejusdem  domus,  con- 
cesserunt  predicto  Froedo  quod  una  de  tribus  ecclesiis,  scilicet  de 
Noa  Sancti  Martini,  de  Noa  Sancti  Remigii  (26),  de  Derenciaco  (28) 
quam  primo  vacare  continget,  post  illam  que  Roberto  clerico  con- 
cessa  est,  liberaliler  confèrent,  et  intérim,  Prior  et  fratres  Sti  Nicho- 
lai dabunt  et  singulis  annis  in  granchia  sua  de  Barberi  (12)  duos 
modios  bladi  laudabiles.  ad  mensuram  Silvaneclensem,  donec  pre- 
dictam  ecclesiam  fuerit  assecutus.  Quod  ut  ratum  liabeatur,  ad 
preces  utriusque  partis,  hoc  scriplum  inde  fieri  et  sigillo  nostro 
fecimus  confirmari. 

Actum  anno  ah  ïncarnatione  Domini  millésime  ducentesimo 
quinto. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xni"  siècle,  au  Carlidaire  de  ^aint- 
Nicolas  d'Acy,  fol.  3i3.  —  C.  Copie  du  xviii-^  siècle,  Collection  Afforty,  XI, 
ïi5. 

Edit.  Marrier,  Monasterii  Sti  Martini...  historia,  p.  agô. 
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632.  —  Geo f roi,  éocque  de  Senlis,  rhgle,  d'un  commun  accord 
entre  le  Chapitre  de  sa  cathédrale  et  le  prieur  de  Saint-Nicolas 
d'Acy,  les  conditions  dans  lesquelles  les  moines  de  ce  prieuré 
jouiront  de  la  prébende  canoniale  qui  leur  a  été  conférée. 

(i"  janvier  ou  lo  avril  iao5  —  i"  janvier  ou  2  avril  1206) 

Ego  Gaufridus,  Dei  gratia  Silvanectensis  episcopus.  Noverint  qui 
présentes  litteras  viderint  et  audierint,  inter  capitulum  Béate  Marie 
Silvanectensis  et  Priorem  et  monachos  Sancti  Nicholai,  nobis 
mediantibus,  assensu  Prioris  Sancti  Martini  de  Campis,  talem  inter- 
venisse  corapositionem,  quod  idem  Capitulum  predictis  monachis 
concessit  ne  unquam  posset  eos  compellere  ut  habeant  vicarium  in 
ecclesia  Béate  Marie  qui  prebendam  ipsorum,  quam  in  eadem  eccle- 
sia  habent,  deserviat,  vel  ut  ipsi  mansionem  ibi  facere  teneantur, 
nec  pro  eadem  prebenda  aliud  servitium  facientquam  facere  soient, 
septimanam  suam  tam  in  missa  quam  in  horis,  custodiam  chori 
in  ordine  suo,  et  in  majoribus  festis  invitatorium  cantabunt,  in 
illis  scilicet  in  quibus  quatuor  cantant  illud.  Relaxât  eos  Capitu- 
lum, ne  ad  processionem  in  Assumptione  Béate  Marie  ad  quam 
venire  consueverant,  de  cetero  venire  teneantur.  Quando  canonici 
illi  in  quorum  parte  monachi  capient  fructus  prébende  sue,  de 
fructibus  prebendarum  suarum  voluerint  computare,  diem  denun- 
tiabunt  in  dorao  Sancti  Nicholai,  vel  Priori  vel  alicui  monacho- 
rinu  ;  et  si  Prior  sive  aliquis  monachorum  quem  pro  se  mittet,  ad 
diem  illum  venerit,  intererit  illi  computalioni.  In  eadem  libertate 
et  integritate  habebunt  monachi  prebendam  suam  in  qua  habent 
alii  canonici  suas  ;  nisi  (juod  vocem  in  Gapitulo  non  habebunt,  nec 
Capitulum  intrabunt,  nisi  a  Capitulo  vocentur  ;  nec  de  distributione 
velcompulatione  que  in  Capitulo  fit,  aliquid  requirere  poterunt.  Si 
ad  faciendam  procurationem  vel  Archiepiscopi,  vel  alicujus  legati, 
vel  alicujus  persone,  vel  pro  aliquo  aiio  negotio,  de  corpore  pre- 
bendarum aliquid  communiter  capiatur,  similiter  de  corpore  pré- 
bende Sti  Nicholai  capietur.  In  Quadragesima  unus  monachorum, 
si  voluerit,  cum  aliis  comedet  in  refectorio  ;  extra  vero  refectorium 
gicut  neclicuit,  ita  non  licebit  panem  vel  vinum  extra  refectorium 
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percipere.  Si  vinum  de  CDminunitale  extra  Quadragesimam  di\nla- 
tur,  si  Prior  vei  aliquis  monachoruin  ecciesiarn  inlraverit  iti  illa 
die,  suam  percipiet  porlioneni.  l'rior  vero  et  inoiiaclii  SU  McUoIai. 
assensa  predicti  lUioris  et  conventiis  Sli  Martini  de  Campis,  ad 
servitium  Béate  Marie  augnientaiidum  tenenlur  dare  singiilis  aniiis 
1res  modios  bladi  medietarii,  usque  ad  Natale  Doininipersolvendos. 
Quod  ul  ratum  liaboatur.  ad  preces  utriusqne  partis  hoc  scriplurii 
indefieri  et  sigillo  nostro  l'ecimus  confirmari. 

Hancautem  conipositionem,  sicut  in  hac  caria  annotata  est,  ego 
W[iLLELMLs]  prtor,  et  convenlus  SU  Marlini  de  Campis,  laudanum 
et  ratam  liabemus,  et  ni  majorem  in  posterum  oblincal  vigortin,  ad 
ejus  confirmationeni  sigilhnn  noslrum  cum  sigillo  doniini  Kpis- 
copi  appendimns. 

Actnra  anno  ab  Incarnatione  Domini  M"  CC°  quinto. 

A.  Original  Arch.  de  l'Oise,  G  22/ia.  Sceaux  perdus.  —  B.  Copie  du 
xvi"  s.,  non  authentique,  sur  papier,  G  aa^a. 


633.  —  Anseau,  ércque  de  Meaux,  notifie  que  Gui  du  Thillay,  vas- 
sal de  Jean  de  Moussy,  a  vendu  au  prieur  de  Mauregard  ses 
droits  de  dîme  et  cfiampartdans  la  terre  dite  Pis-'Cànesse  (Extrait). 

(i-' janvier  ou  10  avril  iao5  —  i"  janvier  ou  a  avril  laoO) 

Ansrllis,  Dei  gratia  Meldensis  ecdesie  minisler  huniilis  —  — 
GuiDo  DE  Tii.Eio  (289)  recognovit  coram  nobis  si?  vendidisse  Priori 
de  Mauregart  (289)  quiapiid  babebat  in  décima  et  in  campi|)arto  et 

in  juslicia,  in  terra  que  dicitur  Pectus  Asine F,t  lioc  laudavit 

coram  nobis  Johvnnes  de  Mlnciaco  (289) a  «pio  terrain  pre- 

dictam  tenebat 

Actum  anno  rracie  M^CC"  quinto. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Mdimus  du  ay  août  lifi'i.  par  Martin  Hotu- 
siER,  notaire  apostolique,  S  i^aa.  n»  i5. 


389.  Le  Thillay,  ca.  Gonesse,  ar.  Pontoise.  —  Mauregard,  Mous»y,  ca    Dammar- 
Ua-en-Goolc,  ar.  Meaux. 
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634.  —  Le  prieur  Gaillauine  II  concède  à  Renoiid  Chérin  et  à 
Sibylle,  sa  femme,  un  arpent  de  terre  dans  la  censive  de  Saint- 
Denis-de-la-Châlre ,  du  consentement  de  Jean,  prieur  de  Saint- 
Denis,  pour  édifier  l'église  et  le  cimetière  de  Saint-Honoré. 

(i"  janvier  ou  loaviil  i2o5  —  i"  janvier  ou  a  avril  iao6) 

Cirographum.  Ego  frater  W[illelmus]  prior  Sancti  Martini  de 
Campis  et  e']\i&deïn  loci  conventus,  notum  fieri  volumus  u.  p.  1.  i. 
qiiod  concessimus  Re^joldo  Cherex  (290)  et  Sybille  uxori  ejus 
unumarpentnm  terre  de  censiva  Sancti  Dyonisii  de  Carcere,  assensu 
fralris  nostri  Johannis,  ejusdem  domus  prioris  (291),  abomniredditu 
et  censu  et  exactione  exemptam  et  quietam,  ad  edificandam  eccle- 
siara  et  cimiterium  et  domura  propriis  usibus  presbiteri  necessa- 
riam,  ita  quod  infra  arpennum  illum  nulli  laico  liceat  edificare, 
aut  mansionem  Habere.  Quod  ut  ratum  persistât,  près,  cartam, 
cyrographo  divisam  et  sigilli  nostri  munimine  roboratam,  in  testi- 
monium  eidem  tradidimus. 

Actum  anno  gracie  M.CG.  V. 

A.  Original,  S  1822,  n»  86. 

Edit.  Texte  imprimé  :  L  612,  n°  a  bis. 


agO-  Renoud  Chérin  fit,  l'année  précédente,  une  autre  libéralité  ainsi  relatée 
par  un  acte  de  l'évèque  Eudes  de  Sully  : 

«  Universis  p.  1.  i.  Odo,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus Renoldus  Che- 

reins  novem  arpennos  terre  sitos  prope  muros  Parisius,  super  viam  que  tendit 
ad  Glichi,  presbitero  capelle  iu   eadem  tena   faciende  concessit  in  perpetuam 

elemosinam;  ita  quod  ibi  facient  masure  et  totum  cimiterium Johannes 

Palraerius,  miles,  et  Juliana  uxor  sua,  a  quibus  tenebat  dictus  Renoldus  dictes 

arpennos  terre elemosinam   concesserunt.   Hec  laudaverunt  etiam  Rober- 

tus  de  Mollento,  pater  dicte  Juliane,  et  Robertus  filius  Roberti  de  MoUeuto 
anno lao/i.  »  (S  182a,  n°  85). 

agi.  «Johannes  1  prioratum  Sancti  Dionysii  iu  Carcere' jam  obtinebat  anno 
i2o5,  quo  anno,  ipsius  assensu,  frater  W[illelin.usJ,  prior  Sancti  Martini  de 
Campis,  et  ejusdem  loci  conventus  Renoldo  Chérin  et  Sibille  ejus  uxori  conces- 
sit jugerum  terrae  de  censiva  Sancti  Dionysii  in  Carcere,  ab  orani  reditu,  censu 
et  exactione,  ad  audificandam  ecclcsiam  et  cœmiterium  S.  Honorati,  et  domum 
propriis  usibus  presbyleri  necessariam,  etc.  » 

Qallia  chrisliana  nova,  Vil,  55 1  (ex  Hist.  eccl.  Paris.,  t.  V,  p.  601). 
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635.  —  HiK/er  de  Mciilan  approuve  l'échange  que  son  vassal 
Anseau  d'Aniboile  ci  Comtesse,  s<i  Jeinmc,  ont  Jnil  avec  Sainl- 
Marlin-des-Champs . 

(i"  janvier  on  lO  avril  laoS  —  i"  janvier  on  a  avril  iao6) 

Ego  U[oGEnii  s]  DE  MouLENDo  (292)  nolum  omnibus  facio  quod 
quinque  arpenla  terre  que  A?iSELLLs  de  Ambable  fagS)  etCoMiTissA, 
uxor  ejus,  commutaverunt  cum  Priore  et  conventu  Sancli  Martini 
de  Campis  pro  Bosco  Ilerlot,  quorum  duo  sunt  in  valle  de 
Succi  (393)  et  très  prope  terram  quam  Gl'ido,  avunculus  suus, 
dédit  domui  de  Merroles  (298  ),  erant  de  feodo  meo,  et  banc  commu- 
tationem  laudo 

Actum  hoc  anno  gracie  millesimo  CCquinto. 

A.  Original  scellé,  S   i4ai,  n*  a6.  Le  sceau  porte  comme  légende  : 
S.  ROGERI  DE  MOVLEMO. 

635  bis.  — Le  prieur  de  Saint-Martin  [Guillaume  II]  approuve  aussi 
t'échange  précédent  (Même  date). 

Ego  frater  W  (a),  prior  Sancti  Martini  de  Campis  (^.gk).  et  ejus- 


393.  Roger,  quatrième  fils  de  Galoran  H,  comte  deMeulan,  eld'Agnès  If,  dame 
de  Gournay-sur-Marne,  hérita  de  cette  seigneurie  iiprès  la  mort,  sans  eiilanls, 
d'Amauri  II,  son  frère  aîné,  dès  11.S7  1188.  A  celte  date  il  était  célibataire, 
puisqu'aucune  allusion  n'est  faite  à  son  mariage  dans  la  charte  495.  ICn  injo, 
marié  à  riisabeth,  de  concert  avec  elle  et  s'étant  assuré  le  consentement  de  Mau- 
rice, é\èqiie  di'  Piiris,  dont  le  fief  dépendait,  il  vendit  au  roi  la  terre  de  Gros- 
Bois,  entre  Marolles  et  Villecresnes  (commune  de  Boissy-Saint-Léger.  ar.  Gor- 
beil),  que  Philippe-.Vuguste  échangea  contre  diverses  propriétés  autour  de  Vin- 
cennes  que  lui  céda  l'abbaye  de  Saint-Victor  (LL  i/iôo,  fol.  76;  Goll.  Baluze,  LI, 
109V  Dès  tir)-,  plusieurs  fils  de  Roger,  qui  ne  sont  point  nommés,  donnant  leur 
assentiment  à  une  concession  de  leurs  père  et  mère  en  faveur  de  Saint-Maur- 
dcs-Fossés  (Ms.  lat.  ô'nG,  fol.  387). 

Roger  de  Mouhm  abandonna  au  roi,  en  i20.'i,  la  vicomte  d'Évreux  en  échange 
de  la  terre  de  Quiltebeuf  (canton  d'Évreux)  et  des  fiefs  de  Croville-la-Vieille  et 
Feuguerolles  (Teulct,  Layettes,  I,  370).  Il  scelle  d'un  écu  au  lion  passant  dès 
ngS  (J  .Bg'i,  n'  2  bis;  J  31C,  n"  7). 

Par  une  mutation  habituelle  au  xiii'  siècle,  Elisabeth  est  appelée  Isabeau 
dans  l'accord  relatif  aux  dîmes  de  Gournay,  où  deux  fils,  Amauri  II  et  Guil- 
laume, sont  cités.  Mail  elle  en  eut  trois  autres  :  Robert,  Pierre  et  Gui. 

393.  Amboile,  Marolles-en-Brie,  Lucy-en-Rrie,  ca.  Boissy-St-Léger,  ar.  Corbeil. 

394.  L'initiale  W.  se  rencontre  dans  toute  une  suite  de  chartes  du  début  du 
iu*  siècle,  où  elle  s'interprète  «  Willelmus  >>  et  se  réfère  au  prieur  Guillaume  H 

^6 
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deiiiloci  conventus,  univoisis  ad  quos  preseiis  scriptum  peivenerit, 
notificamus  qiiod  nobilis  vir  Rogerius  de  Mellant  (6)  inedietatem 
Bosci  Herlaat  (c)  in  feodum  et  horaagiuai  a  nobis  tenebat,  et 
aliam  {tl)  inedietatem,  que  propria  erat  domui  nostre  de  Merro- 
les  (e),  commutavimus  et  concessimus  Anseilo  d'A.mbeele  (/)  pro 
quinqiiG  arpennis  terre  quos  dédit  nobis  liberos  et  quietos  (g)  in 

commutationemipsius  bosci,  Comitissa  vero  uxore  sua (h) 

concedente,  quorum  dno  sunt  in  valle  de  Siicci  et  très  juxta  ter- 
ram  quam  Guido,  avunculus  suus,  dédit  predicte  domui  de  Merro- 
llis.  Hii  (i)  quoque  jamdicti  quinque  arpenti  xxv  (/)  solidos  cum 
omni  justitia  domui  de  Merroies  (e)  annuatim  persolvere  tenentur. 
Et  quia  ipsi  quinque  arpenni  erant  de  feodo  predicti  Rogerii,  eos 
nobis  acquietavit  (h)  et  concessit,  ita  lamen  quod  predictum  feo- 
dum et  homagium  de  Bosco  Herlaul  (c)  ipsi  quietavimus  (/),  et 
quietum  (m)  concessimus.  Ansellus  vero  utramque  medietatem 
bosci  de  cetero  in  feodum  et  liomagium  de  prefato  Rogerto  {n) 
tenere  débet.  Quod  ut  ratum  sit,  presentem  cartam,  sigillo  nostro 
roboratam,  in  testimonium  ei  tradidimus. 

Actum   anno  ab   Incarnatione  Domini  millesirao  ducentesirao 
quinto  (o). 

(<i)  Frater  W.  B  CD,  frater  Guido  E.  —  (6)  Molant  E.  n.  —  (c)  Herlant  E.  a. 

—  (d)  alteraai  E.  a.   —  (r)  domui  nostre  de  Merroiis  E,  domui  de  Mcrioliis  a. 

—  (0  Dambeole  B  C  D,  Dunbede  E,  Dambede  a.  —  (g)  quittos  a.  —  (h)  a  place 
ici  douze  points.  —  (/)  Hi  a.  — (j)  viginti  quinque  a.  —  [k)  adquiclavit  a.  — 
(/)  quittavimus  a.  —  (m)  quitluni  a.  —  (n)  Rogerum  D.  —  (o)  M.CC.V  E  qui 
ajoute  :  «  cotte  v.  » 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  loi.  90,  collationuée. 

—  C.  Copie  du  xv^  s.,  LL  i352,  fol.  95.  —  D.  Copie  du  xvr'  s..  LL  i353. 


qui,  en  1207,  devint  abbé  de  Cluuy.  La  copie  E,  qui  porte,  au  lieu  de  «  W.  », 
le  nom  «  Guido  »,  est  par  ailleurs  grossièrement  fautive,  puisqu'on  y  lit  «  Dun- 
bede »  pour  ((  d'.\rabeelc>  »,  c'est-à-dire  «  d'Amboile  »,  nom  bien  connu  par  une 
foule  de  passages  du  carlulaire.  Dom  Marrier  .s'est  pourtant  fié  h  cette  copie 
pour  introduire  ici  un  prieur  Gui  V  (Monaslerii  SU  Martini...  hi.'iloria,  p.  198). 

Los  dorumenls  rassemblés  plus  loin  montrent  ([ue  Guillaume  lî  était  en 
charge  à  Saint-Martin  lorsqu'il  fut  appelé  par  les  suffrages  des  capitulants  à 
diriger  l'ordre  clunisien.  L'intercalatiou  du  prétendu  Gui  ne  peut  donc  être 
admise,  ainsi  que  Dom  Pernot  l'avait  déjà  remarqué,  dans  une  note  communi- 
quée aux  auteurs  de  la  Gallin  cliristiana. 
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fol.  luS.  —  L'.  Copie  du  xvr  s.,  Vichivcs  de  Sciiic  el-Oisc,  A  iito,  loi. 
3-4.  d'après  une  cliailc  conservée  au.\  Archives  du  prieuré  de  MaroUcs 
(disparue  du  fonds),  probable[nenl  un  vidinius. 

lùlU.  a.  Marrior,  Monasterii  Sli  Martini...  historia,  p.  199  d'après  E  ou 
le  vidiuius  de  MaroUes. 


636.  —  Roger  de  Meulan,  /ils  du  comte  Galeran  II  et  d'Agnh,  sa 
Jemme  Isabeau,  leurs Jils  Amauri  lll et  Guillanme  s'accordent  avec 
le  prieur  de  Gournay-sur-Marne  pour  fixer  à  dix  livres  la  dîme 
de  leurs  revenus  de  Gournay  et  La  Queue,  concédée  par  leurs 
devanciers  au  prieuré.  Témoins,  Guillanme  de  Garlande,  le 
vicomte  Payen  de  Corbeil. 

(i"  janvier  ou  10  avril  uo5  —  i"  janvier  ou  3  avril  iao6) 

Ego  UoGEKius  DE  Mellento  notum  fieri  volo  o.  p.  1.  i.  quod  cum 
inter  me  et  Priorem  et  monaclios  de  Gornaio  diu  litigatum  fuis- 
set  super  decimam  (a)  reddituum  meorum  qiiam  a  pie  memorie 
progeiiitoribus  meis  comité  G.vleranno  et  Agîjete  elemosine  dono 
possidebant  apud  Gornaium  et  Caudam,  et  in  toto  lionore  ad 
utrumqiie  caslrnm  pertinente,  sicut  in  autenlico  ipsorum  contine- 
netur;  ut  eam  de  cetero  quietius  et  certius  predicti  monachi  habere 
possent,  consiiio  prudenlium  virorum  usi,  et  assensu  uxoris  mee 
YsABEL,  et  filiorun»  meorum  Al«arici  et  Willelmi,  necnon  ei  prio- 
ns Sti  Martini  in  hoc  concordavimus,  (piod  pro  cadem  décima 
decem  libras  Parisiensium  singubs  annis  in  preposituris  Gornaii 
et  Caude  percipient,  videlicet  c.  sol.  in  Purilicatione  Ste  Marie 
apud  Gornaium  ;  etc.  sol.  in  feslivilate  Sti  Johannis  apud  Caudam  ; 
ila  ({uod  quicumque  preposituras  tenebimt,  et  (juociens  mutabun- 
tur,  juramentum  Priori  facient  quod  prefatis  terniinis  dictam  pecu- 
niam  ipsi  ex  integro  persolvent.  Quam  si  reddere  contempserint, 
super  hoc  me  vel  successoiem  meum  convenient,  ut  emendetur;  et 
siinfra  quindenamexinde  nonfuerit  competenter  emendatum,  sen- 
tencia  excommunicationis  in  me  et  uxorem  meam  et  familiam  et 
in  ipsos  prepositos,  et  in  successoreni  similiter,  usque  ad  condi- 
gnam  satisfactionem  promulgabilur.  Hanc  autem  conventionem 
mee  auctoritatis  sigillo  confirmavi,  testibus  subscriptis  :  Willelmo 
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DE   Garla:vda.    Pagano    vicecoiuUe    de  Corbollo   (^95).    Petro  de 
NuLLi  (296).  Evrardo  de  Chevri  (65).  Theobaldo  de  Glaci  (43). 
Actum  est  hoc  anno  Incarnalionis  Dominice  M^GC  V°.  à 

(a)  Cf.  t.  II,  p.  235,  charte  n"  342. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1229,  LL  1897,  fol.  19,  non  coUa- 
tionnée. 


637.  —  Le  pape  Innocent  II ï  mande  aux  abbés  Jean,  de  Saint-Ger- 
main-des-Prés,  et  Jean,  de  Sainte-Geneviève,  et  à  maître  Pierre 
de  l'Hospital,  chanoine  de  Saint-Marcel,  de  terminer  un  litige  pen- 
dant entre  les  chanoines  de  la  Trinité'  de  Janvillc  et  la  commu- 
nauté de  Saint-Martin-des-Champs .  (Extrait.) 

(Rome,  Latran,  12  avril  1206) 

Innocentius  episcopus,  servus  servonim  Dei,  dilectis  filiis  Sancti 
Germani  et  Sancte  Gcnovephe  abbatibus,  et  magistro  P[etro]  de 
HospiTALi,  canonico  Sancti  Marcelli  Parisiensis,  salutem  et  aposto- 
licam  benedictionem.  Cum  causa  que  inter  dilectos  filios  Sancte 
Trinitatis  de  Yenvilla  (98)  ex  parte  una,  et  Priorem  Sancti  Martini 
de  Campis,  ex  altéra,  saper  constructione  ejusdem  ecclesie   nosci- 

tur  agitari cum  partes  nostro  se  conspectui  présentassent, 

bone  memorie  G[regorium]  Sancte  Marie  in  Porticu  diaconum 
(6)  cardinalem  eis  concessimus  auditorem,  qui,  cum  attesta- 
tiones  quas  nobis  sub  sigillis  vestris  misistis  operire  curasset,  pars 

Sancti  Martini  illicencia  la  recessit vobis  dedimus  In  preceptis 

ut  negocium  ipsum tcrminare  —  —  cuiaretis 

Datum  Rome,  apud  Sanctum  Petrum,  11  idus  aprilis,  ponlificalus 
nostri  anno  viiii"  (a). 

(a)  D'après  l'itinéraire  d'Innocent  III  établi  par  Pottliast,  il  quitta  Saint-Pierre 
le  8  mars  1207  (9°  année  de  son  pontificat)  pour  aller  habiter  le  palais  de  Latran 
dont  il  ne  s'éloigna  plus  de  longtemps.    Le  n    avril   1206    il  résidait  à   Saint- 


295.  Sur  Payen,  vicomte  de  Corbeil,  consulter  Les  vicomtes  de  Corbeil  et  Gui 
vicomte  de  Corbeil,  dans  les  Bulletins  de  la  Société  de  l'Histoire  de  Corbeil- 
Étampes  (1899  et  1916). 

3^6.  Neuilly-gur-Marne,  ca.  Le  Raincy,  ar.  Pontoise. 
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Pierre.  On  peut  donc  soupçonner  une  erreur  do  date  dans  la   transcription  du 
bref,  dont  nous  n'avons  plus  l'original,  cl  qui  aurait  porté  «  anno  vm'  ». 

(6)  Grégoire,  cardinal-diacre  de  ce  titre,  <'st  cité  dans  Jatte  sous  les  papes 
Clément  III  et  Célestin  III  (i  187-1  i«)>S).  Il  remplaça  Roland,  cité  jusqu'aux  der- 
niers temps  d'Urbain  111.  Il  figure  dans  une  charte  précédente  (n"  550)  comme 
arbitre  d'un  autre  litige,  désigné  par  Célestia  111. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Mdiinus  dans  la  charte  des  (lonimissaircs 
délégués,  du  i.'i  août  1207,  n"  648  ci-après. 

638.  —  Guillaame  de  MiUy  et  sa  femme  Isohenu  vendent  une  moitié 
de  maison,  à  Paris,  au  prieuré  de  Saint-Denis  de  la  Châtre  dont 
elle  est  voisine.  (Extrait.) 

(Décembre  1:06) 

Omnibus  p.  1.  i.  Olficialis  curie  Parisiensis,  in  Domino  salutem. 
Notum  facimus  quod,  in  nostra  presentia  constiluti,  Guilermus  de 
MiLLiAco  et  IsABELis,  ejus  uxor,  asseruerunt  quod  ipsi  liabebant  et 
possidebant  medielatem  in  quadam  domo  sita  Parisius,  rétro  Sanc- 
tum  Dionysium  de  Carcere  juxta  domum  Guillermi  ad  Petram  (a)  in 
censiva  Prioris  Sancti  Dionysii  de  Carcere,  in  qua  raedietate  domus 

recognoveriml  se  vendidisse  dicte  Priori quinque  soli- 

dos  annui  census pro  quadraginta  solidis  parisiensium 

Datum  annoDomini  M"CC°  sexto,  mense  decembris. 

(a)  Ad  Patrum  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xvi'  s.,  S*  io56,  fol.  xlhi. 

639.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  constate  que  Simon  de  Bry  et  sa 

Jemme  Eudeline  ont  vendu  pour  120  livres  parisis  à  Saint-Martin 

leur  port  et  le  rivage  de  la  Marne,  du  pont  de  Gournay  à  la  terre 

de  Bry. 

(Janvier  1207,  n.  st.) 

Odo,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  ad  quos  littere 
iste  pervenerint,  salutem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  Symon 
DE  Bri,  miles,  et  Odeli?<a,  uxor  sua,  portum  et  rivagium  quod 
habebant  in  Materna  fluvio,  ex  u traque  parte  aque,  a  ponte  Cornai 
usque  adteriam  de  Bri,  et  omnia  alia  que  habebant  in  eodem  flu- 
vio infra  terminos  prenolatos,  et  tolum  redditum  quem,  pro  passa- 
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gio  carrarie  et  aque  de  Bri  percipiebant  de  hominibus  de  Noisi 
Magno  et  de  monachis  Bti  Martini,  salvo  nichilominus  passagio 
hominibus  ipsis  et  monachis  quito  et  libero,  domiii  Bti  Martini  pro 
centum  et  xx''  Hbris  paris,  vendiderunt,  et  de  portanda  garandia 
fidem  in  nostra  manu  dederunt. 

FuLCAUDUS  autem  de  Bri,  miles,  a  que  tenebat  Symois,  et  Ansel- 
Lus,  senescallus  Gornnii  (397),  et  Isabella  uxor  ejus,  de  quibus 
tenebat  Fulcaudus,  concesserunt  venditionem  istam,  et  in  manu 
nostra  fidem  dederunt  de  portanda  garandia.  Helisendis  quoque, 
mater  Isabellis,  hoc  concessit,  et  de  hoc  servando  fidem  dédit.  In 
cujus  rei  testimonium,  de  voluntate  partium,  près,  carte  nostrum 
fecimus  apponi  sigilkim. 

Actum  anno  Domini  lypCC»  VI°  [mense  januario]. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  55,  collationnée 
et  complétée  de  la  date  du  mois  sur  A,  où  se  trouvait  le  sceau  épiscopal, 
avec  contre-sceau  représentant  la  figure  du  prélat.  —  C.  Copie  du  xV^  s., 
LL  i352,  fol.  54'.  —  D.  Copie  du  xvr  s.,  LL  i353,  foL  bf. 

640.  —  Eades,  évêqiie  de  Paris,  constate  la  vente  à  Saint-Martin  de 
sept  arpents  de  terre  à  Bondy,  par  Ives  Troussevache  qui  les  tenait 
de  Guillaume  Bateste,  d'accord  avec  ses  beaux-frères  Guillaume 
Chalot  et  Guillaume  Aux-Patins. 

(i"  janvier  ou  2  avril  1206  —  i"  janvier  ou  22  avril  1207) 

Odo,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus  omnibus  ad  quos  iste  lit- 
tere  pervenerint,  in  Domino  salutem.  Noverint  universi  quod  Hivo 
Trossevache  septem  arpennos  et  umim  quarterium  terre  apud  Bon- 
dreis,  tum  ad  censum,  tum  ad  consuetudines,  tum  ad  campipar- 
tem,  ecclesie  Bti  Martini  de  Campis  vendidit  pro  xxxv  libris  par,, 
et  de  portanda  garandia  fidem  dédit. 

WiLLELMus  Bateste,  uiiles,  de  quo  tenebat  terram  banc,  lauda- 
vit  hoc,  et  de  ferenda  garandia  fidem  dédit,  Maria  uxore  sua  conce- 
dente  —  — 


397.  Ce  sénéchal  est  Anseau  de  Combault,  ûls  de  Raoul.  Voir  note  laB,  p.  7a. 
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WiLLEi.Mrs  (luoque  Chalot  et  Emelina,  uxor  ejus  que  est  soror 
IIivoMs,  et  NVii.LF,i,Mis  AS  IVviiNS  et  Aois  uxor  ejus,  soror  Hivoms, 

laudaverunt  hoc In  cujus  rei  testimonium  presentem  cartam 

fieri  fecimus  el  sigillo  nostro  roborari. 

Actuni  anno  gracie  M'  CC°  VI°. 

A.  Original  perdu.  -  D.  Copie  de  1309.  I-L  i35i,  fol.  55".  non  rolla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv  siècle.  LL  iZ5?.,  fol.  55.  —  D.  Copie  du 
xvr  siècle.  l.i>  io53,  fol.  58. 

641.  —  Richard  [de  (ierberoy],  évêqiie  d'Amiens,  confirme  à  Léger, 
prieur  d'Airaines,  certaines  dîmes  aux  terroirs  de  Fraic/iecuisse 
et  autres. 

(i'' janvier  ou  ■?.  avril  laoG  —  r"^  janvier  ou  a  a  avril  1207) 

RiOARDUs,  Dei  gratia  Ambianensis  episcopus,  omnibus  Xristi 
fidelibus  presens  scriplum  inspecturis,  eternam  in  Domino  salu- 
tem.  Nolum  vobis  facimus  quod,  cum  ecclesia  IJeate  Marie  de 
narenis(i)  a  multis  annis  retroaclis  possederit  et  tenueril  terciam 
garbam  tocius  décime  territorii  de  Harone,  terciam  garbam  locius 
décime  territorii  de  Noirum,  el  sextam  similiter  garbam  décime  de 
Fraicecuisse,  quia  eadem  ecclesia  passa  erat  super  dicta  décima 
plures  cabunpnias  et  pressuras,  utpote  qui  nostrum  non  habebat 
aulenticum  qui  omnes  décimas  ecclesiis  (juibuscumque  in  noslra 
diocesi  assignatas  specialiter  defensare  lenenuir,  dilecti  fdii  Li:odi> 
GARius,  prior,  et  monachi  ecclesie  supradicte,  petierunt  a  nobis  dic- 
tam  sibi  decimam  confinnari.  Quorum  nos  peticioni  grato  concur- 
rentes assensu,  dicte  ecclesie  decimam  memoratam  pontificali  auc- 
toritate  conlirmamus,  percipiendam  ea  integritate  et  habcndam, 
qua  eandem  RicuAROds  Dommastres  clericus,  sub  annuo  censti, 
dinoscitur  ab  eadem  ecclesia  tenuisse. 

Présent;  eciam  scripto  duximus  inserendum  quod  vir  nobilis 
Hugo  de  Foxta?jis(398)  qui  prelalam  decimam  de  suo  feodo  pen- 
dere  dicebat,  coram  nobis  promisit  quod  decimam  illam,  tanquam 


398.  Fontaine-fiir-Somme,  ca.  Hallencourt,  ar.  Amiens.  Lo  prieuré  d'Airaines 
avait  des  dîmes  dans  le  voisinage  immédiat  (cf.  n'  458,  t.  III,  pp.  39,  3o). 
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terrenns  dominns,  bona  fide  supradicte  ecclesie  garandiret.  Nos 
aiitem  promissionem  ejns  bénigne  excipientes,  litteras  nostras, 
sigilli  nostri  sufFragio  roboratas,  sepedicte  ecclesie  super  hiis  omni- 
bus contulimus  in  testimonium  veritatis,  anathematis  in  terminis 
supponentes  omnes  qui  bine  nostre  confirmationi  temere  contraire 
presurapserint. 

Âctum  anno  Domini  M°  CC°  VT". 

A.  Original  perdu.  —  D.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  121.  —  C.  Copie 
du  W  s.,  LL  i353,  fol.  i36'.  —  D.  Copie  du  xvi''  s.,  LL  i353,  fol.  161. 

642.  —  Gui,  seigneur  d'Auneau,  constate  que  Guillaume  Cholet  et 
Eustachie  sajemme  ont  reconnu  à  Saint-Martin  le  droit  de  haute, 
moyenne  et  basse  justice  sur  une  moitié  du  village  de  Gouillons. 

(i"  janvier  ou  2  avril  1206  —  i"  janvier  ou  2a  avril  1207) 

Ego  GuiDO  dominus  de  Alneolo  (3)  notum  facio  omnibus  pré- 
sentes litteras  inspecturis  quod  Guillelmus  Cholet  et  Eustaghia 
uxor  ejus,  in  mea  presencia  constituti,  recognoverunt  quod  mona- 
chi  Sti  Martini  de  Campis  Parisiensis  habent  omnem  justiciam  in 
medietate  ville  de  Gooillun  (93).  Hec  autem  divisio  justicie,  videli- 
cet  a  domo  Xristiani  filii  Hervei  directe  usque  ad  domum  Odonis 
DE  Chalou,  ita  quod  predictedomus  sunt  de  justiciamonachorum. 
Et  quia  prefatus  Guillelmus  pluries  contra  jus  eorumdem  mona- 
chorum  venire  presumpserit  in  eorum  justicia  de  Cuna  (a)  et 
pluribus  aliis,  pro  emendatione  injuriarum  (juos  idem  G.  eisdem 
monachis  irrogavit,  predictus  G.,  de  voluntate  et  assensu  E.  uxoris 
sue,  quarellum  terre  quod  est  versus  Orrevillam  (299)  dédit  et  con- 
cessit  monacbis  memoratis  libère  possidendum.  Et  ut  hoc  ratum  et 
inconcussum  in  posterum  perseveret,  présentes  litteras  sigilli  mei 
munimine  confirmavi. 

Actum  anno  gracie  millesimo  ducentesimo  sexto. 

(a)  Faut-il  lire  Cmvq  ou  Caria"} 

A.  Original  perdu.   —  B.  Copie  de  1209,    LL    i35i,    fol.    122   (de  la 


399.  Ouarville,  ca.  Voves,  ar.  Chartres. 
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seconde  main).  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35:),  fol.  187.  —  /).  Copie  du 
XVI' s.,  LL  tibS,  fol.  l'ii' 


643.  —  Gaucher  de  Châtillon,  comte  de  Saint-Pol,  du  consenlemenl 
de  sa /cm me  Elisabeth,  comtesse  de  Saint-Pol,  renonce  à  ta  coutume 
dite  M  la  moisson  »  imposée  aux  habitants  d'Annet. 

{i"  janvier  ou  2  avril  120O  —  1"  janvier  ou  aa  avril  1307) 

Ego  Gi  ALCERLS  (a)  DE  C\STELLio>E,  comcs  Suncti  Pauli,  notum 
facio  p.  et  f.  quod,  cum  inter  me  et  ecclesiam  Sancti  Martini  de 
Campis,  super  quadam  consuetndine  que  ((  messio  »  vocalur,  con- 
tentio  fieret,  qnam  a  tota  villa  de  Aneto  (78)etab  omnibus  habilaii- 
tibus  in  ea  requirebam,  assensu  uxoris  mee  Helisabez,  comitisse 
Sancti  Pauli,  pro  remcdio  anime  mee  et  pro  animabus  antecesso- 
rum  meorum,  dictam  consuetudinem  prenominate  ecclesie  in  per- 
petuara  elemosinam  bénigne  concessi. 

Actum  anno  Verbi  incarnati  M°CC''  sexto. 

(a)  Gaucerus  B  CD. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  iSSa,  n"  17.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  106.  —  'J.  (-opie  du  w"  s.,  LL  i352,  fol.  iio'.  —  D.  Copie  du  xvr  3., 
LL  i353,  fol.  i33. 

644.  —  Mathieu  II  de  Montmorency  notifie  qu'Adam,  frère  de  Jean 
de  Villiers-le-Bel,  concède  aux  Grandmontains  de  Meynel  le  demi- 
muid  de  blé,  à  percevoir  annuellement  dans  la  grange  de  Domont, 
qu'ils  tiennent  de  la  libéralité  de  son  frère. 

(i"^  janvier  ou  a  avril  iao6  —  r"  janvier  ou  33  avril  1307) 

EgoMvTHECs  DE  MoNTEMORENCiACO  piesentibus  pariter  et  futuris 
notum  fieri  volo  quod  dimidium  modium  bladi,  quem  Joha.'^nes  de 
ViLER  LE  Bel  (3oo)  dcdit  in  elemosinam  perpetuam  Fratribus  de 
Menel  (3oi),  percipiendum   annuatim   in   granchia  sua  de  Dom- 


3oo.  Domont,  Villiers-le-Bel,  ca.  Écouen,  ar.Pontoise. 

3oi.  Le   prieuré  Hp  Meynel    fut   fondé   par  les    Bons-Hommes  de   l'ordre   de 
Grandmont  dans  un  bois  que  leur  donna  Bouchard  V  de  Montmorency  en  1169. 
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mont  (3oo),  A.da:\i,  fratftr  ipsius  Joiiannis,  eisdem  Fratribus  bénigne 
concessit.  Gui  rei  teslimonium,  presentem  cartam,  ad  preces  pre- 
dicli  Ade,  sigillo  meo  confirmavi. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  M°CG"  VP. 

A.  Original  perdu.   —  B.  Yidimus   du   aS  octobre   i425,  donné   par 
Simon  Morhif.r,  prévôt  de  Paris.  S  i/ii6,  n"  lo. 
Ind.  Edouard  de  Rougcmont,  Villiers  de  l'Isle-Adam,  1910,  p.  17. 

645.  —  Eudes,  àvéque  de  Paris,  notifie  que  Renaud  de  Bouqueval  et 
sa  femme  Erembour  ont  vendu  pour  iW  livres  parisis  à  Saint- 
Martin  leur  fief  de  Châtenay-en-France,  mouvant  de  Gasce  de 
Thourotte,  du  consentement  de  celui-ci. 

(8  janvier  —  22  avril  1207,  n.  st.) 

Odo,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  ad  quos  iste  lit- 
ière pervenerint,  in  Domino  salutem.  Noverintuniversi  quod  Renau- 
Dus  DE  BoNCUNVAL  (3o2),  asscnsu  et  Yoluntate  Ereînbubgis  uxoris 
sue,  quicquid  babebat  apud  (a)  Castanetum  (802)  in  censu  et  cam- 
piparte  et  terra,  vel  alio  quocunque  modo,  domui  Beati  Martini  de 
Campis  vendidit  pro  centum  et  quadraginta  libris  Paris,  et  de  bac 
venditione  tenenda,  tam  ipse  quam  ipsa  fidem  in  manu  nostra  pre- 
stilit  cor[)oralem.  Gacius  quoqne  de  Torote  (3o3),  miles,  de  cujus 
feodo  res  movent,  laudavit  venditionem  istam,  et  res  venditas 
dicte  domni,  interposita  fide,  concessit.  In  ciijns  rei  testimonium, 
de  voluntate  predictorum,  cartam  presentem  nostro  fecimus  sigillo 
muniri. 

Actum  anno  gracie  M^GG^VP  (3o4). 

(a)  Gastantum  B. 


302.  Bouqueval,  Chàtenay-en-France,  ca.  Écouen,  ar.  Pontoise. 

303.  Gascc  II  de  Tliourotle  est  cité  avec  sa  femme  Aveline  et  leurs  enfants 
Gasce  III  et  Aélis,  dans  le  Chartrier  de  Saint-Martin  de  Pontoise.  sous  l'année 
iao8  (édit.  Depoin,  n°  a34,  p.  7).  —  Voir  sur  sa  généalogie  le  Cartalaire  d'Abbe- 
coart-en-P insérais,  p.  69,  note  81. 

3o/i.  Cet  acte,  daté  de  1206,  et  les  deux  suivants,  datés  de  1207,  ont  ensemble 
une  évidente  connexion  ;  la  cession  faite  par  Renaud  de  Bouqueval  doit  être 
Irès  voisine  de  la  fin  de  la  prcmiùrc  aauée,  et  les  contrats  de  garantie,  du  début 
de  la  seconde  année.  En  1207,  la  date  pascale  répond  au  sa  avril. 
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.'l.  Origin.il  perdu.  —  H.  Copie  de  laog,  LL  i35i,  fol.  55',  non  colla- 
lionnée.  —  C.  Copie  du  W  s.,  LL  i352,  fol.  45'.  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  i35:>.  fol.  58. 

646.  —  Henri  11,  chevaHer  de  Saint-Denis,  ses  frères  Dreux  et 
llu'jues,  approuvent  la  vente  précédente  et  s'en  portent  yarants. 

(1207,  peu  après  le  aj  a\ril) 

Ego  lliiNniCLs  miles  dk  Sancfo  Dyo.msio  (3i)  et  Drogo,  et  Hugo, 
fratres  niei.  omnibtis  |).  1.  i.  notum  facimns  qnod  nos  laiidamns  et 
concedimus  venditioiieni  qiiam  f'ecit  Hek  vldus  de  no(:o>vAL  cnjus- 
cumque  rei  quam  habebat  apud  Castanetnm,  in  censn  et  in  campi- 
parle  et  terra  vel  aliquocumque  modo,  ecclesie  Sancti  Martini  de 
Campis,  et  contra  omnes  garanliam  feremus. 

Actum  anno  Verbi  incarnati  M''CC"\  11°. 

.4.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1309,  LL  i35i,  fol.  i  m',  non  coUa- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  x\'s.,  LL  i352,  fol.  116'.  —  D.  Copie  du  \vr  s., 
LL  i353,  fol.  i4o. 

647.  —  Gautier,  chevalier  de  Saint- Denis,  et  son  Jrère  Robert 
approuvent  la  vente  précédente  et  s'en  portent  garants.  (Même 
date.) 

Ego  Galtfrus  miles  de  Svncto   Dionjsio,    et  Robehtus    fraler 

meus,  omnibus (suit  le  texte  du  n" précédent)  —  garantiam 

feremuB  (a). 

[Actum  anno  Verbi  incarnati  1207.] 

(a)  fecimus  B.  La  date  a  été  ajoutée  après  coUationnement. 

A.  Original  perdu.  —  H.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  116,  complétée 
de  la  date  au  xvn'  3.  ~  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  126.  —  D.  Copie 
du  xvr  s.,  LL  i353,  fol.  1^9. 

648.  —  Les  abfjés  Jean,  de  Saint-Germain- des-Prés,  et  Jean,  de 
Sainte-Geneviève,  commissaires  délégués  par  le  pape  Innocent  III, 
n'ayant  pu  accorder  entre  eux  les  chanoines  de  Janville  et  ta  com- 
munauté de  Saint-Martin,  par  le  refus  des  chanoines  d'entrer  en 
accommodement,  ouvrent  une  bulle  close  du  Saint-Père  qui  interdit 
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à  ceux-ci  tout  exercice  du  culte  dans  l'église  de  la  Trinité  qu'ils 
ont  construite  à  l'encontre  des  privilèges  apostoliques,  dans  les 
limites  de  la  paroisse  Saint-Martin  [de  Janville]. 

(Paris,  Saint-Germain-des-Prés,  i4  août  1207) 

Omnibus  p.  1.  i.  J[ohanne?],  Sancti  Germani,  et  J[ohan\es], 
Sancte  Genovephe  abbates,  salutem  in  Domino.  Mandatum  Domini 
Pape  suscepimus  in  himc  modum  :  —  Suit  le  texte  du  n°  630. 

Nos  igitur,  harum  litteiarum  auctoritate,  canonicos  Sancte  Tri- 
nitatis  et  monachos  Sancti  Martini  de  Campis  sepe  monuimus  et 
instante!'  inducere  laboravimus,  ut  secundum  formam  compositionis 
quam  Dominus  Papa  invenerat  vel  secundum  aliam  formam  ratio- 
nalem  et  honestam,  inter  se  componerent,  et  ut  effîcaciter  ad  id 
induci  possent,  sentenciam  Domini  Pape  longo  tempore  proferre 
distulimus  in  tantum  quod  in  multis  locis  et  coram  magnis  viris  de 
nobis  predicti  canonici  conquerebanlur  ;  quod  tamen  pro  bono 
pacis  faciebamus.  Cum  autem  nec  secundum  predictam  formam 
Domini  Pape  componere  vellent,  quam  tamen  pars  Sancti  Martini 
facere  parata  erat,  nec  alia  compositio  amicabilis  inter  eos  proveni- 
ret,  et  prefati  canonici  instanter  peterint  a  nobis  sentenciam 
Domini  Pape,  quam,  sub  bulla  sua  clausa,  nobis  transmiserat,  pro- 
mulgari,  ad  pacem  eos  iterato  monuimus  ;  quod  cum  facere  nol- 

lent,  Nos sentenciam  illam  publicavimus  :  «  Si  compositio 

intervenire  non  potest,  condempneris  canonicos  Sancte  Trinitatis 
Priori  Sancti  Martini,  ut  videlicet  nulium  in  ipsa  ecclesia  Sancte 
Trinitatis  divinum  offîcium  celebretur,  quia  in  parrochia  Sancti 
Martini  contra  privilegium  apostolicum  est  constructa.  » 

His  verbis  Domini  Pape  coram  partibus  publice  perlectis,  con- 
dempnavimus  canonicos 

Actum  apud  Stum  Germanum  de  Pratis,  anno  Verbi  incarnati 
M°  GG°  VI 1°,  in  crastino  Assumptionis  Béate  Marie. 

A.  Original  S  1427,  no  8  ;  sceaux  brisés.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  loi,  coUationnée  et  complétée  sur  A,  dont  les  sceaux  étaient  déjà 
rompus.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  iSSa,  fol.  loa.  —  D.  Copie  du  xvi« 
s.,  LL  i353,  fol.  ii4. 
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649.  —  Hugues  V,  nhbé  de  Cluny,  visite  Saint-Martin  au  temps  du 
prieur  Guillaume  II  et  Jait  accorder  des  Iricenaires  à  ses  com- 
pagnons. 

(laoi  — a8  septembre  1207) 

Notum  sit  omnibus  presens  scriptum  legentibus  quod  donnus 
Hugo,  venerabilis  abbas  Cluniacensis,  residen»  in  Capitulo  Sancti 
Martini,  assensu  et  voluntate  donni  AVillelmi  prions  et  omnium 
fratrum,  concessit  donne  (en  blanc)  et  sociis  e']us  abbatis  Cluniacen- 
sis, sciliceiV.Kmsio  et  Dklmkcïo,  Iricenaria  sua  fieri,  audilo  oh'iln 
eorum  (a). 

(a)  Hugues  V  de  Radingcii,   abbé  de   Cluny,   mourut  le   aS  septembre  1207 
[Gallia  cliristiana,  IV,  iilib). 

Ms.  lat.  1774a.  fol.  i4ô. 

650.  —  Hugues  F,  abbé  de  Cluny,  associe  à  sa  congrégation  l'abbé 
de  la  Toussaint  de  Lund,  Pierre  d'Ozoir  et  tous  les  Jrères  et  sœurs 
de  son  ordre  résidant  en  Danemark. 

(6  avril  1199  —  a8  septembre  1207) 

Notum  sit  omnibus  qui  presens  scriptum  legerint  vel  audierint 
quod  donnus  Hlgo  qui^tus  (3o6),  abbas  Cluniacensis,  assensu  et 
voluntate  donni  [A.uscul]ph£  (a)  prioris  et  tocius  capituli,  dédit 
J.,  abbati  ecclesie  Omnium  Sanctorum  (3oG)  Lun[die], 
Fetko  ue  Oratorio  (91  )  cum  omnibus  fratribus  et  sororibiis 
in  Datia  coumianentibus,  socielatem  ut  fratribus  Cluniacensis  eccle- 
sie, et  plenariam  participationem  omnium  beneliciorum  que  liunt 
apud  nos  et  in  omnibus  locis  nostris,  ita  ut,  audito  fratris  obilu, 
tanlum  pro  eo  fiât  in  Cluniacensi  ecclesia  (juantum  fit  pro  quolibet 
monacho  nostrb  professo  apud  Cluniacum  a  vita  decedente.  Sed 
quia  in  longinquis  partibus  positi,  vix  aut  raro  umquam  brèves 
mortuorum  tran  muere  possint,  idcirco  commemorationem  facimus 


3o6.  Lund,  ancienne  métropole  eccl<'siastitine  danoise,  incorporée  df-puis  à  la 
Suède,  n'a  plus  que  le  titre  d'évêché  et  fait  partie  du  laen  de  Malmcchus  en 
Gothie. 
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oiiiuiuiu  lïatrum  el  soronim  in  Dacia  defuncloruin,  in  kalendis 
marcii,  scilicel  missam  et  officium  generaiiter  in  conventu  et  quis- 
quis  sacerdotuni  missam  cantet;  alii  vero  septem  psalmos  legant. 
Eadem  omnia  ipsi  nobis.  —  (a). 

Ms.  lat.  17742,  fol.  i45'. 

(a)  Cette  association  de  prières  étant  inscrite  au  registre  de  Saint-Martin-des- 
Champs  avec  celles  concédées  par  les  prieurs,  il  est  probable  que  Hugues  V  la 
fit  inscrire  lors  de  son  passage  au  monastère  parisien.  Elle  a  tout  au  moins 
comme  limites  extrêmes  de  date  celles  du  gouvernement  de  cet  abbé  (6  avril 
1199  — ■  28  septembre  1207).  Il  avait  auparavant  administré  le  monastère  de 
Radingeu  en  Angleterre. 


651.  —  Léger,  prieur  de  Saint-Nicolas  d'Acy,  concède  à  Hugues  V, 
abbé  de  Cluny,  un  office  solennel  à  l'annonce  de  sa  mort,  trois 
tricenaires  et  un  grand  nombre  d'autres  œuvres  pies  à  son  inten- 
tion. 

Leodegarius  prioratum  [Sancti  Nicolai  de  Aciaco],  ut  videtur, 
obtinebat  anno  120a,  qunm  Gaufridls  episcopus  de  praebenda 
Sancti  Nicolai  in  ecclesia  B.  Marie  Silvanectensis  nonnulla  consti- 
tuit. 

Sane  Leodegarius  circa  id  temporis,  de  convenlus  assensu,  con- 
cessit  HuGONi  abbali  Cluniacensi,  quondam  abbati  Radingensi,  ut 
post  ipsius  obitum,  non  exspectato  nuncio  Cluniacensi,  officium  (a) 
solenne  fieret  pro  eo,  et  ipsa  die  tredecim  pauperes  reficerentur; 
unusquisque  sacerdos  très  missas  ultra  consuetudinem  celebraret, 
ceteri  psalterium  unum,  conversi  centum  lipanlnias,  pauper  unus 
procuraretur  per  annum,  el  tria  tricenaria  fièrent  per  monachos, 
vel  per  capellanos  ;  anniversarium  ejus  fieret  solenne  in  perpetuum, 
et  très  pauperes  reficerentur  ;  sacerdotes  missas,  et  caeteri  quinqua- 
ginta  psalmos,  etc.  Is  autem  est  Hugo  V,  abbas  Cluniacensis  ab 
anno  1 199  ad  1207  (6). 

(a)  offertorium  a  :  la  correction  s'impose.  —  {h)  Léger  était  prieur  d'Acy  dès 
laoo  {n°  577,  p.  i8o).. 

Edit,  a.  Gallia  chrisliana,  X,  1619. 
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652  —  Le  prieur  Guillaume  il  accorde  des  Lricenaires  au  prieur  de 
Courtenay  et  n  un  autre  moine  de  la  Charité,  allant  en  Angleterre  ; 
au  chevalier  Auhert  de  Laijny,  au  prieur  et  à  trois  moines  de  Len- 

tona. 

(laoi  —  a8  septembre  1207) 

Sciant  universi  (niod,  Willelmi  prioris  hujus  loci  (a)  assensu  et 
raanilato,  coiicet-simus  diiobus  raonacliis  de  Karitate,  Gaufrido  de 
FiRMiTATE,  lune  prlori  de  Curtiniaco,  et  Jaghouo  de  Bhana  subcel- 
lerario  dicte  duinus  de  Maritale,  eunlibus  in  Angliam,  audito  eoruin 
obilu,  pro  quolibet  eoium  fieii  pênes  nos  triceuaiium. 

Notum  sit  omnibus  quod  donnus  Wuillelmi's /jrtor,  residens  in 
capitulo,  assentiente  convenlu,  concessit  Alberto,  militi  de  Lati- 
MACo,  participationem  in  omnibus  benefactis  domus  istius  ad 
vitam.  et  etiam  post  obitum  tricenarium  siium  sicut  de  monachis 
noslris. 

Notum  sit  omnibus  quod  Willelmus  prior  hujus  loci  et  totus 
conventus  concesserunt  [^etho,  priori  de  Lentona,  et  ejus  suciis  {sic) 
HuGONi  de  Sancto  Marcello,  Jouanni  de  Lentona  et  Guidoni  de 
Sarpanï,  tricenaria  sua,  sicut  facimus  de  monachis  nostris. 

Mentions  consécutives,  de  mains  diverses.  Ms.  lat.  17742,  fol.  74. 

(<i)  11  s'agit  (le  Guillaume  H,  les  mentions  étant  inscrites  après  celles  qui  con- 
cernent le  prieur  Gautier  et  à  leur  suite,  sur  le  même  feuillet. 

653.  —  Guillaume  IL  élu  abbé  de  Cluny,  tient  chapitre  à  Saint- 
Marlin-des 'Champs  et  associe  aux  prières  du  couvent  deux  moi- 
nes de  Saint-Germain-des-Prés . 

(A-près  le  28  septembre  1J07) 

Notum  sit  omnibus  quod  donnus  GuiF.LERMUS,  venerabilis  electus 
Cluniacensis  (807^  residens  in  capitulo  Sancti  Martini,  assensu  et 


807.  Au  sujet  de  rélection  du  prieur  Guillaume  II  et  de  sa  gestion  comme 
abbé  de  Cluny,  la  GalUa  christiana  (t.  IV,  col.  ii4d)  fournit  les  renseignements 
suivants  : 

«  Guillelmus  II,  ex  priorc  Cluniacensi  et  Sancti   Martini   de   Campis  crcatus 
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voliintale  conventiis,  concessit  Clementi  et  Odoni  nepoti  ejus,  mona- 
chis  SaiicLi  Gerinaiii  de  Pratis,  inlegiam  societatem  et  xxx'^  sua 
fieri,  audito  obitu  eoruni. 

Ms.  lat.  17742,  fol.  i45. 


653  bis.  —  Le  prieur  Guillaume  II,  élu  abbé  de  Cluny,  accorde  un 
tricenaire  à  lui-même  et  à  son  compagnon  Irnbert  de  Magny. 

(Après  le  38  septembre  1207) 

NoVerint  iiniversi  quod  domnus  Guillelmus  venerabilis  prior 
Sancti  Martini  de  Campis,  electus  abbas  Cluniacensis  (3o7),  conces- 
sit Imberto  de  Ma?jiaco,  ejus  socio,  tricenaria  sua  ubicumque  obie- 
rint.  Hoc  autem  factum  est  dum  supradictus  Guillelmus  résiderai 
in  capitulo  Sancti  Martini,  de  assensu  et  voluntate  conventus. 

Ms.  lat.  17743,  fol.  io3. 


abbas  Cluniacensis  anno  1207,  qui  proinde  perperam  laudatur  ann.  laoo  in  His- 
toria  Sebusianu  continuatio  2.  partis,  pag.  60.  De  ipsius  electione  legenda  est  B. 
subprioris  -Sti  Martini  de  Campis  ad  B.  priorem  clauslralem  et  conventum  Clu- 
niaci.  Eodem  anno  Guidonis  Bestialis  liominium  excepit,  et  ann.  1209  societatem 
renovavit  cum  Gaufrido,  abbate  TironicQsi.  Idem  Guillelmus  nominatur  abbas  in 

quodam  inslrumento  anni  laio in  quo Hugo  dicitur  a  abbas  quon- 

dam  Cluniacensis  »  ex  tabulario  Arremacensi.  Ei  quoque  Raimundus  de  Rofliac, 
Moissiacensis  abbas,  promisit  obedientiam  mense  februario  anno  121/i  —  seu 
i2i5  uti  hodie  computamus  —  quo  anno,  posl  regimen  annorum  septem,  toti- 
demquc  mensiuni,  Guillelmus  abdicavit  feria  iV  ante  Pascha.  Et  liio  quidera, 
anno  laig,  iv  cal.  Aprilis,  dictus  (quondam  abbas  Cluniacensis  et  tune  prior 
Gayœ  »  pemnittit  Blancha;  comilisstn  Campaniœ,  ut  in  capella  sua  de  Monte- 
Ymeri  ununi  vel  duos  instituât  capellanos  —  —  Diem  clausit  ullimum  1223, 
XI  cal.  octobris,  ex  Sammarthauis  ;  m  cal.  ex  necrologio  Monastcrii-Novi  Picta- 
vensis  ;  depositus  apud  Gayam,  ex  chronico  Francisci  de  Rivo,  in  Bibliotheca  Clu- 
niac,  col.  i66i,  antc  altare  Saucti  Martini,  ex  Sammarthanis.  » 

C'est  par  erreur  que,  dans  la  chronologie  des  Prieurs  de  Saint-Martin-des- 
Charaps,  les  auteurs  de  la  Gallia  christiana  (VII,  525),  contredisant  les  données 
précédentes,  ont  écrit  que  Guillaume  II,  prieur  cité  de  1202  à  i3o5,  devint  le 
i8°  abbé  de  Cluny  el  se  Jit  enterrer  à  Saint-Martin-des-Champs.  Il  s'agit  de 
Guillaume  l",  abbé  mort  le  11  janvier  1179,  date  conforme  à  la  mention  donnée 
par  le  Nécrologe  du  monastère  parisien  :  «  III  idus  januarii.  Depositio  domni 
Guillelmi  abbatis  Cluniacensis.  OfTicium  flat  sicut  de  aliis  abbatibus  nostris. 
Prior  liujus  loci  extilit  et  monaclius.  Jacet  ante  majus  altare  nostrum.  »  (Cf.  le 
Mémorial  publié  en  tète  de  ce  volume,  p.  6,  note  ait.) 
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654.  —  Bdwloin,  xous-iirieiir  de  Sninl-Marliii,  et  lonle  bi  corn/nu- 
luiuté,  éerivenl  au  (jrand-prienr  de  Clany,  Barihélemi,  pour  lui 
rappeler  que  l'élecLion  du  prieur  (iuillaume  II  comme  abhé  de 
Cluny  a  privé  leur  monastère  de  son  chef  et  pour  demander  qu'un 
autre  supérieur  leur  soit  donné. 

(Automne  1207) 

Reverendis  in  Christo  patribus  et  doniinis  B[.vrtiiolomi.o|,  priori 
claustrali  Cluniacensi,  et  ejusdem  ecclesie  facto  convenlui,  fiater 
B[aldui?(us],  liumilis  subprior  Sancti  Martini  de  Campis,  et  ejus- 
deni  loci  huniilis  congregalio,  salutem  et  tam  débite  quam  dévote 
subjectionis  obedicntiam. 

Quoniam  ecclesia  Gluniacensis  omnium  sibi  siibditarum  eccle- 
siarum  mater  est  et  magistra,  ipsas,  cum  necesse  fucrit,  pie  conso- 
lationis  amplexibns  débet  refcvere,  et  tanquam  pia  mater,  earum 
utililati  el  honori,  materna  soUicitudine,  providere.  Vestre  placnit 
Sancti  ta  ti  piissimi  patris  el  magistri  nostri  W[illelmi],  quondam 
prioris  nostri,  nimc  abbatis  Cluniacensis,  specialiter  nomen  super 
vos  invocare,  cnjus  discessum  a  nobis  quotiensad  memoriam  cogi- 
mur  reducere,  non  est  inter  nos  humani  cordis  qui  possit,  aut 
debeat,  lacrymas  continere.  Noveritis  enim  vos  nobis  in  eo  lucer- 
nam  pedum  nostrorum  et  lumen  semitarum  noslrarum,  baculum 
debililatis  nostre,  et  coronam  capitis  nostri  subtiaxisse.  Verumta- 
men,  licet  in  ipsius  absenlia  ecclesia  nostra  non  modicam  incurrc- 
rit  jacturam  et  gravamen,  tamen  patienter  sustinet,  diim  pereum 
matris  sue  suscitatum  solatium  considérât  et  levamen.  Sane  novi- 
mus  Sanclilatem  vestram  non  latere  nos,  pastoris  solatio  destitulos, 
quasi  oves  errantes  in  deserto  remansisse.  Ne  igitur  navis  l^elri, 
inter  mirabiles  hujus  mundi  elationes  constituta,  el  ejusdem  fluc- 
tuum  importunitalibus  exposita,  propler  rectoris  inopiam  procel- 
larum  incursionibus  impulsa,  scopulis  adversitatum  confringatur, 
Pietatem  vestram,  quantacumque  possumus  afFectione,  liumilitcr 
exoramus  et  dévote,  ut  ecclesie  nostre,  iiuo  potius  vestre,  veslro 
labore  et  abstinentia  fundate  et  religione  ampliale,  consilium  et 
auxilium  procuretis  impendere,  ut  eidem  de  persona  idonea  provi- 

^7 
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dealur,  per  quam  stalus  ipsius  anliquus  in  lemporalibus  conserve- 
tur. 

A.  Original  perdu.  —  D.  Copie  au  Cariulaire  D  de.  Cluny,  i86. 

Edit.  a.  Martène,  Thésaurus  anecdotorum,  t.  I,  col.  800,  «  ex  Cartario 
Glnniacensi  »,  avec  la  date  :  <  Anno  1:207  ».  —  /).  Bruel,  Chartes  de 
CUiny,  n"  l[!i'i8,  t.  V,  p.  809,  d'après  D. 

655.  —  Les  Commissaires  apusloliques,  réunis  à  Paris  chez  l'archi- 
diacre Guillaume,  au  cloître  de  Notre-Dame,  ordonnent  que  les 
conventions  en  vigueur  entre  les  monastères  de  Cercamp  et  de 
Saint-Martin- des-Champs  au  sujet  des  dîmes  de  Bouret,  Saint- 
Hilaire  et  Frévent  continueront  d'être  observées. 

(i  I  novembre  1207) 

Factum  est  anno  M^CG^VII'  quod  monachi  Sancti  Martini  de 
Campis  traxerunt  domnura  Arnaldum,  abbatera  nostrum,  in  cau- 
sam,  coram  abbale  et  priore  Sancti  Victoris,  et  magistro  R.  de 
CouRCON,  judicibns  apostolicis,  qui,  visis  cartis  utrimque  compo- 
sitis,  de  querela  quitaverunt  nos  penitus  in  hune  modum  : 

Universis  p.  1.  i.  J[ohannes]  abbas  et  E[  ],  prior  Sancti 

Victoris  et  magister  R[obertus  de  Courcon]  canonicus  Noviomen- 
sis  (309)  salulem  in  Domino.  Notuni  facimus  quod  cum  intereccle- 
siam  Sancti  Martini  de  Campis  ex  una  parte,  et  abbatem  et  fratres 
Caricampi  ex  altéra,  coram  nobis  auctoritate  apostolica,  super  sta- 
gno  et  decimis  de  Bourreth  et  Sto  Ilylario  (3o8)  cum  suis  appendi- 
ciis  et  decimis  de  Fevrent  (3oS)  et  rébus  aliis  questio  verteretur, 
tandem  ad  minuendos  labores  utriusque  partis,  ita  condiclum  est 
et  de  communi  consensu  partium  statutum,  quod  utraque  pars 
promisit  snb  pena  triginla  marcarum  quod  pareret  dicto  nostro, 
super  eadem  causa,  (piodcumque  diceremus,  sive  per  cognitionem, 
sive  sine  cognitione,  sive  de  piano,  sive  alio  modo,  quocumque  vel- 


■?o8.  Bouret-sur-Canche,  Frévent,  Saint-Hilaire,  ca.  Auxi-le-Château,  ar.  Saint- 
Pol. 

809.  Ce  «  maître  Robert,  chanoine  de  Noyon  »,  est  sans  doute  le  «  magister 
R.  de  Courcon,  canonicus  Novioinensis  »,  commissaire  apostolique  avec  le  même 
archidiacre  le  n  novembre  IÎ07.  11  devait  résider  à  Paris. 
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lemus,  procederemus.  Snbjecerunt  so  eliam  nobis  ut  cos,  ex  juridic- 
tione  delegata,  ad  servandiim  predictuin  nostram  dictuni.  et  ad 
cohercendiiin  paitem  cpie  illud  observare  nollet,  cogère  posseinus, 
nos  très  vel  duo  de  nobis,  vel  eliam  nnns  noslniin  si  alii  présentes 
esse  non  possent.  Insnper  si  qua  pars  contraveniret,  prediclaiii 
penam  alleri  persolveret  et  dictiini  nostrum  firmum  nichilominus 
permaneret.  Nos  igitiir,  visis  et  auditis  allegationibus  utriusque 
partis  et  inspectis  inslrumenlis,  de  prndentium  virorum  consilio, 
per  arbitrium  dixiinus  transactioncs  inter  prediclas  ecclesias  jam- 
pridem  factas,  debere  in  posterum  fîrmiter  observari,  et  ecclesia 
Sancli  Martini  contra  ipsas  conventiones  non  veniat. 

Actum  Parisius  in  clans tro  Benle  Marie,  in  domo  arciiidiaconi 
GuiLLELMi.  Anno  M^CC^VII",  lu'  idus  novembris. 

A.  Original   perdu.  —  b.  Copie  au   Carlalaire  de  Fréoenl,   fol.  3  v" 
(Archives  du  Pas-de-Calais  ;  abbaye  de  Cercamp). 


656-658.  —  Actes  passés  par  Herbert,  prieur  de 
Notre-Dame  de  Gournay. 

(1300-1207) 

H[erbert],  prieur  de  Notre-Dame  de  Gournay,  et  B[audoin],  cham- 
brier  de  Saint-Martin-des-Champs  (a),  prononcent  comme  arbitres 
sur  le  dilTérend  survenu  entre  Eudes  de  Gompans(3io)  chevalier, 
et  riiôpital  de  Sainte-Opportune  de  Moussy-le-\  ieux  d'une  part,  et 
le  prieur  de  Moussy-le-NeuJ  d'autre  part,  et  nomment  des  pièges 
pour  garantir  l'exécution  de  leur  décision. 

(a)  Le  cliaulbrier  Baudoin  ayanl  pris  rang  de  sous-prieur  dès  l'été  de  1207, 
cet  acte  se  place  avant  cette  date;  Herbert  est  cité  comme  prieur  de  Gournay 
(d°  577)  dès  le  7  janvier  laoï. 

(Original  avec  sceau  bien  conservé.)  [Sans  date.] 

Ind.  Catalogue  des  Archives  da  baron  de  Joursanvaull,  t.  I,  p.  iGo' 
n" 920. 
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657.  —  Herbert,  prieur  de  Gournay,  affecte  aux  besoins  de  son 
couvent  un  pré  et  une  vigne  près  la  Cuve  de  pierre,  pour  être 
exploités  par  le  sous-prieur. 

(Vers  1307-1208) 

H[erbertus]  prior  de  Gornaco  universis  présentes  litteras  inspi- 
cientibus,  salutem.  Universitali  vestre  innotescat  quod  nos  pratum 
contiguum  prato  Béate  Marie  Restaurate,  et  vineam  que  sita  est 
juxta  Cuvam  lapideam,  Conventui,  ut  de  fructibus  percipiendis 
suum  faciat  beneplacitnm  et  quecunque  de  suis  fructibus  adquirere 
polerit,  concessimus  habenda.  Hec  autem  predicta  in  manu  Sup- 
prioris  habebuntur  et,  ad  arbitriurn  Conventus,  in  expensas  quas 
voluerit  deducentur.  Ut  autem  ratum  sit 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1417.  n°  3.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1897, 
fol.  3a.  —  C.  Copie  du  xvr  s.,  LL  1898,  fol.  75. 

658.  —  Herbert,  prieur  de  Gournay,  concède,  au  cens  de  six  deniers 
l'arpent,  trente  arpents  de  terre  du  Bois-Raimond  à  Guillaume, 
chevalier  de  Villejlix. 

(i"  janvier  ou  aa  avril  1307  —  1"  janvier  ou  6  avril  iao8) 

Ego  H[erbertus]  prior  de  Gornaio  et  conventus,  universis  notum 
facimus  quod  nos  W[illelmo]  militi  de  Villefluis  (129)  xxx'^ 
arpennos  terre  in  Bosco  Raimundi  ad  censura  sex  denariorum  sin- 
gulos  arpennos,  et  sex  arpennos  ineadem  terra  ad  censura  iiii  dena- 
riorum singulos  quos  ad  eundem  censura  habuerat,  in  perpetuura 
habendos confirmamus 

Actum  hoc  anno  gracie  mill°duc°  septimo. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1417,  n»  108.  —B.  Copie  du  xvi=  s.,  LL  1898, 
fol.  89. 

659.  —  Robert  H  de  France,  comte  de  Dreux  et  de  Braisne,  et  la 
comtesse  Yolend  [de  ('oucy],  sa  Jemme,  du  consentement  de  leur 
fils  aîné  Robert  Ul  et  de  leurs  autres  enjants,  approuvent  la  vente 
faite  au  prieuré  de  Gournay,  par  plusieurs  de  leurs  hommes,  de  la 
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terre  du  Breuil  et  de  terrains  o  Poissy  que  ceux-ci  tenaient  du 
couvent. 

(i"  janvier  oh  aa  avril  1307  —  1"  janvier  on  6  avril  iao8) 

Ego  RoBEHTis  cornes,  dominus  Drocoruni  et  flrane  (loh),  et 
YoLENois  comitissa.  uxor  mea,  iiniversis  notum  facio  quod,  cum 
Anculphis  et  Petrus  fratres,  homines  nostri  capitales,  lerram  de 
BroUo  et  quicquid  habobant  in  territorio  Russiaci,  que  tenebant  de 
ecclesia  de  Gornaio,  veiididissent  eidcm  ecclesie,  Garnerits  cleri- 
cus,  minor  fraler,  suam  parteni   dedisset  in   elemosinam   eidem 

ecclesie,  ibidem  in  monachum  snscipiendus  ;  nos,  amore  Dei 

venditionem  fratriim,  clerici  conversionem  et  donationem  sue  por- 

tionis,  concediraus  et  laudamus asscntientibus  fdiis  nostris, 

RoBERTO  primo-genito  noslro  et  aliis,  super  bis  quoque  garandiam 
ergua  homines  nostros  de  illa  progenie  fîrmam  ferenius. 

Actum  anno  incarnati  Verbi  M°  ducenlesimo  septimo. 

A.  Original  S  1417,  n°  i44;  le  sceau  de  la  comtesse  Yolend  subsiste 
seul,  à  demi  brisé.  —  B.  Copie  de  laaS,  LI.  1397,  fol.  3i.  —  C.  Copie  du 
xvr  siècle,  LL  1398,  fol.  90. 

660.  —  Le  prieur  Foulques  concède  à  Roger  La  Pie  et  à  sajemme 
Aie,  pour  terminer  un  différend,  un  petit  moulin  situé  près  Ville- 
pinte;  ces  époux  abandonnent  par  contre,  au  prieuré  de  Maure- 
gard,  le  cens,  la  justice  et  la  dime  qu'ils  avaient  auPré-Saint-Ger- 
vais,  du  consentement  de  leurs  enjanls  Hugues  II  et  Gui,  et  de  leur 
bru  Jeanne,  femme  de  Hugues  IL 

(Octobre  1307  —  i"  janvier  ou  6  avril  iao8) 

Ego  frater  F[ulco],  prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et  ejusdem 
loci  conventus,  omnibus  notum  fieri  volumus  quod,  cum  inter  nos 
et  dominum  Rogerium  Picam  (89)  et  uxorem  ejus  Adelam,  diu  liti- 
gatum  fuisset  super  molendinello  sito  juxta  Villampictam  (38), 
quod  spectabat  ad  domnm  nostram  de  Malorespectu,  ita  concor- 
davimus  quod  ipsum  molendinellum  sibi  et  heredibus  suis  pace 
perpétua  possidendum  dimisimus  ;  ipse  vero  predicte  domui  de 
Malorespectu  perpetuo  concessit  totum  censum  quod  habebat  apud 
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praturn  Sancti  Gervasii  et  ibi  circumquaque  cum  omni  justicia  et 
décima,  reddendum  singulis  annis  in  octabis  Bti  Dyonisii.  Hoc 
quoque  laudavernnt  et  concesserunt  Adela  uxor  ejas,  et  fdii  eorum 
Hugo  et  Guido,  et  Johann  a  uxor  Hugo^jis.  Quod  ut  ratum  persistât, 
prescnlem  cartam,  sigilli  nostri  roboratam,  ei  dedimus  in  testimo- 
nium. 
Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  APCCYn". 

A.  Original  S  1423,  n"  i3. 

661.  —  Adam,  archidiacre  de  Paris,  et  Robert  [de  Courcon],  cha- 
noine de  Noyon,  commissaires  apostoliques  institue's  en  France 
par  le  pape  Innocent  III  pour  Juger  les  affaires  des  Croisés,  homo- 
loguent une  transaction  intervenue  devant  le  délégué  royal,  Guil- 
laume Pasté,  entre  Saint-Martin-des-Champs  et  Dreux  de  Pantin, 
réclamant  des  propriétés  qu'il  disait  lui  avoir  été  enlevées  au  moyen 
d'un  contrat  imposé  par  la  crainte.  Dreux,  conservant  sa  mai- 
son et  sa  vigne,  renonce  au  reste  de  son  bien. 

(i"  janvier  ou  aa  avril  U07  —  1"  janvier  ou  6  avril  1208) 

0.  p.  1,  i.  A[dam],  archidiaconus  Parisiensis,  et  magister  Rober- 
Tus,  canonicus  Noviomensis  (3 10),  salutem  in  Domino.  Notum  faci- 
mus  universis  quod,  cum  super  causis  Crucesignatorum  a  domno 
Papa  Innocentio  IH"  essemus  in  Francia  judices  delegati,  coram 
nobis  agitata  est  talis  questio  inter  Drogonem  de  Pantin  (71)  et 
ecclesiam  Sancti  Martini  de  Campis  :  Petebat  siquidem  idem  Drogo 
quasdam  possessiones  quas  tenel3at  a  Sancto  Martine,  dicens  eas 
sibi  per  metum  ablatas  a  Priore  et  monachis  Sancti  Martini.  E  con- 
tra pars  Sancti  Martini  proposuit  quod,  ex  causa  transactionis,  pos- 
sessiones ille  pervcnerant  ad  ecclesiam  Sancti  Martini,  et  fuerat  illa 
compositio  amicabilis,  interposita  fide,  firmata  et  recognita  coram 
jr.dice  delegato  a  Domino  rege,  scilicet  domino  Willelmo  Paste. 
Insuper  tam  compositio  quam  recognitio  illa  facta  fuerat  spontanea 
voluntate.  Ténor  autem  compositionis  facle  inter  eos  talis  est  : 
Siquidem  Prior  et  ecclesia  Sancti  Martini  de  Campis  remisit  Dro- 
GOM  qnestionem  tocius  juria  si  quid  habuit  in  eo  et  in  coheredibus 
suis  pro  tota  terra  sua,  quam  quietam  clamavitidem  ecclesie  Sancti 
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Martini,  retcnlis  [tjamcn  ilomo  sua  et  vinea.  Et  super  hiis  et  aliis 
que  ad  hoc  negocium  perliuebaul  lilc  conleslata,  dalis  legitiuiis 
inckiliis,  lestes  hinc  inde  recepti  fucrunt,  et  allestationihus  sollcnip- 
niter  publicalis,  fuit  coraui  nobis  a  partibus  dispulalum,  et  ex  utra- 
quc  parte  reddile  sunt  nobis  allegaliones  iti  scriptiset  inslrunientis, 
qucdaiii  introducla  fuerunt,  testes  contra  testes  recepinms,  sicul 
in  atestationibus  ipsis  apparet.  Tandem  debberavimuscuin  sapien- 
libus  viris  et  injure  peritis,  de  (piorum  consilio,  visis  et  inlellectis 
ralionibus  ulriusque  partis,  statuimus  t;l  linnavinuis  paccm  illani 
qtie  facta  fuerat  inler  DnccoMM  et  ecclesiam  Sancti  Mnrlini  firniiler 
et  iinperpetuuui  inconcusse  debere  servari.  lia  (|uud  nichil  contra 
eain  ab  allerutra  parle  de  cetero  peti  possit;  cl  absolvimus  ecclesiam 
Sancti  Martini  a  predicta  petilione  Drogo.ms,  qua  petiit  possessioues 
predictas.  Lt  autem  bec  omnia  firma  et  illibala  serventur.  et  ad 
perpetuam  hujus  rei  memoriam,  bas  lilleras  noslras  super  his  fieri 
fecimns,  et  sigillis  nostris  roboravimus. 
Actum  anno  gracie  M^CCVII". 

A.  Original  perdu.  — D.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  io3,  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i35a,  fol.  io6.  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  i353,  fol.  128. 

662.  —  Les  commissaires  apostoliques  :  Ihiques  Clément  doyen. 
Adani  archidiacre,  et  Pierre,  chancelier  de  l'église  de  Paris,  obtien- 
nent de  Jean  L'Enfant  et  de  sa  sœur  qu'ils  se  désistent  de  leurs 
revendications  sur  des  étaux  près  la  Porte  des  Bouchers,  au  Grand 
Pont,  jadis  aumônes  par  Eudes  de  Champeaux  à  Saint-Martin-des- 
Champs.  (Extrait.) 

(i"  janvier  ou  2a  avril  1207  —  \"  janvier  ou  6  avril  iao8) 

H[uG0](a)  Dei  gralia  decanus,  A[dam]  archidiaconus,  P[etrcs], 
cd^nctWixùn^  Parisienses ,  omnibus  p.  l.i.  salutem  in  Domino.  Notum 
vobis  fieri  volumus  quod,  cum  causa  que  vertebalur  inler  Priorcm 
et  monachos  Sancti  Martini  de  Campis  ex  una  parle,  et  Johan>em 
Infaktem  et  A[  ]  sororem  ejus  ex  altéra,  super  quibusdam 

stallis  que  sunl  juxla  Portam  Carnificum,  ad  Magnum  Pontem,  que 
predicti  Joha>:<es  et  A.,  soror  ejus  ad  se  jure  hereditario  perlinere 
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dicebant,  et  e  contrario  pars  Sancti  Martini  illa  sibi  in  elemosinam 
collata  ab  Odone  de  Campellis,  et  se  diu  in  pace  possedisse  assere- 

bat,  nobis  a  Sunimo  Pontifice  delegata  fuisset partes  amica- 

biliter  composuerunt  in  hune  modum  :  quod  sepedicti  J[ohannes] 

et  soror  ejus  cause  sue  renunciaverunt 

Actum  anno  Incarnationis  Domini  millesimo  ducenlcsimo  sep- 
tinno. 

(a)  C  omet  l'initiale  «  H  ».  Tl  s'agit  de  Hugues  Clément,  promu  doyen  en  iigS, 
après  que  son  devancier  Michel  de  Corbeil  eut  été  élevé  au  patriarcat  de  Jérusa- 
lem. —  Adam  était  grand  archidiacre.  —  Pierre  le  Poitevin  succéda  comme 
chancelier  à  Haudoin  en  1192. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i338,  n"  i^.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  io5,  non  collationnée.  —  C.  Copie  du  xV  siècle,  LL  i352,  fol.  108*. 
—  Z).  Copie  du  xvr  siècle,  LL  i353,  fol.  i3i. 

663.  —  Eudes,  évoque  de  Paris,  confirme  l'établissement  d'une  nou- 
velle église  dans  la  paroisse  de  Drancy,  où  les  moines  de  Saint- 
Nicolas  d'Acy  jouiront  des  mêmes  droits  que  dans  l'église  parois- 
siale de  Saint- Germain. 

(i"  janvier  ou  32  avril  1207  —  1"  janvier  ou  6  avril  1307) 

Carta  de  Derenciaco  parvo  (a). 

Odo,  Dei  gracia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  présentes  litteras 
inspecluris,  in  Domino  salulem.  Notuni  facimus  quod  nova  eccle- 
sia  que  cônstructa  est  infra  terminos  ecclesie  Sti  Germani  de  Deren- 
tiaco{62),  in  vico  qui  dicitur  Noes,  ad  donationem  monachorum 
Sti  Nicholai  Silvanectensis  pertinet,  et  presbiter  ecclesie  ipsius,  de 
propriis  redditibus  solvere  tenebitur  synodum  et  circadam,  nec 
propter  hoc  ad  minutam  decimam  monachorum  se  convertere  pote- 
rit.  Duas  eliam  partes  candeiarum  que  ofFeruntur  (b)  in  festo  Puri- 
ficalionis  béate  Marie,  monachi  Sti  ÎNicholai  in  illa  nova  ecclesia 
annuatim  habebimt,  sicut  babent  in  ecclesia  Sti  Germani.  In  cujus 
rei  testimonium,  presenlem  cartam  sigilli  nostri  fecimus  impres- 
sione  muniri. 

Actum  anno  Domini  mill"  duc"  septimo. 

(a)  Titre  de  IJ.  —  (/>)  oferuntur  C. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  au  Carlulaire  de  Saint- Nicolas  d'Acy. 
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C.  Copie  du  xviu-  s.,  collationnée  par  All'orly.  coll.  Morcau,  CX.  ^a. 

—  D.  Copie  d'.'VlVorly,  CoUeclion  de  Sentis,  XV,  i63. 

Éclit.   Marrier,   Monasierii  SU  Martini...    historin,    p.   a()7.  —  Vattier, 
Comité  archéolofjiqae  de  Sentis  (1886). 


664.  —  Gnillanme  II,  abbé  du  Bec,  confirme  à  Sainl-Marlin-des- 
Champs  cinq  sols  de  cens  annuel  sur  la  maison  de  Robert  Le 
Minier,  moine  du  prieuré  de  Saint-Pierre  de  Pantoise. 

(i"  janvier  ou  aa  avril  1307  —  i"  janvier  ou  (i  avril  iao8) 

Cirographnm.  Nolum  sit  universis  ad  quos  presens  scriplnm  per- 
venerit,  quod  ego  Guillelmus,  abbas  Becci,  tolusque  ejusdem  loci 
conventus  concedimus  et  confirmamus  ecclesie  Sancti  Martini  de 
Campis  Parisiensis  quinque  solidos  annualis  census,  quos  monaci 
nostri  Sancti  Pétri  de  Pontisara  debent  pro  domo  Roberti  Minuto- 
Ris  confralris  sui,  pcrsolvendos  in  censibus  Sancli  Martini,  quando 
coUigentur  in  niaio  (3i  i).  Et  ut  raturn,  etc. 

Aclum  estanno  Incarnationis  Dominice  M'CC°VII°. 

A.  Original  S  i365,  n'  aS  ;  sceau  brisé.  —  B.  Copie  de  laog,  I.L  i35i, 
fol.  97.  —  C.  Copie  du  xv=  s.,  LL  i353,  fol.  96.  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  i353.  fol.  118'. 

665.  —  Lieojroi.  évc(jue  de  Senlis,  Pierre,  abbé  de  Saint-Vincent,  et 
Simon,  sous-chantre  de  Senlis,  jugeant  au  nom  du  Pape,  main- 
tiennent à  Saint-Martin  une  rente  d'unsetier  de  blé  dans  la  grange 
de  Vaulaurent,  appartenant  à  l'abbaye  de  Chaalis. 

(Senlis,  18  avril  i:?of^) 

(JAUFRiDUS  Dei  gratia  episcopus,  Petrus  abbas  Sancti  Vincentii, 
et  Symon  succentor  Silvanectensis,  omnibus  p.  1.  i.  in  Domino  salu- 


3ii.  Gaillaurnc  II,  abbé  du  Bec,  mourut  le  18  septembre  m  i,  ayant  siégé,  dit 
la  Ctxronique  du  Bec,  i3  ans  a  mois  et  i3  jours;  ce  calcul  ferait  remonter  son 
entrée  en  charge  au  5  juillet  1198;  mais  une  charte  de  sou  devancier  étant  datée 
de  l'année  suivante,  il  l'audrait  admettre  une  erreur  dans  le  nombre  des  années 
(xii  au  lieu  de  xiii)  et  placer  son  avènement  au  5  juillet  1199  (Cf.  Gallia  ctiris- 
tiana,  XI,  aSi). 
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tem.  Notum  facimus  qiiod,  cum  Prior  et  monachi  Sancti  Martini 
de  Campis  Parisicnsis  corani  nobis,  judicibus  a  Domino  Papa  dele- 
galis,  restitutionem  unius  sextarii  bladi  quod  in  granchia  ]'allis- 
Laurentu{Si-j)  longo  tempore  anniiatim  habuerant,  contra  abbatem 
et  monachos  Karoliloci in  forma  jiidicii  postulassent,  parti- 
bus  in  presentia  nostra  constitulis  super  dicta  controversia,  servato 
juris  ordine,  testes  recepimus,  et  super  hiis  que  ad  eandem  causam 
pertinebant  diligenter  examinavimus.  Depositionibus  testium  cano- 
nice  publicatis,  secuta  etiam  disputatione,  de  consensu  ipsarum 
partium  diem  ad  proferendam  sententiam  assignavimus ,  ad  quam, 
cum  partes  coram  nobis  comparuissent,  procurator  ecclesie  Karoli- 
loci in  vocem  appellationis  prorupit  et  a  nobis  conturaaciter  reces- 
sit.  Quia  vero  in  commissione  Apostolica  ad  nos  destinata,  sublatum 
erat  appellationis  remedium,  luijusmodi  appellationem  frivolam  et 
inanem  esse  reputantes,  visis  et  auditis  utriusque  partis  rationibus, 
altestationibus  etiam  diligenter  inspectis,  communicato  jurisperi- 
torum  consilio,  ecclesiam  Sti  Martini  ad  d.  sextarium  bladi  resti- 
tuendam  esse  difTmiendo  pronuntiavimus,  questione  proprietatis 
ecclesie  Karoliloci  servata.  In  cujus  rei  firmitatem,  prosentem  car- 
tam  sigillorum  nostrorum  impressione  fecimus  communiri. 

Actum  Silvanectis,  anno  gratie  M°  GC°  octavo,  xiiii"  kal.  maii  (a). 

(a)  11  n'y  a  point  de  doute  sur  l'attribution  de  cet  acte  à  l'année  1208,  où 
Pâques  tomba  le  6  avril  ;  le  mois  d'avril  suivant  fut  tout  entier  compris  dans 
l'année  1209,  où  la  date  pascale  est  le  29  mars. 

A.  Original,  S  i356,  n*  3o.  Sceau  du  préchantre,  intact;  les  autres 
sceaux  perdus.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  io4',  non  collation- 
née.  —  C.  Copie  du  xv°  siècle,  LL  i352,  fol.  107'.  —  D.  Copie  du  xvi'  s., 
LL  i353,  fol.  i3o. 


666.  —  Guillaume  de  Garlande,  pour  le  salut  de  sa  mère  Idoine  et 
de  son  Jrère  Robert,  et  de  concert  avec  sa  Jemme  A  élis,  donne  à 
Notre-Dame  de  Gournay  quatre  livres  parisis  de  rente  sur  le  péage, 


3i2.  Vaulerand,  éc.  Villeron,  ca.  Luzarches,  ar.  Pontoise. 
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en  réunissant  les  diverses  redevances  léguées  au  prieuré  par  ses 
parents. 

(7  —  3o  avril  iao8) 

Ego  GuiLLELMis  DE  Gari.anda. et  Aalis  uxor  mea,  notnm  facimus 
omnibus,  presentibus  pariter  et  fiUuris,  (juGil  nos.  i)ro  salute 
domine  Id[onekJ,  matris  mei  Guillelmi,  et  HoBEan  di^  Garlanda. 
fratiis  mei,  concessimiis  et  dedimus  ecclcsie  Béate  Marie  de  Gnr- 
naco  un.  libras  paris,  percipiendas  anmiatiin  in  pedagio  nostro  de 
Gornaco  ;  et  liberati  fiiimus,  hoc  faciendo,  de  lx.  solidis  cpios 
eadem  mater  mei  Guillelmi  cidcm  ecclesie  legaverat  in  extremis, 
et  de  XL.  solidis  paris,  qiios  predictus  Roberils  similiter  eidem 
ecclesie  legaverat.  ille  aulem  iiii  libre  solvontur  ecclesie  memorate 
hiis  terminis  :  in  festo  scilicet  Nativitatis  sancti  Johannis  Baptiste  xl 
solidi.  et  in  festo  sancti  Remigii  alii  xl  solidi.  Uogavimus  episco- 
puni  Parisienseni  Odomem  ut  id  sigilli  sui  mnnimine  confirmet. 
Quod  ut  perpetuum  robur  obtineat,  presentem  paginam  sigilli  nos- 
tri  munimine  fecimus  confirmari. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M'CC"  octavo,  mense  aprili. 

A.  Original  S  1417,  n"  20.  —  B.  Copie  du  w"  s.,  LL  i3y8,  fol.  33. 

667.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  donne  des   lettres  sur   le  même 
sujet. 

(7  —  3o  avril  iao8) 

Odo  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  notum  facimus  omnibus 
presentibus  pariter  et  futuris,  quod  Giiillrlmus  de  Garlanda  et 
Aales,  uxor  sua,  in  nostra  presentia  constituti,  pro  salute  anima- 
rum  lDo:<EE(a)  matris  ejusdem  Guillelmi,  et  Roberti  de  Garlvnda 
fratris  ejus,  concesserunt  et  dederunt  in  perpetuam  elemosinam, 
ecclesie  Béate  Marie  de  Gornaio  quatuor  libras  parisien,  singulis 
annis  in  suo  pedagio  de  Gornaio,  in  festo  scilicet  sancti  Johannis 
Baptiste  quadraginta  solidos,  et  in  festo  sancti  Remigii  alios  qua- 
draginta  solidos.  Et  idem  Guillelmus  et  Aales  uxor  sua  liberati 
fuerunt  de  sexaginla  solidis,  hoc  faciendo,  quos  predictus  Robertus 
iu  extremis  legaverat  ecclesie  supradicte.  Quod  ut  perpetuam  obti- 
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neat    stabilitatem,    ad  petitionem   ipsorum,   presentem    paginam 
sigilli  nostri  munimine  fecimus  roborari, 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  millesimo  ducent"  octavo, 
mense  aprili. 

(a)  Idonis  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xvr  s.,  LL  1898,  fol.  33. 


668.  —  Le  prieur  Pierre  confirme  les  règlements  promulgués  par 
Anseau  évêque  de  Meaux,  et  par  le  défunt  prieur  Guillaume  II, 
en  1202,  au  sujet  du  prieuré  de  Vieux-Crécy.  (Acte  faux.) 

(7  —  3o  avril  1208) 

\J.  p.  1.  i.  Petrus,  bumilis  prior  Sancti  Martini  de  Campis  Pari- 
siensis,  et  totus  ejusdem  loci  conventus,  salutem  in  Domino.  Notum 
facimus  quod  nos  litteras  bone  memorie  Anselli  quondam  Melden- 

sis  episcopi,  vidimus  et  legimus  sanas  et  intégras seriem 

hujusmodi  continentes  —  —  suit  le  texte  de  la  charte  d' Anseau, 
évêque  de  Meaux,  de  décembre  1202  (n"  598). 

Item  alias  litteras  bone  memorie  fratris  Willelmi  quondam  pre- 
decessoris  nostri,  prioris  Sancti  Martini  de  Campis,  et  ejusdem  loci 
conventus,  vidimus  ac  legimus,  sanas  et  intégras,  et  eas  snb  sigillis 
nostris  transcribi  fecimus  —  suit  le  texte  de  la  charte  du  prieur 
Guillaume  II  de  1202  (n"  599). 

Nos  autem  omnia  et  singula,  contenta  et  expressa  in  litteris 
ipsius  episcopi  et  predecessorum  nostrorum  Prioris  et  conventus 
Sancti  Martini  predicti,  ratifîcamus,  approbamus  et  acceptamus, 
volentes  ea  teneri  firmiter  in  perpetuum  et  inviolabiliter  observari, 
ac  Priorem  et  monachos  prioratus  nostri  Sancti  Martini  de  Capella 
juxta  Crcciacum,  et  eorum  successores  qui  pro  tempore  fuerint,  ad 
ea  omnia  et  singula  tenenda  et  observanda  compelli,  quotiens  opus 
fuerit,  virtute  presentis  transcripti,  sine  exhibitione  originalium 
predictorum,  slaluentes  etiam  et  volentes  quod  presens  transcrip- 
tum  robur  ipsorum  originalium  in  perpetuum  liabeat  et  virtutem. 


SOLS    LE    UKGNE    DE    PHILIPPE-AUGUSTE  269 

In  ciijus  rei  testimonium.  sigilla  nostra  duximus  apponenda. 
Datuin  aniio  Domiui  M.CCVIII,  mensc  aprili  (oi3). 

Edit.  Marrier.  Mniiaslerii  S.  Martini...  histnria,  p.  38 1. 

Ind.  Galliachristiana,  Vil,  5a6  (qui  ajoute  foi  à  cette  pièce). 


669.  —  Gérard,  sire  d'Uocquincourt,  approuve  le  don  fait  par  son 
cousin  et  vassal  Simon  de  Proyart  aux  moines  de  Cappy,  de 
terres  à  Fontaine-sur-Somme,  et  de  la  moitié  d'un  four,  sous 
réserve  pour  lui  et  ses  hoirs  d'y  cuire  sans  payer  le  fournar/e. 
Robert  et  Simon,  frères  de  Gérard,  sont  témoins  de  la  renoncia- 
tion par  Elisabeth,  Jemme  du  donateur,  à  ses  droits  de  douaire 
sur  ces  biens. 

(Juin  iao8) 

Gerardus  dominus  de  Eskaiengurt  (3i4)  omnibus  presenteni 
paginam  inspecturis,  imperpetuum.  Noverit  universitas  vestra  quod 
Simon  de  Prolasï  (3 1/4).  consanguineus  et  homo  meus,  monachis 
de  Capi  (!ig)  contulit  in  elemosinam  tria  jornalia  terre  in  territorio 
de  Fontaines  (3r4)  et  novem  liospites  quos  habebat  in  eadem  villa, 
et  mcdietatem  furni,  et  quicquid  dominii  et  justicie  habebat  tani 
in  tribus  dictis  jornalibus  quam  in  novem  hospitibus,  et  tota  terra 


3i3.  Ce  document,  dont  l'original  ne  se  retrouve  pas,  est,  dans  la  teneur  qui 
nous  en  a  6ié  transmise  et  avec  la  date  qu'on  lui  donne,  inadmissible  pour 
deux  motifs.  Foulques,  prieur  de  Saint-Martin,  est  cité  dans  un  acle  daté  de 
1Ï07,  dont  nous  avons  l'original  (n"  660).  il  conserve  ses  fomlions  durant  les 
années  suivantes.  L  intercalation  d'un  prieur  nommé  Pierre,  dans  un  laps  de 
temps  très  bref,  ne  so  comprend  pas,  et  la  copie  d'un  acte  unique  ne  peut  suf- 
fire à  la  faire  admettre.  Le  second  motif  est  beaucoup  plus  fort.  En  avril  1208, 
le  prieur  Guillaume  II,  élu  l'année  précédente  aljbé  de  Cluny,  ne  pouvait  Cire 
qualifié  »  bonae  memoriae  ».  Il  n'est  mort  qu'en  septembre  laas.  Il  est  superflu 
d'ajouter  que  la  rédaction  ne  décèle  guère  le  style  du  XIII"  siècle  à  son  début, 
et  la  prétention  qu'affiche  le  Prieur  d'imposer  créance  à  son  oidimus  est  extra- 
juridique.  La  délivrance  de  copies  authentiques,  faisant  foi  en  justice,  était  ré^;er- 
vée  aux  chancelleries  ofïlcielles.  Qu'on  n'objecte  point  la  mort  de  l'évéque  An- 
seau,  remontant  au  8  juin  1307  '<  *'  ^^'^  successeur  n'était  pas  encore  ordonné,  il 
revenait  au  Chapitre  de  mettre  son  sceau  aux  expéditions  d'actes  épiscopaux 
qui  pouvaient  être  demandées. 

3i4.  Hocquincourt,  Fontaine-sur-Somme,  ra.  Hallencourl,  ar.  Abbeville.  — 
Proyart,  ca.  Chaulnes,  ar.  Péronne. —  Hallu,  ca.  Rosières,  ar.  Montdidier. 
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ethospitibus  monachorura  ad  villam  illam  pertinentibus,  et  etiam 
in  furno,  retenta  sibi  et  heredibus  suis  libertate  coquendi  ad  fur- 
num  illum  sine  furnagio.  Ego  autem  Gerardus,  de  cujus  feodo 
predicta  omnia  erant,  hanc  donationem  —  —  concessi.  Quod  si 
forle  Elisabeth,  uxor  Simonis,  post  decessum  ejus  superstes,  super 
elemosina  illa,  occasione  dotalicii  aliquid  reclamans  (quod  non 
credo),  questionem  aliquam  inde  moverit,  tam  ego  quam  heredes 
mei  tenebimur  ipsis  monachis  terram  tantumdem  valentem  de 
eodem  feodo,  cum  requisiti  fuerimus,  iradere,  ut  eam  teneant  et 
fructum  inde  recipiant,  donec  et  ipsa  elemosina  et  dampna  que  per 
predictam  uxorem  receperint,  ipsis  ad  plénum  fuerint  restituta. 
Si  vero,  mea  seu  heredum  meorum  impotentia  vel  negligentia, 
terra  équivalons  tradita  non  fuerit,  ipsi  saisire  potuerint  et  tenere, 
donec  elemosina  et  predicta  dampna  ea  occasione  illata  eis 
restituta  fuerint,  totam  terram  quam  in  territorio  sepedicte  ville 
Symon  de  feodo  meo  tenebat,  salvo  uno  modio  frumenti.  sin- 
gulis  annis  de  eadem  terra  ecclesie  Beati  Furse[i]  solvendo. 
Hoc  totum  factum  est  in  capitulo  Sancti  Farsel  Peronensis, 
coram  decano  et  canonicis  ejusdem  ecclesie,  me  présente  et  conce- 
dente,  fratribus  etiam  et  hominibus  meis  Roberto  et  Symone  et 
preterea  Odojje  presbitero  de  Capi  (49)  et  Roberto,  clerico  Sancti 
Lazan  ejusdem  castri,  et  laicis  :  Werrigo  de  Halu  (8i4)  et  Wal- 
tero  Kanesson,  et  uxore  ipsius  Symonis  Elisabeth  que  elemosi- 
nam  concessit  et  juramento,  corporaliter  prestito,  se  nichil  in  ea, 
occasione  dotalicii  juris,  habere,  vel  de  cetero  reclamaturam  fîrma- 
vit.  In  cujus  rei  testimonium  sigillum  meum  presentibus  litteris 
appendi  feci  et  sigillum  ecclesie  Beati  Fiirsei,  in  cujus  capitulo  hec 
omnia  facta  sunt,  appendi  impetravi. 

Actum  anno  Domini  M"CG°VIII°,  mense  junio. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i4ia,  n^  10. 
Ind.  Ms.  lai.  17049,  p.  429. 


670.  —  Guillaume  de  Montier,  chevalier,  renonce,  sons  certaines 
réserves,  à  tout  droit  de  voirie  et  d'avouerie  sur  la  terre  de  Choisy- 
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en-Brie,  du  consentement  de  sa  Jemnie  Mahaud  cl  de  ses  frères, 
Henri  et  Eudes. 

(i"  janvier  ou  6  avril  iao8  — juin  i  2u8; 

Omnibus  p.  1.  1.  Glillermus  de  Monastf.riis(3i5),  miles,  salutem. 
Noverinl  iiniversi  quod,  cum  in  causam  tractus  fnissem  a  Priore  et 
monachis  Sancli  Martini  de  Campis  Parisiensis  coram  episcopo, 
abbate  Sancti  Vincencii  et  decano  Sancli  Franibaldi  Silvaneclensis, 
judicibus  a  Domino  I^apa  delegalis,  super  juslicia  et  aliis  rébus 
de  villa  Choisiaci,  et  super  rébus  constitutis  infra  potestalem  de 
Choisiaco  (81),  tandem,  pro  bono  compositionis  et  pacis,  quitavi  et 
renuntiavi  eis  in  integrum  quicquid  habebam  vel  tenebam  in  pre- 
dicta  villa  et  in  tola  ejus  potestate,  tam  in  viaria  quam  in  advoca- 
tione  et  in  omnibus  aliis  rébus  et  dominiis  que  habebam  vel  rece- 
peram  de  dono  domini  Galtkrii  de  Avennis  et  domine  Marga- 
RETE  (3 16)  uxoris  ejus,  et  domini  Jon  vnnis  de  Monteaiiuabili,  prêter 
infrascriplos  homines  meos  de  corpore,  scilicet  Blanchiam  et  Roge- 
rium  filium  ejus,  Cîilam  et  Odelinam  filias  ejus,  et  Odonem  Escla- 
mart  et  llildegardim  sororem  ejus,  et  prêter  terragium  et  censum  in 
feodo  de  Gchnnnis  (3i5)  et  prêter  feoda  que  mihi  rémanent,  exceptis 
jusliiiis  et  viariis  in  quibus  Symon  viceconies  et  Ilroo  (îlius ejus(3i6) 
cum  monachis  commune  participabant.  lluic  autem  quilationi  et 
renuntialioni  assensum  prebuerunt  MATiLDisuxor  mea,  et  Henrigus 
et  Odo,  fralres  mei.  Super  hac  autem  compositione  bona  fîde  ser- 


.^16.  Sur  Simon  d'Oisy,  vicomte  de  Meaux  par  son  mariage  avec  Ade  fille  de 
Geofroi  II  de  la  l"'erlé-.\nsoud,  cf.  t.  Il,  p.  25,  note  .'5o.  Simon  mourut  en  1170, 
laissant  pour  héritier  lluyues  III  d'Oisy,  époux  de  Marguerite  de  Champagne, 
fille  de  Thibaud  V,  avec  laciuelle  il  vivait  en  ii86.  Elle  convola  après  sa  mort 
avec  Otton  11,  comte  palatin  de  Ilaute-Uourgognc,  fils  de  l'empereur  Frédé- 
ric 1"  Barberousse,  et,  devenue  veuve  une  seconde  fois  le  i3  janvier  laoo,  se 
remaria  en  troisiciMOS  noces  à  Gautier  II  d'Avesnes  qui,  par  elle,  devint  comte 
de  Blois  en  iai8.  Elle  mourut  en  ia3o;  Marie  d'Avesnes,  le  seul  enfant  qu'elle 
eut  de  ses  trois  unions,  hérita  du  comté;  Gautier  perdit  la  vie  devant  Damiette, 
à  la  première  croisade  de  saint  Louis,  eu  «aig  (Art  de  vérifier  les  Dates,  II,  5oa, 
6aa). 

3i5.  Le  Montier,  éc.  Nanteuil-les-Meaiix,  ca.  et  ar.  Meaux.  —  Jaignes,  ca, 
Lizy-sur-Ourcq,  ar.  Meaux. 
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vanda  imperpetuum  tenenda,  ego  et  predicti  fratres  mei  H.  et  0. 
fidem  dedimus  in  manu  judiciim  predictorum.  Ad  hujus  autem  rei 
memoriam,  présentes  litteras  prefatis  monachis  concessi,  sigillo 
proprio  roboratas. 

Actum  anno  gratie  M^C'YIII». 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  no.  —  C.  Copie 
du  XV*  siècle,  LL  i352,  fol.  117.  —  D.  Copie  du  xvi=  s.,  LL  i353,  fol.  iSg. 

671.  — Blanche  de  Navarre,  comtesse  palatine  de  Troyes,  notifie 
l'acte  de  concession  de  Guillaume  de  Montier.  (Extrait.) 

(Juin  1208) 

Ego  Blangha  comitissa  Tregensis  palatina,  notum  facio  et  teslifi- 
cor  omnibus  p.  1.  i.  quod,  cum  Prior  et  monachi  Sancti  Martini  de 
Campis  ex  una  parte,  et  Willelmus   de  Mon.vsteriis   ex  altéra, 

super  quibusdam  rébus  in  villa  Choisiaci dissentirent, 

Willelmus monachis quitavit quicquid  in  villa 

Choisiaci  et  tota  ejus  potestate  habebat,  ex  dono  Galtehi  de  Aven- 

Nis  et  Margarete  uxoris  sue,  et  Joha>'nis  de  Montemirabili 

prêter  homines  suos  de  corpore,  scilicet  Blancani  et  Rogerium 
filium  ejus  et  Gilam  et  Odelinam  filias  ejusdem,  et  Odonem  Escla- 
mart  et  Hildegardim  sororem  ejus,  et  prêter  terragium  et  censum 
in  feodo  de  Gehennis  (3i5)  et  prêter  feoda  que  ibi  rémanent,  exceptis 
justiciis  et  viariis  que  sunt  predictorum  monachorum  in  iilis  feodis 
in  quibus  Symon  vicecomes  et  Hugo  fdius  ejus  cum  monachis  com- 
muniter  participabant.  —  — 

Actum  anno  Domini  M^CC'^  octavo,  mense  junio. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i<4i3,  n"  ao. 


671   bis.  —  Jean  [d'Oisy],  seigneur  de  Montmirail,  approuve  le 
même  acte.  (Même  date.) 

Ego  JoHANNES  DE  MoNTEMiRABiLi  —  —  (Lfl  churtc  est  conçue 
dans  les  mêmes  termes  que  la  précédente.) 

A.  Original  scellé,  S  i4i3,  n"  21. 
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672.  — Man/uerite,  femme  de  Gautier  d'Avcsnes,  comtesse  palatine 
de  Buur(jO(//ie,  et  précédemment  Jeniinc  du  ricomte  Ihujacs,  ayant 
reçu  l'humma(je-li(/e  de  Guillaume  de  Monlier,  conjirnie  la  conven- 
tion passée  entre  celui-ci  et  Saint-Martin-des-Chanips. 

(Juin-août  i-joS) 

Lniversis  p.  1.  i.  Mahgaueta  uxor  Gai.tlhh  de  Axersa,  comitissa 
palatina  Jkirgundie,  in  Domino  salutem.  Noverint  universi  quod, 
cum  WiLLELMLM,  militem  de  Mo.nasteriis,  recepissem  in  homineni 
super  hiis  omnibus  que  lenuit  Utoo  de  Oysi.  (ilius  Symo.ms  vice- 
comitis,  olini  maritus  meus,  tain  ia  juslicia  (juani  in  aliis  rébus  in 
villa  Choisiaci  et  tota  ipsius  ville  poteslate,  poslea  mota  fuit  qnerela 
super  eisdem  rébus  inter  predictum  WiLLEr,MCM,  ex  una  parle,  et 
Priorem  et  conventum  Sancti  Martini  ex  altéra  ;  tandem  vero  inter 
sepedictos  Willelmum  et  monachos  hnjusmodi  composilio  interve- 
nit  :  siquidem  predictus  Willelnms  quitavit  eis  in  integrum  quic- 
quid  habebat  in  predicta  villa  et  tota  ipsius  poteslate,  tam  in  viaria 

quam  in  advocatione sicut  a  me  habuerat,  prêter  —  homines 

suos  de  corpore...  scilicet  Blancham  et  Heudegaldim  —  et  prêter 
terragiumet  censum  in  feodo  de  Gahengnes  (3i5)  et  prêter  feoda 

que  ipsi  rémanent,  exceplis  justiciis in  illis  feodis  in  quibus 

SïMON  vicecomes  et  Hugo,  filius  ejus,  cujus  ego  Mabgareta,  sicut 
jam  dixi,  conjunx  fui.  cum  monachis  communiter  participabant. 
Ego  itaque  Makgareta,  que  hoc  aliquando,  sub  nominedotis,  pos- 
sederam,  predicte  compositioni,  pro  bono  pacis,  assensum  meum 
prebui  et  eam  laudavi,  et  ipsam  rem  in  perpetuum  quitavi,  etc. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  1 1 4,  incomplète 
et  non  collationnée.  —  C.  Copie  du  xv's.,  LL  il^ôa,  fol.  123.  —  D.  Copie 
du  xvr  s.,  LL  i3.53,  fol.  i44. 

I 

673.  —  Gautier  II,  seigneur  d'Avesnes,  époux  de  Marguerite  de 
Blois,  approuve  la  convention  précitée. 

(8  août  i2o8) 

Ego  Walterius,  dominas  de  Avesms(3i6),  notum  facio  o.  p.  1.  i. 
quod,  cum  Prior  et  monachi  Sancti  Martini  de  Campis  Parisiensis, 

18 
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ex  iina  parte,  et  Willelmus  de  Monasteuiis  ex  altéra,  super  qui- 
busdam  rébus  in  villa  ChoislacL(8i)  et  tota  ejusdem  potestate  dis- 
sentirent, tandem  conipositio  inter  ipsos  intervenit  in  hune 
modum  :  Predictus  siquidem  miles  >Vilielmus  quitavit  predictis 
Priori  et  monachis  SU  Martini  de  Campis  in  integrum  quicquid 
habebat  in  prenominata  villa  Choisiaci  et  tota  ejusdem  potestate, 
ex  dono  meo  et  Margaiiete  \ixoris  mee,  et  domini  Joha-nisis  de 
MoNTEMiHABiLi,  tam  iu  viaria  quam  in  advocatione,  et  in  omnibus 
aliis  rébus  ad  predictam  villam  spectantibus,  prêter  homines  suos 
de  corpore,  scilicet  Blancham  et  Rogerum  filiuni  ejus,  et  Gilam  et 
Odelinam  filiasejus,  et  Odonem  Esclamart,  et  Hildegaldim  sororem 
ejus  ;  et  prêter  terragium  et  censum  ex  (a)  feodo  de  lehangnis  (3i5) 
et  prêter  (6)  feoda  que  ipsi  rémanent;  exceptis  justiciis  et  viariis 
que  sunt  pred.  monachorum  in  illis  feodis,  in  quibus  Symon  vice- 
cornes  et  Hugo  filius  ejus  cum  monachis  communiter  partici- 
pabant(c).  Ego  autem  hujusmodicompositionera  laudoet  concedo, 
presentibus  litteris  annotatam. 

Actum  anno  Domini  M°CG°V11I°,  mense  augusti. 

(a)  et  feodo  de  Lehenguis  B.  —  (b)  et  B.  —  (c)  pcrcipiebant  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol  m',  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  iSSa,  fol.  118'.  —  D.  Copie  du  xvi"  s., 
LL  i353,  fol.  i42. 


673  his.  —  Gui  VI,  boaleiller  de  Senlis,  et  Marguerite  sa  femme, 
approuvent  la  convention  passée  par  Guillaume  de  Montier  avec 
Saint-Martin-des-Champs  [Acte  inexistant]. 

(Août  1208) 

Ego  GuiDo  Silvanegtensis  buticularius  notum  facio  quod  cum  — 
texte  de  la  charte  précédente. 

Acte  inexistant,  dont  l'insertion  au  Carliilaire  C  de  Sainl-Martin-des- 
Chainps  (LL  i353,  fol.  i^O  résulte  d'une  méprise  évidente  du  scribe.  Cf. 
n'  620  supra,  note  a.  —  Gui  VI  Le  Bouleillcr  a  bien  épousé  Marguerite, 
mais  elle  appartenait,  selon  la  généalogie  de  DucUesne,  transcrite  par  le 
P.  Anselme  {Histoire  généalogique  des  grands  officiers  de  la  Couronne,  VI, 
a53),  h  la  maison  de  Milly. 
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674.  —  Geo/roi,  évêquc  de  Sentis,  Pierre,  ahbc  de  Saint- Vincent, 
et  Hermier,  doyen  de  Saint- Frambaad  de  Sentis,  homolorjnent  lu 
convention  passée  entre  Saint-Marlin-dcs-Chanips  et  (îiiiltaume  de 
)fontier,  et  constatent  tes  approbations  qiietle  a  rerues,  ce  qui 
met  fin  à  la  mission  dont  te  Pape  les  avait  cliargés  (Extrait). 

(Août  1208) 

Gaufredl'S,  I)ei  pacienlia  cpiscopus,  et  1'i;ti\is,  Sti  Vincentii 
abbas,  et  IIermerus,  Sti  Frambatdi  decanus  Silvanectensis,  o.  p.  1.  i. 
salutem  in  Domino.  Noveritis  cansam  que  inter  Priorem  et  conven- 
tum  Sancti  Martini  de  Campis,  ex  una  parte,  et  Willelmlm  de 
MoNASTERUs  militeiii,  ex  altéra,  super  justicia  et  aliis  rébus  de  villa 
Choisiaci  et  super  rébus  constilutls  infra  potestatem  Ctioisiaci,  ver- 
tebatur,  a  Domino  Papa  nobis  fuisse  commissam;  in  qua,  cum  diu 
inter  partes  liligatum  esset,  tamdem  in  hanc  forraam  compositio- 
nis  coram  nobis  convenerunt  :  Predictus  Willelmus  quitavit  pre- 
dictis  monachis  quicquid  habebat  vol  tenebat  in  predicta  villa 
Choisiaci  et  in  tota  ejus  potestate,  tam  in  vicaria  et  advocatione  et 
omnibus  aliis  rébus  et  dominiis  que  habuerat  vel  receperat  de 
dono  domini  Galteri  de  Avejtms  et  domine  Margarete,  uxoris 
ejus,  et  domini  Jouannis  de  Montemirabili,  prêter  quosdam  liomi- 
nes participabant. 

Iluic  autem  quittationi  et  renuntialioni  assensum  prebuerunt 
Maltidis  uxor,  et  IIenuicis  et  Odo  fratres  ejus.  Super  bac  autem 
compositione  bona  fide  servanda  ipsc  et  pred.  fratres  ejus  fidcm 
derunt  in  manu  nostra.  Concesserunt  etiam...  quod  si  aliquando  ab 
bac  pactione  resilirent,  nos  in  eos  juridiclionem  baberemus  et  per 
ecclesiasticam  censuram  eos  cohercere  possemus.  Hec  etiam  omnia 
confirmant  per  lilteras  suas  Gaufridus,  electus  Metdensis,  Biancha, 
comitissa  Gampamë,  Johannes  de  Montemirabili,  Galterus  de 
Ave:<nis  et  Margareta  ejus  uxor,  et  ipsc  W.  de  Mo.nasteriis,  qui 
etiam  per  lilteras  suas  testificatur  se  totam  summam  pecunie  quam 
pro  bac  compositione  habere  debcbat,  ex  integio  ab  ecclesia  Sancti 
Martini  récépissé;  et  nos,  super  bis  omnibus,  près.  Htteras  ad  per- 
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petuam  memoriam  et  fîrmitatem  lieri,  et  sigillis  nostris  fecimus 
confirmari. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M.  CC"  VIIT. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol,  102,  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv-  siècle,  LL  i352,  fol.  io4.  —  D.  Copie  du 
xvr  s.,  LL  i353,  fol.  i33. 

675.  —  Geojroi  [de  Tressy],  c'vâque  de  Meaux,  constate  que  Guil- 
laume II,  chevalier  d'Annet,  et  Sanlime,  sa  femme,  ont  donné  à 
la  Maison-Dieu  de  Meaux  une  rente  de  huit  setiers  de  blé  dans  leur 
dîme  rf'^nneZ[-sur-Marne]. 

(Octobre  1208) 

Ego  Gaufredus,  Dei  miseralione  Meldensis  ecclesie  ministcr 
}mmilis,  omnibus  in  perpetuum.  Notum  facimus  quod  Willelmus 
miles  DE  Aneto  (78)  et  Sangtisma  uxor  ejus,  in  nostra  presentia 
constituti,  dederunt  in  elemosinam  Domui  Dei  de  Meldis  octo 
sextarios  bladi  in  décima  sua  de  Aneto,  et  de  illis  octo  sextariis  in 
manu  nostra  se  devestierunt;  et  nos  dictam  Domum  Dei  de  Meldis 
investivimus.  Incujusrei  memoriam,  présentera  cartam  sigilli  nos- 
tri  munimine  fecimus  roborari. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M"  CC°  octavo,  mense  octo- 
bri. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1337,  n"  7.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i, 
fol.  io4'.  —  C.  Copie  du  xv°  siècle.  LL  i352j  fol.  107'.  —  D.  Copie  du 
xvi"  siècle,  LL  i353,  fol.  i3o. 

676.  —  Pierre  II  de  Nemours,  évêque  de  Paris,  constate  qu'E- 
tienne Cotereau  et  Marie,  sa  femme,  ont  engagé  pour  lUO  livres 
parisis  à  Saint-Martin-des-Champs  leur  part  dans  la  dime  de 
Bondy,  ce  qu'approuve  Philippe  de  Saint-Paul,  chevalier  dont 
relève  le  jlej,  sous  la  caution  du  chevalier  Henri  de  Montfermeil 
et  autres  (Extrait). 

(Novembre  1208) 

Petrus,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  p.  1.  i.  salutem 
in  Domino.  Notum  facimus  quod  Stephanus  Goterellus  pignori 
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obligavit  coram  nobis  ccclesie  Beati  Martini  de  Campis  quicquid 
habebal  in  deciina  de  Bunceiis  (62),  salvo  uno  modio  quem  ecclesia 
Benli  Ma(/lorii  in  ipsa  décima  percipit  (a)  aniuiatim.  pro  septies  (6) 
vi^inli  bbris  parisiensibiis  nionete,  de  marlio  in  martium  redinien- 
dum.   Promisernnt  etiam    idem  Stepuanus  et  Maria,  \ixor   ejus, 

qiiod  hoc  pignns  —  bona  fide  garantirent.  Philippls  quoque 

DE  Sancto  Paulo,  miles (372),  de  cujus  feudo  predicla  décima  move- 
bat,  hoc  concessit  et  de  garandia  fidem  dédit.  Plegii  autem  sunt 

W.  IVater  ejusdem  Stepham,  et  Henricus  de  Monteferm[olio] 

miles  (iSa),  et  Petrus  Odeluns.  In  cujus  rei  memoriam 

Actnm  anno  gralie  millesimo  (c)  ducentesimo  octavo,  mense 
novembris. 

(a)  decipit  H.  —  (6)  ceplies  H.  —  (c)  milesimo  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  58,  non  colla- 
tionnée.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i353,  fol.  Sg.  —  D.  Copie  du  xvr  s., 
LL  i353,  fol.  61. 

677.  —  Roger  de  Meiilan  et  Guillaume  de  Garlande,  seigneurs  des 
bois  de  Roissy  où  les  moines  de  Gournay  et  leurs  hommes  de  Roissy 
jouissent  de  droit  d'usage  pour  le  chauffage  et  la  construction, 
font  avec  ceux-ci  un  pacte  de  dix  ans  par  lequel  ils  s'engagent 
ensemble  à  ne  plus  abattre  de  chênes,  si  ce  n'est  pour  la  char- 
pente des  habitations  ou  d'autres  besoins  urgents.  Les  seigneurs 
s'obligent  à  défendre,  les  bois  contre  les  entreprises  des  gens  de 
Torcy,  gui  n'y  ont  aucun  droit  d'usage  légitime.  Des  Jorestiers 
seront  institués,  sous  l'autorité  d'un  garde  général,  André,  con- 
vers  du  monastère.  Consentement  d'Amauri  IIJ,  fils  de  Roger  de 
Meulan  ;  de  Guillaume  et  Thibaud,  fils  de  Guillaume  de  Garlande. 

(Février  1209,  n.  st.) 

Nolum  sit  omnibus,  tam  presentibus  quam  futuris,  quod  domini 
R[oGERius]  DE  Mellento  et  ^^'[ILLELMUs]  DE  Garlanda  aduicliilatio- 
nem  nemoris  de  (a)  Russiaco  (97)  in  quo  monachi  de  Gournayo  (61) 
et  homines  eorum  de  {b)  Rossiaco  (97)  babent  usuarium  ad  arden- 
dum  et  bospitandum  et  proprie  necessilatis  usum,  in  posterum 
precaventes,  communi  assensu  statuerunt,  concedenlibus  uxoribus 
eorum  et  fdiis  Amalrico  et  Willelmo  (c)  et  Tiieobaldo  {d),  quod, 
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per  X.  (e)  annos,  tam  domini  quam  monachi  et  homines  eorum 
abstinebunt  a  cedendis  qnercubus,  nisi  ad  hospitandiim  et  proprie 
necessitatis  usum.  Predicti  domini  custodient  nemus  ab  hominibus 
caslri  de  Torciaco  (96),  quia  in  ipso  non  habent  usuarium,  et  homi- 
nes raonachorum  sub  jurejurando  nulli  homini  cèdent  ligna  in 
eodem  (/)  nemore,  nisi  dominis  nemoris,  et  monachis  ad  usus  pro- 
prios.  Carbones  non  fient  ad  vendendum,  nisi  de  lignis  lapsis;  ad 
usus  proprios,  de  nemore  lapso  vel  mortuo.  Ad  custodiendum 
nemus,  prenominati  domini  ponent  foreslarios;  et  Andréas,  conver- 
sus  monachorum,  vel  alius  si  ipse  defecerit,  qui  ad  arbitrium  domi- 
norum  ponetur,  habebit  respectum  super  eos,  facto  juramento  quod 
si  cognoverit  eos  de  premissis  prelerire  et  dampna  dominis  vel 
injurias  monachis  et  hominibus  eorum  inferre,  fideliter  referet  ad 
dominos  qui,  ad  relationem  ipsius,  emendare  tenebuntur.  Si  homi- 
nes de  Rossiaco  reperti  fuerint  quercus  cedentes,  nisi  pro  premissis 
causis,  capient  eos  forestarii,  et  recludent,  sed  emenda  eorum  xii. 
denarios  non  excedet.  Quod  si  contigerit  dominos  statuta  non  con- 
servare,  monachi  et  homines  eorum  non  poterunt  cogi  ad  observa- 
tionem  premissorum,  sed  libère  redibunt  ad  solitum  usuarium.  Ne 
vero  premissa  statuta  possint  trahi  in  consueludinem,  ad  preju- 
dicium  monachorum  et  hominum  eorum,  voluerunt  domini  haec 
scripta  signari  et  sigillorum  suorum  appositione  muniri,  et,  evolutîs 
decem  annis  sine  contradictione  deinceps  debitum  jus  et  usuarium 
habebunt.  Quando  vero  domini  de  nemore  vendere  voluerinl,  ad 
unam  partem  per  arpennos  vendent. 

Anno  ab  Incarnatione  Domini  M^OC'YIIP,  mense  februario. 

(a)  Ruissiaco  B.  —  (6)  sic  A;  Ruissiaco  B.  —  (c)  Amalrico,  Guillelmo  B.  — 
(d)  Amauri  est  fils  de  Roger  de  Meulan  ;  Guillaume  et  Thibaud,  de  Guillaume 
de  Garlande.  —  (e)  decem  B.  —  (/)  dicto  B. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1/117,  ""  '^-  —  ^-  ^^opie  de  1228,  LL  1397, 
fol.  22',  portant  cette  mention  du  xyh'  siècle  :  «  Visa  et  collata  fuit  pre- 
sens  caria  ad  snunn  autographum,  cul  sub  filis  sericeis  rubris  duo 
adpendcnt  sigilla,  ita  \etustale  corrosa  ut  eorum  circumscriplioncs  legi 
non  possint  ;  in  utroque  vero  non  imagines  sed  eorum  stemmata  gen- 
tilitia  visuntur.  »  —  C.  Copie  du  xvi'  s.,  LL  iSgS,  fol.  io2-io3. 
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678.  —  .4(/c///i,  archidiacre  de  Paris,  notifie  que  le  chevalier  de 
Montreiiil.  Ilarcher,  a  aumône  à  Srùnt-Marlin-des-Champs  le  cens 
et  la  dîme  qu'il  prélevait  sur  la  vigne  de  Charonnc,  an-dessns  de 
la  Vieille-Plàtrière. 

(1"  janvier  ou  6  avril  iao8  —  i"  janvier  o»  ag  mars  lacig) 

Ego  Adam.  Pam/Vn^/^  archidiacomis,  notum  facio  qnihnslihet  p. 
1.  i.,  qnod  Hargiikrus  {a)  miles  du:  Mosteroi.io  (3i7)  dédit  in  ele- 
mosinam  perpcluam  ccclesie  Sancti  Martini  de  Campis  ii.  (6)  soli- 
des censuales  et  deciniam  et  quicquid  habebat  in  quadam  vinea 
quam  nionaclii  de  eo  lencbant  apud  Charronam  (67)  super  Veterem 
plastrer[i\am,  et  hoc  in  manu  nosha  iiduciavit  lideliterobservan- 
dum,  et  se  super  hoc  contra  omnes  guarantiam  laturum. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domiui  M"  ducentesimo  octavo  (c). 

(a)  Archerus  B.  —  (6)  duos  B.  —  (c;  M°C*  VHP  B. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  lAaô,  n°  77.  —  B.  Copie  de  laocj,  LL  i35i, 
fol.  98.  non  collalionnce.  —  C.  Copie  du  xv»  s.,  LL  i352,  fol.  98'.  — 
D.  Copie  du  xvi'  s.,  LL  i353,  fol.  121'. 

679.  —  Les  chanoines  de  Sainte-Opportune  renoncent  en  faveur  de 
Saint-Martin  à  leurs  droits  de  cens  sur  deux  arpents  au  Marais. 

(i"  janvier  ou  6  avril  1308  —  1"  janvier  ou  39  mars  1209) 

Notum  sit  omnibus  t.  p.  q.  f.  quos  nos,  canonici  Sancte  Opor- 
tune,  concessimua  Priori  et  conventui  Sancti  Martini  de  Campis 
censivam  quam  habent  super  duos  arpennos  marisconim,  quorum 
arpennorum  imus  fuil  Odo?«is  de  Viriaco  (3 18)  et  aller  uxoris 
GuERiM  CoMiTis,  libère  et  pacifice,  pro  mi*""  solidos  annui  census, 
imperpeluum  possidendam.  El  ut  factum  nostrum  perpeluam 
habeat  vigorem,  sigilli  noslri  munimine  près,  paginam  dignnn) 
duximus  roborare. 

Actum  anno  Verbi  M°GC°  VIII". 


317.  Monlreuil-sous-Bois,  ar.  Sceaux.   —   En  marge  de  B,  d'une  écriture  du 
ivi'  s.  :  }tonstreuI,  Charonne. 

3i8.  Viry-CJuitillon,  ca.  Loufc'jumeau,  ar.  Corbeil. 
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.4.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  100,  non  colla- 
lionnée.  —  C.  Copie  du  xv'  siècle,  LL  i353,  fol.  ici.  —  D.  Copie  du 
XVI'  s.,  LL  i353,  fol.  128'. 

680.  —  Pierre  II,  évéqiie  de  Paris,  notifie  le  consentement  donné, 
par  le  Prieur  de  Saint-Martin  et  son  couvent,  à  l'érection  d'une 
e'g lise  paroissiale  que  Thibaudde  Noneville,  chevalier,  a  dotée  de  ses 
biens. 

(Mai  laog) 

TJniversis  ad  quos  presens  pagina  pervenerit  Petrus,  Dei  gratia 
Parisiensis  episcopus,  salutem  in  Eo  qui  salvat  sperantes  in  Se. 
Notum  facimus  omnibus  vobis  quod,  de  consensu  et  voluntate 
Prioris  Sancti  Martini  de  Campis  Parisiensis  et  ejusdem  loci  sacri 
conventus,  apud  (a)  Nououillam  (288)  quedam  parrochialis  ecclesia 
est  fundata,  quam  Thebaudus  de  Nova  villa  (6),  miles,  de  bonis  suis 
(sicut  in  autentico  nostro  plenius  continetur)  dotavit;  ita  quidem 
quod  presentatio  presbiteri  ejusdem  ecclesie  ad  Priorem  et  conven- 
tum  Sancti  Martini  perpetuo  pertinebit;  et  habebit  in  septera  festi- 
vitatibus  videlicet  :  in  Pascha,  medietatem  oblationum;  in  Roga- 
lionibus,  medietatem  ovorum  et  caseorum  ;  in  Pentecosten,  medie- 
tatem omnium  oblationum  ;  in  festo  patroni  ecclesie,  medietatem 
similiter  omnium  oblationum;  in  festo  Omnium  Sanctornm,  medie- 
tatem omnium  oblationum  ;  in  Nativitate  Domini,  similiter  medieta- 
tem omnium  oblationum  ad  très  missas.  De  pane  (c)  Sancti  Ste- 
phani  medietatem.  In  Epiphania  Domini,  medietatem  omnium  obla- 
tionum. In  Purilicatione  Béate  Marie,  medietatem  omnium  cande- 
larum.  Preterea  habebit  idem  Prior  et  conventus  terciam  partem 
minoris  décime;  presbiter  siquidem  loci  illius  synodumet  circatam 
persolvet,  et  diclus  Prior  et  conventus  Sancti  Martini  in  nullo  tene- 
bitur,  immo  remanebitomnino  immunis,  Utûutem  hec  cartarobur 
et  firmitatem  plcnariam  obtineat,  necab  aliquibus  possit  infirmari, 
nos  ipsam  sigilli  nostri  munimine  ducimus  roborari. 

Actnm  anno  gracie  millesimo  ducentesimo  nono,  mense  maio. 

(a)  Novam  villani  B,  Nonovillam  a. —  Noie  marginale  en  B  :  «  L'original  por- 
tait JS'ovovillam  et  Novovilla  ».  —  {b)  Novavilla  B,  Nonovilla  a.  —  (c)  parte  B. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  57,  collationnée 
pur  .4.  alors  revêtu  du  sceau  épiscopal  avec  contre-sceau. 
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Edil.  a.  Marrier.  Moiinslerii  fi'incti  Martini...  hisloria,  p.  'igS,  sous  celle 
rul)ii(|iie  :  «  (inra  seu  \icaria  perpcliia  Saiicli  Johannis  Baplisle  de  ^o^- 
villa  seu  Novuvilla  >.  En  .marge  :  Neuville. 

681.  —  Guillaume,  sei'jncur  de  Monlier,  cl  Froi/er  Le  lu-vre  de 
Souiliy  vendent  à  Guillaume  curé  de  Souilly  et  à  son  frère  liennud 
d'Annet,  leur  terre  de  Millard,  mouvant  de  leur  /îcf.  Approbation  de 
son  frère  Renier  et  de  Ikmdoin  de  Tréloup. 

(a3  juin  laoy) 

Noverint  nniversi  lan»  piesenlcs  qnam  luluri,  quod  ego  (iiiLLEL- 
Mis  dominus  w.  Monasteriis  (3i5)  et  Fuogehius  Faukr  de  So- 
Livco(3i9)  et  heredes  ipsius,  vamdidimns  (a)  Guili.elmo,  presbi- 
tero  de  Soliaco,  et  Benai  do  fratri  ejus  de  Aneto  (78)  terram  de 
Milehart  (819)  (juam  predictns  Frogerius  et  heredes  ipsius  jure 
bereditario  tenebant  a  me  domino,  et  a  Guidone  de  Sangta 
Alda  (319),  quitamus  et  deliberamus  quiète  et  pacifiée,  sive  manu 
ecclesiaslica,  sive  manu  laica  posidamdam  ;  similiter  quatuor  jugera 
terre  de  feodo  de  Jaainnes  (3i5)  ;  et  ego  Guillelmus  de  Monastehits 
et  MvTiLLis  uxor  mca,  et  Ooo  frater  meus,  et  IIeinricus  frater  meus, 
et  Gi  iDO  DE  Sangta  Ai.dv  et  ejus  uxor,  et  Keinercs  fréter  ejus,  et 
Ik'DOiNUS  DE  Trelloue  (32o)  laudauius  et  concedimus  in  perpetunm 
permanere  ;  et  ego  Giillelmls  de  Monastehus  sicut  terre  dominus, 
et  Matillis  uxor  mea  inlulimus  omnimodam  garandiam  erga 
omnes  homines  et  adversus  dominum  a  quo  debelnr  teneri.  Quod 
ut  ratum  et  lirmum  in  posterum  babeatur,  litleras  noslras  patentes 
exinde  eis  concessimus,  et  sigillo  nostro  roboravimus. 

Auclum  anno  Incarnationis  dominice  M°CC°  nono,  ix  calamdas 

julii,  in  vigilia  Jobannis  Hautiste. 

(o)  Grossier  et  fautif,  le  texte  latin  de  celte  charte  reflète  le  parler  vulgaire,  et 
nous  le  reproduisons  avec  ses  tares. 

A.  Original  scellé  S  i4oo,  n"  04  (transféré  S  1387,  liasse  3).  Sceau  intact; 
écu  aux  armes  pleines,  avec  bordure  :  SIC.  VILLELMI.  DE.  MOSTIERS. 


319.  Souilly,  i;c.  Claye.  ar.  Meaux.  —  Saiate-Aulde,  ca.  La'Ferté-sous-Jouarre, 
ar.  Meaux.  —  Millard,  éc.  Marollo»»,  ca.  La  Ferté-Gauclier,  ar.  Coulommiers. 
.?3o.  Tréloup,  ca.  Condo-en-Brie,  ar.  Château-Thierry. 
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682.  —  Le  prieur  Foulques  I"'  et  sa  communauté  s'engagent  envers 
la  comtesse  Blanche  de  Troyes  à  ne  jamais  constituer  d'avoué  pour 
leur  prieuré  de  Choisy-en-Brie,  autre  que  le  comte  de  Champagne, 
s'ils  jugeaient  bon  d'établir  une  avouerie. 

(Paris,  Saint-Thomas  du  Louvre,  3o  juillet  laog) 

Ego  FuLCo  prior  et  conventus  Sancti  Martini  de  Campis  Parisien- 
sis  notum  facimus  t.  p.  q.  f.  quod  nos,  de  commun!  consilio  et 
assensu,  karissime  domine  B[langhe],  comitisse  Campaisie  illustri, 
concedimus  quod,  in  prioratu  nostro  de  Choisiaco  (81),  nuîlum 
unquam  faciamus  advocatum  quam  Dominum  Campanie,  si  quan- 
doque  nobis  opus  fuerit,  vel  voluerimus  facere  advocatum.  Quod 
ut  notum  permaneat  et  ratum  teneatur,  litteris  annotatum,  sigillo- 
rum  nostrorum  munimine  roboravimus, 

Actum  Parisius,  apud  [Sanctum]  Thomam  de  Lovre,  anno  gratie 
M°CG°  nono,  mense  julio,  tercio  kal.  augusti. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xui'=  s.,  Carlalaire  de  Champagne, 
ms.  1.  5992,  fol.  191. 

Ind.  Gallia  christiana,  VII,  537. 

683.  —  Simon,  chevalier  d'Annet,  confirme,  en  présence  de  l'évéque 
élu  de  Meaux  [Geofroi  de  Tressy],  le  don  de  ses  parents  Guillaume 
et  Santime  à  la  Maison-Dieu  de  Meaux  en  leur  présence  et  pour  le 
repos  de  leurs  âmes,  de  la  sienne  et  de  celle  d'Elisend  sa  femme, 
avec  le  consentement  de  celle-ci  et  de  Guillaume  d'Annet,  frhre  de 
Simon. 

(Annet-sur-Marne,  août  1209) 

Ego  Symon,  miles  de  Aneto,  notum  facio  p.  et  f.  quod  elemosi- 
nam  illam,  scilicet  quatuor  sextarios  bladi  et  quatuor  sextarios 
avene,  quos  dominus  et  pâte r  meus  Willelmus  et  Sangt[isma]  mater 
mea,  in  presencia  Meldensis  electi,  pro  eisdem  et  pro  me  et  uxore 
mea  Helissent,  ob  remedio  animarum  nostrarum  Domni  Dei  Mel- 
densi  in  perpetuum  concesserunt  de  décima  de  Aneto  in  granchia 
sua  percipiendos  in  festo  Sancti  Remigii,  laudo  et  concède.  Et  hoc 
idem  jamdicta  Helisseînt,  uxor  mea,  et  Willelmus  frater  meus,  in 
presencia  patris  mei  et  matris  mee  et  aliorum  bonorum  virorum. 
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bona  fuie  apud  Anetum  laudaverunt  et  concesserunt.  Quod  ut  latiini 
et  firinum  permaneal,  présentes  litleras  sigilli  mei  miinimine  feci 

roborari. 

Auctuni  Aneto,  anno  gracie  M"CG°  nono,  mense  augusto. 

A.  Original  S  iSa;,  n"  9. 

684.  —  Geojroi,  évèque  de  Sentis,  confirme  rechange  fait  entre 
Sainl-Martin-des-Cliamps  et  Pierre  l'Echanson  [de  Senlis],  de  neuf 
arpents  de  terre,  dujiej  épiscopal,  contre  le  bois  de  La  Chaussée. 

(Février  ii85  —  Automne  laog) 

Ego  G.vuFRiDLS  {a),  Dei  gralia  Silvanectcnsis  episcopus.  Notum  sit 
omnibus,  tam  presentibus  quam  fuluris,  quod  commutalionem 
illam,  quam(3ui)  Petrls  Sgansto  (6),  assensu  fralrura  (c)  suoruni 
et  sororum  (d),  fecit  cum  monachis  Sancti  Martini  de  Campis,  scili- 
cet  de  novenn  arpentis  terrae  que  de  feodo  nostro  erat,  pro  nemore 
de  Calceia  concedimus  et  ratam  habemus,  quia  idenri  Petrus  idem 
nemus  in  nostro  feodo  posuit.  Quod  ut  ratum  habeatur  in  poste- 
rum,  ad  petitionem  ejusdem  Pétri  et  monachorum  Sancti  Martini 
de  Campis  hoc  scriptum  super  iioc  factum  sigilli  nostri  munimine 
fecimus  roborari (e).  Hujus  rei  testes  sunt  Petrus  de  Foiste.  Petuls 
DE  Vaux(/'),  Johannes  B.vlbus,  Lvurentils,  magister  Lambertus, 
Radulfus  Palart  ig). 

(a)  G.  U  D  E.  —  (6)  Causio  B,  Cansio  D  E,  Scantio  F,  Caulio  G.  —  (c)  pairum 
G.  —  (d)  et  soronim  omis  fnr  B  D  E.  —  (e)  G,  d'après  C,  s'arrèto  ici.  —  (/) B  DE 
remplacent  les  quatre  derniers  noms  par  «  et  alii  ».  —  (gr)  Les  limites  de  date 
pour  cette  charte  sont  ravènemcnt  de  Geofroi  (qui  succéda  à  Henri,  mort  le 
ai  février  ii85)  et  l'automne  de  laog,  où  fut  terminé  le  Cartulaire  A  de  Saint- 
Marlin-des-ChaiTips  (voir  n"  689.  noie  a).  Mais  étant  donnée  l'asBOciation  de 
Pierre  à  son  père,  dans  un  acte  antérieur  à  11O9,  la  date  probable  se  rapproche 
plutôt  de  la  limite  inférieure. 

A.  Original  perdu,  jadis  muni  d'un  sceau  ainsi  décrit  par  Aiîorty  {F)  : 


3a I.  Pierre  l'Echanson  est  le  fils  de  Jean,  échanson  du  roi.  qui  consentit  avec 
ses  sœurs  à  la  cession  par  sou  père  do  ce  qu'il  possédait  dans  les  dîmes  de 
Villeron  à  Saint-Nicolas  d'Acy,  entre  11 '18  et  11.Î9  (cf.  n"  363.  t.  Il,  p.  a64).  — 
Dans  les  textes  français,  le  surnom  de  cette  branche  des  chevaliers  de  Senlis  est 

li  Eschans. 


aS^  ACTES    CONCRRNAINT    SAINT-MARTIN-DES-CHAMP8 

«  Scellé  en  ovale  en  cire  blanche  brunie.  Un  évêque  en  habits  pontificaux, 
debout,  ayant  la  main  droite  élevée  et  tenant  de  la  gauche  une  crosse 
tournée  en  dedans:  SIGILL.  G/VVFRIDI.  SILYANECTENSIS.  EPISCOPI. 
Sans  contrescel.  »  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  71'.  —  C.  Copieau 
Cartalaire  de  St-Nicolas  d'Acy,  fol.  70  (perdu).  —  D.  Copie  du  xv«  s., 
LL  i353,  fol.  69'.  —  E.  Copie  du  xvi^  s.,  LL  i353,  fol.  79.  —  F.  Copie 
d'Afîorty,  Collection  de  Sentis,  XV,  m,  d'apn^s  A.  —  G.  Copie  d'Afforty, 
Collection  de  Sentis,  XV,  i63,  d'après  G. 


685.   —  Pierre    II,  évêque    de    Paris,    notifie   que  Pierre,  sous- 
chantre  de  Notre-Dame,  et  son  Jrère  Jean,  curé  de  Bougival,  ont 
Jondé  une  messe  quotidienne  à  l'autel  de  Marie,  dans  l'église  de 
Champigny,  avec  l'agrément  de  Richeud,  leur  sœur,  et  Constance, 
leur  belle-sœur. 

(Juillet  i3o8  —  Automne  1209) 

Petrus,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  ad  qnos  iittere 
présentes  pervenerint,  salulem  in  Domino.  Notum  facimus  univer- 
sis  quod  dilecti  nostri  Petrus  Parisiensis  ecclesie  succentor,  et 
JoHANNES,  presbiter  Bachivallis  (822),  de  consensuel  voluntate près- 
bileri  parrochialis  et  nostra  in  ecclesia  de  Campiniaco  (6/1),  que  est 
de  donatione  Prioris  Sti  Martini,  perpetuum  capellanum  instifue- 
runt  ad  altare  Béate  Marie,  qui  pro  animabus  parentum  et  bcnefacto- 
rum  suorum(a)et  suis,  singulisdiebus  privatis,  missam  pro  fidclibus 
celebrabit  ;  diebus  autem  dominicis,  de  Sancto  Spiritu,  et  festivis  de 
festo,  et  sabbato  de  Beata  Maria  Virgine,  eidem  capellano  celebrare 
licebit;  ita  quod  [in  eadem  missa  pro  fidelibus  specialem  coUectam 


.?aa.  Bougival,  ca.  Marly-le-Roi,  ar.  Versailles.  La  forme  étymologique  Beiide- 
chisilovalle  du  diplôme  de  697  s'était  depuis  longtemps  simplifiée.  On  trouve 
encore  Bachivalle  en  ii58  (Hipp.  Cocheris,  i>Lclionnaire  des  anciens  noms  des  com- 
munes de  Seineel-Oise,  dans  VAnnuaire  de  Seine-et-Oise,  187/1,  P-  ''3^)- 

La  date  de  cet  acte  est  circonscrite,  d'un  côté,  par  la  substitution  de  Pierre  H 
de  Nemours  à  Eudes  de  Sully,  mort  le  i3  juillet  1208;  de  l'autre,  par  la  termi- 
naison du  Cartalaire  A  de  Saint-Martin,  où  il  se  Irouvc  reproduit  (Voirn"689, 
note  a). 

Le  sous-chantre  Pierre,  alors  curé  de  Saint-Jean,  fit  avec  ses  frères  Ttiierri  et 
.lean,  dans  l'église  de  Gliampigny,  la  fondation  relatée  sous  le  n"  603.  qu'ap- 
prouvèrenl  Simon,  leur  frère,  mari  de  Constance,  et  leurs  soeurs  Richeud  et 
Sibille. 
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dicere  tenebitur,  que  sic  incipit  :  Fideimm,  Deus.  Sciendum  aiitem 
quod]  (6)  idem  sacerdos  in  ccclesia  de  Campiniaco  residentiatn  (c) 
facere  et  colidianis  olTiciis,  bona  fido,  intéresse  tenebilnr,  et  hoc 
ipsum  in  sua  institulione  jurabil.  Adjectum  est  cliam  quod  neque 
missani   neque  aliud  oITiciuni  in  ecclesia  de  Campiniaco   publiée 
poterit  decantaie  donec  piesbiter  parrochialis  rnissam  suam  cele- 
braverit,  nisi  de  assensu  {d)  et  licentia  ipsius  presbiteri  parrochialis. 
El  si  forte,  ex  compelenti  necessilate,  pre&biler  parrochialis  absens 
fuerit,  capellanns  tenebitur  succurrere  parrochie,  dum  tamen  pres- 
biter  parrochialis  residenliam  faciat  in  parrochia.  Jurabit  eliam 
capellanns  fidelitatem  presbilero  parrochiali  qui  pro  tempore  fuerit, 
super  rébus  ad  jus  parrochiale  pertinentibus  et  quod  in  oblationi- 
bus  »ibi  factis,  nichil  percipiet  nisi  de  voluntate  presbiteri  parro- 
chialis. [In  legatis  auîem  parrochie  sibi  factis,  medietatem  perci- 
piet, aliam  medietatem  presbiter  parrochialis]  (6). 

Statutum  est  etiam  quod  capellanus  qui  altari  (e)  deserviet  memo- 
rato,  ecclesiam  de  Campiniaco  sive  altare  in  honore  SS.  Aposlolo- 
rum  Johannis  et  Jacobi  institutum  (/),  ad  firmam  nunquam  possit 
habere.  Et  ne  defunclorum  anime  statuto  defraudentur  beneficio, 
jamdictis  fralribus  concessimus  quod  ad  altare  memoratum,  quod 
est  de  donatione  Prions  SU  Martini  de  Campis,  nullum  recipiemus, 
nisi  qui  in  ordines  sacerdotis  fuerit  assequutus.  Ad  ipsius  autem 
sustentationem  capellani  prefali  Succenlor  et  Jou.vnnes,  de  assensu  et 
voluntate  Ricoldis  {g)  sororis  sue,  et  Consta.>cie  sororie  sue,  et  here- 
dum  ipsarum,  dederunt  et  assignaverunt  domum  quandam  et  por- 
prisia  in  atrio  Campiniaci  sita  (h),  et  dederunt  etiam  iiii""'  arpenta 
pratorum  in  valle  Root,  et  duo  arpenna  vinearum,  et  ini"'"  terre  ara- 
bilis,  et  XX  libras  ad  redditus  emendos.  In  cujus  rei  memoriam 
presens  scriptum  fieri  fecimus  et  sigilli  nostri  impressione  muniri. 

(a)  B  omet  <  suorum  ».  —  (h)  A  ne  contient  pas  ce  passage  donné  par  B.  — 
(c)  les  lettres  «  residenti...  »  ont  disparu  de  A  rongé.  —  (d)  consensu  B.  — 
(e)  altari  qui  B.  —  (/)  instituto  A  B.  —(g)  Ricaldis  Ai.  — (/i)  porprisiam...  sitam  B. 

A.  Original  jadis  scellé,  L  876,  n*  ^.  —  D.  Copie  de  laog,  LL  i35i, 
fol.  56'.  —  C.  Copie  du  xv^  s..  LI.  i352,  fol.  55.  —  D.  Copie  du  x\V  s., 
LL  i353,  fol.  6u. 

Édit.  Marrier,  Monaslerii  Sti  Martini...  hisloria,  p.  49 1. 
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686.  —  Etienne  [de  Nemours],  évoque  de  Noyon,  approuve  la  con- 
vention passée  entre  Guillaume,  doyen  de  Péronne,  et  Saint-Mar- 
tin-des-Champs  au  sujet  du  prieuré  de  Ligny-sur-Canche,  dont  les 
bâtiments  étaient  ruinés,  les  terres  incultes,  les  meubles  disparus, 
les  biens  hypothéqués,  au  point  qu'on  ne  trouvait  plus  un  moine 
qui  consentit  à  y  résider.  Guillaume  en  obtient  la  concession  à  vie, 
en  s' engageant  à  rétablir  les  constructions  détruites,  à  y  entretenir 
deux  moines  et  à  verser  vingt  livres  à  Saint-Martin  ;  au  bout  de 
cinq  ans,  la  redevance  sera  doublée  et  le  nombre  des  moines  porté 
à  trois  :  si  ces  hâtes  font  trop  de  dépense,  il  pourra  demander 
qu'ils  soient  rappelés  et  remplacés  par  d'autres.  Guillaume  consa- 
crera cent  livres  à  la  restauration  des  immeubles  et  ne  pourra  les 
engager,  les  inféoder  ni  les  aliéner. 

(Août  1209) 

Omnibus  p.  1.  i.  Stepha^jus,  Dei  gratia  Noviomensis  episcopus, 
salutem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  Wîlt.elmus,  decanus 
Peronensis,  in  presentia  nostra  recognovit  quod,  cum  Prior  et  con- 
ventus  sa  Martini  de  Campis  Parisiensis  amministrationem  priora- 
tus  de  Liniaco{8'j)  super  Chanchiam  qui,  propter  aliquorum  incu- 
riam,  et  aliorum  malitiam,  ad  tantam  desolationem  jam  devenerat, 
quod  domus  ejus  fere  omnes  erant  dirute,  terre  remanserant 
inculte,  et  nulla  ibi  erant  mobilia  ;  insuper  ecclesia  gravi  (a)  erat 
honere  debitorum  opressa,  nec  eliam  monachus  reperiri  poterat 
aliquis,  qui  eam  recipere  vel  ibi  habitare  vellet  aut  posset,  in  vita 
sua  sibi  liberaliter  dixerint  concedendam  (6)  ;  ipse  promisit  quod, 
bona  fide  et  sine  fraude,  négocia  et  utilitates  predirte  ecclesie  pro- 
curabit,  et  omnia  fideliter  amministrabit,  et  jura  ecclesie,  in  tus  et 
extra,  pro  posse  suo,  manutenebit(ft)  et  noxia  evitabit.  Debitum 
etiam  domus,  quod  est  quadragintarum  librarum  paris.,  viginli 
libris  minus,  usque  ad  quinquennium  ipse  persolvet  ;  et  ecclesie 
inde  plene  quitabit.  Insuper  ecclesiam  nullis  gravabit  debitis,  nec 
ante  quinquennium,  nec  post.  Duos  etiam  monachos  ibi  usque  ad 
quinquennium,  et  a  quinquennio  in  antea  très  sempor,  qui  Deo 
ibidem  secundum  ordinem  suum  deserviant,  in  omnibus  necessa- 
riis  providebil,  secundum  ordinem,  et  honesle  traclabit.  Qui,  si 
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essenl  nimis  honerosi.  postquam  Priori  idem  decanus  significave- 
rit  et  oslenderit,  alios  in  lociini  eoruni  substituet.   l'rocuratiunes 
quoque,  quas  eadem  domiis  debot.  honera  el  nicbilomiiius  procu- 
ralionem  scpedicli  Prioris  Sli  Martini  et  monacborum  suorum  more 
solilo  ;  prelerea  centum  solidos  paris.,  usque  ad  quinquennium,  et 
exinde  decem  libras  annuatini  in  feslo  Bti  Martini  in  estate,  jam 
dicte  Priori  persolvel.  Iles  siquidem  immobiles  ecclesie  nec  pignori 
obligare,  nec  infeodare,  nec  alienare  poterit.  Donatio  aulem  parro- 
chiarum  ad    ecclesiam  de    Liniaco   perlinentium,  apud  Priorem 
Sancti  Martini  de  Campis  remanebit  :  ad  bec   autem,  usque  ad 
decem    annos,  centum   libras  ad  restitutionem  et   reparationem 
domorum  ejusdem  ecclesie  ponere  et  committere  debebit.  Edificia 
etiam  que  modo  ibi  sunt,  manutenebil  in  eodem  statu  (c)  in  quo 
inveniet,  prêter  meliorationem  centum  librarum  predictarum,  quas 
facere    predicto    modo  debebit.   Quecumquc   autem    mobilia  vel 
immobilia,   vel  incrementa,   tempore  mortis  ejusdem  decani,  in 
domo  illa  vel  in  locis  perlinentibus  ad  eam  inventa  fuerint,  conces- 
silut,  pro  sainte  anime  sue,  post  mortem  suam,  ad  ecclesiam  de 
Liniaco  perlinere  debeant.  Ad  hoc  autem  ut  predicta  omnia  raelius 
memorie  teneantur,  et  firmiter  serventur,  idem  decanus  se,  pro[)ter 
hoc,  jurisdictioni  nostre  subjecit,  rogans  ut  super  hiis  omnibus 
testimoniuni  noslrum  daremus;  et  si  contingeret  eum  contra  ea 
que  statula  sunt  inter  ipsum  et  ecclesiam  Beati  Martini  venire, 
ipsum  per  censuram  ecclesiasticam  cogeremus  ad  condignam  satis- 
factionem  exhibenUam  ecclesie  Sancti  Martini.  Nos  autem  predictis 
omnibus,  secundum  rccognilionem  ejus,  coram  nobis  factam,  tes- 
timonium  perhibemua  ;   el  si  contra  eam  venerit,  jurisdiclionem 
predictam  in  eum  exercebimus.  Et  super  hiis  litteras  nostras  con- 
cessiraus  sigillo  nostro  munitas. 

Actum  Parisius  anno  gratie  M'^CG''  nono,  mense  augusti. 

(a)  grani  B.  —  (6)  B  manulenebat  rectifié.  —  (c)  ms.  Ilatu. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laog.  LL  i35i,  fol.  8a.  collationnée. 
—  C.  Copie  du  xV  s.,  LL  i352,  fol.  90.  —  D.  Copie  du  xvi"  s.,  LL  i353, 
fol.  94'. 
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687.  —  Nicolas,  abbé  de  Saint-Jean-en-V allée,  le  doyen  Guillaume  et 
un  archidiacre  de  Chartres,  commissaires  délégués  par  le  pape 
Innocent  III,  procèdent  à  une  enquête  sur  la  propriété  d'un  hui- 
tième des  bois  de  Blandy,  appartenant  à  Saint-Martin-des-Champs, 
sur  lequel  Adam  IV,  vicomte  de  Melun,  propriétaire  du  reste  de  la 
forêt,  prétendait  s'arroger  des  droits  supérieurs  à  ceux  des  moi- 
nes.  Les   témoins   entendus  et  l'affaire  plaidée,   le    vicomte   est 

débouté. 

(Chartres,  juin  1209) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  amen.  N[igolaus],  Dei 
patientia  Sancti  Johannis  de  Valeia  dictus  abbas,  W[illelmus]  deca- 
nus  et  H[  ]  archidiaconus  Carnotensis,  universis  in  Xristo 

carissimis  présentes  litteras  casu  quolibet  inspecturis,  salutem  in 
Auctore  salutis.  Universitati  vestre,  presentium  testimonio  littera- 
rum,  pro  facti  exigentia,  digne  duximus  declarandum  ad  nos 
Innocentii  Dei  gracia  Pape  teutii,  taliter  émanasse  mandatum. 

Suit  le  texte  du  n"  630. 

Hoc  itaque  mandatum  apostolicum  débita  diligentia  exequentes, 
Nobilem  virum  Vicecomitem  Milidunensem  ad  conquestionem  Prio- 
ris  et  conventus  Sancti  Martini  de  Campis  convenientibus  edictis 
sufficienter  citavimus,  predictis  Priori  et  conventu.  juxta  manda- 
tum apostolicum  nobis  in  hac  parte  commissum,  suiïîcienter  res- 
ponsurum  et  juri  pariturum. 

Qui  vicecomes  tandem  ad  dies  a  nobis  sibi  assignatos  in  propria 
apparuit  persona  et  fuit  contra  eundem  vicecomitem  a  Priore  el 
monachia  coram  nobis  in  jure  propositnm  sub  hac  forma  :  quod 
monachi  habebant  octavam  partem  in  nemore  de  Blanzi  (SaS)  sub 
eadem  libertate  qua  etsuam  vicecomes  possidebat  portionem.  Cum 
vero  super  hoc  lis,  juris  ordine  conservato,  fuisset  légitime  contes- 
tata  ab  eisdem  parlibus,  petito  de  calumpnia  sacramento  prestito, 
ipse  vicecomes  in  jure  confessus  est  monachos  Beati  Martini  octa- 


323.    Blandy,    Fontaine-le-Port,    Les  Lereniies,   ca.    Le    Chiîtelet-en-Brie,  ar. 
Melun.  —  Taillandier  n'a  pas  identifié  Lixlernse,  qui  répond  bien  à  Les  Lerennes. 
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vam  habeie  in  neniore  portionein.  liberlalem  ejusdem  ncinoris 
quani  monaclii  sibi  propriani  allegabaiit,  penilus  dcncgando.  Nos 
vero,  lilecoiilestata  ad  probationeni  asserlionis  rnonacboruin,  super 
receptione  testium  super  eadeiii  libcrtate  facienda,  diligcnter 
petenlibus  partibus  et  hoc  volentibus,  juris  ordine  conservalo,  légi- 
time dcdimus  auditores,  parcentes  partiuni  laboribus  et  expensis. 
Cum  vero  fuisset  a  partibus  super  teslibus  producendis  in  jure 
renunciatuin  ad  plénum,  de  volunlate  parliuin  et  assensu,  attesta- 
tiones  clausas  aperuimus  et,  partibus  presentibus,  easdem  publica- 
vimus  diligcnter,  quarum  attestationum  dicta  in  hacpresenti  carlula 
continentur. 

Testes  Prions  Sancti  Martini  de  Canipis.  Gilebeutus  de  Menpi- 

CEN  (32^) Symon  de  Gastele  (SaS)  inquisitus  —  dixit  —  quod 

audivit  Gaustelier,  liliuni  defuncti  Iloduini,  dicenleni  quod  ibat  ad 
Fonleines  (SsS)  utdaret  plegios  suos  Manerio,  lune  temporis  Sancti 
Martini  de  Campis  camerario,  de  sua  octava  parte  emptionis  sepe- 

dicti  nemoris,  quod  a  vicecomiie  Milidunensi  coniparaverat 

dixit  etiam  quod  Lldovicus  vicecomes  jamdictum  nemus  sine 
assensu  monachorum  de  Gampis  Bernardo  de  Lulernis  (SaS)  ven- 
didit  ;  quod  scientes,  monachi  ad  nemoris  incisores  venerunt  et 
vadimonia  sua  assumpserunt  et  postea  Luoovico  rege  Franco- 
rum  (335),  super  hujusmodi  injuria,  quam  vicecomes  eis  faciebat, 
clamorem  fecerunt.  Dixit  etiam  quod  emptor  nemoris,  judicio 
LuDovici  régis,  de  sua  octava  parte  —  —  plegios  suos  donavit 
M[anerio]  camerario. 


3a4-  Mainpincien,  hameau  do  la  commune  d'AndrezcI,  canton  de  Mormant,  a 
été  considéré  par  les  historiens  de  la  Brie  comme  le  lieu  de  naissance  du  pape 
Martin  IV  (isSi-uSfj).  C'est  «  l'opinion  la  plus  admissible  n  suivant  les  auteurs 
de  l'Histoire  Ultt'raire  de  la  France  (t.  XIX,  p.  388).  —  Note  de  Taillandier. 

Ce  Gilbert  de  Mainpincien  peut  être  regardé  comme  issu  d'une  branche 
secondaire  (cadets  ou  enfants  naturels)  des  Andrezel  qui,  par  leurs  prénoms 
d'Aubert  et  d'Anseau,  semblent  bien  se  rattacher  aux  Garlande  primitifs,  sei- 
gneurs de  Noisiel,  qui  avaient  aussi  le  prénom  de  Gilbert  au  xi"  siècle  et  au 
début  du  xnV 

323.  Celle  intervention  du  roi  Louis  Vil  et  le  jugement  rendu  par  lui  au 
temps  où  Louis  était  vicomte  de  Melun,  se  placent  avant  117G,  époque  où 
Pierre  était  chambrier  du  monastère  (cf.  le  tableau  de  la  p.  170). 

^9 
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Mater  vicecomitis dixit  quod  quidam  famulus  mariti 

sui,  qui  tune  teraporis  predictum  nemus  custodiebat,  promisit  se 
marito  suo  de  dicto  nemore  ducenlas  quadraginta  libras  donatu- 
rum,  et  maritus  ejus,  antequam  vendilio  fieret,  accessit  ad  mona- 
chos  de  Campis,  et  émit  partem  suam  ab  eis  quadraginta  libras, 
sicut  ei  recognoverit. 

Testes  vicecomitis .  Decanus  de  Campellis  (336) S.  presbiter 

de  Castellario  (SaS) J.  de  Donnamaria  (827)  miles Jaco- 

Bus  DE  FoiNTENAi  (Saô)  milcs Bertrannus  miles  de  Ebula  (826) 

—  —  T.  miles  de  Corpalay  (828) Daoco   miles  de   Min- 

GIACO  (828) 

Tandem  per  diffînitivam  sententiam octavam  partem 

nemoris  de  Blanzi Beati  Martini  —  ecclesie  adjudicavimus, 

habendam  sub  eadem  libertate  qua vicecomes  suam  partem 

possidet 

Actum   Carnoti  publiée,   anno    gracie    millesimo  ducentesimo 
nono,  raense  junio. 

A.  Original,  Arch.  Nat.,  S  1344,  n"  11. 

Ed.  Taillandier,  Histoire  du  château  ei  du  bourg  de  Blnndy,  pp.  157-170. 


687  bis.  —  Les  Commissaires  apostoliques  désignés  par  Innocent  III 
pour  instruire  le  procès  entre  Saint-Martin-des-Champs  et  le  noble 
vicomte  de  Melun,  au  sujet  des  bois  de  Blandy,  condamnent  le 
vicomte  défaillant,  et  maintiennent  les  moines  dans  la  pleine  libre 
possession  de  leur  part,  le  huitième  de  la  forêt. 

(Juin  laog) 

0.  p.  1.  i.  [AicoLAus]  abbas  Sancti  Johannis  de  Valeia,  W[illel- 
Mus]  decanus  et  H[ugo]  archidiaconus  (829)  Carnolenses,  salutem 
in  Domino.  Notum  faeimus  quod  Domini  Pape  mandalum  recepi- 
mus  in  banc  formam  (suit  la  teneur  du  n"  630). 


336.  Champeaux,  Foutenailles,  Yèbles,  ca.  Mormant,  ar.  Melun. 

327.  Doiincmarie-en-Montois,  ar.  ProAÏns. 

3a8.  Maincy,  ca.  Melun.  —  Gourpalay,  ca.  Rozoy,  ar.  Goulommiers. 

Sjg.  Hugues  de  la  Ferlé,  archidiacre,  puis  doyen,  et  enfin  évèque  de  Chartres. 
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Hujiis   ifîitnr  aiictoritate  manHali,  iiobilem  virum    Vicecomitcm 

MUiliincnsem,  ad  coïKinesliunem  Prioris coram  nobis  légitime 

cilnviiniis  :  contra  qiien»  pn^positum  luit  ex  parle  Sancli   Martini 
quod,  cuni  viiP*  pars  neinoris  île  lilan:i{Su^)  pertinet  ad  ecclesiam 
lUi  Martini  sub  eadem  libertate  (pia  et  Vicecomes  suam  partem  ibi 
possidebat.  iste  contra  justiciam  molestabat  super  ecclesiam  Sancti 
Martini  et  non  sinebal  eam  in  predicta  libertate  illam  partem  paci- 
fiée possidere.  Lite  vero   per  respunsionem    ejusdem   viceconiitis 
légitime  contestata,  et  sacramento  de  calumpnia,  prout  res  exige- 
bat,  bine  inde  prcstito,  cnm  diceret  vicecomes  ecclesiam  Beati  Mar- 
tini liabere  viii*™  partem  in  prediclo  nemore,  non  tamen  confidere- 
Inr  quod   in  predicta  libertate  habere  deberet.  Testes  ab  utraque 
parte  super  toto  negotio  recepimus,  et  postquam  renuncialum  fuit 
bine  inde  productioni  testium  attestationes  ipsas,  de  consensu  par- 
cium,  pTiblicavimus  et  transcripta  earum  ulrique  parti  concessimus 
ad  dispulandum  super  eis  et  ad  dicendum  in  testes  et  dicta  testium. 
Dato  partibus  termino  compétent!,  postmoduni  auditis(a)  allega- 
tioni  utriusque  partis,  quibusdam  etiam  inscriplis,  cum  jam  in  eis 
ulraque  pars  renuntiasset,  diem  peremptorium  prefiximus  partibus 
ad  diffinilivam  sententiam  audiendam.  Sed  idem  Vicecomes  sen- 
tent.iam  audire  noluit,  et  de  propria  voluntate  appellavit.  Nos  autem, 
babito  consilio  sapientium  quia  (6)  in  rescripto  Domini  Pape  appel- 
latio  erat  inlùbita  et  nuUa  erat  justa  causa  appellandi,  sue  appella- 
tioni  non  detulimus  et  iterum  peremptorie  citavimus  utramqiie 
parteYn  ad  diffinilivam  sententiam  audiendam.  Ad  quem  diem  cum 
idem  Vicecomes  nec  venissel  nec  procuratorem  misisset,  eo  babito 
pro  contumaci,  et  parte  Sancti  Martini  présente,  idem  cause  et  liti 
que  multum  duraverat  fînem  imponere  volentes,  per  dilîinilivam 
sententiam  audiendam,  pronunciavimus  vm^'"  partem  nemoris  de 
Ulanzi,  dequo,  utdictum(c)  est,  queslio  vertebatur,  cum  viii^a  parte 
décime  et  campii)arti3  terrarum  exartatarum  predicto  nemori  adja- 
centium  perlinere  ad  ecclesiam  Beati  Martini,  et  eam  eidem  ecclesie 
adjudicavimus,  babendam  sub  eadem  libertate  qua  et  ipse  \'iceco- 
mes  suam  partem  possidet  et  ipsum  Vicecomitem  condempnavi- 
mus,  et  ei  precepiraus  ut  huic  sententie  se  non  opponat,  sed  eam 
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servet,  et  ecclesiam  Beati  Martini  contra  eam  de  cetero  non  moles- 
tet,  alioquin  ipsum  decrevimus  sentenlie  excommunicationis  subja- 
cere.  Ad  liujus  autem  memoriam  rei  et  firmitateni,  présentes  litte- 
ras  concessimus,  sigillorum  nostrorum  munimine  roboratas. 
Actum  Carnoli,  anno  M"  CC  IX°  (d),  mense  junio. 

(a)  audistis  B.  —  (6)  qua  B.  —  (c)  indictum  B.  —  (d)  B  omet  la  fin  de  la  date. 

A.  Original  S  i344,  n"  17.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  i02-io3, 
corrigée.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i352,  fol.  io4.  — D.  Copie  du  xvi^s., 
LL  i353,  foL  i35. 

Edit.  Taillandier,  Histoire  de  Blandy,  p.  171. 

688.  — Adam  IV,  vicomte  de  Melun,  ayant  transigé  avec  le  Prieur 
de  Saint-Martin-des-Champs  au  sujet  du  Bois  de  Blandy,  donne 
pouvoir  au  Roi  de  l'obliger  à  exécuter  cet  accord. 

(Paris,  novembre  1209 j 

Ego  Adam,  vicecomes  Meledunensis,  notum  facio  imiversis 

quod,  super  contentione  que  erat  inter  me  et  Priorem  Sancti  Mar- 
tini de  Campis,  super  bosco  de  Blandi  qui  metearius  dicitur,  et 
super  terra  composuimus  hoc  modo,  videlicet  quod  dictus  Prior 
Sancti  Martini  partietur;  ego  autem  partem  meam  accipiam  infra 
très  septimanas  ex  quo  dictus  Prior  mihi  partes  ostenderit  ;  et  pre- 
terea,  de  parte  Prioris,  habebo  totum  boscum  qui  modo  est  desu- 
per  terram,  ita  quod  illam  liberavero  infra  competenteni  terminum 
quem  Dominus  Rex  mihi  super  hoc  statuerit.  Cum  autem  illum 
deliberavero,  fundus  terre  dicto  Priori  Sancti  Martini  liber  et  immu- 
nis de  me  et  meis  ad  terram  sive  ad  boscum  in  perpetuum  rema- 
nebit.  Domino  autem  meo  illustri  Francorum  régi  creantavi  quod, 
si  ego  contra  hoc  venirem,  ipse  propter  hoc  posset  assignare  ad 
totum  fcodum  meum,  et  ipsum  dominum  Hegem  requisivi  ut  com- 
positionem  istam  per  hlteras  suas  confîrmaret. 

Actum  Parisius,  anno  gratie  M°  CC  nono,  mense  novembri. 

A.  Original  scellé  J  i58,  Melun  I,  n°  i. 
Édil.  Taillandier,  Histoire  de  Blandy,  p.  174. 
Anal.  Tculet,  Layettes  dn  Trésor  des  Chartes,  t.  1,  p.  34i.  n»  900. 
Ind.  Delisle,  Reg.  des  actes  de  Ph. -Auguste,  n"  1180,  p.  272.  —  Demay, 
Invenl.  des  sceaux,  n"  695. 
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689.  —  Le  (mpc  Innocent  III  mande  au  prieur  Foulques  qu'il  a,  en 
consistoire,  approuvé  la  sentence  des  comndssaires  apostoliques 
déboutant  l'archiprctre  de  Saint-Jacqnes-la-lioucherie  du  procès 
qu'il  aiunl  intenté  aux  moines  pour  leur  enlever  la  moitié  des 
offrandes  et  produits  de  son  église. 

(Rome,  Latran.  20  décembre  laog) 

Olim,  corain  dilecto  filio  noslro  Renedicto,  tituli  Snnctc  Susanne 
presbytère  cardinale,  (jueni  dilectis  (iliis  archipresbylero  Sancti 
Jacoln  Parisiensis et  maglslro  H....  procinalori  \estro  concessinms 
anditorem,  idem  proposuit  procurator  quod  cum  vos,  ad  quos  jus 
patronatus  ecclesie  Sancti  Jacohi  pertinet,  coram  [Nicolao]  abbale 

Sancti  Johannis  de  Valteia,  Archidiacono  et  [ ]  cantore  Car- 

notensibus,  jndicibus  delegatis  a  nobis,  medietatem  proventuum 
ejusdem  ecclesie  Sancti  Jacobi  petissetis,  ad  vestram  fundandam 
intenlionem  instrumentum  bone  inemorie  Stepiiâm,  Parisiensis 
episcopi,  ostendislis,  in  quo  videbatur  idem  episcopus  inter  cèlera 
profiteri  qviod,  concessione  anlecessorum  suorum  et  sua,  monaste- 
rinm  veslrum  ciun  pr^sentatione  presbyteri  medietatem  omnium 
beneficiorum  que  pro  presbyterio  ecclesie  Sancti  Jacobi  ad  presby- 
terum  velejus  utilitatem  (pioquo  modo  perveniunt,  in  eadem  eccle- 
siaoblinebat.  Quod  arcbipresbyter  prorsus  inficians  allegavit  se  vel 
ecclesiam  suam  nonnisi  tantum  in  decem  libris  annuatim  solvendis 
ecclesie  vestre,  pensionis  ratione,  leneri.  Cumque  super  hoc  coram 
premissis  fuisset  judicibns  lilifratum,  super  eo  utraque  pars  testes 
induxit.  Verum  cnm  intérim  pars  vestra  proponeret  se  pcr  dictnm 
archipresbvterum  centum  solidis.  pendente  judicio,  spoliatam,  et 
pars  altéra  nullam  penilus  ralionem  quare  hoc  fecerat  allegarct, 
jndices  archipresbytero  preceperunt  ut,  usque  ad  cerlum  terminum 
solidos  restitneret  pretaxatos  :  qui,  mandato  judicum  parère 
contempnans,  excommunicatus  exstitit  ab  eisdem.  Sed  archi[)res- 
bylerose  postmodnm  per  contumociam  absentante,  cum  judices  de 
sententia  ferenda  fractarcnt,  Prior  Sancti  Victoris,  [Michael]  arcbi- 
presbyter Sancti  Severini,  et  magister  P[etri  s]  Pulverei,,  ranonicus 
Parisiensis  (a),  quasdam  eis  litteras  transmiserunt,  per  quas  injnn- 
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gebant  eisdem  ne  in  prejudicium  jurisdiclioiiis  ipsorum,  quibus 
appellationis  causa  super  predictis  cenlum  solidis  committebatur  a 
Nobis,  in  causa  procédèrent,  vcl  aliquid  statuèrent  in  gravamen 
archipresbyteri  memorati.  Sed  judices  attendentes  appellationis 
causam  a  predicta  interloculoria  interposite,  que  tantummodo 
commissa  videbatur  eisdem,  negolium  non  conlingere  principale, 
maxime  cum,  eo  tempore  quo  archipresbyler  procuratorem  miserai 
ad  sentenliam  audiendam,  partes  non  fncrint  secundvaium  liltera- 
rum  auctoritate  citate,  instrumenlo  Parisiensis  episcopi  diiigenter 
inspecto,  et  utriusque  partis  rationibus  intellectis,  habito  pruden- 
tium  consilio,  sepediclum  archipresbyterum  ad  reddendum  annua- 
tim  ecclesie  vestre  medietatem  omnium  proventuum  ecclesie  Sancti 
Jacobi  condemnarunt  :  quam  sententiam  procurator  vester  petiit 
confirmari.  Cum  igitur  hec  et  ilia  que  avchipresbyter,  ad  impu- 
gnandam  tam  interlocutoriam  quam  diffînitivam  sententiam  judi- 
cum  predictorum  proposuitcoram  eo,  idem  cardinalis  nobis  fideli- 
ter  retulisset.  Nos  interlocutoriam  supradictam,  pro  eo  quod,  juris 
ordine  non  servato,  a  duobus  tantum  judicibus,  tertio  se  nullatenus 
excusante,  prolata  fuerat,  irritam  decrevimus  et  inanem.  Verum, 
quoniam  archipresbyter  ad  diffinitivam  sententiam  reprobandam 
hanc  viam  a  Nobis  requisitus  elegit,  nt  instrumentum  Parisiensis 
episcopi,  quod  secuti  judices  sententiam  tnlerant,  non  fuisse  jure 
subnlxum  ostenderet,  dilectis  filiis  [Johanni]  abbati  Sancte  Genovefe 
et  W[iLLELMo],  archidiacono  Parisiensi  et  [Radulfo]  decano  Meldensi 
dedimus  in  mandatis,  ut  audirent  quecumque  archipresbyter 
memoratus  contra  instrumentum,  infra  sex  menses  postquam  foret 
exhibilum  coram  eis,  duceret  proponenda;  et  si  taie  quid  contra 
ipsum  objectum  esset,  forsitanet  ostensum,  propter  quod  reprobari 
deberet,  i[)si  sentenliam  judicum  predictorum  qui,  lidem  instru- 
ment! sequentes.  eamdoui  tulerant,  sublato  appellationis  obstaculo 
retractarent,  ecciesie  vestre  super  medietate  proventuum  ecclesie 
Sancti  Jacobi  perpetuum  silenlium  imponentes,  cum,  per  deposi- 
tiones  testium  quas  inspici  fecimus  diiigenter  vel  aliolegitimo  modo 
sulBcienter  constaret  esse  probatum.  Alioquin,  cum  archipresbyter 
nihil  proposuisset  aliud  quod  valeret  contra  sententiam  supradi- 


sous  LE  RÎ:nM':  de  piirijppi'-Aur.usTE  295 

ctam,  ipsi  eandam,  aiictoritale  nostra,  appellalionc  postposila, 
confirmantes,  ipsani  per  ceiisurani  ecclesiaélicaiu  facerent  inviola- 
biliter  observari.  lu  ijiioiuin  postmoduin  preseiitia  partibus  consti- 
liilis,  arcliipresbylcr  quedain  contra  predictuin  proposnit  instru- 
nienturn  propter  que  asseruit  nnllam  ei  fidem  penitus  adhibcndam. 
l'iimo.  (juia  in  sigillo  eidcFn  apposito,  nova  cera  commista  videba- 
tur  antique.  Secundo,  (piiaiegi  ejusdem  sigilli  litière  non  valebanl, 
quan(iuam,  contra  juris  auclorilatein,  socundum  qnod  nihil  debnit 
pendente  judicio  inno\ari,  dictum  sigillum  inter  moras  judicii 
fucalum  fuerit  et  polituni.  Tertio,  quia  Parisicnsis  capituli  sigillum 
non  erat  eidem  instrumento  apposilum,  cujus  consensus  de  jure 
fuerat  in  concessione  luijusmodi  reciuirendus.  Quarto,  quia  panco- 
rum  canonicorum  subscripliones  adnotate  videbaninr  in  ipso. 
Quinio,  quia  concessiones  predecessorum  STEP!îA>'r,  Parisiensis 
episcopi,  de  quibus  in  eodem  instrumento  fit  montio,  nullalenus 
apparebant.  Prescriptionem  insuper  ad  reprobandum  inslrumentum 
predictum,  arcbipresbyter  memoratus  objocit.  Sed,  licet  super 
hiis  omnibus  fuisset  hinc  inde  coram  dictis  judicibus  litigatuni,  et 
arcbipresbyter  que  objecerat  se  assereret  probaturum,  nibil  tamen 
ex  ipsis  probare  curavit  infra  semestre  tenipus  in  noslris  litteris 
comprehensum.  Quo  transacto,  post  duos  menscs,  presentiam  pre- 
dictorum  judicum  adiens,  allegavit  predicti  episcopi  concessionem 
ipso  jure  viribus  caruisse,  cum  non  constaret  ad  hoc  intervenisse 
consensum  presbyteri  ecclesie  memorate,  qui  requirendus  non 
immerito  fuerat,  cum  ex  hoc  ei  prejudicium  pararetur.  Unde,  cum 
super  hisetaliis  partes  non  desinerint  altercari,  judices.  de  consi- 
lioperiforum,  vos  et  partem  alleram,  cum  negotio  sufficienter  ins- 
Iructo,  ad  Sedem  Aposlolicam  remiserunt.  Partibus  ilaque  propter 
hoc  nuper  in  nostra  presentia  conslitutis,  cum  arcbipresbyter  supra 
dicta,  que  contra  instrumentum  objecerat,  coram  JNobis  eliam  ite- 
rasset,  adjiciens  nihilominus  quod  predicta  concessio  per  episco- 
pum  abs(jue  presbyteri  parocbialis  assensu,  erat  invalida  judi- 
canda,  pars  vestra  inter  cetera  sic  respondit,  quod  super  iis  que 
arcbipresbyter  contra  instrumentum  objecerat  non  erat  ulterius 
audiendus,  cum  illa  nequaquam  proba>erit  infra  tempus  prefini- 
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tnm  a  Nobis.  Sed  et  illud  pars  vestra  reputabat  quod  de  consensu 
presbyteri  qui  non  intervenerat,  archipresbyter  ultimo  introduxit, 
cum  non  probandi  episcopi  concessionem  invalidam,  sed  repro- 
bandi  solummodo  instrumentnm  facultas  ei  dudum  fnerit  reser- 
vata;  maxime  cum  infra  pretaxati  tempoiis  spatium  lioc  propo- 
nere  non  cnrarit.  His  igitur  et  aliis  que  utraque  pars  proposuit 
intellectis,  de  fratrum  nostrorum  consilio,  sententiam  predictorum 
judicum  approbantes,  archipresbyterum  sepedictum  super  medie- 
tate  omnium  proventuum  ecclesie  Sancti  Jacobi  annuatim  monas- 
terio  vestro  reddenda  sententialiter  duximus  condemnandum.  Nulli 

ergo incursurum. 

Datum  Laterani,  xiiikal.  januarii,  pontificatus  nostri  anno  duo- 
decimo. 

(a)  «  Magister  Petrus  Pulverelli  »  est  commémoré  au  nécrologe  de  la  cathé- 
drale (Molinier,  Ohil.  de  la  prov.  de  Sens,  I,   i56). 

A.  Original  perdu,  —  B.  Copie  au  Liber  Episiolaram  Innocenta  III  Pape 
Ub.  XII.  n°  147. 

Edit.  a.  Baluze,  Innocenta  IH  Epistolœ,  II,  889.  —  b.  Migne,  Patrologia 
Mina,  CCXV,  166. 

Ind.  Marrier,  Monasterii  Sti  Martini...  historia,  p.  201  (date  fautive 
laio).  —  Gallia  christiana,  VII,  527  (même  erreur).  —  Potthast,  Regesta 
Pontificam  Romanorwn,  t.  I,  p.  33^.  n°  386o  (date  rectifiée). 

690.  —  Le  prieur  Foulques  I""  gratifie  de  l'association  à  la  commu- 
nauté, et  du  tricenaire  après  son  décès,  Dreux,  jadis  prieur  de 
Sainl-Éloi  de  Noyon,  compagnon  de  Guillaume  H,  abbé  de  Cluny, 
qui  s'était  rendu  à  Rome  pour  défendre  la  cause  des  moines  de 
Saint-Martin  contre  l'archiprétre  de  Saint- Jacques,  et  leur  assura 
le  gain  du  procès. 

(Peu  après  le  ao  décembre  1209) 

Notum  sit  omnibus  qr  d  dominus  Fulco,  prior  hujus  loci,  et 
conventus  concesserunt  in  capitulo  Dbogoni,  quondam  priori  Sti 
Eligii  Noviomensis,  et  tune  socio  domini  Willelmi  abbatis  Clunia- 
censis,  plenam  societatem,  sicut  uni  de  nostris  raonacliis,  et 
XXX'"" (a)  suum,  ubicunique  obierit.  Ipse  siquidem  dilectione  quam 
erga  nos  et  ecclesiam  nostram  habuit  propensiorem,  Romam  perre- 
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xil.  ibique  iimltuni  [»io  nt,»bis  laboravit  in  causa  noslra  contra 
archipresbiteruiii  SU  Jncohi.  Ipso  si(}uideni  présente  elcausam  nos- 
trani  procurante  et  defendente,  mediclas  proventuuni  ecclesie  dicte 
StiJacobi,  per  Dei  graliam,  nobis  adjutlicala  fuit  in  perpeluuni. 

(a)  Triceiiarium  a. 

A.  Ms.  lat.  177^3,  fol.  i/iV- 

Édit.  a.  Marrier.  Monaslerii  Sancli  Martini...  historia,  p.  201. 

691.  —  Pierre  II,  évêque  de  Paris,  notifie  (jue  .'^inwn  Boiichenu,  du 
consentement  de  Robin  son  fils,  a  chargé  sa  maison,  (jui  touche  à 
la  Porte-Saint-Merri,  d'un  cens  au  profit  de  Saint-Martin-des- 
Champs. 

(1"  janvier  ou  39  mars  1209  —  fin  1209) 

Pktrus,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  p.  1.  i.  salutem 
in  Domino.  Notum  facimus  quod  Symon  Bogeli.i,  in  nostra  presen- 

tia,  recognovit  se  douasse ecclesie  Sancti  Martini  de  Campis 

quatuor  solidos  et  duos  denarios  de  censu  siiper  domum  suam 
sitam  juxta  portam  que  appellatur  Porta  Sancti  Mederici.  Hobinus 
autem,  filius  ejusdem  Symoms,  iioc  concessit  pariter  et  laudavit. 
Ad  quemcunque  vero  domus  illa  devenerit,  monacbi  Sancti  Martini 
de  Campis  predictum  censum,  in  crastino  Sanctorum  Omnium, 
habebunt  ab  illo  qui  domum  possidebit  predictam. 

Actum  anno  Domini  milesimo  ducentesimo  nono  (a). 

(a)  B  C  omettent  <(  iiono  ». 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1209,  LL  i35i,  fol.  57',  portant  une 
date  incomplète.  —  C.  Copie  du  xv  s.,  LL  i353,  fol.  58,  d'après  R.  — 
D.  Copie  du  xvr  s.,  LL  f353,  fol.  fio',  d'après  .4,  donnant  la  date  com- 
plète. 

692.  —  Geo/roi,  évêque  de  Sentis,  notifie  que  Jean  Clunet,  fils  de 
Robert,  approuve  la  vente  de  terres  0  Othis,  Jaite  par  son  Jrh'e 
Guillaume  au  prieuré  de  Moussy.  (Extrait.) 

(i""' janvier  ou  a^  mars  1209 —  i"  janvier  ou  18  avril  13 10) 
Ego  Galfridus,  Dei  gratia  Silvanectensiam  episcopus  —  notum 
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facio  qnod  —  Johannes  filius  Roberti  Cluignet  venditionem  quam 

WiLLELMus  frater  ejus  fecit  Priori  de  Monciaco  {i-fà) de  terris 

que  snnt  apud  Ostiz  (SSa)  et  que  erant  de  campipartagio  ipsorum 
monachorum,  scilicet  terrarn  que  fuit  Galtebi  de  Monrablil,  et 
terrarn  que  vocatur  Campus  Rohes,  et  trrram  des  Granz Baissons  et 

arpennum  GAi/rERi  Ruffi  concessit 

Actuni  anno  ab  Incarnatione  Domini  M^CC"  nono  [à). 

(a)  Celte  confirmation  s'applique  à  l'acte  u°  561  ci-dessus. 

A.  Original  scellé,  S  i^aa,  n°  53. 

693.  —  Herbert,  prieur  de  G oarnay -sur-Marne ,  concède,  leur  vie 
durant,  à  Robert  Le  Fèvre  et  sa  femme  Aélis,  un  muid  de  blé  sur 
la  grange  du  Chesnay,  un  setier  de  fèves  et  un  de  pois,  et  trois 
muids  de  vin  de  vendange  à  Champs-sur-Marne  ;  la  rente  tombera 
de  moitié  au  premier  mourant  ;  ils  auront  la  sépulture  desjrères, 
au  cimetière  de  la  communauté. 

(i"  janvier  ou  29  mars  laog  —  i"  janvier  ou  18  avril  1210) 

Ego  H[erbertus],  prior  de  Gornaio,  et  ejusdem  loci  conventus, 
universis  notum  facimus  quod  Roberto  Fabro  et  Adelaidi,  uxori 
sue,  ununi  modivi  ;  bladi  in  granchia  de  Cano/io  (99),  nec  de 
meliore  nec  de  pejore,  et  duos  sextarios  leguminum,  unum  faba- 
rum,  aller  pisorum  ad  festum  Sti  Remigii  et  très  modios  vini  apud 
Campos  vindemiarum  tempore,  quamdiu  vixerint,  annuatim  perci- 
piendos  concessimus.  lia  tamen  quod  uno  decedente  dimidia  pars 
cadet,  et  dimidia  pars  mobiliiira  ad  nos  devolvetur.  Altero  vero 
decedente,  tam  mobilium  qnani  reddiluum  massa  ex  integro  ad  nos 
\eniet.  Corpora  vero  eorum,  exhibitis  ofllciis  tanquam  fratribus,  in 
cimiterio  nostro  sépulture  trademus  ;  et  per  hoc  liberi  erimus  ab 
omniimpelitione  eorum.  Anno  ab  Incarnatione  Domini  M"CC°1X°. 

yl.  Original  perdu.  — B.  f]opie  de  1228,  LL  1897,  fol.  33,  non  coUa- 
tionnée. 


694.  —  Le  prieur  Foulques,  du  consentement  de  Jean,  prieur  de 
Saint-Denis-de-ta-Châtre,  concède  à  l'église  Saint-IIonoré   trois 
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arpents  df  terre  loucluiiil  au  cimetière  de  cette  énHse;  en  recon- 
naissance de  ce  don.  Renoiid  Chcrin  et  Sibille,  sa  femme,  aban- 
donnent à  >iaintr)enis-de-la-Cluitre  cinq  sols  de  rente  sur  la  mai- 
son de  Jeu  Gautier  de  Meutan,  aux  Champeaux. 

d"  jan\i?r  ou  ag  mars  laocj  --  i"  janvier  nu  iS  avril  1210) 

Nolum  sit  omnibus  t.  y.  <[.  C  qnod  ego,  frater  Fulco.  prior 
Sancli  Martini  de  Campis,  lotusque  ejusdein  loci  conventus  (luita- 
vimus  ecclesie  Sancti  llonorati  Parisiensis  très  arpennr.s  terre  qui 
sunt  juxla  predicte  ecclesie  cimiterium,  libère  et  imperpetuum, 
ab  omnibus  que  nobis  perlinebant,  assensu  fratris  noslri  J..ii\n>jis, 
prioris  Sancti  Dyonisii  de  Carcere,  de  cujus  censiva  erat  predicta 
terra  ;  et  ob  remunerationem  tanli  beneficii  et  maxime  pro  remedio 
animarum  suarum  Renoldus  Cueren  et  Sïbilla  uxor  sua  dederunt 
in  elemosinam  ecclesie  Sancti  Dyonisii  de  Carcere  et  assignaverunt 
(juinque  solides  par.  singulis  annis  super  domum  functi  N\  alterii 
DE  Mellento  apud  Campiaux  sitam,  reddendos  in  Natali.  Quod  ut 
ratum,  etc. 

Actiim  Parisius,  anno  gracie  M"  ducent°  nono. 

A.  Original  jadis  scelh-,  S  18^2,  n'  77.  —  13.  Vidimus  de  l'Omcialitc-  de 
Paris,  du  mercredi  apn^s  la  Saint-André  [a  décembre]  1289.  Ibid.,  n"  85. 
—   C.    Copie    du     xvii"  siècle.    Cartalaire   de   Saint- Denis-de-la-rjuUre, 

LL  iSgf),  fol.  a3. 
Édil.  Marrier.  Monasterii  SU  Martini...  hisloria,  p.  300. 

695.  _  Pierre  II,  évoque  de  Paris,  approuve  la  donation  Jaite  par 
Renaud  Chérin  et  Sil)iUe,  sa  femme,  d'une  rente  sur  leur  maison, 
appartenant  naquèrc  à  Gautier  de  Meulan  et  sa  femme  Pernelle, 
située  devant  le  four  Saint-Martin,  aux  Champeaux.  (Extrait.) 

(Mai  1210) 

Pktkus,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  p.  1.  i.,  salutem 
in  Domino.  Notuni  vobis  fîeri  volumus  quod  Renoldus  Cherein  et 
SiBiLLA.  uxor  ejus,  dederunt  et  concesserunt  ecclesie  SU  Dyonisii  de 
Carcere  quinque  solidos  Parisicnsiam,  pro  remedio  animarum  sua- 
rum... et  propter  retribulionem  terre  que  sita  est  juxla  cimiterium 
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Sti  Honorati,  quam  Prior  SU  Martini  de  Campis  totusque  ejusdem 
loci  conventus,  assensu  Prioris  Sti  Dyonisii  de  Ccircere,  de  cujus 
censiva  predicta  lerra  erat,...  eis  quitaveiunt.  Predicti  veto  dena- 
rii  assignai!  sunt  in  censn  domus  que  fuit  defuncti  Galterii  de 
Meulent  et  Petromlle  uxoris  ejus,  et  modo  est  R.  Cherein,  que 

sita  est  ante /urnum  SU  Martini  de  Campis  qui  est  in  Campel- 

lù>,  et  sunt  reddendi  in  octavis  Natalis  Domini  singulis  annis.  Et  ut 
hoc  ratum,  etc. 

Actum  Parisius  anno  gracie  milesimo  ducenlesimo  decimo, 
mense  maio. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1210,  LL  i35i,  fol.  56',  intercalée  en 
bas  de  page^  de  la  main  du  copiste  dvi  cartulaire,  en  caractères  plus  fins. 
—  C.  Copie  du  xv^  siècle,  LL  i352,  fol.  57.  —  D.  Copie  du  xvr  siècle,  LL 
i353,  fol.  59'. 

696.  —  Nicolas,  sire  de  Bazoches,  s'être  accordé  avec  Saint-Martin- 
des-Champs  au  sujet  de  difficultés  soulevées  entre  lui  et  le  prieuré 
de  Sainte-Gemme,  notamment  quant  aux  bois  du  ressort  de  sa 
gruerie;  il  reconnaît  que  l'autorisation  donnée  aux  Templiers,  d'y 
créer  un  vivier  et  d'.y  faire  usage  d'un  attelage  accouplé,  n'emporte 
aucune  garantie  de  sa  part.  Approbation  d'Agnès  [de  Gherisy] 
femme  de  Nicolas,  de  Jean  et  Gautier  de  Bazocfies. 

(i"  janvier  ou  18  avril  laio  —  i"  janvier  oa  3  avril  12 11) 

Ego  NiGHOLAus,  dominus  de  Basosghes  (33o),  omnibus  p.  1.  i. 
notum  facio  quod,  cum  inter  ecclesiam  Sancti  Martini  de  Campis 
Parisiensis  ex  una  parte,  et  me  ex  alia,  querela  verterelur  super 
venditione  nemorum  Sancte  Gemme  (82)  que  sunt  in  nostra  gruaria, 
et  quodam  vivario  et  usuario  unius  bige,  quod  in  nemoribus  nostre 
gruerie  concesseramus  Templariis,  in  hune  modum  sopita  est.  Nos 
enim  cognovimus  quod  in  dictis  nemoribus  Sancte  Gemme  nichil 
omnino,  prêter  gruariam,  habere  debemus  et  sic  super  hoc  in  pace 
remansimus.  De  vivario  vero,  quoniam  in  propria  terra  Ste  Gemniê 
factum  fuit,  ecclesie  Ste  Gemme  ex  toto  hberum  remanebit;  ita 
tamen  quod  vivarium  remanebit.  De  usuario  bige  in  dictis  nemori- 
bus Ste  Gemme  a  nobis  Templariis  concesso,   promisimus  quod 
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diclis  Templariis  in  prelalis  nemoribiis  guarandiam  non  porlabi- 
mus,  quam  necilebenius.  liée  auleni  oninia  ego  et  AorsEs  uxor  nica, 
fuie  inlerposita.  nos  observalnros  bona  lide  promisimus.  Preterea 
hoc  idem  JoHANNES  et  Waltekils,  fratres  mei,  milites,  laudaveiunt. 
Actum  anno  gracie  M°CC"decimo. 

.1.  Original  perdu.  —  [i.  Copie  d'une  seconde  main,  I.L  iSf)!,  fol.  120. 
—  C.  Copie  du  xv  siècle,  LL  i35a.  fol.  i3V.  —  D.  Copie  du  x\i'  siècle. 
LL  i353,  fol.  i58. 


696  his.  —  !I<iimard\de  Provins],  évcque  de  Soissons.  approuve  la 
convention  précédente.  (Extrait.) 

(Même  date) 

Hatm.vrdl's,  Dei  gratia  Suessionensis  episcopus,  omnibus  in  per- 
petuum.  iNoverit  universitas  vestraquod,  cum  inter  ecclesiam  Sancti 
Martini  de  Campis  Pans/en5t5,  ex  una  parte,  et  NicnoLAiM,  domi- 
num  DE  Basochus  (33o)  ex  altéra,  super  venditione  nemorum  Ste 
Gemme  que  sunt  in  gruaria  ipsius  Nicholai,  et  qnodam  vivario  et 
usuario  nnius  bige.  qnod  prefatus  Nicholaus  concesserat  Templariis 
in  nemoribus  sue  gruarie,  quedam  questio  verleretur,  tandem... 
est  sopita,  per  Dei  gratiam,  inter  eos.  Dictus  Ts'icholaus...  recogno- 
vit  quod  in  dictis  nemoribus...  nichil  omnino  prêter  gruariam 
habere  debebat  :  vivarium...  qnitavit.  De  usuario...  dixit...  quod... 
Templariis...  nullam  de  cetero  guarandiam  portaret...  Preterea 
JoHANNEset  GAt.TERUS  fratres  ipsius  ISicholai,  milites,  becomnia... 
landaverunt... 

Actum  anno  gracie  M°CG°  decimo. 

.1.  Original  jadis  scellé,  S  lïi^,  n°  20.  —  B.  Copie  de  seconde  main, 
LL  i35i,  fol.  lao".  —  C.  Copie  du  xv  siècle.  LL  i35-4,  fol.  i35.  —  D.  Copie 
du  xvr  siècle,  LL  i3.53,  fol.  lâg. 


33o.  Bazoches,  ca.  Braisnc,  ar.  Soissons.  —  Nicolas  de  Bazoches  était  pelit-fils 
d'Avoie  de  Montmoreacy,  fille  d'Hervé  et  sœur  de  Bouchard  IV,  qui,  en  1137, 
était  mariée  à  Roger  de  Thourottc,  seigneur  d'Atlichy.  11  épousa  Agnès  de  Ghe- 
risy  ;  un  de  leurs  fils,  Jacques,  succéda  en  my  à  Haitnard  sur  le  siège  de  Sois- 


sons. 
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697.  —  Le  doyen  Foulques  et  deux  chanoines  de  Saint-Paul  de 
Paris,  délégués  apostoliques,  procèdent  à  une  enquête,  en  présence 
de  maître  Thomas,  préchanlre  de  Noyon,  et  du  chanoine  Pierre 
d'Orchies,  sur  un  piocès  entre  le  prieur  de  Gournay-sur-Marne  et 
Pierre  de  Gournay,  au  sujet  d'une  vigne  que  sa  tante  Toussaine 
aurait  aliénée  en  se  donnant  au  Prieuré.  Il  est  reconnu  que  Simon, 
père  de  Pierre,  l'avait  vendue  avant  1165  à  Guillaume,  prévôt  de 
Gournay.  (Extrait.) 

(i"  janvier  ou  i8  avril  isio —  i"^"^  janvier  ou  3  avril  laii) 


...  FuLGO  decanus,  J.  cantor,  "B.  canonicus  Sti  Pauli...  significa- 
mus   Yobis   quod   Pktrus    de   Gornaio  coram   nobis  judicibus   a 
Domino  Papa  iegatis  tràxit  in  cansam  Priorem  de  Gornaio  super 
terram  et  vineam  quas  pignori  obligatiis  fuisse  assei^ebat  ;  et  contra 
Prior  vineam  venditam  fuisse  et  terram  commuta tam  proponebat... 
Prior  attestationes  coram  nobis  deposuit,  astantibus  viris  peritis 
magistro  Thoma  cantore  Noviomensi  et  concanonico  suo  magistro 
P.  DE  Orghi  (a)  in  hune  modum  :  Guillelmus  maior  juratus  dixit 
quod  amita   Pétri  de  Gornaio,    Toisana(6)  cognomine,   tenebat 
quandam  vineam  quam  cuni  vellet  dare  ecclesie  de  Gornaio  et  (c) 
conversa,  noluit  acqniescere  Petrus,  quia  optima  erat  vinea.  Sed 
post  multam  altercationem,  dédit  in  comniutationem  mulieri  ter- 
ram de  qua  agitur,  et  mulier  dédit  se  et  predictam  terram  ecclesie 
de  Gornaio,  ipso  Petro  sciente  et  consentienle.  Reqnisitus  utrum 
audierit  terram  illam  pignori  obligatam  esse,  respondit  quod  nun- 
quam  audivit  usque  ad  tempus  presens  ;  sed  plone  cognovit  quod 
précise  fuit  terra  pro  vinea  coramiitata.  De  vinea  quam  Petrus 
petit,  dixit  quod  Simon,  pater  Petbi,  vendidit  "VVillei.mo  preposito 
de  Gornaio  eandem  vineam  de  qua  agitur  et  Willelmus  preposilus 
dédit  filie  sue  in  malrimonium,  et  de  filia  descendit  ad  filium  suum 
qui  vendidit  eam  Priori  ds  Gornaio...  ab  annis  xlv  et  eo  amplius, 
elapsis,  ut  crédit.  Duogo  Thoset  idem  dixit...  Gaufredus  Macha- 
Rius  juratus...  Odo  Frontinus...  His  diligenter  inspectis,   babito 
consilio  a  nobis,  arbitrium  suum  dictavit  Prior,  dicens  Petro  quod 
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nihil  juris  habebat  in  terra  vcl  vinea.  sed  considerata  pauportale 
ipsiiis,  de  miscricordia  dedil  ai  diniidiniu  niodinm  bladi. 
...   Vniio  ab  Incarnalione  Doniini  M'CC"  V. 

(n)  Le  tcxle  comporte  une  interversion  aisûe  à  nUablir  :  «  magislro  in  lumc 
raodum  P.  de  Orchi  ».  —  (6)  Toussaino.   —  (c)  Corr.  «  ut  ». 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  iaa3.  I.L  i3()7,  fol.  39. 


698.  —  Adam  [de  Montrenil],  archidiacre  de  Paris,  et  Pierre  [de 
Ghampigny).  soiis-chanlre  de  Notre-Dame,  arbitres  choisis  par  le 
pr/eur  [Foulques]  de  Saint-Martin  et  le  curé  de  Saint-Nicolas[-âes- 
Champs],  ordonnent  la  fermeture  de  la  porte  faisant  communi- 
quer avec  l'église  la  cour  des  moines. 

(Avril  121 1) 

A[da.m]  arcbidiaconus  et  P[etrus]  succenlor  ecclesie  Béate  Marie 

Parisiensis cum  qiierela  fuisset  inter  Priorem  et  conventnm 

Sancti  Martini  de  Campis,  ex  una  parte,  et  P[...]  presbileriim  Sancli 
Nicholai  ex  altéra,  super  quodam  bostio  (a)  ecclesie  Sancti  Nicholai 
in  curia  monachorum  patenli,  quod  dicti  monachi  asserebant  aperiri 
in  prejudicium  cl  scandalum  ecclesie  sue.  Nos,  in  quos  ab  utraque 
parte  compromissum  erat»  mediante  composilionedictos  monaclios 
et  presbiterum  ad  hoc  induximus,  quod  dictum  hostium  per  quod, 
ut  nobis  videbatur,  multa  incommoda  ecclesie  Beati  Martini  pote- 
rant  pervenire,  in  perpetuum  obserabitur  ;  hac  condilione  tamcn 
quod  si  presbiter  Sancti  Nicholai  potuerit  donium  Mai  ricii  oe 
LuPARis  fratrumque  suornm,  contiguam  cidem  ecclesie,  vel  dona- 
cione  vel  emplione  vel  commutatione  aliqiia  predicte  ecclesie  Sancli 
Nicholai  acquirere,  ipse  et  cjus  successores,  salvo  censu  et  alio  jure 
monachorum,  eamdem  in  perpetuum  possidcbunt.  Et  ut  hocratum 
habeatur,  sigillorum  nostrorum  apposicionc  fecimus  roborari. 

Actum  anno  ab  Incarnalione  Domini  M"  CC  W,  mense  aprili. 

(a)  corr.  oslio. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i435,  n°  10. 
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699.  —  Pierre  II,  évéque  de  Paris,  notifie  qu'Eudes  de  Saint-Merry 
et  Jacqueline,  sajemme,  ont  donné  à  la  chapellenie  de  Saint-Jac- 
ques, en  l'église  de  Champigny-sur- Marne,  dix  sols  de  rente  sur 
leur  maison  du  Petit-Pont,  qu'on  nomme  la  maison  de  Renaud 
Alabarbe. 

(i"  janvier  oa  3  avril  laii  —  i"  janvier  ou  25  mars  laia) 

P[etrus],  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  o.  p.  1.  i.  salutem  in 
Domino.  Universitati  vestre  notum  facimus  quod  constituti  in  pré- 
senta nostra  Odo  de  Sancto  Mederico  (33i)  et  Jaquelina,  uxor 
sua,  in  remedio  animarum  suarum  donaverunt  et  assignavenint  in 
perpetuam  elemosinam  capellanie  Beati  Jacobi  in  ecclesia  de  Cam- 
piniaco  (64)  constitute,  decem  solidos  paris,  super  domum  suam  de 
Parvo  Ponte  que  dicitur  domus  Re>'audi  Ad-Barbam  (33 i),  ad  duos 
terminos  singulis  annis  capellano  qui  eidem  capellanie  deserviet 
reddendos,  videlicet  in  Pasca  vi^e  solidos,  in  festo  Sti  Remigii  yv^^ 
solidos.  Quod  ut  ratum  permaneat  et  stabile,  presens  scriptum  fieri 
fecimus  et  sigilli  nostri  munimine  insigniri. 

Actum  anno  Incarnationis  Dominice  M^CC^XI". 

A.  Original  Ârch.    Nat.   L  878,   avec  grand  sceau  elliptique  sur  cire 

verte.  Évèque  debout,  bénissant.  Légende  :  )^  SIGILLV.  PE lENS. 

EPI. 


700.  —  Geo/roi,  évéque  de  Sentis,  notifie  que  Guillaume  Goiran  et 
sa  Jemme  Gertrude  reconnaissent  tenir  des  moines  de  Saint-Mar- 
tin une  terre  en  champart,  leur  vie  durant,  à  Othis. 

(i"  janvier  OH  3  avril  laii  —  i»' janvier  ou  26  mars  121a) 

Ego  Gaufridus,  Dei  gratia  Silvanectensis  episcopus.  Noverint  qui 
présentes  litteras  viderint  quod  Willelmus  Gorannus  et  Gertrudis, 
soror  ejus,  coram  nobis  recognoverunt  quod  terram  quam  apud 


33 1.  La  famille  Alabarbe  est  une  des  plus  anciennes  de  Paris.  On  la  retrouve 
citée  dans  le  Cartulaire  de  l'Hôtel-Dieu  de  Pantoise,  que  nous  avons  publié.  —  Sur 
la  famille  de  Saint-Merry,  cf.  n"  456,  note  6  ;  n"  603,  p.  ao8. 
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OsUz{332)  tencbaiit  ad  camiiipnrtom  de  Sanclo  Marlino  de  Campis 
non  Uiiebant  eam  lioredilario  jure,  sed  ex  coticessione  Piioris  et 
conveiitus  .S7/  Martini,  lenebiiiil  eam  lola  vite  sua  et,  allcro  eonim 
defiincto,  ille  qui  remanebit  parlcm  alterins  ciim  sua  tenebit;  utro- 
que  defuncto,  Iota  terra  illa  ad  ecclesiam  Sancti  Martini  et  Sancte 
Oportiine  revertetur,  ita  quod  boredes  predictorum  non  poterunt  in 

ea  aliquid  reclaniare.  Quod  ut  ratuni 

Actum  anno  gratie  M"CC"  undecimo. 

^l.  Original.  S  iSS;.  n"  a.  Sceau  brisé. 


701.  —  Geojroi,  évcqiiede  Sentis,  et  deux  autres  Juges  apostoliques 
rendent  une  sentence  arbitrale  entre  Geojroi,  prieur  d'Acy,  et  les 
copropriétaires  par  moitié  du  moulin  Henri  à  Robertval,  et  fixent 
les  conditions  à  observer  pour  l'amodiation  du  moulin. 

(i"janvier  ou  3  avril  1211  —  1"  janvier  ou  25  mars  1212) 

G[a.ufredus],  Dei  gracia  episcopus.  P[etris],  Sancti  Vincentii 
abbas,  et  S[teph.vnus],  succentor  Silvanectenscs,  omnibus  p.  1.  i. 
salutem  in  Domino.  Noverit  universitas  veslraquod,  cum  interGAu- 
FHEDUM  priorem  Sancti  Nicholai  ex  una  parte,  et  Roger um  de  Ver- 
beria(333)  et  Uobertum  de  Sagy  (334)  et  venatores  de  Vilers,  et 
Hlgonem  militem  de  Longaaqua  (334)  ex  altéra,  causa  verteretur 
coram  nobis,  auctoritate  Aposlolica  snper  motendino  Ilenrici,  quod 
est  apud  liobertval  (333)  ;  in  quo  omnes  predicti  participabant 
secundum  majus  et  niinus;  post  multas  altercationes,  tandem  in 
banc  formam  compositionis  convenerunt  :  quod  Prior  Sancti 
Nicholai  medielatem  babet  in  molendino,  sicut  per  autenticum 
bone  memorie  régis  Ludovici  (335)  ecciesie  Sancti  Mcbolai  confir- 


333.  Othis,  ca.  Dammartin-en-Goële,  arr.  Meaux,  à  proximité  de  Moussy-le- 
Neuf  où  se  trouvait  le  prieuré  de  Sainle-Opporlune. 

333.  Roberval,  Verberie,  ca.  Pont-Saiute-Maxence,  ar.  Senlis. 

334.  Sacy,  Saint- Martin-LoDgucau,  ca.   Liancourt,   ar.  Senlis.  —  ^  illers  Saint- 
Frambourg,  ca.  Senlis. 

335.  Parmi  les  diplômes  de  Louis  VII  édités  au  tome  11  de  ce  Recueil,  ne  se 
trouve  pas  cet  acte  spécial  de  donation. 
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matur,  et  omnes  alii,  aliaiii  medietalem  ;  et  in  censu  qiieni  moien- 
dinum  débet  et  in  omnibus  aliis  expensis  que  pro  molendino  fient, 
Prior  medietateni  pro  se,  et  omnes  aiii  aliam  medietalem  ponent. 
Editum  etiam  fuit  quod  nullus  eorum,  pro  defectu  partis  sue,  feri- 
narios  (a)  molendini  vel  feramenta  capiet.  Quando  debebit  molen- 
dinum  admodiationi  dari,  Prior  advocabit  omnes  participes  ad 
locum  nominatum,  et  si  venire  voluerint,  ipsi  insimul  instituent 
rnolendinarium  ;  si  autem  venire  noluerint,  Prior,  cum  aliquo 
eorum,  poterit  eum  instituere,  nec  poterunt  alii,  qui  non  venerint, 
reclamare  ;  sed  ratum  erit  quod  predicti  duo  fecerint,  nisi  illi  qui 
non  interfuerint  donation!  aliquem  (6)  infra  quindenam  invenerint, 
qui  modiationem  augmentare  voluerit  ad  minus  de  dimidio  modio 
bladi.  Hanc  conventionem  ita  factam  Prior  in  verbo  sacerdotis  con- 
cessit,  et  alii,  fide  interposita,  firmaverunt  se  inviolabiliter  observa- 
turos.  Nos  autem,  potestate  quam  a  Domino  Papa  in  hac  causa 
habebamus,  consensu  partium  nobis  retinuimus  ad  hoc,  ut  si  ali- 
quis  participum  ab  hac  conventione  resiliri  vellet,  nos  ipsum  ad 
eam  tenendam  per  ecclesiasticam  censuram  compeileremus.  Quod 
ut  ratum  iiabeatur,  hoc  scriptum  inde  fieri  et  sigillis  nostris  feci- 
mus  conlîrmari. 

Actum  anno  gratie  millesimo  ducentesimo  undecimo. 

(a)  Corr.  farinarios. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xvin'  s.,  Collection  Moreau,  CXV, 
160. 

702.  —  Pierre  II,  e'veque  de  Paris,  déclare  avoir  autorisé  Guillaume 
de  Garlande  àjonder  une  chapellenie  à  Livry,  dotée  de  cent  sols 
de  rente  sur  les  cens  de  Montereau-sur-le-Jard. 

(Décembre  laia) 

P[etrus],  Dei  gratia  Parisiensis  cpiscopus,  omnibus  p.  1.  i.  salu- 
tem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  nobilis  vir  W[illelmus]  de 
Garlanoa  in  capella  sua  de  Livriaco,  de  assensu  nostro,  quondam 
instituit  capellanum,  ad  cujus  sustenlationem  dédit,  pro  anime  sue 
et  anlecessorura  suorum  remedio,  centum  solidos  paris,  in  censu 
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suo  de  Mnnslcrcllo  (aSo)  annualiin  in  octabis  sancti  Dionisii  pcrci- 
piendos.  Dodit  cliain  oideni  capellano  nmiin  arpcnnuiii  vinee  et 
doninin  quaiulani  que  fuit  Bahthoi.omei  Angmci,  que  qnidein  sita 
sunt  apud  Livriacuni,  et  decem  et  octo  sextarios  boni  mistolii 
annuatiin  in  festo  Omnium  Sanctorum,  in  grangia  sua  de  Livriaco, 
peisolvendos.  Nos  autem  volnmns  et  concedimus  quod,  sicut  dona- 
lio  parrochialis  ecclesie  de  1-iivriaco  ecclesie  Sancli  Martini  de  Cam- 
pis  Parisiensis  esse  dinoscilur,  sic  donalio  prefate  ca[)elle  in  perpe- 
luum  pertineat  ad  eandem. 

Actuni  anno  Domini  M''CC°  duodecimo,  mense  decembri,  ponlili- 
catus  nostri  anno  quinto. 

■A.  Original  jadis  scellé,  L  S77,  n"  5i. 

703.  —  [Gm],Ji{s  du  vicomte  de  Corbeit  [Payen],  reconnaît  avoir 
vendu  moyennant  '200  livres  parisis,  à  Aleaume  Hécelin,  onze 
arpents  de  terre  à  Nogent-les-Vierges . 

(Février  12 13,  n.  st.) 

[Ego  GciDo],  (a)  filius  vicecomitis  de  Corholio  universis  ad  quos 
littere  [présentes  pervenerint],  notum  facio  quod  venddidi  {h) 
ÂLLELxMO  (c)  Hecelim  (282)  undecim  [arpennos  terre  {d)  sitos]  apud 
Nogentuni  (336),  de  quibus  quinque  arpenni  (e)  sunt  à  la  rivière 
[et  sex  arpjenni  (/)  aus  estans,  apud  molendinum  Baldoini,  tenen- 
da  (g)  sibi  et  heredibus  suis  de  [me]  (h)  et  heredibus  meis  per  duos 
solidos  census,  reddendos  annuatim  mihi  et  heredibus  meis  ad 
feslum  Sancti  Keniigii;  et  pro  diclis  pratis  recepi  de  prenominato 
Am.klmo  (i)  ducentas  libras  Parisiensium.  Quod  ut  ratum  perma- 
neat,  presentem  paginam  sigilli  nostri  muniniine  roboravi. 

.\ctum  Parisius  anno  Domini  millesirao  ducent"  duodecimo, 
mense  l'ebruario  (337). 

(a)  Le  nom  a  disparu  par  la  destruction  du  texte.  B  commence  par  «  Filius  ». 


336.  Nogent-les-Vierges,  ce.  Creii,  ar.  Senlis. 

337.  Le  nom  du  vicomte  de  Corbeil,  qui  n'avait  pas  été  exprimé,  et  celui  de 
son  fils  qui  a  disparu  par  accident,  peuvent  être  aisément  suppléés.  Le  vicomte 


3o8  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CHAIMVS 

L'original  comporte  d'autres  lacunes.  Les  parties  entre  crochets  sont  suppléées 
d'après  B.  —  (6)  sic;  vendidi  B.  —  (c)  Alino  Herduis  B.  —  (rfj  arpcnna  terre 
sita  B.  —  (6)  arpenna  B.  —  (  /")  La  finale  «  enui  »  est  très  lisible  ;  cependant  B 
a  substitué  «  tenans  ».  —  (y)  tenens  B.  —  {h)  «  de  [me]  »  omis  par  B.  ■ — 
(0  Alino  B. 

A.  Original  rongé.  S  i4i8.  n°  i.  Sceau  en  partie  brisé;  la  légende  est 
détruite.  Il  subsiste  un  écu  arrondi,  oblong,  réduit  vers  le  bas,  portant 
un  losange  de  sable  et  d'hermines,  de  treize  pièces.  —  B.  Copie  du 
XVI'  s.,  LL  1898,  fol.  194',  sous  ce  titre  :  «  Nogent-lcs- Vierges.  » 


704.  —  Le  prieur  Foulques,  chambrier  de  l'abbé  de  Cluny  en  France, 
Jail  connaître  à  Blanche  de  Navarre,  comtesse  palatine  de  Troyes, 
patronne  et  protectrice  du  prieuré  de  Cannes,  les  mesures  pres- 
crites par  Etienne  d'Auvilliers,  bailli  royal,  pour  changer  le  cours 
des  eaux  qui  en  arrosent  les  terres,  et  la  prie  de  lui  notifier  d'ur- 
gence ses  instructions,  vu  la  brièveté  du  délai  imparti  pour  l'exé- 
cution des  travaux. 

(l208-I2l3) 

Excellentissime  domine  et  illustri  Blanche  comitisse  Trecensi 
palatine,  frater  F[ulgo],  humilis  prior  Sancti  Martini  de  Campis, 
camerarius  domini  Âbbatis  in  Francia,  salutem  et  devotas  oratio- 
nes  in  Xristo. 

Excellencie  vestre  notum  fieri  volumus  quod  Stephanus  de  Auvi- 
LER,  baillivus  Domini  Régis  (338),  accessit  ad  nos  apud  Conam  (94), 
ex  parte  Domini  Régis  nobis  precipiens  ut  conductum  aque 
de  Cona  qui  ibi,  per  xl.  annos  et  eo  amplius,  sine  aliqua  contra- 
dictione  fuit,  commulari  faceremus  et  alibi  facere  preciperimus, 
Cum  enim  villa  de  Cona  cum  aqua,  et  alia  que  ibi  habemus  et  alii 


en  fonctions  en  i2i3,  et  que  nomme  une  charte  de  i2o5  (n°  636  ci-dessus),  est 
Payen,  dont  le  fils  et  successeur  Gui  II  est  cité  peu  après.  La  partie  emportée 
du  parchemiQ  peut  être  convenablement  remplie  par  les  huit  lettres  «  Ego 
Guido  )>.  —  Cf.  note  395. 

33S.  Ce  bailli  royal  de  Sens  figiuc,  d'après  les  savantes  recherches  de  Léopold 
Delisle  {Recueil  des  Historiens  de  France,  XXIV,  'Sô-SG),  dans  des  actes  de  i2o5 
à  1227.  Il  est  appelé  eu  latin  Slephanus  de  Allo-Villari.  L.  Delisle  traduit 
«  Etienne  de  Hautvilliers  ».  11  semble  probable,  d'après  la  forme  adoptée  par  le 
document  quo  nous  annotons,  et  qui  concerne  lo  prieuré  de  Cannes-Ecluse, 
voisin  de  Montereau-faut-Yonne,  que  ce  bailli  fut  originaire  d'Auvilliers  (arron- 
dissement de  Montargis),  situé  dans  la  même  région,  au  sud-est  de  Paris. 


sous    LE    RÈGNK    DE    PHILIPPE-AUGUSTE  3^9 

habent,  siil)  cuslodia  et  prolectione  vestra  fuit,  Ik.c  iii  niand;ilnrn 
sine  consilio  veslroet  voluntate  facere  nec  possumus  uec  debeinus; 
et  sciatis  (|uod  si  hoc  fieri  contigcrit.  non  sine  magno  prejuditio 
nostro  et  licredum  nostrorum  liet  ;  et  hoc  idem  pre[)Osito  Mosterolii 
noslio  et  baillivo  nostro  domino  S\[mom]  de  Gorpalais  (839)  fralri 
nostro  significavimus.  Super  hoc  vohintatem  vestram  nobis  rescri- 
bere  dignemini  quia  terminus  tollendi  conductum  est  ad  oclabas 
Penthecostes  nec  prolixiores  inducias  habere  potuimus  (a). 

(a)  Les  limites  do  date  sont,  d'une  part,  le  déijut  de  radiiiinistratiou  du 
prieur  Foulques;  de  l'autre,  la  fin  de  la  régence  de  Blanche  de  Navarre,  com- 
tesse de  Troyes,  pendant  la  minorité  de  Thibaud  IV,  Qls  posthume  de  Thi- 
baud  m. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xni°  s.,  CarUilaire  ecclésiastique  des 
comtes  de  Champagne,  ms.  lai.  5998  A,  fol.  cccclk  (Cf.  Slchi,  Biblio- 
ijnipliie  des  Carluiaires,  n"  8G1).  —  C.  Copie  au  Car/u/atVe  de  Champagne, 
ms.  lat.  5992,  fol.  272. 

Ind.  L.  belisle.  Introduction  au  t.  XXIV  du  Recueil  des  Historiens  de 
France,  p.  '35,  d'après  C,  sans  indication  de  date. 

705.  —  Le  prieur  Foulques  concède  des  tricenaires  à  des  relif/icux 
de  Nogent,  de  Soinl-Germain-des-Prés,  de  Snint-Leu  [d'Ebserent] 
et  d'AbhevUle,  en  les  associant  à  sa  communauté. 

(ia07-i3i3) 

Notum  sit  tam  futuris  quam  presentibus  quod  ego,  frater  Fi  i.co, 
prior  Sancti  Martini  de  Campis,  assensu  conventus,  concessi  domno 
R.UNALDO,  de  ordine  de  Nogent,  et  domno  Glitbaudo,  ejus  socio, 
tricenaria  sua,  ubicumque  obierint. 

Sciant  univers!,  présentes  pariter  et  i'uturi.  quod  domntis  Fllco 
prior  concessit  A>dhee  monacho,  l«mc  cantori  Sancti  Germa  ni  de 
Pratis,  generalem  hujus  ecclesie  societatem,  et,  ejus  [audito]  obitu, 
faciemus  pro  eo  tricenarium  in  convenlu.  Hoc  idem  concessit  oui 
est  tune  temporis  quarto  in  ordine  de  Sancto  Lupo,  Stepha>o  (3  '9) 
et  GuiLLELMO,  monacho  ejus. 

Notices  de  la  même  main,  ms.  lat.  177'! 2,  fol.  loS. 


339.  Etienne  devint  prieur  de  Saint-Leu  d'Esserenl.  Il  exerçait  cette  charge  en 
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Noverint  univers!  quod  domnus  Fulco,  prior  hujus  loci,  resi- 
dens  in  capitule,  concessit  Andrée,  tune  cantori  et  tertio  in  ordine 
apud  Sanctum  Gernianum  de  Pratis  integram  societatem,  necnon 
XXX"™  suum,  ubicumqne  obierit. 

Ms.  lat.  17742,  fol.  i44'. 

Noverint  nniversi  quod  domnus  Fcjlgo,  prior  hujus  loci,  assensu 
totius  capituli,  RoRGO^ii,  monacho  de  AbbaUsvilla  [concessit]  plena- 
riam  in  bac  domo  societatem  et  tricenarium  suum  ubicumque 
obierit  ;  audito  vero  obitu  ejus,  tantum  fiet  pro  eo  quantum  pro 
uno  ex  monachis  nostris. 

Noverint  universiquod  domnus  Fulco,  prior  hujus  loci,  assensu 
totius  capituli,  concessit  Johanni  de  Begonna  (SSq)  monacho  de 
Abbalisvilla  plenariam  in  hanc  domum  societatem  et  tricenarium 
suum,  ubique  obierit;  audito  vero  obitu,  tantum  fiet  pro  eo  quan- 
tum pro  uno  de  monachis  nostris. 

Ms.  lat.  17742,  fol.  i45. 


706.  —  Le  prieur  Foulques  P\  fils  de  Guibert  et  de  Pernelle,  frère 
de  Pierre,  chevalier  de  Cannes,  de  Guillaume,  Frehier  et  Béa- 
trice, laisse  au  prieuré  divers  ornements  du  culte  et  soixante  sols 
de  rente  pour  fonder  son  anniversaire  et  celai  de  sa  mère.  Libéra- 
lités de  ses  proches.  Mort  du  prieur  Foulques  l". 

(29  octobre  i2i3) 

llll  kal.  Novembris.  [Obiit]  Fulco,  qui  fuit  prior  hujus  loci.  Offi- 
cium  fiât  pro  ipso  sicut  de  abbatibus  (a)  nostris.  xii"°'  pauperes  refi- 
ciantur.  Omnes  debent  celebrare.  Dédit  vero  nobis  très  cappas  et 
unam  casulam  et  sexaginta  solides  Parisiensium  pro  se  et  pro  (b) 
matre  sua,  reddendos  a  priorc  de  Cona  (c)  conventui  in  die  anniver- 
sarii  sui.  Dédit  etiam  (J;  iinam  summam  olei,  singulis  annis  red- 
dendam  a  dicto  Priore,  et  (e)  multa  bona  alia.  dum  regebat  priora- 


1234  cl  la/io  (^Clian.   Eugène  Mûller,  le  Prieuré  de  Saint-Leu  d'Esserent,  Cartulaire, 
11°'  cxiv  et  cxxiv  bis,  pp.  ii4  et  133).  —  Baconne,  ca.  Verzy,  ar.  Reims. 
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tum.  qiia  débet  conventus  in  Advenlu  et  Quadragesima  uti  in  pul- 
mentis  (/). 

VI  kal.  Novembris.  Petro.mlla,  mater  Fllcoms,  prioris  hujns 
loci.  GuiLLELMus  et  FRErîKRHîs,  fratres  ejusdem  prioris. 

Il  non.  Junii.  Beatrix,  soror  Fulconis  prioris,  dédit  domni  de 
Cona  singulis  annis  xx  sol.  ad  anniversarium  suiim  faciendum. 

V  non.  Julii.  Petrus,  miles  de  Cona  (gi\),  frater  domni  Fulconis, 
quondam  prioris  Imj us  loci,  qui  dédit  conventui  dimidium  modium 
bladi  ad  anniversarium  suum  faciendum  singulis  annis,  ad  men- 
suram  de  Moslerolio  (338)  et  monachis  de  Cona  u  sextaria  per- 
cipienda  in  granchia  prioris  de  Cona  ad  Bordas. 

V  kal.  Decembris.  Guibertus.  pater  P'ulconis  prioris. 

(a)  prioribus  a.  —  (6)  '(  pro  »  oinis  par  a  b.  —  (c)  Cannis  a  b.  Caiia  c.  — 
((Detunam  n  b.  —  (e)  et  multaalia  bona  nobis  conlulit  a  6  :  la  fin  est  omise.  — 
(/;  Jean  l"  apparaît  coinnio  prieur  en  juillet  121/i;  on  peut  tenir  le  39  octobre 
iai3  pour  la  date  funèbre  de  Foulques. 

A.  Nécrologe  de  Saint-Martin-des-Champs,  Bibl.  .Mazarine,  n"  i3'j4  a- 
Edit.  a.   Marrier,  Monasterii  S.  Marlini...  historia,  p.   aoi   (le  premier 

obit  seulement).  —   b.  Gallia  christiana,  VII,  627  (id.).   —  c.  Molinier, 

Obitaaires  de  la  province  de  Sens,  I,  441,  445,  465,  470. 


707.  —  Hugues,  soas-prieur  de  Saint-Martin,  informe  Guillaume  II, 
abbé  de  Clany,  que  sa  communauté  vient  à  résipiscence  et  le  prie 
de  désigner  un  supérieur  pour  la  régir. 

(Après  le  39  octobre  iai3) 

Reverendo  patri  ac  domino  W[illei.mo],  Dei  gratia  abbati  Clunia- 
censi,  sacroque  conventui,  frater  H[ugo]  bumilis  subprior  Sancli 
Martini  de  Campis  et  ejusdem  loci  conventus  salutem,  obedienliam 
et  oranem  in  Domino  subjectionem.  ISoverit  Prndentia  vestra,  quod 
paterfamilias  filium  prodigum,  etc.  Haec  et  hiis  similia  sacrae 
paginae  testimonia  si  diligenter  iiispiciatis,  nobis  veniam  indulgen- 
dam  facilius  censebitis,  maxime  cum  in  brevi  reversus  dici  non 
debeat  divertisse.  Altendatis  etiam,  quod  nihil  unquam  consimile 
commisimus,  sed  materno  lateri  féliciter  semper  adbaesimus, 
necessitalibus  vestris  filiali   devotione  subvenientes,   et  mandatis 
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obedientes,  hoc  idem  in  posterum  fideliori  corde  et  actu  servaturi. 
JNos  igitiir  in  unitate  devotionis  vestrae  hnmiliter  et  fideliter  rever- 
sos, inisericorditer  lanquam  filios  concordiae  vestrae  exaudiatis 
in  persona  idonea,  ecclesiae  nostrae.imrao  potius  et  vestrae  ita  pro- 
videntcs,  ut  in  provisionc  vestra  resplendeat  et  materna  pietas  et 
paternus  aiTeclus,  et  nos  et  Patria  ad  majorera  devolionem  vobis 
teneamur  et  dilectionem. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  au  Gartulaire  D  de  Gluny,  n°  187. 
Eait.  Bruel,  Chartes  de  Cliiny,  n°  ^'ajo,  t.  VI,  p.  29. 

708.  —  Geofroi,  évêque  de  Senlis,  fixe  à  un  setter  de  blé  la  portion 
congrue  du  curé  de  Barbery  sur  la  grange  dimeresse  de  Saint-Nico- 
las d'Acy,  pour  son  droit  paroissial  dû  par  les  convers  qui  servent 
dans  cette  grange. 

(12 10  —  5  novembre  1218) 

Ego  Gaufridus,  Dei  gratia  Silvanectensis^episcopas.  Noverint  tam 
présentes  quam  posteri  quod  de  omni  décima,  quam  presbiter  de 
Barberi  in  granchia  Sancti  Nicholai  habebat,  inter  Priorem  Sancti 
Nicholai  et  Robertum  presbiterum,  qui  tune  ecclesiam  de  Barberi 
tenebat,  assensu  nostro,  talis  facta  est  compositio  quod  prior  Sancti 
Nicholai  presbilero  ejusdem  ville  singulis  annis  reddet  unum  sex- 
tarium  bladi  pro  omni  décima  et  pro  jure  parrochiali,  quod  prefa- 
tus  R.  presbiter  a  conversis  qui  granchiam  servant  requirebat- 
Quod  ut  ratum  sit,  ad  preces  eorumdem  hoc  scriptum  super  hoc 
factum,  sigilli  nostri  munimine  fecimus  roborari  (a). 

Scellé  en  ovale,  en  cire  blanche  brunie,  sur  double  queue  de  parche- 
min. Un  évèque  debout  en  habits  pontificaux,  ayant  la  main  droite  éle- 
vée, tenant  de  la  gauche  une  cro.sse  tournée  en  dedans  :  SIGILLVM 
GAVFRIDl  SILVANEGTENSIS  FPISGOPI. 

(à)  L'omission  de  cette  pièce  au  Cartulalrc  A  de  Sainl-Martin-des-Champs  donne 
à  penser  rpiVlle  est  postérieure  à  son  exécution,  terminée  en  1210.  L'obit  de 
Geofroi,  mort  en  iii3,  est  inscrit  aux  nones  de  novembre  dans  le  Nécrologe 
(Ms.  lat.   lyo'ig,  fol.  487). 

A.  Original  perdu,  jadis  conservé  aux  Archives  de  Saint-Nicolas,  n°  8. 
—  D.  Copie  du  xviu'^  siècle,  dans  la  Colledion  de  Sentis,  par  AfForly,  XV, 
la. 
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709.  —  Baudoin  [11],  seigneur  de  Pas-en- Artois,  donne  à  l'ahhaye 
de  Snint-Martin-des-(:/iafn[>.<  le  mnnaijc  [nianngium!  d'un  moine  de 

Pas. 

(Mars  i2i4) 

/\.  Original  avec  sceau  bien  conservé. 

Iiid.  [en  CCS  lorines]  Catalogue  des  Archives  du  baron  de  JoursanuauU, 
t.  I,  p.  i8i.  n"  1039. 

710-711.  —  Chartes  de  Mathieu  II  de  Montmorency  et  de 
Pierre  II,  évcqae  de  Paris,  concernant  des  Jondations  religieuses 
à  Piscop(Sl\o)  en  juin  l'211  et  avril  P21i. 

710.  —  Mathieu  II,  sire  de  Montmorency,  notifie  que  le  chevalier 
Pierre  de  Piscop,  du  consentement  de  sajemme  Mahaud,  et  Erem- 
bour  de  Bray,  avec  Cassentimenl  des  chevaliers  Pierre  et  Renaud 
ses  fils,  ont  donné  à  l'église  de  Saint-Brice  chacun  trente  sols 
parisis  de  rente  sur  les  cens  de  Piscop,  représentant  le  quint  de 

leur  terre. 

(Juin  lai  i) 

MvrHEUs,  dominus  Montismorexciaci,  omnibus  présentes  litteras 
iiispecturis  salntem  in  Domino.  Noverit  nniversitas  vcstia  quod 
Petrl's  de  PissEcoc  (i23)  miles,  de  conscnsu  Matildis  uxoris  sue, 
dédit  in  elemosinam.  nomine  quinte  partis  terre  sue,  ecdesie  de 
Sancto  Brycio  (60),  triginla  solidos  paris  ,  annnatim  in  craslino 
octabarum  Sti  Dionisii,  in  censu  suo  de  Pissecoc  percipiendos; 
Erembirgis  quoquc  (a)  de  Bra  (34o)  dédit  eidem  ecclesie,  assensu 


340.  Ces  deux  chartes  ont  entre  elles  une  telle  connexion  qu'il  a  paru  préfé- 
ra!>le  de  les  rapprocher.  Elles  ont  trait  à  la  séparation  de  la  paroisse  de  Piscop 
d'avec  celle  de  Saint-lJrice.  Elles  nous  sont  parvenues  à  la  faveur  d'une  tenta- 
tive de  rattachement  généalogique  assez  malencontreuse. 

Les  copies  exécutées  en  vertu  du  compulsoire  à  la  requête  de  François  de 
Braque  ont  substitué  à  «  Bra  »,  qui  dans  les  copies  plus  anciennes  répond  à 
«  Braio  »  et  s'applique  à  la  dame  de  Brav  (auj.  écart  de  Rully,  ca.  de  Pont- 
Sainte-Maxence.  ar.  Senlis),  la  graphie  «  Bracq  »  ou  «  Hraq  »  évidemment 
tendancieuse.  Il  est  superRu  d'insister  sur  la  profonde  ignorance  que  décèle 
celle  intention  ii:iive.  La  f:iraille  Braque,  avant  de  s'arroger  la  particule,  était 
roturière  et  sans  aucune  attache  avec  la  maison  des  chevaliers  de  Bray  en  Sen- 
lisois. 
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filiorum  suorum  Pétri  et  Renaudi  militum,  nomine  quinte  partis 
terre  sue,  triginta  solidos  Parisiensium  in  censu  suo  de  Pissecoc 
annuatim  in  crastino  octabarum  Bti  Dionisii,  sine  difïîcultate  quali- 
bet,  persolvendos.  Goncessernnt  etiam  omnes  predicti  et  firmiter 
promiserunt  quod  si  dicta  pecunia  non  solveretur  termine  preno- 
tato,  omnia  dampna  que  propter  hoc  presbiter  de  Sancto  Brycio 
sustinueret  eidem  plenius  reslaurarent.  Si  vero  contra  hec  venire 
aliquatenus  attentarent,  se  voluntati  nostre  supposuerint  arbitriove, 
eos  et  eorum  heredes  et  quoscumque  continget  terram  eonim  de 
Pissecoc  tenere,  ad  solutionem  census  predicti  et  dannnoruni  satis- 
factionem  plenariam  compellere  et  cohartare  (6)  possimus.  Nos 
autem  quod  eos,  ut  dicturn  est,  ad  supradicta  servanda  si  forte 
contravenirent,  effîcaciter  compellemus.  In  cujus  rei  memoriam  et 
testimonium  bas  litteras  fîeri  fecimus  et  sigillo  nostro  muniri. 
Actum  anno  Domini  mil!"  ducentesimo  undecimo,  mense  junio. 


711.  —  Pierre  II,  évéqiie  de  Paris,  constatant  l'accroissement  con- 
sidérable de  la  paroisse  de  Sainl-Brice  et  la  difficulté  d'administrer 
les  sacrements  aux  paroissiens  éloignés,  érige,  du  consentement 
du  curé  Robert,  en  église  paroissiale  la  chapelle  de  Piscop,  en  y 
rattachant  les  deux  Piscop,  le  Luat  et  Blémur;  il  constitue,  à 
l'aide  des  libéralités  des  habitants,  le  douaire  curial. 

(Avril  iai4) 

Petrus,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  o.  p.  l.  i.  salutem  in 
Domino.  Universitati  vestre  notum  facimus  quodcum,  Eo  largiente 
qui,  ubi  vult,  sue  magnificentie  largitatem  infundit,  ecclesia  de 
Sancto  Bricio  parrochianornm  multitiidine  eatenus  excrevisset 
quod  quibusdam  parrochianornm  pro  îoci  distancia  non  possent 
sacramenla  ecclesiastica  salubriter  rninistrari.  Nos,  de  consensu 
RoBKRTi,  presbiteri  de  Sancto  Bricio,  capellam  de  Pissecoc  parro- 
clvialera  ecclesiam  decrevimus  faciendam  :  de  cnjus  parrochia  erit 
utrumque  Pissecoc  et  villa  que  dicitur  Luat,  et  illa  que  appellatur 
(c)  Blamu.  Ad  substentationem  itaque  presbiteri  ecclesie  de  Pisse- 
coc dederunt  in  perpetuam  elemosinam  nomine  quinte  partis  terre 


sous    LE    IIÈUNE    DE    PHlLirPD-.VUGUSTE  3l5 

sue.  Petrus  de  Pissecoc  assensn  Math.ois  (d)  uxoris  sue,  \inum 
arpentum  terre  et  unum  arpentuni   vinee.  Ei.i.oidis  (e)  autem   de 
Pissecoc  unum  arpentuni  vinee,  et  Uadllphus  de  Pissecoc  unum 
modium   boni    mixtioli    (/)    reddeiidum   annuatim   infra    festurn 
Sancti  Martini  hyemalis,  in  grangia  sua,  et  decem  solides  in  censu 
suo  de  Pissecoc  (g)  in  crastino  octabarum  V.eati  Dyonisii  annuatim 
sine  difTicultate  qualibet  persolvendos,  et  quinque  arpennos  terre. 
EftEMBunciis  quoque  de  Bra   (a)  dédit  eidem  ecclesie  de  Pissecoc, 
assensu  liliornm    suorum  Pétri  et  Uenvudi  mililum,  octo  arpen- 
nos terre.  Sane  in  recom|)ensationem  damnorum  (pie  ecclesia   de 
Sic  Bricio  propter  hoc  sustinebit,   de   ciijns  parrocliia    memorala 
ecclesia  de  Pf55ecor  est  decisa,  dedeiunt  pretaxale  ecclesie  de  SLo 
fîncto  prefatus  Petrus  de  Pissecoc  et  Matildis,  uxor  sua,   triginta 
solidos   paris.  ;  Eremburgis   de  Bra  (a),  assentientibus   predictis 
filiis  suis  Petro  et  Renaudo,  triginta   solidos  in  censibus  suis  de 
Pissecoc  in  crastino  octabarum  Sti  Dionisii  annuatim  pacifice  per- 
solvendos; ita  videlicet  quod,  si  presbiter  de  Sto   Bricio  propter 
hoc  dampnum  aliquod  sustinueret,  prefati  Petrus  et  Eremburgis 
et  filii  sui  vel   quicumque  terram   eorum  haberet,  ipsi  presbitero 
de  Sto  Bricio  omnia   danipna  integralitcr  resarciient   et  plenarie 
restauraient.  Preterea  prefatus  presbiter  de  Sto  Bricio  habebit  de 
terra  predicta  duos  arpennos  sitos  super  riviim  apud  Sanctam  Sri- 
cium  et  quamdiu  vixerit  pacifice  possidebit.   Post  obitum   autem 
ipsius  alter  arpennus  terre  erit  fabrice  ecclesie,  et  alter  presbilerii 
ejusdem  ecclesie  (/O  quiète  et  pacifice  in  perpetuum  possidendi. 

Actum  anno  Domini  millesimo  ducenlesimo  decimo  quarto, 
mense  aprili.  pontificatus  nostri  anno  sexto. 

(a)  de  Brac  C  —  (6)  coarctare.  —  (c)  Blamur  C.  —  (d)  Mallidis  C.  —  (e)  Eloi- 
dis  C.  —  (/)  mixtolii  C.  —  (g)  Pissecot  C.  —  (h)  B   omet  ces  cinq    derniers  mots. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Vidimus  de  l'official  de  Paris,  daté  de  1621, 
«  die  décima  mensis  aprilis,  post  Pascha  »,  I.  878.  n"  45.  Sceau  perdu.  — 
C.  Copie  exécutée,  en  vertu  de  lettres  royaux  de  coinpnlsoiie  accordées 
le  5  août  i6G5  à  «  nostre  amc  et  féal  FuA^ç<)IS  i>e  BHAQUr.  chevalier, 
soigneur  des  terres  et  seigneuries  de  Piscop  dit  Chasteauvert,  et  de  Mon- 
lorgueil,  conseiller  en  nos  Conseils  d'Estat  et  privé,  surin  tendant  des 
maisons  et  finances  de  nostre  bien   aymée   tante  duchesse  douairière 
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d'Orléans  »  en  procrs  au  sujet  du  rétablissement  du  chœur  de  Piscop, 
en  présence  de  u  M^  Paul  BouuGroois.  prestre  curé  de  l'église  parrochiale 
dudit  Piscop  »,  et  du  procureur  de  «  M°  Pierre  Godefhoy,  conseiller 
aumosnier  du  Roy,  prieur  commendalaire  du  prieuré  de  St~Martin~des~ 
Champs  »,  par  Gervaise,  Imissier  au  Châlelet,  d'après  l'original  en  par- 
chemin tiré  des  \rchives  de  St-Victor  et  représenté  par  «  Révérend  Père 
frère  Jacques  Bouet,  prestre,  religieux,  chanoine  régulier  et  procureur 
de  la  dite  abbaye  ». 


712.  —  Adam  IV,  vicomte  de  Mehin,  notifie  la  cession  qu'il  a  faite  à 
Saint-Martin  d'une  portion  de  bois  du  côté  de  Rablais,  formant  le 
huitième  de  la  foret  de  Blandy  que  Jean,  prieur  de  Saint-Martin, 
a  divisée  en  huit  lots. 

(A.\Til   I2l4) 

Ego  Adam,  vicecomes  Meleduini,  notum  facio  universis  ad  quos 
littere  iste  pervenerint  quod  Joha^ines,  prior  Sancti  Martini  de  Cam- 
pis  Parisiensis,  et  ejusdem  loci  conventus  partiti  fuerunt  nemus  et 
terram  que  est  in  parochia  Blandiaci  (SaS)  in  quibus  octavam  par- 
tem  habebant,  assensu  eorumdem  et  nostro,  in  octo  partes.  Ego 
autem  eis  relinquo  partem  versus  Roablayum  (34 1)  sicut  mete  divi- 
dunt,  et  illa  pars  eis  remanet,  a  me  et  ab  illis  qui  de  me  tenent, 
libéra  et  qaieta,  et  alie  partes  michi  rémanent,  ab  ipsis  et  ab  illis 
qui  de  ipsis  tenent,  libère  et  quiète.  Ego  autem  hoc  eis  tenendum 
concessi  bona  fide  et  ipsi  michi.  Quod  ut  ratum  sit,  presentem  car- 
tam  sigilli  mei  munimine  comparavi. 

Actum  anno  gracie  millesimo  ducentesimo  decimo  quarto, 
mense  aprili. 

A.  Original  scellé,  S  1344,  n°  i  ;  le  sceau  du  vicomte  Adam  en  mau- 
vais état. 

Edit.  Taillandier,  Histoire  du  château  et  du  bourg  de  Blandy,  p.  176. 
Ind.  iMarrier,  Monaslerii  S.  Martini...  historia,  p.  202. 


34 1.  Le  nom  de  cette  localité,  hors  du  boLs  de  Blaudy,  qui  n'est  indiquée  que 
comme  direction,  a  clé  traduit  «  noii)lay  »  par  Taillandier.  Elle  nous  paraît 
représenter  La-Ghapelle-Rablais,  située  à  l'extrême  Irontière  du  canton  de 
Nangis,  ar.  de  Provins,  limitrophe  de  Les  Lerennes,  village  cité  dans  l'enquête 
concernant  ces  bois  (n°  687).  —  CL  n"  459,  p.  3i  supra. 
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713.  —  Le  roi  l'hilippe- A  injuste  cnn'irme  l'accord  conclu  entre 
Adam  IV,  inconite  de  Melun,  et  le  prieur  Jean  I',  concernant  les 
bois  de  Blandy. 

(Paris,  avril  lui'i) 

Ph[ilippi's]  Dei  gratia  Francorani  rex.  Noverint  universi  présen- 
tes pariter  et  fntiiri  qiiod,  sicut  ex  aulentico  dilecti  et  fidelis  noslri 
Ade  vicecomilis  Melf.dini  cognovimus,  Johan.nes  prior  Sancti  Mar- 
tini de  Campis  Parisiensis  et  ejusdeni  loci  conventus  parliti  fuerunt 
nemus  et  lerram  que  est  in  parrochia  lilandiaci  (SaS),  in  quibns 
octavam  parlem  lial)ebant,  assensu  prcdicti  Ade  vicecomitis,  inocto 
partes  :  idem  autem  A.  vicecomes  relinquit   parteni  versvis  Roa- 
bleiam  (34i)  sicut  raete  dividunt,  et  illa  pars  pred.  priori  et  Capitule 
SU  Martini  remanet  ab  ipso  vicecomite  et  ab  illis  qui  de  ipso  tenent, 
libéra  et  quieta,  et  alie  partes  eidem  vicecomiti  rémanent  ab  illis,  et 
ab  ipsis  qui  de  eis  tenent,  libère  et  quiète.  Dictus  vero  vicecomes 
hoc  eis  tenendum  concessit  bona  fide,  et  ipsi  ei.  Nos  autem  ad  peti- 
tionem  predicti  A.  vicecomitis,  fidelis  nostri.  dictam  divisioneni 
predicti  nemoiis  et  terre,  sicut  supradictum  est,  ratam  liabemus 
et  volumus,  ita  quod  si  abbas  Claniacensis  vel  alius  per  Dominum 
Papam,  sivo  alio  modo  nos  super  hoc  habere  faceret  dampnum  aut 
laborem,  dictus  vicecomes  nobis  concessit  quod  nos  inde  capere- 
nuis  ad  feodum  quod  de  nobis  tenet,  donec  universa  dampna  que 
propterhoc  haberemus,  vel  alius  pro  nobis,  ad  plénum  essent  nobis 
reslituta.  Quod  ut  ratum  habeatur  et  firmum,  sigilli  nostii  auctori- 
tate  présentera  paginam  confirmaraus. 

Actum  Parisius,  anno  ab  Incarnalione  Domini  millesimo  ducen- 
tesimo  quarto  decimo,  mense  afirili. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i344,  n°  3. 

Edit.  Taillandier,  Histoire...  de  Blandy,  p.  177. 

Ind.  Delisle,  C'tialocjne  des  actes  de  Plulippe- Auguste,  n"  i488,  p.  SSg. 

714.  —  Le  prieur  Jean  I"'  concède  à  Pierre  Mercadé,  chanoine  de 
Saint-Denis  de  la  Châtre,  sa  vie  durant,  une  maison  sise  au  chevet 
de  cette  église,  où  il  devra  faire  pour  dix  livres  de  réparations,  en 
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échange  d'une  aalre  qiiil  tenait  à  vie  du  Prieuré,  située  au-dessous 
de  la  porte  du  cloître. 

(Juillet  i2i4) 

Ego  J[oHANNEs],  humiiis  prior  Sancti  Martini,  totusque  conven- 
tus,  notum   facimus  omnibus   ad   quos  presens  carta  pervenerit, 
quod  cum  Petrus  Mercadeus  clericus  quandam  domum  haberet 
infra  portam  claustri  Sancti  Dionisii  de  Carcere,  quam  a  nobis  acce- 
peral  ad  vitam  suam,  nos,  de  assensu  et  voluntate  Prioris  de  Car- 
cere, quandam  domum  nostram,  sitam  ad  caput  Sancti  Dionisii  de 
Carcere,  que  fuit  domini  Pétri,  quondam  canonici  Sancti  Dionisii 
de  Carcere,  pro  dicta  domo  quam  tenebat,  nobis  imperpetuum 
dimittendam,  eidem  I^etro  Mergadeo  dedimus  et  concessimus  ut 
ipse,   quamdiu  vixerit,  in  quocunque  statu,  per  se  vel  per  alios 
quiète  et  pacifiée  teneat  et  possideat.  îpse  vero  prefatam  domum 
quam  tenebat  in  manu  Prioris  Sancti  Martini  et  Prioris  de  Carcere 
resignavit  et  eam  sibi  in  perpetuum  omnino  quitavit.  Ponet  insnper 
X  libras  in  meliorationem  dicte  domus  que  est  ad  caput  Sancti  Dio- 
nisii, infra  duos  annos  complètes  a  proxima  Nativitate  Sancti  Johan- 
nis  Baptiste,  primo  anno  c  sol.,  et  secundo  alios  c.  Et  de  illa  solvet 
Priori  de  Carcere,  annuatim,  x  sol.  censuales,  v  sol.  in  festo  Sancti 
Johannis  Baptiste,  et  alios  v  sol.  in  Natali  Domini.  Prior  autem  et 
monachide  Carcere  anniversarium  patris  et  matris  ejusdem  Petri 
Mergadei  in  ecclesia  sua  faciant  annuatim,  quamdiu  vixerit  idem 
Petrus,  et  post  decessum  ipsius,  anniversarium  suum,  sub  eadem 
die,  una  cum  predictis,  perpétue  celebrabitur.  In  cujus  commemo- 
rationem,   monachorum  ipsorum  nemorie  altius  et  libentius  infi- 
gendam,  Prior  de  Carcere,  quicunque  pro  tempore  fuerit,  reddat 
de  fructibus  predicte  domus  restitute  ab  ipso  Petro  monachis  de 
Carcere,  duos  solides  ad   pitenciam  piscium  in  festivitate  sancti 
Jacobi  et  Xristophori.  Postea,  finito  cursu  vite  ipsius  Petri,  predicta 
domus,  cum  sua  melioratione,  ad  ecclesiam  Sancti  Dionisii  de  Car- 
cere libère  et  absolute  revertetur.  Quod  ut  ratum  et  inconcussum 
permaneat,  présentes  litteras  fecimus  sigilli  nostri  munimine  robo- 
rari. 
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Aclum  anno  ab  Incarnalione  Domini  M'CC'XIIir,  mense  julii. 
A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xvi"  s..  S*  io56,  fol.  xlii. 

715.  —  Le  prieur  de  Gournay  fait  avec  Jean  Le  Roux,  allié  des 
seigneurs  de  \'iUeJîix,  un  échange  de  terres  à  Champs-sur-Marne. 

(i"  janvier  ou  3o  mars  iai4  —  i"  janvier  ou  19  avril  i3i5) 

Notum  sit  universis  quod,  cum  ecclesia  de  Gornaio  haberet 
arpennum  terre  in  villa  de  Campis  (4i)  quod  tenebat  ad  censum  de 
lieredibus  DE  ViLLAFLUis  (139),  et  Joiiannes  Ruphus  teneret  arpen- 
lum  prati  de  dominio  predicte  ecclesie,  in  hoc  convenit  pars  ulra- 
que  ut  ecclesia  haberel  pratum  quod  est  de  dominio  suo,  et  Johan- 
nes  haberet  arpentuin  terre  quod  est  de  dominio  cognationis  sue. 
Hancconcessionem  laudavit  Prior  et  conventus  ex  una  parte,  et 
Johannes  et  uxor  ejus  ex  altéra;  et  ne  in  posterum  possit  oriri 
calumpnia,  près,  scripto,  adhibito  cyrographo  roboratum  est. 
Ad  testimonium  hujus  commutationis  pars  scripti  que  Johanni 
contigit  sigillo  ecclesie  de  Gornaio  munita  est;  pars  vero  jamdicte 
ecclesie,  quia  Johannes  sigillum  non  habet,  sigillo  Abbalisse  de 
Nemore  (342)  roborata  est. 

Actum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M"GC''X''I1II°,  astantibus 
viris  JoH.vNNE  Matnekio,  Drogone  Rogello(232),  VVillelmo  majore, 
Simone  Cotele. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1897,  fol.  82. 

716.  —  Haimard,  évêque  de  Soissons,  constate  un  échange  fait 
entre  le  prieur  de  Sainte-Gemme  et  Iluitlard,  chevalier  de  Ser- 
ches.  (Extrait.) 

(1"  janvier  ou  3o  mars  iai4  —  i"  janvier  ou  19  avril  i3i5) 
H[aimardus],  uivina   miseratione  Suessionensis  ecclesie  minisler 


342.  L'abbesse  de  Malnoue  (Sancta  Maria  de  Foolel  ou  de  Nemore)  était  alors 
Emoline  I".  «n  charge  de  1S07  à  iai8,  remplacée  par  Avoie  I"  dès  laao  (Gallia, 
VII,  587). 
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hiimilis, WiLARDOS  de  Sarcf.io  (343),  miles,  in  presentia  nostra 

quitavit ecclesie  Sancte  Gemme  (176)  quicquid  liabebat 

in  décima  majori  et  minori  in  teiritorio  de  Sancta  Gemma  et 

deNovavilla  (344) Prior  autem  concessit  prefato  militi 

terram  qiiam  ecclesia  Sancte  Gemme  habebat  ante  domum  Templi, 

cum  omui  juslicia et x  sextarios  bladi,  medietatem  fru- 

menli  laudabilis    et    medietatem  tremesie  in   molendino   Sancte 
Gemme. 
Actum  anno  Domini  M°CC°  qnartodccimo. 

A.  Original  S  i434,  n°  24;  sceau  btisé. 

717.  —  Nicolas,  sire  de  Basoches,  notifie  que  Hiiillard,  chevalier 
de  Serches.  a  cédé  par  échange  au  prieuré  de  Sainte-Gemme  ce 
qu'il  possédait  dans  les  grosses  et  menues  dîmes  de  Sainte-Gemme 
et  de  Neuville,  avec  l'approbation  de  son  seigneur,  Robert  de 
Fismes.  (Extrait.) 

(i"  janvier  oa  3o  mars  iai4  —  1"  janvier  ou  19  avril  i2i5) 

Ego  NiGHOLAus  dominus  de  Basochiis  (343)  —  —  omnibus 
notnni  facio  quod  Otlardus  miles  de  Sarceio  (343)  dédit  in  excam- 

bio  ecclesie  Sancte  Gemme  (344) quicquid  habebat  in  décima 

majori  et  minima  in  terrilorio  de  Sancta  Gemma  et  de  Nova- 
villa  (344) assensu   et  voluntale  uxoris   et  liberorum  ipsius 

Oïlardi,  laudante  hoc  —  —  Roberto  de  Fîmes  (345)  de  que 
idem  Oylardus  dictain  decimam  in  feodo  tenebat.  Nos  autem,  ad 
cujus  dominium  predicta  décima  perlinebat laudamus  — 

Actum  anno  gracie  M°CC"  quarto  decimo. 

A.  Original  S  i434,  n"  a6,  scellé  d'un  sceau  équestre  avec  contre-scel. 

718.  —  Pierre  II,  évéque  de  Paris,  approuve  l'institution  d'une 
chapellenie  à  l'autel  de  Saint-Philippe  et  Saint-Jacques,  fondée 


343.  Bazoches,  Serches,  ca.  Braisne,  ar.  .Soissons.  Voir  note  3.!(),  p.  390. 

344.  Neuville,  écart  de  Sainte-Gemme. 
3'jrj.  Kismes,  ar.  Reima- 
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dans  l'église  de  Cltnmpigny -sur-Mur ne  par  le  sous-chanirc  l'icrre 
et  son  frbre  Jean,  curé  de  liowjival,  sous  le  ponlijical  d'Eudes. 

(f'jaiivicr  ou  19  avril  niS  —  1"  janvier  ou  lo  avril  laiO) 

P^ETHOs],  Dei  gratia  Parisiensls  episcopus,  omnibus  Xristi  fidelibus 
ad  quos  présentes  littere  pervenerint,  salutem  in  Domino.  Nolum 
facimus  universis  quod,  ciim  dilecti  noslri  Petuls,  Parisiensls 
ecclesie  succentor,  et  Jouannes,  piesbiter  Bachivallis,  fratres,  insti- 
tuissent  perpetuamcappellaniam  in  ecclesia  de  Campiniaco  (6Z|)  ad 
altare  sancloruni  apostoloruni  Piiilippi  et  Jacobi,  de  consensn  et 
vohintate  Odoms,  bone  meniorie  predecessoris  nostii,  etpresbiter  [i] 
parocbialis,  tandem  accedentes  ad  nos.  Immiliter  pecierunt  ut  ins- 
titutionem  iliani  confirmaremus  in  hune  modum  :  scilicet  ut  cap- 
pellania  dicti  altaris  nuUi  conferatur  nisi  presbilero  ordinato,  vel 
inlra  animm  in  presbiterum  ordinando.  Intérim  aut  medielatem 
fructuum  vel  aliam  competentem  porcionem  per  episcopuni  Pari- 
sienseni  percipiet  cappeilanus  qui  altari  deserviet  ad  succursum. 
Residuum  totum  in  uugmentum  cappellanie,  de  mandate  et  cons- 
ciencia  episcopi  Parisiensls,  pcr  presbiterum  loci  implicabilnr. 
Quod  si  elapso  anno  ille  cui  fuerit  beneficium  collatum,  non  fuerit 
ordinatns  in  presbiterum,  liceat  Priori  Sli  Martini  qui  pro  tempore 
fuerit,  ad  cujus  doiiationem  dictum  allarc  pcrtinet,  vel  episcopo 
Parisiensi  si  Prior  negligens  fuerit,  dictam  cappellaniam  alteri,  cui- 
cumque  voluerit,  sine  contradictione  qualibct  conferre.  Sciendum 
autem  quod  cappeilanus  qui  memorato  altari  deserviet,  pro  anima- 
bus  [iredictorum  fratrum  et  parentum,  et  benefactorum  suorum, 
singulis  (liebus  privatis,  quando  poterit,  missam  pro  fidelibus  lene- 
bitnr  celebrare  ;  diebus  autem  dominicis,  de  Sancto  Spiritu,  et  fes- 
tivis  novem  leclionum,  de  festo,  et  sabbato,  de  beala  Maria  virgine, 
eidem  cappellano  celebrare  licebit.  Ita  quod  in  eadem  missa  pro 
fidelibus  defunctis,  specialem  collectam  dicere  tenebitur  que  sic 
incipit  :  «  Fidelium  Deus  omnium...  »  Preterea  statutum  est  quod 
cappeilanus  hujus  altaris  in  ecclesia  de  Campiniaco  residenciam 
facere  et  cothidianis  officiis  bona  fide  interesse  tenebitur,  et  hoc 
ipsum  in  sua  institutione  jurabit.  Statutum  est  etiam  ut  parrochiam 
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de  Campiniaco  sive  aliam,  sive  aliud  beneficium,  ad  firmam  nun- 
quam  possit  habere.  Sed  si  forte  ex  competenti  necessitate  per 
unuin  diern  vel  paucos  dies,  presbilcr  parrochialis  absens  fuerit, 
cappellanus  tenebilur  succurrere  parrochie,  dum  tamen  presbiler 
paiochialis  residentiam  faciat  in  parrochia  dicta.  Jurabit  etiam 
sepedictiis  capclianus  fidem  presbitero  parochiali  qui  pro  lempore 
fuerit  super  rébus  ad  jus  parochiale  pertinentibus  et  quod,  in  obla- 
tionibus  sibi  in  ecclesia  factis,  nichil  percipiet  nisi  de  voluntale 
presbiteri  parochialis  ;  tamen  presbiter  parochiaiis  singulis  diebus 
quibus  celebrabit,  unam  candelam  in  missa  eidem  tenebitur  exhi- 
bere.  In  legatis  auteni  que  fient  capellano  (a),  medietatein  percipiet 
presbiter  parochialis,  nisi  forte  vel  predia  aliqua  vel  redditus,  vel 
pecunia  ad  emendos  redditus  eidem  capellano  data  fuerint  ad  aug- 
mentum  reddituum  sue  capellanie,  que  ad  eamdem  capellaniam 
intègre  pertinebunt.  Adjectum  est  eciam  quod  neque  missam  neque 
aliud  officium  in  ecclesia  de  Campiniaco  potcrit  predictus  capellanus 
publice  decantare,  donec  presbiter  parochialis  missam  suam  cele- 
braverjt,  nisi  deconsensu  et  licentia  ipsius  presbiteri  parochialis.  Et 
quicumque  ad  istam  cappellaniam  presentatus  fuerit,  hancinstitu- 
tionem  se  serviturum  in  sua  institutione  jurabit.  Ad  hujus  autem 
sustentationem  cappellani  ista  sunt  assignata  apud  Campiniacum  : 
circiter  quatuordecim  arpenna  prati  et  unum  arpentum  vinee  et 
unum  duplarium  vini,  et  domus  juxta  ecclesiam,  et  decem  solidi  de 
incremento  census  PaiHsius  super  domo  que  fuit  Odonis  de  Sancto 
Mederigo.  Hanc  igitur  institutionem  presenti  scripto,  sigilli  nostri 
impressione  munita,  confirmamus.  Statuimus  eciam  ut  quicumque 
capellanus  hujus  altaris  cesserit  vel  decesserit,  si  habeat  unde 
débita  sua  possit  persolvere,  fructus  colligendi  (6)  suc  cèdent  suc- 
cessori.  Si  autem  non  habuerit  unde  débita  sua  persolvere  possit,  et 
usque  in  craslinum  Penthecostes  vixerit,  vel  capellaniam  tenuerit, 
medietatem  frucluum  illius  anni  colligendo  percipiet  et  successor 
illius  alteram  medietatem  habuerit. 

Actum  anno  Domini  millesimo  ducentesîmo  quintodecimo. 

(a)  sicut  B.  —  (b)  alligendi  {B). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  coUationnée  du  i3  mars  1489,  signée 
«  TosTÉK  »  avec  paraphe,  L  S76,  n^'  8. 
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719.  —  Frère  Guérin,  évcqac  de  Sentis,  conslnte  l'accord  inter- 
venu par  lu  médiation  de  trois  arl)itres,  ditles  de  Versaitles  et 
Renaud  de  liél/iisy.  baillis  du  roi,  et  maître  Geo/roi,  ojficial  de 
Sentis,  entre  les  liourçieois  de  cette  ville  et  le  Prieuré  de  Stdnt- 
Nieolas  d'Acy,  nu  sujet  du  vivier  des  moines,  situé  le  long  de  leur 
chaussée  reliant  à  Sentis  leur  monastère  :  le  Prieur  pourra 
employer  dix  arpents  contigus  à  sa  chaussée  à  l'établissement  d'un 
vivier  ou  à  d'autres  usages,  hormis  y  construire  une  Jerme,  y 
loger  des  hôtes  ou  planter  des  jardins  ;  le  reste  du  terrain  sera 
mis  en  pré,  dont  les  moines  récolteront  les  premiers  foins;  il 
servira  ensuite  de  pacage  commun  juscpi'à  la  mi-mars  ;  les  moi- 
nes devront  do/iner  un  passage  convenable  au  bétail.  Trois 
arpents  resteront  aux  liourgeois,  qui  les  tiendront  du  Prieuré  à 
trois  deniers  de  cens. 

(!•' janvier  ou  19  avril  iai5  —  i"  janvier  ou  9  avril  1216) 

Carta  Garini  Silvanectensis  Episcopi,  de  vivario  Sti  Nicholai  de 
Aciaco,  prupe  la  Gatelière. 

Garinus,  Dei  gracia  Silvanectensis  episcopus,  omnibus  présentes 
litteras  inspecturis,  salutem  in  Domino.  Noveritis  quod,  cum  dis- 
cordia  esset  inter  Priorem  Sancti  Nicholai  Silvanectensis  et  Burgen- 
ses  Silvanectenses,  super  qiiodam  vivario  quod  est  inter  Silvanec- 
tum  et  ecclesiam  Sti  Nicholai,  in  qtio  vivario  Burgenses  prefati 
dicebant  se  habere  pasturam  et  herbagium  ad  usuni  animalium 
suorum  ;  tandem  super  hiis  fada  fuit  hinc  inde  compromissio 
corani  Domino  Kege  in  Gilonem  dk  Versalus  (34G)  et  Renaldum 
uE  Bestisiaco  Cili-),  baillivos  Domini  Régis,  et  magistrum  Gaufri- 


3iG.  Gilles  1"  de  Versailles,  second  Ois  de  Jean  I",  fut  seigneur  de  Versailles 
de  ngo  à  laaS  (Maquet,  Versailles  aux  temps  féodaux,  pp.  SG-lb).  Témoin  d'une 
charte  dès  n86,  il  exerça  les  fonctions  de  bailli  royal  à  Senlis  de  1207  à  i233 
(L.  Delisle,  Recueil  des  historiens  de  France,  XXIV,  '57).  Ses  armes  {sept  hesans 
ou  tourteaux  3,  3  et  i,  sous  un  chef  chargé  de  trois  losanges)  différent  en  tous  points 
de  celles  de  Gilles  H  de  Versailles  en  n-jb,  indiquées  par  Maquet  (^p.  70). 
L.  Delisle  a  fait  connaître  les  deux  femmes  de  Gilles  1"  :  Ponce  et  Clémence  ; 
Maquet  n'a  pas  cité  la  seconde,  et  nomme  la  première  Soricia,  par  erreur  de 
lecture  pour  Poncia. 

347.  Renaud  de  Béthisy  fut  bailli  royal  à  Senlis  de  1196  à  1221,  conjointement 
avec  Gilles  1"  de  Versailles  (L.  Delisle,  ouvr.  cité,  p.  "50). 
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DUM  ofRcialem  nostrum  ;  coram  quibus  in  presentia  nostra  inter 
ipsos  Priorem  Sancti  Nicholai  et  Burgenses  Silvanectenses  assensu 
iitriusque  partis,  amicabilis  intercessit  compositio  sub  hac  forma  : 
quod  Prior  prenominatus  habebit  decem  arpennos,  calceie  sue  con- 
tiguos,  ad  perticam  Domini  Régis,  ad  faciendum  vivarium  vel 
quod  maluerit,  ita  tamen  quod  ibidem  non  potest  villam  edificare, 
nec  hospites  ponere,  neque  ortos  facere.  De  residuo  autem  et  in 
residuo  post  istos  decem  arpennos,  idem  Prior  faciet  tantummodo 
pratum,  de  quo  prato  semel  in  anno  quolibet  recipiet  primam  her- 
bam.  Collecta  vero  etsecta  prima  herba,  et  sicut  moris  est  domum 
reportata,  residuum  herbe  que  ibidem  subcrescet,  erit  usuarium  et 
pastura  communis,  exceptis  porcis  usque  ad  médium  Marlium. 
Cum  autem  Prior  fana  sua  collegerit  et  adunaverit,  tenetur  facere 
rationabilem  viam  per  quam  ibi  ingredi  et  egredi  poterunt  anima- 
lia.  In  fine  autem  illius  prati  habebunt  prefati  burgenses  très 
arpennos  ad  mensuiam  régis  ex  transverso,  attingentes  calceie  que 
dirigitur  versus  Credaliam,  salvo  cursu  aque.  Istos  autem  très 
arpennos  prefatos  tenebunt  prenominati  Burgenses  de  ecclesia 
Beati  Nicholai  pro  tribus  denariis  paris,  censualibus. 

In  cujus  rei  memoriam  hoc  scriplum  inde  fieri  et  sigillo  nostro 
fecimus  communiri.  Âctum  anno  Domini  millésime  ducentesimo 
quinto  decimo. 

Scellé  sur  double  queue  de  parchemin,  en  ovale,  eu  cire  verte.  Un 
évêque  debout  en  habits  pontiQcaux,  la  niaiu  droite  élevée,  tenant  de  la 
gauche  une  crosse  tournée  en  dedans  :  SIGILL.  GARINI  DEI  GR.\  SIl.- 
VAÎSECTENSIS  EPI. 

A.U  contrcscel,  une  colonne  sur  laquelle  est  une  boule  soutenue  par 
un  ange  ou  la  Renommée.  Pierre  gravée. 


719  bis.  —  Suit  la  sentence  arbitrale  de  Gilon  de  Versailles,  Renaud 
de  Destisy  baillis,  et  M'"  Geoffroi,  officiai.  Elle  répète  les  mêmes 
conditions,  et  fixe  le  paiement  des  trois  deniers  à  la  Saint-Remi. 

Scellé  de  trois  sceaux  en  cire  verte  sur  double  queue  de  parchemin.  Le 
premier  de  Gilon  de  Versailles.  Un  écu.  antique  chargé  en  tête  de  trois 
lozanges,  et  en  pointe  de  sept  bezans  ou  tourteaux,  3,  3  et  i  :  SIGILLUM 
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GILONIS  DE  VEnsVMIS.  Le  contrescel  rond,  chargé  de  (luatrc  fleurs 
de  lis. 

Le  second,  de  Hcn.inld  do  Rctliisv.  I  n  érii  antlcpio  rharp:('  de  trois 
fleurs  de  lis.  a  cl  i  :  SICIILLUM  REClWLlJI  DE  HES  TISIVCO.  Lf  con- 
trescel en  rond,  l  ne  grande  fleur  de  lis  :  ^ECRETUM  REC.INVLDI. 

I.e  troisième,  de  l'oflirialitr  de  Senlis. 

A.  Oritrinaux  jadis  conservés  aux  Archives  de  Saint-Nicolas,  liasse  Cale- 
licre,  n°'  9  et  10.  —  />.  Copie  au  Cartniaire  de  Saint-Xicolas  d'Acy,  fol.  48. 
—  C  (lopie  d'.\flor[y  (sur  A),  Collection  de  Senlis,  XV,  299. 

Edit.  Vatticr,  Comdé  archéoloijique  de  Senlis  (188G). 

720.  —  Le  roi  Philippe-Auguste  approuve  l'accord  concla  entre 
Saint-Nicolas  cfAcy  el  les  Bourgeois  de  Senlis  (Acte  perdu). 

Tig  avril  laiô  —  9  avril  iai6) 

Carta  Philippi  régis  de  Vivario,  super  discordia  inler  Priorem 
Sancti  Nicolai  Silvanectensis  et  Durgenses  Silvanectenses,  super 
qnodam  vivario  quod  est  inter  Silvanectas  et  ecclesiam  Sancti  Nico- 
lai ;  facta  compromisione  in  GiloM'M  de  Versaliis  (3/|6)  et  Renaldum 
DE  Bestisiaco  (347)  baillivos  régis  Philîppi,  et  magistrura  Gaufri- 
Duvi,  ofRcialem  Garini,  Silvanectensis  episcopi,  coram  quibus,  in 
presentia  ejusdem  episcopi,  intercessit  compositio,  anno  i2i5. 

Ind.  a.  Duchesne,  Collection  Baluze,  LV,  aa6.  —  h.  Delisle,  Catalogue 
des  acles  de  Pfiilippe-Augasle,  p.  355,  n"  i5G4,  d'après  a. 

721.  —  Gui,  chevalier  de  Linas,  notifie  que  dame  Idoine  de  Galar- 
don  et  sonjîls  Hervé  [IV]  ont  vendu  à  Aleaume  Hécelin  leur  terre 
de  la  Villeneuve-le-Roi  ;  comme  seigneur  féodal,  il  approuve  cette 
aliénation.  (Extrait.) 

(Juin  iai6) 

Ego  GuiDo,  miles  de  Linois  (348),  notum  facio  omnibus  p.  1.  i. 


3i8.  Linas,  ca.  Arpajon,  ar.  CorbeiL 

Gui  m,  (  hcvalier  de  Linas,  sa  femme  MaliaucL  el  ses  frères  :  Milon,  uni  à 
Marie,  Robert  et  Gilles,  sont  en  iïi5  ciiuniércs  dans  une  charte  fixant  les  tailles 
à  payer  par  les  habitants  de  Linas  (Cnrlulnire  de  Linas,  n°  7a  ;  Arch.  de  Seinc-et- 
Oise,  série  G,  Inventaire,  p.  137).  La  mère  de  ces  quatre  frères,  Aclis,  est  remariée 
à  Gui  (de  Lévis)  et  s'associe  à  la  convention  avec  Philippe,  son  fils  du  second  lit. 
Les  «  pleiges  «  ou  cautions  de  l'accord   sont  Hervé  IV,  châtelain  de  Galardon, 
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quod  domina  Idonea  de  Galardoa  et  Herveus  (SZig)  miles,  filius 

ejus,  vendiderunt Alermo  Hecelin  (283)  et  heredibus  suis 

totam  illam  terram  cum  pertinenciis  suis,  quam  habuerunt  apud 


Ferri  III,  seigneur  de  Palaiseau,  les  chevaliers  Pierre  de  Bucy  et  Henri  des  Vaux. 
Ferri  de  Palaiseau  est  fils  de  Gui  et  de  Rende  (Laurence),  sœur  d'Hécelin  V  de 
Linas  ;  elle  est  nommée  avec  son  frère  et  deux  sœurs  plus  jeunes  en  1181.  Les 
pleines  étant  de  très  proches  parents,  on  doit  en  conclure  que  Gui  III  de  Linas 
est  le  fils  d'IIécclin  V.  Celui-ci  vivait  encore  en  laoo  et  Gui  III  lui  avait  succédé 
dès  ma  (LL  hq,  fol.  ']!,).  Maurice,  évèque  de  Paris,  ayant  acquis,  pour  80  livres, 
cent  sols  de  rente  que  Philippe  I"  de  Lévis  et  sa  femme  Elisabeth  tenaient  de 
Galeran  1"  de  Galardon  et  de  sa  femme  Moine  (ms.  lat.  oi85,  fol.  33),  la  cession 
fut  approuvée  d'abord  par  ceux-ci,  puis  par  sire  Hécelin  de  Linais,  sa  femme 
Loherengia  (Lauraine  ou  Laurence)  et  leur  fils  Hécelin  :  ce  sont  Hécelin  IV  et 
Hécelin  V,  père  et  frère  de  l'autre  Laurence  (Eencia)  mariée  à  Gui  de  Palaiseau. 

D'autre  part,  Idoine,  femme  de  Galeran  I"  de  Galardon,  est  visiblement  la 
mère  d'Hervé  IV.  Celui-ci,  en  i3o5,  avait  deux  frères,  Galeran  II  et  Philippe  ; 
leur  sœur,  mariée  à  un  seigneur  de  Richebourg,  était  morte  laissant  plusieurs 
enfants. 

Enfin  Hervé  IV  était,  à  la  même  date  de  i2o5,  l'époux  d'Aélis  et  le  père  de  trois 
enfants,  Galeran  III,  Hervé  V  et  Idoine.  Cette  généalogie  est  fournie  par  la  charte 
de  Renaud  évèque  de  Chartres,  n°  86  du  Cartiilaire  de  Josaphat,  ms.  lat.  ioio3  : 
«  Notum  fieri  volumus  quod  dilecti  filii  Abbas  et  conventus  de  Josaphat  et 
Petrus  de  Divite  burgo  et  heredes  ipsius,  Henricus  filius  ejus  et  fllie  ejusdem 
Johanna  et  Agnes,  nepotes  fidelis  et  amici  nostri  Hervei  domini  Galardonis,  in 
presentia  nostra  quamdam  fecerunt  commutationem...  voluntate  et  assensu 
domini  Hervei  Galardonis,  uxore  Hervei  Aalis  et  filiis  eorum  Galeranno,  Herveo, 
Idonea,  et  fratribus  ipsius  Hervei  Galeranno  et  Philippo,  volentibus  et  consen- 
tientibus.  Actum  est  hoc  publiée  apud  Josaphat,  anno  ab  Incarnatione  Domini 
M  ce  V  mense  maio,  vu  kal.  maii.  » 

349.  Hervé  IV,  sire  de  Galardon,  eut  pour  père,  comme  nous  l'avons  vu,  Gale- 
ran 1"  cité  en  11 88  dans  une  charte  de  Thibaud  IV  de  Blois  {Petit  Cartulaire 
du  Grand-Beaulieu,  nouv.  acq.  lat.  i/ioS,  p.  10).  En  1182  le  même  comte  approuve 
un  échange  fait  entre  les  religieux  de  Josaphat  et  Galeran  I",  auquel  ils  aban- 
donnent «  omnes  redditus  quos  Hugo,  avunculus  ejus,  dederat  capelle  pretio- 
sorum  martyrum  sancti  Laurentii  et  sancti  Thome;  Idonea  matre  sua  et  Herveo 
atque  Mathilda,  eorum  filiis,  laudantibus  (Ms.  de  Laisné,  241 33,  fol.  246).  Mahaud 
épousa  plus  tard  le  sire  de  Richebourg. 

Hugues  était  le  fils  aine  d'Hervé  II,  qui  se  fit  moine  à  Josaphat  dès  1162  et 
qui  laissa,  outre  lui,  quatre  fils  ;  Guérin,  clerc,  puis  moine  de  Josaphat;  Robert, 
Hervé  111  et  Gorvais,  cités  ensemble  en  1162  {Cartulaire  de  Josaphat,  n°  67). 
Hervé  III  fut  père  de  Galeran  I".  Gervais  fut  chanoine  de  Saint- Vincent-aux-Bois 
et  donna  avec  son  petit-neveu  Hervé  IV  la  terre  de  Lévaville,  près  Châteauneuf, 
à  Saint-Père  de  Chartres  (Guérard,  Cartulaire  de  Saint-Père,  pp.  676,  827). 

Hervé  H,  l'un  des  chevaliers  du  conseil  du  roi  Louis  VII  qu'il  accompagnait  à 
Toulouse  en  janvier  ii55  (Luchaire,  Actes  de  Louis  VU,  n°  33g),  époux  de  Luce 
en  ii5i  (Ms.  1.  10102,  fol.  62),  maria  le  25  juillet  ii5o  sa  fille  à  Philippe  Le  Bre- 
ton (Ib.,  fol.  i44). 
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Villnm  Novnm  Régis  (.Sôo),  et  ego  Guido  miles,  dominus  predicti 

feodi,  venditionem  illam  concessi 

Actum  anno  gracie  mill^ducentesimo  sexto  decimo,  mense  junio. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1337,  n"  21. 


722.  —  Le  pope  Innocent  III  confie  à  l'cvéque  de  Chartres  fUenand], 
à  l'abbé  de  Sainte-Geneviève  [Jean]  et  aa  prieur  [Jean]  de  Sainl- 
Martin-des-Chanips  une  délégation  apostolique  pour  frapper  de 
censures  les  fauteurs  du  mariage  clandestin  d'Erard  de  Brienne 
avec  Philippe,  fille  du  comte  de  Troyes. 

(3  février  iai6) 

Édit.  a.  Baluze.  II,  8'40.  —b.  Recueil  des  historiens  de  France,  XIX,  602. 
—  c.  Mignc,  Palrologia  Mina,  CCXV,  97(1.  —  d.  Teulet,  Lay elles  du.  Tré- 
sor des  Chartes,  1,  liaS,  n"  1157. 

Ind.  Potthast,  Regesta  Pontificam,  I,  445,  n"  5o6a. 


723.  —  Jean  I"  de  Vernon,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés,  asso- 
cie aux  prières  de  sa  communauté  dam  Thibaud  de  Lihons,  moine 
de  Saint-Martin-des-Champs . 

(i4  mars  1204  —  4  novembre  12 16) 

Notiim  fieri  volumus  t.  p.  q.  f.  quod  ego  J[ohannes]  abbas  Sancti 
Germani,  assensu  et  voluntate  tocius  capitnli  nostri,  concessimus 
dumno  Thf.obaldo  de  Lehuxs  (35 i),  videlicet  monacho  S'ancft  Mar- 
tini de  Campis,  integram  societatem  ecclesie  istius  per  omnia,  sicut 
uni  ex  inonachis  noslris,  ita  nt  audito  ipsius  obitu  fiet  officium  et 
missa  in  conventn.  Insuper  tricenarius  fiet  cum  prebenda(a). 

(a)  Les  limites  sont  celles  du  gouvernement  de  l'abbé  Jean  I". 

.1.  >iote  marginale  sur  un  nccrologe  de  Saint-Germain-des-Prés,  ms.  1. 
i3S82,  fol.  i5'  (8r  du  recueil  lactice). 


35o.  La  Villcneuve-le-Roi,  ca.  Longjumeau,  ar.  Corbeil. 
35i.  Lihons,  ca.  Chaulnes,  ar.  Péronne. 
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724.  —  Le  pape  Honoré  III  renouvelle  au  prieur  [JeanJ  de  Saint- 
Martin-des-Champs  et  à  l'abbé  [Jean]  de  Sainte-Geneviève,  de 
concert  avec  le  préchantre  de  Paris,  la  délégation  apostolique 
concernant  l'affaire  du  mariage  d'Erard  de  Brienne. 

(i6  décembre  1316) 

Edit.  Recueil  des  Historiens  de  France,  XIX,  618. 
Ind.  Potthast,  Regesla  Pontificiun,  I,  476,  n"  bS8g. 

725.  —  Maître  Geojroi,  officiai  de  Sentis,  notifie  que  Pierre  le 
Chardonnier  a  vendu  à  Aubri  de  Bernes  une  maison  dans  la 
«  cour  »  de  Thibaud,  chevalier  de  Moret. 

(Senlis,  décembre  12 16) 

Magister  Gaufredus,  canonicuset  offîcialis  Silvanectensis,  0.  p.  1. 
i.  salutem  in  Domino.  Noverit  universitas  vestra  quod  Petrus  li 
Ghardoniers,  in  presentia  nostra  confessus  est  se  vendidisse  Albe- 
RiGO  DE  Baierne  (352)  domum  suam  quam  habebat  in  ourla  Theo- 
BALDi,  militis  DE  MuRATO  (353)  pro  quatuor  libris  parisien.  Ada 
vero,  uxor  ipsius  Petri,  hanc  venditionem  coram  nobis  laudavit  et 
concessit,  et  quicquid  juris  in  eadem  domo  habebat  sive  in  dotem 
sive  donationem  propter  nuptias  sive  aliud,  pred.  Alberico  et  here- 

dibus  ejus  in  perpetuum  quitavit In  cujus  rei  testimonium, 

ad  preces  eorum,  hoc  scriptum  inde  fieri  et  sigilio  curie  Silvanec- 
tensis fecimus  communiri. 

Actum  Silvanectis,  anno  Domini  M'^GC°  sextodecimo,  mense 
decembris. 

Original  jadis  scellé,  L  878,  n°  85. 


726.  —  L'ojficial  de  Paris  juge  en  Javeur  de  Saint-Martin-des- 
Champs  et  de  Saint-Éloi  un  procès  reposant  sur  une  rente  des  deux 
tiers  d'une  poitevine,  déniée  à  ces  monastères  par  quatre  habitants 


352.  Mcrnes,  ca.  L'Isle-Adam,  ar.  Pontoise. 

353.  Moret-sur-Loing,  ar.   Fontainebleau. 
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de  Paris,  Aubri  et  Pierre  du  Chemin,  Pierre  Engiwjnard  et  Uucrin 
de  la  Ruelle. 

(Décembre    ijirt) 

O.  p.  1.  i.  Ollioiaiis  cmie  Pnrisiensis Cuin  Reali  Martini  de 

Campis  et  Beati  Eligii  priores  in  caiisam  iraiissenl  coram  nobis 
Aldkrigim  et  Pktrcm  de  Cmimix)  fralres,  Pktrum  Ewgignart  et  Gari- 
HUM  DE  RiKM.A  laïcos,  proposueiunt  contra  eos  quod  de  duabus 
partibus  unins  pictavinae,  quas  similiter  solebanl  recipere  in  Roga- 
tionibus,  singulis  annis,  ab  antecessorilju»  eorum  spoliaverant,  juris 
ordine  pretermisso;  prefali  vero  laici  respondenint  res  predictas 
nequaquain  fuisse  solutas  ab  antecessoribus  suis  Prioribus  antedi- 
ctis,  negantes  eosdem  Priores  se  rébus  iilis  indebite  spoliasse.  Tan- 
dem lite,  super  hoc.  légitime  contestata,  testibus  receptis,  ad  pro- 
bandum  inlentionein  dictorum  Priorum,  diligenter  examinatis, 
atlestationibus  publicatis  diligenter  inspectis,  auditis  rationibuset 
allegationibnê  publicatis  et  confessionibiis  utriusque  partis  plenius 
intelleclis,  communicatu  bonorum  virorum  consilio,  sepedictaruni 
rerum  possessionein  per  dilllnitivam  sententiam  adjudicaviinus 
Prioribus  snpradictis. 

Actum  anno  Domini  1216,  mense  decembri. 

C.  Copie  du  xviir  s.,  d'après  un  Carlulaire  de  Saint-Maur,  n°  xxvi  ; 
coll.  Gaignicres,  ins.  lat.  54i6,  fol.  489. 

727.  —  Guillaume  I"  [de  Nemours],  évcque  de  ^feaux,  notifie  que 
Gui  de  Chennevières\-suT-^\arne],  du  consentement  de  sa  femme 
Mahaud,  a  vendu  au  Prieur  de  Mauregard  la  part  de  dîmes  que, 
du  chef  d'elle,  il  possédait  dans  le  voisinage  du  prieuré.  (Extrait.) 

(Décembre  iai6) 

GuiLLERMus  Dei  gratia  Meldensis  episcopus Guido  de  Cha- 

wEviERES  (35/i)  coram  nobis  constitutus,  de  assensu  et  voluntate 
Matildis  uxorissue,  vendidit  Priori  de  Malregart  (191)  medietatem 


354.  Ghennevières-sur-Marne,  Varennes,  ca.  Boissy-Saiot- Léger,  ar.  GorbeiL  — 
Maries,  ca.  Rozoy,  ar.  Goulommiers. 
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décime  quanti  habebat ex  parte  uxoris  sue in  territorio 

de  Tosches  juxta  Malrer/arl  pro  x  libris  Parisiensis  monete 

Actum  anno  gracie  M^CC^XYI^  mense  decembris. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Vidimus  de  Martin  Boursier,  notaire  apos- 
tolique, du  29  août  i464,  S  i422,  n"  i3. 

728.  —  Guillaume  I"  [de  Nemours],  évêque  de  Meaux,  notifie  que 
Renaud,  chevalier  de  Maries,  a  vendu  à  Saint-Martin  ses  prés  entre 
Va  rennes  et  la  Marne,  du  consentement  de  Reine  sa  femme  et 
Gilles  son  fils,  et  de  son  seigneur,  Gautier  de  La  Motte.  (Extrait.) 

(Meaux,  décembre  12 16) 

WuiLLERMUs,  Dei  gratia  Meldensis  episcopus Renaudus 

miles  de  Marie  (354) recognovit  se  vendidisse  Priori  Sancti 

Martini  de  Campis pascua  sita  inter  Varennas  (354)  et  Mater- 

nam.  Istam  venditionem  Regina,  uxor  predicti  Renaudi,  et  Gilo 
filius  ejus,  et  Walterus  de  Mota  de  quo  dicta  pascua  movebant, 
voluerunt  etlaudaverunt,  fide  data 

Actum  Meldis,  anno  Verbi  incarnati  M®  CC"  sexto  decimo,  mense 
decembri,  régnante  Phylipo,  Dei  gratia  illustrissime  rege  Franco- 
rum. 

A.  Original,  S  i335,  n"  2  ;  sceau  brisé. 

729.  —  Le  prieur  Jean  P\  d'accord  avec  Hélie,  prieur  de  Saint- 
Denis  de  la  Châtre,  vend  à  Saint-Germain-V Auxerrois  2  sols 
7  deniers  de  rente  moyennant  un  capital  de  cent  sols,  ajjfecté  à 
l'achat  d'une  vigne  à  Pantin,  cédée  à  Saint-Denis  par  Eudes  de 
Luzarches,  neveu  du  prieur  Hélie. 

(Février  12 17,  n.  st.) 

Ego  frater  Johannes,  humilis  Prior  Sancti  Martini  de  Campis,  et 
ejusdem  loci  conventus,  u.  p.  1.  i.  notificamus  quod  nos,  de  assensu 
et  voluntate  venerabilis  et  karissimi  fratris  nostri  IIelte  tune  prio- 
ris  Sancti  Dyonisii  in  Carcere  Parisiensi,  vendidimus  Decano  et 
Capitule  Sancti  Germanl  Autisiodorensis  Paris.,  duos  solidos  et 
septem  denarios  et  obolum  annualis  census  ad  ecclesiam  nostram 
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Sancli  Dyonisii  de  Carcere  pertinentis,  de  quadam  terra  conjnncta 
masuris  liospitum  Sancti  Germani  predicti.cenlurn  solidis  parisien- 
sibus,  qui  positi  fuerunt  in  cmplione  cujusdam  vinee  que  est  apiid 
Pentinum  {-; i)  qnam  supradiclns  pr/or  IIely.vs  émit  ab  Odone  de 
LrsARCHis  nepote  suo,  undecim  libris.  Predictum  autem  censum 
debent  reddeic  hospiles  predicli  Sancli  Germani,  videlicct  isli  : 
Malhildis  de  Uothomago.  très  denarios  et  obolum.  Uichardus  de 
Mauregart  duos  den.  Clarembaldus  li  Pcrsoniers  duos  den.  Thomas 
Espérons  duos  den.  Prcsbiter  de  Villa  Episcopi  unum  den.  Maria 
nana,  unum  den.  Pliiiippusde  Mellcnto,  octo  den.  Micbael  Aaloz, 
duos  den.  IMcsbiterde  Sto  Landrico,  duos  den.  Bricius  Aurilaber 
et  \\  illelmus  frater  ejus,  iiii  den.  Gaufridus  de  Monteforti,  fluos 
den.  Slephanus   le  Meigesciers,  duos  den.  Ut  autem  bec  venditio 

rata,  etc. 

Actum  anno  gracie  mill"  ducent^  sexto  decimo,  mense  februarii. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xiV  siècle,  LL  387,  fol.  0'. 

730.  —  Le  pape  Honoré  111  charge  (Jean)  prieur  de  Saint-Martin- 
des-Champs,  G[autier]  Cornai  et  Guillaame  de  Broyés  chanoines 
de  Paris,  de  Juger  sur  appel  une  contestation  entre  Blanche  de 
Navarre  et  l'abbaye  de  Cluny,  concernant  les  droits  d'entrée  des 
vins  et  d'autres  matières. 

(i5  mars  1217; 

Ind.  D'Arbois  de  Jubainville.  Hist.  des  comtes  de  Champagne,  V,  1 10, 
n"  1043.  —  Polthast,  Regesla  Pontificnm,  I,  4^3,  n"  5498. 

731.  —  Pierre  II,  évcquc  de  Paris,  de  concert  avec  Ernaud,  archi- 
diacre de  Parisis,  constate  que  le  curé  d'Ecouen,  Hérard,  aban- 
donne aux  moines  de  Saint-Martin  toute  la  dime  des  novales  d'E- 
couen et  d'Ezanville,  et  que  ceux-ci  renoncent  en  sajaveur  à  leur 
part  des  menues  dîmes,  ainsi  qu'aux  ojffrandes  de  pain  faites  à 
l'autel  d'Ecouen. 

(i"  janvier  ou  10  avril  1216  —  1"  janvier  ou  26  mars  1217) 

P[etrus].   Dei  miseratione  l^arisiensis  episcopus.  o.  p.].  i.  salu- 
tem  in  Domino,  -\otum  facimus  quod,  cum  causa  verteietur  inler 
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Priorem  et  convenlum  Sti  Martini  de  Campis  ex  una  parte,  et 
Herardum  presbitenim  de  Escueni  (60)  ex  altéra,  pro  décima  de 
novalibus  factis  et  faciendis  in  parrochia  de  Escuem  et  de  Esen- 
villa  (60)  quam  dictus  Hebardus  dicebat  ad  se,  de  jure  parrochiali, 
spectare,  tandem,  consilio  bonorum  virorum,  assensn  nostro  et 
Ernaudi  arcliidiaconi  nostri,  compositio  facta  est  inter  eos  in  hune 
modum  :  quod  Herardus  presbiter  de  Escuem  quitamus  (a)  pre- 
dictis  Priori  et  conventui  totam  decimam  novalium  tam  factorum 
quam  faciendorum,  in  parrochia  de  Escuem  et  de  Esenvilla,  et  ipsi 
quitaverunt  dicto  ÎIebrardo  (a)  imperpetuum  quicquid  habebant  in 
minuta  décima  parrochie  de  Escuem  et  de  Esenvilla,  et  panem 
quem  ipsi  habebant  in  altari  de  Escuem  et  de  Esenvilla  in  Natali  et 
in  Pascha,  salvo  jure  Prioris  de  Doumunl  (355)  quod  habet  in 
tercia  parte  minute  décime  ;  et  octo  denarios  censuales  qui  debe- 
bantur  eis  de  domo  presbiterii.  In  cujus  rei  memoriam  et  confir- 
mationem,  près,  paginam  tam  sigilli  nostri  quam  dicti  archidia- 
coni  impositione  fecimus  communiri. 

Actum  anno  Domini  M°  GG°  sexto  decimo. 

(a)  sic  A. 

A.  Original  L  876,  n^Sa.  Sceau  elliptique  sur  cire  verte   :  un  diacre 

debout,  tenant  l'Évangile,  f  S.  ERNAUDl    PARIS ARCHID Le 

sceau  épiscopal  perdu. 

732.  —  Guillaume  de  Garlande,  du  consentement  d'Alais,  sa 
femme,  et  de  ses  filles,  pour  son  âme,  pour  l'âme  de  son  épouse 
et  celles  de  ses  amis,  donne  à  Notre-Dame  de  Gournay  UO  sols  de 
rente  sur  le  péage  de  cette  ville,  consacrées  à  fonder  une  pitance 
générale  le  jour  de  son  anniversaire. 

(Neufmarché,  i"  janvier  ou  10  avril  iai6  —  i"  janvier  ou  26  mars  1317) 

Noverint  universi  présentes  pariter  et  futuri  quod  ego,  Guillel- 
Mus  DE  Garlanda,  amorc  Dei  et  pro  remedio  anime  mee  et  uxoris 
mee  et  omnium  amicorum  meorum,  dedi  Deo  et  monachis  Sancte 


355.  Domont,  ca.  Ecouen,  ar.  Poutoise. 
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Marie  de  Giiornaio  super  Marnam  ibidem  Deo  servientibiis,  xl 
solides  Parisiensis  munete  in  pedagio  meo  ejusdein  ville,  in  testo 
Sancti  Kemigii,  singulis  annis  percipiendos,  ad  pitancianni  conven- 
lus  in  die  annivcrsatii  mai  expendendos.  llocdonuin  et  hanc  cleino- 
sinani  bénigne  voluerunt  et  concesserunt  Ales,  uxor  mea,  el  ftlie 
niee.  Quod  ut  ratum  habeatur  et  firmum,  litteraruin  msarum  testi- 
monio  confirmavi. 

Actiini  Noco  Mercato,  anno  Domini  M'CC  sexto  decimo. 

A.  Original,  S  1417,  n"  11.  —  B.  Copie  du  xV  siècle,  LL  1898,  fol.  34. 

733.  — Le  pape  Honoré  111  renouvelle  à  [Jean],  prieur  de  Sainl- 
Martin-des-Champs ,  et  autres,  le  mandat  de  commissaires  apos- 
toliques. 

(i"  avril  1217; 

Ind.  D'Aibois  de  Jubainville,  Histoire  des  comtes  de  Champagne,  V,  113, 
n"  io56.  —  Potthast,  liegesta  Pontificum  Rornanoram,  I,  485,  n°  55ii. 

734.  — Pierre // [de  Nemours],  évéque  de  Paris,  constate  qu'An- 
seau  d'Amboile,  chevalier,  et  sa  Jemme  Comtesse  déclarent  avoir 
vendu  à  Saint-Martin-des-Champs  tout  ce  qu'ils  possèdent  aux 
diocèses  de  Sentis  et  Beauvais,  sauf  la  rente  que  leur  doit  la  Com- 
mune de  Sentis.  Leurs  /ils  Gui,  Jean  et  Guillaume  y  consentent  ; 
garants  :  Foulques  et  Simon  de  Bry,  Thomas  de  La  Queue,  Guil- 
laume d'Amboile,  Guillaume  de  Prestes,  Hugues  de  Vineuil. 

(Avril  12 17) 

Pethl.>,  Dei  gracia  Parisiensis  episcopus,  omnibus  présentes  lil- 
teras  inspecturis,  salutem  in  Domino.  Noverit  universitas  vestra 
quod  A?<sellls  de  .\mbeella  (106),  miles,  et  Contessia  ejus  uxor, 
in  presentia  nostra  constituti,  recognoverunt  se  vendidisse  mona- 
chis  Sti  Martini  de  Campis  Parisiensis  quidquid  habebant  in  dioe- 
cesi  Silvanectensi  et  Belvacensi,  exceptis  quatuor  feodis  militum 
et  hoc  quod  habebant  in  aqua,  et  denariis  quos  Communia  Silvanec- 
tensis  eis  debebat  de  redditu  annuali.  Hanc  itaque  venditionem 
laudaverunt,  et  fide  interposita  tirmaverunt  filii  eorum,  videlicet 
GuiDO,  JoHAN^iES  ct  GtJiLLELMus.  Supcr  hoc  et  predicti  Ansellus  et 
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GoNTESSiA  fidej assoies  constiluenmt  scilicet  Fulconem  de  Bry  et 
Symonem,  fratrem  ejus,  ïiiomam  de  Gauda,  Guii,lelmum  de 
Ambeella,  Guillelmum  de  Prveriis  et  Hugonem  de  Vinoliis,  mili- 
tes. Istiomnes  plegii  sunt  uiinsquisque  in  solidum  et  per  fidem  de 
ferenda  garandia,  secnndum  consuetudines  et  usus  Francie,  et  de 
centum  libris  parisiensibus  reddendis  monachis  Sti  Martini  pro 
dampnis  et  expensis  suis,  si  aliquis  de  parentela  dictorum  Anselu 
et  Goxtessie  prefatam  venditionem  vellet  aliquatenus  revocare. 

Quod  ut  ratum  et  inconcussum  in  posterura  perseveret,  présen- 
tes litteras,  ut  perpetuam  obtineant  firmitalem,  sigilli  nostri  muni- 
mine  fecimus  roborari. 

Actum  anno  Domini  millésime  ducentesimo  septimo  decimo, 
mense  aprili. 

A.  Original  jadis  conservé  aux  Archives  de  St-Nicolas,  n"  lo  :  «  Scellé 
en  ovale  en  cire  verte  sur  double  queue  de  parchemin.  Un  évêque 
debout  en  habits  pontificaux.  SIGILLUM  PETRI  PARISIENSIS  EPI. 
Au  contrescel,  une  tête  empreinte  d'une  pierre  gravée.  »  —  B.  Copie 
d'Afforty,  Collection  de  Senlis,  XV,  327. 

Édit.  Vattier,  Comité  archéologique  de  Senlis  (i886). 

735.  —  Frère  Guérin,  évêque  de  Sentis,  constate  l'approbation  don- 
née en  sa  présence  par  Raoul,  vidame  de  Senlis,  beau-Jrère  d' An- 
seau  d'Amboile,  à  la  vente  faite  par  ce  dernier  et  sa  femme  Com- 
tesse, à  Saint-Martin-des-Champs  ;  de  ce  consentement  sont  pieiges 
sire  Geojroi  l'Êchanson,  sire  Henri  de  La  Queue,  sire  Pierre  Bor- 
din  de  Saint-Médard,  et  sire  Mennessier. 

(Avril  1217) 

Gabusus,  Dei  gratia  Silvanectensis  episcopus,  omnibus  p.  et  f. 
salutem  in  Domino.  Noveritis  quod,  constitutus  in  presentia  nostra, 
Radulfus   vicedominus  Silvanectensis   (350),   sororius  Anselli  de 


oû6.  Raoul,  vidame  de  Senlis,  avait  pour  femme  Elisend,  ainsi  que  le  montre 
la  charte  du  chambellan  Jean  de  Beaumont  ainsi  analysée  (Coll.  Baluze,  LV, 
3a8)  :  «  Johannes  de  Bellomonle,  Domini  Régis  cambellanus,  et  Isabellis  uxor 
ejus,  confirmant  donationem  Radulû,  vicedomini  Silvanectensis,  militis,  et 
Helisendis,  uxoris  ejus,  de,  parte  sua  de  nemore  do  Tronceio  ». 

Puisqu'il  était  «  sororius  »  d'Anseau  d'Amboile,  c'est  qu'il  avait  épousé  la 
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Ambeei.e,  militis,  voliiit,  concessit  et  landavil  et,  prestito  jiiramento, 
garancJire  promisit  venditionerii  illam  qtiam  dictus  Ansellis  et 
GoNTEssiA  uxor  cjiis  Iccerunt  monachis  SU  Martini  de  ('nmpis  Pari- 
siensis  de  omnibus  que  liabebaut  iu  dyocesi  Silvanectensi  et  lîelva- 
censi,  exceplis  quatuor  feodis  nidilum,  et  denariis  quos  Communia 
Silvaneclensis  eis  débet  de  redditu  annuali,  et  hoc  quod  habebant 
in  aqua,  et  excepta  parte  sua  quam  liabebanl  in  décima  territorii 
SU  Martini  Siivanectcnsis,  (pie  de  consensu  noslro,  et  de  consensu 
Prioris  et  conventus  Sancti  Martini  de  Campis  Paris,  et  prioris  Sti 
Nicholai,  et  supradicti  Anselli  et  uxoris  ejus,  concessa  est  ecclesie 
Bte  Marie  Silvaneclensis  perpetuo  possidcnda.  Quia  vero  dictus 
R.VDULFUs  sigilium  non  habebat,  ad  pelitionem  ij)sius,  presentibus 
litteris  sigiUum  nostrum  apposuimus,  hoc  aditientes  quod  tam  ipse 
Radulfls  quam  etiam  Domnus  Gaufridus  li  Escha:«s  et  Domnus 
Henricus  de  Cauda  et  Domnus  Peprus  Boudins  df  Sancto  Medardo 
et  Domnus  Manrsserh's,  fidcjussores  se  constituerunt  hujus  vendi- 
tionis  tenende  et  garandiende,  et  per  jus  et  consuetudines  Francie  ; 
et  super  hoc  in  manu  nostra  fidem  dederunt.  In  cujus  rei  niemo- 
riam,  près,  lilleras  sigilli  nostri  munimine  fecimus  roborari. 
Actum  anno  Domini  M'CG"  septimo  decimo,  mense  aprili. 

A.  Original  jadis  scellé.  Archives  de  l'Oise,  H  3678'. 
Ind.  Coll.  Balu/c,  LV,  aaS. 


736.  —  Frère  Guérin,  évéque  de  Sentis,  approuve  la  cession  faite, 
pour  mille  livres  parisis,  par  Anseau  d'Amboile,  Comtesse  sa 
Jemme,  Jean  leur  fils,  et  Raoul,  vidante  de  Sentis,  beau-Jrère  d' An- 
seau,  de  tout  ce  qu'ils  possédaient  dans  tes  diocèses  de  Sentis  et 
Beauvais,  notamment  de  leur  maison  de  Saint-Nicolas,  avec  tou- 
tes ses  dépendances,  four,  moulin  et  fossés,  sauj  leur  droit  sur 
l'eau  en  dehors  des  fossés,  quatre  fiefs  de  chevaliers  et  la  rente  que 
leur  paie  la  Commune  de  Sentis,  plus  leur  part  de  la  dime  du  ter- 
roir de  Saint-Martin  de  Sentis,  concédée  à  Notre-Dame  de  celte 


sœur  de  celui-ci  ;   Elisend  avait   doue  Anseau  pour   frère  et  appartenait  à  la 
famille  des  sénéchaux  de  Gournay. 
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ville  par  leur  consentement  et  celui  des  prieurs  de  Saint-Martin- 
des-Champs  et  d'Acy.  Le  prélat  confirme  la  mutation  de  tout  ce 
qui,  dans  cette  vente,  dépend  dujlej  épiscopal. 

(Avril  1217) 

Garinus  Dei  gratia  Silvanectensis  episcopus,  omnibus  p.  et  f. 
in  Domino  salutem.  Noveritis  quod  Ansellus  de  Ambeele,  miles, 
et  Co?JTESsiA  uxor  ejus,  vendiderunt  monachis  Bti  Martini  de  Cam- 
pis  Parisiensis  quicquid  habebant  in  dyocesi  Silvanectensi  et 
Belvacensi  et  apud  Slum  Nicholaum  de  Aceio  juxta  Silvanectum, 
videlicet  domum  sitam  apud  Stum  Nicholaum,  cum  omnibus  perti- 
nentiis  suis,  et  omnia  alia  que  habebant  in  nemoribus,  terris, 
pratis,  fossatis,  hospitibus,  censibus,  caponibus,  usuariis,  corveiis, 
blado,  avena,  furno,  molendino  et  denariis  et  aliis  quibuscumque 
possessionibus,  nichil  sibi  omnino  retinentes,  nisi  id  juris  quod 
habebant  in  aqua  extra  preditta  fossata,  et  quatuor  feoda  militum, 
et  denarios  quos  Communia  Silvanectensis  eis  débet  de  redditu 
annuali,  et  partem  suam  quam  habebant  in  décima  territorii  Sti 
Martini  Silvanectensis,  que  de  consensu  nostro  et  de  consensu  prio- 
ris  et  conventus  Sti  Martini  de  Campis  Parisiensis  et  prioris  Sti 
Nicholai  et  supradicti  Anselli  et  uxoris  ejus,  concessa  est  ecclesie 
Bte  Marie  Silvanectensis,  perpeluo  possidenda.  Hec  omnia  supra- 
dicta  cum  omni  justicia,  viaria,  et  libertate  que  in  eis  habebant, 
dicti  Ansellus  et  Contessia  uxor  ejus,  de  assensu  Guidonis,  filii 
eorum,  et  Radulfi  vicedomini  Silvanectensis,  sororii  dicti  Anselli, 
vendiderunt  predictis  monachis,  pro  mille  libris  parisiensibus,  et 
vendicionem  istam  firmiter  tenendam  et  contra  omnes  garendien- 
dam,  juramento  prestito,  firmaverunt.  Quia  vero  hec  omnia  supra- 
dicta  defeodo  nostro  movebant,  dictam  venditionem  ad  petitionem 
dictorum  A.  et  C.  sicut  dominus  feodi  et  judex  ordinarius,  de 
assensu  et  voluntate  Capituli  nostri  volumus  et  concedimus  et  lau- 
damus.  Quod  ut  ratum  permaneat,  présentes  litteras  sigilli  nostri 
miiniiTiine  fecimus  roborari. 

Actum  anno  Domini  M"  CG"  decimo  septimo,  mense  aprili. 

A.  Orig.  Arch.  de  l'Oise,  H  3578*,  portant  un  magnifique  sceau  de 


sous    LE    BÙGNE    DK    l'UIl.ll'PE-AUGUSTE  SSy 

l'évt^qu.'  (Hicriii  avec  la  h'pP'K'f  :  ^I''  ^^H;lL[;  CAHIM  DKI  (iRA-  SM.VA- 
>E(:TE>SIS  KP-.  —  Ll.  Mdiimis  ■•  (ioiiné  par  copie  sous  lez  seaux.  (I«i  la 
prevoslé  de  Seuli/  »  par  Robert  du  Pok:  et  Symon  he  i.v  I'euti-;  <<  Tan 
mil  trois  cent  \inc  et  nuef  ou  mois  de  septembre  ».  (Sceau  brisé)  Arcb. 
de  l'Oise,  H  3578'.  —  C.  Copie  d'AlTorty.  CoUeclion  de  Senlis,  XV,  3'ii. 

737.  — Jean,  romle  de  Beauinont,  met  les  moines  d'Acy  en  posses- 
sion (les  biens,  mouvant  de  son  fief  à  cause  de  sa  femme  Jeanne, 
cédés  au  monastère  par  Anseaud'Amboile  et  Comtesse. 

(Avril  1217) 

A.  Original  jadis  aux  Archives  de  Saint-Mcolas  de  Senlis.  —  B.  Copie 
d'Affortv.  Collection  de  Senlis.  W ,  33G,  où  le  sceau  est  ainsi  décrit  : 
«  Scellé  en  cire  \erle,  sur  las  de  soyc  cramoisie.  L'n  cavalier  armé  de 
toute  pièce  tenant  de  la  droite  une  épée  nue  et  élevée,  et  de  la  gauche 
son  bouclier  chargé  d'un  lyon  grimpant.  S.  JOtLANISIS,  COMITIS  BEL- 
LIMOMIS.  » 

737  bis  et  ter.  —  Les  cohéritiers  du  fief  de  Garlande,  Henri,  comte 
de  Grandpré,  et  Gui,  bouteiller  de  Senlis,  confirment  successive- 
ment la  même  vente. 

(1217) 

x\fTorty  ajoute  «  que  Jehan,  comte  de  Heaumont,  à  cause  de 
Jehaiine  de  Garlande,  sa  femme,  Henri,  'r-  du  nom,  comte  de 
Grandpré,  à  cause  de  Marie  de  Garlande,  sa  femme,  et  Guy  le  Bou- 
teiller, 5'  du  nom,  à  cause  de  Isabel  de  Garlande,  sa  femme,  ont 
ensaisinc  la  vente  faite  à  Saint-Nicolas  par  Ansel  de  Ambcelle, 
comme  de  choses  mouvantes  du  fief  dit  de  Garlande,  lequel  mou- 
vait  luy  même  de  l'Evêché  de  Senlis.  »  \  ide  ia:ii,  mense  decembri 
(Collection  de  Senlis,  XV,  336-338.) 

738.  —  Le  pape  Honoré  Ul  donne  mandat  à  [Jean],  prieur  de  Saiht- 
Martin-deS'Champs,  d'instruire  avec  deux  autres  commissaires 
l'affaire  d'Erard  de  Brienne. 

(2  mai  12 17) 

Edii.  a.  Baluze,  II,  îS/ja.  —  h.  Recueil  des  Historiens  de  France,  XIX,  633. 
—  c.  Mignc,  Patrologia  latinn,  CXXV,  98'i. 

Ind.  D'Arbois  de  Jubainville,  Histoire  des  comtes  de  Cliainpagne,  V,  i  ilx, 
n"  io65.  —  Potthast,  Regesla  Ponlificum  Romanoruni,  I,  '187,  n"  5589. 
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739.  —  Fromond,  prieur  de  Goarnay-sur-Marne,  concède  à  Féme- 
linc,  veave  de  Hugues  Le  Sec,  en  augnient  de  cens,  une  maison  à 
Chelles  ayant  appartenu  à  Heudin  le  Maçon.  (Extrait.) 

(Mai  12 17) 

Ego  frater  Fromundus,  prior  de  Gornaio,  notum  facimus  u.  p.  1.  i. 

quod  nos  concessimus  Femeline,  relicte  Hugonis  Sicci domum 

nostram  que  est  apud  Calam  que  fuit  Heudini  Cementarii  ad  aug- 
mentum  census  pro  decem  solidis 

Actum  anno  Incarnationis  Domini  M°  GG"  XVII",  mense  maio. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1229,  LL  1397,  fol.  Sa. 


740.  —  Le  roi  Philippe- Auguste  confirme  un  accord  conclu  en  Juin 
1217  par  Jean  de  Montmirail,  seigneur  d'Oisy,  et  son  frère 
Mathieu,  avec  le  prieuré  de  Saint-Martin-des-Champs ,  au  sujet 
du  village  de  Choisy-en-Brie. 

(^ Paris,  [juin]  1217) 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  amen.  Philippus  Dei 
gratia  Francorum  rex.  Noverint  universi,  présentes  pariter  et  futuri, 
quod  nos  inspeximus  cartam  dilecti  nostri  Johannis  de  Mo?jte  Mira- 
BiLi  super  conventionibus  habitis  inter  ipsuni,  ex  una  parte,  et 
Priorem  et  monachos  Sancti  Martini  de  Campis  Parisiensis  ex 
altéra,  in  bec  verba  : 

u  Ego  JoHANNES  DE  MoNTE  MiRABiLi,  Oysiaci  domînus,  omnibus 
p.  1.  i.  n.  f.  quod,  cum  inter  me  ex  una  parte  et  Priorem  et  monachos 
Sancti  Martini  Par.  ex  alteraTcontroversia  verteretur  super  jurisdic- 
tione  et  justicia  et  advocatione  et  hommagiis,  et  dampnis  illatis  in 
quadam  villa  que  dicitur  Clioisiacum  (81),  et  tota  ipsius  ville  potes- 
tate,  coram  venerabilibus  viris  Egu)io,  abbate  Sancti  Vincencii, 
Radulfo  decano  et  Willelmo,  cantore  Sancti  Frambaudi  Silvanec- 
tensis,  a  domino  Papa  judicibus  delegatis,  tandem  predicta  contro- 
versia  coram  predictis  judicibus,  mediante  judicio,  terminata  fuit 
in  bunc  modum  : 
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«  Nos,  Egidhs,  abbas  Sancli  Vincencii,  et  Radi  i.fi;s  decanus,  et 
»  Glii.lelmus  cantor  Sancti  Frambaudi  Silvanectensis,  a  domino 
»  Papa  judices  delegati,  omnibus  ad  quos  presens  scriptuni  pervc- 
»  nerit,  notiim  fieri  vohimus  quod  cum  coram  nobis,  auctoritate 
n  Aposlolica.  inter  IViorem  et  monachos  Sancti  Martini  de  Campis 
»  Parisiensis  ex  una  parte,  et  nobilem  virnm  Joiiansf.m  de  Monte 
»  MiRAHiLi  ex  altéra,  super  jurisdiclione  et  justicia  et  advocalione, 
)>  et  bommagiis,  et  dampnis  illatis  in  (juadam  villa  que  dicitur 
»  Chosiacus  (sic)  questio  verteretur,  et  predicli  Prier  et  monachi 
»  pelèrent  coram  nobis  omnimodam  jurisdirlionem  et  jusliciam  in 
rt  villa  Choysiaci  (sic),  et  quod  prelatus  Johannes  compelleretur 
»  juramenta  relaxare  et  hommagia  quitare,  et  dampna  sibi  illata, 
»  occasione  predictorum  juramenloruui  et  prolùbitionis  facto  ab 
))  ipso  ipsis  hominibus  de  tailla  et  capitagiis  non  solvendis  resti- 
»  tuere,  que  exlimabant  centum  libras  Pruviniensium,  pelèrent 
»  eliam  a  predicto  Jouanne  omnes  feodos  qui  sunl  in  dominio  et 
»  potestale  Choysiaci  quos  debent  liabere  ex  donalione  Galfridi 
»  viceconiitis  Firmilatis  Anciilfi,  et  servientes  de  novo  appositos 
»  removeri,  et  ilhitas  sibi  injurias  emendari  :  Partibus  in  nostra 
»  presentia  constitulis,  et  super  iiiis  omnibus  lite  coram  nobis  legi- 
))  time  contestata,  utrique  parti  injunximus  ut,  ad  diem  sibi  assi- 
))  gnatam  in  sue  partis  assertione  testes  producerent.  Âd  quem 
»  diem  dominus  Joiiannes  nec  per  se  nec  pcr  alium  comparuit. 
»  Monachi  vero  ad  probandamintencionem  suam  prima  et  secunda 
»  et  tercia  die  testes  produxerunt,  predicto  Joiianne  légitime  citalo 
»  nec  per  se  nec  per  alium  comparente.  Mosigitur  juris  soUempnitate 
»  in  omnibus  observata,  quibusdam  instrumentis  monacliorum 
»  inspectis,  et  testium  omni  exceptione  majorum  depositionibus 
I)  diligenter  consideratis.  die  assignala  ad  proferendam  sententiam, 
»  et  domino  Joha>>e  peremptorie  ad  hoc  citato  et  non  comparente, 
»  parte  vero  monachorum  per  procuratorem  présente,  omnem  juris- 
»  dictionem  et  omnimodam  jusliciam  illius  ville  que  dicitur  Choy- 
»  siacum  et  omne  dominium  feodorum,  preterquam  feodi  de 
»  Milleart  (SSg),  per  diiïinitivam  sententiam  monachis  Sancti  Mar- 
»  tini  de  Campis  Parisiensis,  de  prudentum  virorum  consilio  adju- 
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»  dicaviinus.  Et  quicquid  lactum  est  de  hommagiis  et  juramentis 
»  reccptis  in  villa  Choysiaci  a  domino  Johanne  decernimus  non 
»  valere.  Servientes  etiam  in  villa  Choisiaci  appositos  a  domino 
»  JoHAiNNE  judicamus  removendos.  Insuper  ipsum  Johannem,  pro 
»  darapnis  illatis,  in  centum  libris  Pruvin.  per  sententiam  con- 
»  dempnamus,  ipsi  super  advocationem  illius  ville  perpetuum 
»  silentium  imponentes.  Insuper  predictum  Johannem,  super  expen- 
»  sis  in  lile  factis  a  parte  Prioris  et  monachorum  Sancti  Martini  de 
»  Canipis  taxatione  a  nobis  facta  declaratis,  per  sacramentum  pres- 
»  titum  ab  eorum  procura  tore,  in  quadraginta  libris  Paris,  condemp- 
»  namus.  Quod  ut  ratuni  habeatur,  hoc  scriptum  inde  fieri  et 
»  sigillis  nostris  fecimus  roborari.  Actum  Silvanectis,  anno  Domini 
»  M"  CC°  sexto  decimo,  in  festo  apostolorum  Symonis  et  Jude.  » 
(28  octobre  12 16). 

«  Hanc  ergo  sententiam,  sicut  superius  est  notata,  ego  Johannes 
laudavi,  approbavi  et  presentibus  litteris  confirmavi,  et  lîde  pres- 
tita  me  servaturum  promisi.  Tamen  verbum  illud  quod  superius 
in  sententia  continelur  quod  omne  dorainium  feodorum,  prêter 
quam  feodi  de  Milleart,  fuit  adjudicatum  monachis  memoratis, 
declaratum  sic  fuit  de  utriusque  partis  assensu,  quod  homma- 
gia  eorumdem  feodorum  et  servicia  pertinentia  ad  ipsos  feodos 
mihi  et  heredibus  meis  in  perpetuum  remanebunt.  Magnam 
vero  justiciam  et  viariam  in  ipsis  feodis  monachi  obtinebunt 
similiter  in  perpetuum  et  habebunt.  Homines  vero  illi  et  femine 
tantummodo  qui  in  carta  patris  mei  nominantur  mihi  remane- 
bunt {a)  ;  et  si  qui  de  hominibus  meis  vel  feminabus  usque  ad 
hune  diem  postquam  carta  patris  mei  fuit  facta,  accesserunt  ad 
predictam  villa  Choysiaci  moraturi,  similiter  mei  erunt.  Ab  hac 
autem  die  inantea,  non  potero  retinere  homines  nec  feminas  mona- 
chorum in  terra  mea,  nec  ipsi  meos  ;  et  de  cetero  non  potero  garan- 
tire  homines  nec  feminas  monachorum  depotestate  Choysiaci  conira 
ipsos  monachos,  nec  in  potestate  Choysiaci,  nec  extra  potestatem. 
Et  quia  hec  adjeci  sententie  memorate,  ipsi  quilaverunt  mihi  illas 
septies  viginti  libras  in  quibus  me  condempnaverant  judices  sepe- 
dicti  ;  et  preterea  dedenmt  mihi  quadringentas  libras  Pruvin.,  ita 
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quod,  si  frater  mous  vel  aliqnis  hereilnm  nieornm  velleteos — (inod 
absit  !  —  Irnlieie  in  causain,  tam  illas  prediclas  septies  viginli 
libras  quam  etiain  prediclas  (luadriiigenlas  libras  eis  restiluerel, 
ante(iuam  responderent  de  causa.  Istiid  iaudavil  fnitcr  mens 
MvTHEus  et  litlo  prestita  se  servalurum  promisit.  Facturn  istud  et 
OUI  nia  precedentia  ego  JonANKEs  debeo  eisdem  monacliis  garantire 
per  jus,  et  facere  laudare  Comilissani  Campanie  et  TuEouAr.ouiM, 
filiiini  ejns,  per  litleras  utriusque  [)alentes.  In  liujus  ergo  rei  testi- 
moninni  presentem  cartam  conscribi  feci,  et  ad  confirmalionem 
perpetuam  sigilli  mei  karactere  roborari.  Actum  anno  Domini 
M"  CC"  septimo  decimo.  mensejunio.  » 

Nos  igitur  conventiones  memoralas,  siciit  superius  continenlur 
expresse,  ad  petitionem  tam  predicli  Johanms  de  Monte  MmAiuLi 
quam  Prioris  et  Monachorum  Sancti  Martini  de  Carnpis  Paris,  ratas 
esse  volumus,  et  ut  perpetuam  obtineant  firmitatem,  sigilli  nostri 
auctoritate,  et  regii  nominis  karactere  inferius  annotato,  eas  testifi- 
camus. 

Actum  Parisiiis,  anno  Dominice  Incarnationis  M"  ducentesimo 
septimo  decimo,  regni  vero  nostri  tricesimo  octavo.  Astantibus  in 
palatio  nostro  quorum  noniina  supposita  sunt  et  signa.  Dapifero 
nuUo.  Signum  Glido>îis  buticularii.  Signum  Bartuolomei  came- 
rarii.  Signum  Droconis  constabularii. 

Data  vacante  {Monogramme  royal)  cancellaria. 

(a)  Ce  sont  les  serfs  et  serves  énonces  dans  les  chartes  671  et  671  bis.  dont 
la  seconde  émane  de  Jean  I",  seigneur  de  Monlmirail,  père  du  contractant,  et 
lut  donnée  en  juin  1208. 

A.  Original  jadis  scellé.  S  i4i3,  n"  87. 

Ind.  L.  Delisle,  Catalogue  des  actes  de  Philippe- Auguste,  n"  1761,  p.  890, 
avec  la  date  :  «  Paris,  juin  (?)  1217,  38*  du  règne.  >> 


741.  — Ferri  II  de  Gentilly,  chevalier,  concède,  à  titre  d'aumône,  à 
Saint-Martin-des-Champs  sa  part  du  dimoge  de  Gentilly,  ses  droits 
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ci  Tour,  le  pressorage  et  le  cens  que  lui  doivent  des  habitants  de 
Vitry-sur-Seine. 

(Octobre  1217) 

Ego  Fekivigus  de  Gentiliaco  (357),  'ï^iles»  nolum  facio  universis 
Xristi  fidelibus  ad  quos  présentes  littere  pervenerintquod  ego  (a)  in 
perpetnam  elemosinam  ecclesie  Bead  Martini  de  Campis  totam 
decimam  tam  in  blado  quam  in  vino  et  in  aliis  rébus,  quas  habe- 
bam  apud  Gentiliacum,  et  quicquid  juris  habebam  in  territorio  de 
Tour,  et  pressoragium,  et  censum  quem  Galterius  Cekt  Mars  et 
frater  ejus  Revenuz  de  Lovegines,  et  Petronilla  la  Bigote  de 
Vitriaco  (857)  niihi  debebant  singuîis  annis  in  festo  Sti  Remigii.  Et 
ut  hoc  ratum  et  inconcussura  in  posterum  perseveret,  présentes  lit- 
teras  feci  sigilii  mei  munimine  roborari. 

Actum  anno  gracie  M"  CC°  septimo  decimo,  mense  octobri, 

(a)  Il  faut  suppléer  «  dedi  »  oublié  par  le  scribe. 
A.  Original  jadis  scellé,  S  i354,  n"  i. 


357.  Genlilly,  ca.  Villejuif,  ar.  Sceaux.  —Vitry-sur-Seine,  ca.  Ivry,  ar.  Sceaux. 
—  La  Tour,  éc.  Valenlon,  ca.  Boissy-Saint-Léger,  ar.  Corbeil. 

—  Les  scigueurs  de  Gentilly  descendent  du  croisé  Garnier  de  Paris,  dont  les 
chansons  de  geste  célébrèrent  la  vaillance  en  le  rattachant,  par  une  tradition 
généalogique  exacte,  à  la  souche  des  «  Loherains  ».  Le  regretté  Auguste  Lon- 
gnon  l'a  signalé  dans  ses  Recherches  sur  une  famille  noble  dite  de  Paris  (Bulletin  de 
la  Soc.  de  l'Hist.  de  Paris,  VI'  année,  5"  livr.,  sept.-oct.  1879),  en  notant  sa  sous- 
cription à  des  chartes  de  1090  et  1096  et  l'existence,  en  iioi,  de  son  fils  Soudan, 
appelé  aussi  Garnier,  tige  des  seigneurs  de  Massy.  Un  frère  de  Soudan  fut 
Hugucs-Fils-Garnier,  seigneur  de  Bninoy  et  de  Genlilly,  qui  épousa  Avoise  la 
Riche,  bienfaitrice  de  Saint-Marfin-des-Champs,  avant  iii3  (t.  II,  p.  ia3,  n°  263). 
Ils  eurent  pour  fils  Anseau  de  Paris,  marié  à  Elisabeth  de  Chevreuse,  et  Ferri  I", 
dès  1169  (A..  N.  S  .'17,  n°  i),  seigneur  de  Gentilly.  En  1193  Ferri  de  Brunoy,  fils 
d'Anseau,  mentionne  «  son  oncle  Ferri  de  Gentilly  ».  Mari  d'Asceline,  Ferri  I" 
laissa  pour  successeur  Ferri  II,  dont  les  descendants  furent  Gui  cité  eu  isiô, 
Ferri  III  en  1268,  etc.  Anseau  et  Ferri  I"  sont  nommes  avec  leur  père  avant 
Il 43  (A.  N.  K  23,  n"  iG'*). 

Soudan  1",  seigneur  de  Massy,  lassa  pour  lils  Soudan  II  [Siiblaiinus  de  Maciaco] 
qui  désigne  Hugues-Fils-Garnier  comme  son  oncle  (A.  N.  K  22,  n°  9*). 

Ces  notes  sont  extraites  de  l'Histoire  çiénéalogitjue  de  la  famille  Le  Biche  de  Paris, 
dont  nous  espérons  publier  prochainement  l'introduction. 
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742.  —  Pierre  II,  évcque  de  Paris,  confirme  un  accord  entre  Saint- 
Martin  et  le  e.urt'  de  Limours  :  celui-ci  renonce  à  réclamer  des 
dîmes  sur  des  terres  récemment  mises  en  culture,  moyennant  une 
rente  d'un  demi-muid  de  Ole  sur  la  grange  des  moines  de  Vaurert, 
à  la  mesure  de  Montlhéry. 

(Paris,  octobre  1217) 

Pétris,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  o.  p.  1.  i.  salutem  in 
Domino.  Noverit  universilas  vestra  quod  cuni  inlcr  l'riorem  et 
monachos  Sti  Martini  de  Campis,  ex  una  parle,  et  presbiterum  de 
Limox  (358),  ex  altéra,  questio  vci  leretnr  super  factis  in  feodo 
RiBBRTi,  et  aliis  novalibus  in  posternm  faciendis  infra  terniinos 
parrochic  de  Limox,  in  omnibus  locis  in  qnibus  majorem  decimam 
habent  monachi  ;  tandem  in  nos  fuit  ex  ntraque  parte  compromis- 
sum.  Nos  vero,  habito  prudentium  virorum  consilio,  prediclam 
controversiam  terminavimus  in  hune  modum  :  quod,  singnlis 
annis.  infra  octabas  sancli  Martini  hvemalis,  idem  sacerdos  dimi- 
dium  modium  bladi  percipiet  in  grangia  monachorum  de  Valle 
viridi  (358),  ad  mensuram  de  Monte  Leterici,  ita  quod  1res  sextarii 
erunt  de  avcna,  et  alii  très  de  blado  quod  in  eadem  terra  crescet. 
Ipse  vero  sacerdos,  proplerhoc,  quitavit  prediclis  monachis  omnino 
omnia  novalia  in  posterum  facicnda  in  omnibus  locis  in  quorum 

majorem  decimam  habent  monachi  memorati.  Et  ut  hoc sigilli 

nostri  munimine  confirmari. 

Actum  Parisius  anno  gratie  millésime.  C(>.  septimo  decimo, 
mense  octobri. 

.4.  Original  jadis  scellé,  L  875,  n"  6a. 


743.  —  Les  moines  de  Saint-Maur,  au  nom  de  leur  prieuré  de 
Saint-Éloi,  accordent,  moyennant  une  somme  de  huit  livres  pari- 
sis,  qu'une  maison  près  l'église  Saint- Jacques-la-Boucherie  soit 


358.  Limours,  ar.  Rambouillet.  —  Vauvert,  éc.  Ormoy-la-Rivière,  ca.  Étampes. 
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tenue  à  cens  par  la  Confrérie  de  Saint-Jacques  instituée  dans  cette 
église,  et  que  la  place  attenante  serve  à  l'agrandissement  de  l'édi- 
fice religieux. 

(Décembre  1217) 

Omnibus  p.  1.  i.  Abbas  et  conventus  Fossatensis  ecclesie  salutem 
in  Domino  sempiternani.  Cum  ecciesia  Sancti  Jacobi  Parisiis, 
nomine  cujusdam  sue  conlratrie,  domum  quamdam  que  fuit  Radul- 
PHî  C11A.NEVASSIER,  prope  eandem  ecclesiam,  ad  censum  octo  dena- 
riorum  parisiensium  (Sôg)  tenuisset  a  Priore  nostro  Sancti  Eligii 
Parisiensis  et  Prior  Sancti  Eligii  cogeret  confratres  confratrie  Sancti 
Jacobi  predicte  ut  domus  jamdicta  venderetur  ;  Nos,  de  assensu  et 
voluntate  Priori  s  Sancti  Eligii  et  fratrum  noslrorum  ibidem  com- 
morantium,  et  bonorum  virorum  consilio,  eorum  volunlati  adquies- 
centes,  predicte  eeclesie  concessimus  et  eisdem  confratribus,  dic- 
tam  domum  ad  predictum  censum  quiète  et  pacifice  possidendam  ; 
ita  videlicet  quod  —  —  in  platea  ejusdem  domus  si  voiuerint,  pote- 

rint  dictam  ecclesiam  ampliare et  pro  bac  libertate  habenda, 

dicti  confratres  ecclesie  Sancti  Jacobi  ecclesie  Sancti  Eligii  preno- 
minate  octo  libras  paris,  contulerunt.  In  cujus  rei  memoriam  sigil- 
lorum  nostrorum  munimine  litteras  présentes  roboravimus. 

Actum  in  capitulo  Fossatensi,  anno  ab  Incarnatione  Domini 
12 17,  mense  decembris. 

A.  Original  perdu  aux  Archives  de  la  paroisse  Saint- Jacques-de-la- 
Boucherie. 

Édit.  [Villain],  Essai  d'une  histoire  de  la  paroisse  Saint- Jacqaes-de-la- 
Boucherie,  p.  aSg. 

Ind.  Inventaire  des  titres  de  Saint-Jacques-de-la-Boucherie,  rédigé  en 
1766,  LL  792,  p.  84  (avec  la  date  du  2  décembre  1217). 

744.  —  Pierre  II,  évêqur  de  Paris,  autorise  les  moines  de  Saint- 
Martin  à  ériger  une  ciiapelle  pour  leur  maison  de  Vitry[-suT- 
Seine],  dans  la  paroisse  des  SS.  Gervais  et  Protais,  réservant  à 


359.  Jean,  prieur  de  Saint-Eloi,  cii  avril  128a,  amortit  «  ex  nnnc  et  in  perpe- 
tuura  »  le  cens  de  huit  deniers  parisis  maintenu  par  ce  contrat  (Villain,  ouvr. 
cité,  p.  aCo). 
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celte  église  loutes  les  offrandes  et  son  droit  paroissial  sur  toutes 
les  personnes  au  service  des  moines  ;  le  curé  pourra  officier  dans 
la  chapelle  le  jour  de  la  Jeté  du  patron  ipii  lui  sera  donné.  Elle 
n'aura  ni  cloches,  ni  fonts  :  nul  prêtre,  moine  ou  séculier,  n'y 
résidera . 

(Décembre  1217) 

Petuis,  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  o.  p.  1.  i.  salulein  in 
Domino.  Noverint  iiniversi  quod  nos  dilectis  nostris  Priori  et  mona- 
chis  Sti  Martini  de  Campis  Pa?Hsiensis,  de  consensii  et  voluntate 
x\rchidiaconi  et  presbiteri  parrochialis,  et  patroni  loci,  concessimus 
ut  liceret  eis  habere  capeliam  in  domo  sua  de  Vilriaco  (68)  in  parro- 
chiaSS.  Gervasii  et  Prothasii.  Et  ne  ecclesia  parrochialis  propter  hoc 
enoriniter  lederetur,  ita  ordinamus  inter  eos  quod  in  dicta  capella 
nunquam  fier!  poterit  Prioratus,  nisi  de  assensu  et  voluntate  noslra 
et  presbiteri  parrocliialis,  nec  tintinnabula  appendi,  nec  fons  bap- 
tismatis  consecravi,  nec  ecclesia  parrochialis,  nec  aliquod  jus  par- 
rochiale  fieri,  nec  monachus  sacerdos  residens,  nec  presbiter  secu- 
laris  institui  in  eadem.  Nos  quidem  et  successores  nostri  et  Archi- 
diaconus  loci  in  ipsa  capella  et  loco,  absque  procuratione,  plenam 
jurisdictionem  habebimus,  salvis  privilegiis  ecclesie  Sti  Martini, 
quantum  ad  personas  monachorum  Sti  Martini.  Si  vero  aliqui  pro- 
ventus  ibidem  fuerint,  tam  in  pane  quam  in  vino,  tam  auro  quam 
argento,   et   candelis  et  rébus   aliis   quibuscumque,  quocumque 
modo  vel  a  quibuscumque  provenerint,  ad  presbiterum  SS.  Gervasi 
et  Prothasii  fideliter  deferentur  vel  transmittentur,  per  manum  ser- 
vientis  ibidem  manentis  vel  uxoris  sue,  die  qua  oblata  fuerint,  si 
fuerit  panis  vel  vinum.  Si  vero  alia  oblata  fuerint,  infra  ebdomadam 
reddenlur.  Ita  et  quod  non  minus  propter  hoc  omnes  servientcs 
domus  predictejura  parrochialia  eodem  presbitero  solvere  tenebun- 
tur,  et  super  hoc  tam  predictus  serviens  quam  uxor  sua  vel  quicum- 
que  ad  custodiam  domus  illius  fuerint  deputati,  vel  ibi  manserint, 
infra  septimanam  postquam  fuerint  requisiti,  prestabunt  predicto 
presbitero  fidelitatis  juramentum  quod  omnia   supradicta  eidem 
presbitero  fideliter  conservabunt.  Et  si  fraus  interveniret.vel  violen- 
tia.ipsirestauraredepropriotenebunlursi  habeantunde;  sinautem, 
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Prior  SU  i)/arfmj  restituet,  ad  dictum  servientis.  Si  vero  ipsam  capel- 
lam  contigerit  consecrari  in  honore  alicujus  Sancti,  presbiter  par- 
rochialis  in  festo  illius  Sancti  ibi,  si  voluerit,  poterit  celebrare,  nisi 
monachos  Sancti  Martini  contingat  esse  présentes  ad  hoc.  Si  litteras 
quas  prefati  Prier  et  monachi  pred.  presbitero  super  hiis  contule- 
runt  aUquo  casu  fortuito  ledi  contigerit  aut  deleri,  ipsi,  dummodo 
eis  reddantur  veleres,  easdem  sub  eadem  forma  tenebuntur  reno- 
vare.  Quod  ut  ratum  et  inconcussurn  in  posterum  perseveret,  pré- 
sentes litteras  ut  perpetuam  oblineant  firmitatem,  sigilli  nostri  mu- 
nimine  confîrmamiis. 

Actnni  anno  Domini  millesimo  ducentesimo  septimo  decimo, 
m  en  se  decembri. 

A.  Original  L  878,  n»  go.  Fragment  du  sceau  épiscopal,  en  cire  blan- 
che, 

745.  —  Le  pape  Honoré  III  mande  aux  abbés  de  Valsecret  et  de 
Saint- Jean-des-V ignés  et  au,  doyen  de  Sens  qu'ils  adressent  une 
dernière  injonction  à  Guillaume,  évêque  de  Langres,  pour  qu'il 
excommunie  Erard  [III]  de  Brienne  [-Venisy]  et  sa  femme  Phi- 
lippe, envahisseurs  des  terres  de  [Thibaud  IV]  comte  de  Troyes, 
ainsi  qu'il  en  a  déjà  été  requis  au  nom  du  Siège  Apostolique  par 
[Jean  P']  prieur  de  Saint-Martin-des-Champs  ;  si  le  prélat  méprise 
cette  seconde  monition,  le  Pape  ordonne  de  le  suspendre  (Extrait). 

(Rome,  Latran,  27  janvier  1218) 

Miramur  sane  non  modicum  et  moveniur  quod,  sicut  ex 

parte  dilecte  in  Xristo  filie,  nobilis  mulieris  B[laische],  comitisse 
Campanie,  fuit  propositum  coram  Nobis,  cum  sibi  et  aliis  episco- 
pis  regni  Francie  dederimus  in  preceptis  ut  Erardum  de  Brena  et 
Philippam,  si  forte  contra  dilectum  fîlium,  nobilem  virum  T[heo- 
baldum].  Trecensem  comitem,  présumèrent  malignari  (36o),  Deum 


36o.  Thibaud  III,  comte  de  Champagne,  de  la  branche  troyonnn  des  Thihau- 
dois,  succomba  prématurément,  le  2/1  mai  laoi,  lai.ssaut  sa  fmime.  Blanche  de 
Navarre,  enceinte  d'un  enfant  qui  fut  Thibaud  IV  le  Posthume,  comte  de  Troyes. 
Lorsque  ce  jeune  liériticr  fut  parvenu  à  l'âge  où  il  pouvait  prendre  possession 
de  ses  états  jusqu'alors  administrés  par  sa  mère,  Erard  III  de  Brienne- Venizy, 
*ire  de  Rameru,  mari  dune  sœur  de  Thibaud  111,  réclama  les  droits  de  celle-ci 
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habendo  pre  oculis,  subhilù  ciijuslibct  conlradiclionis  et  appella- 
tionis  obstaculo,  ecclesialica  censura  compescerent,  idem  episcopiis 
[Wii.i.ELMUS  Linyonensis]  non  soluni  id  exeqni  non  curavit,  licel 
idem  Khauuus,  cum  fauloribus  suis,  in  lerra  ejusdem  comitis 
nonnuila  exercuerit  incendia  el  lapinas,  vcrum  etiam,  cum  vene- 
rabiiis  frater  nosler  [Garinus]  Silvancctensis  episcopus  et  dilecti 
filii  [JoHANjiEs]  abbas  Sancte  Gcnovefe  (3Gi)  et  [Johannes]  prior 
Sancti  Martini  de  Campis  Parisiensis,  ancXoiHMe  nostra,  sub  pena 
suspensionis,    preceperunt,    ut    Eharulm   et   Pmh.ii'Ham    prefatos, 

MlLONEM  DE   NOERIIS    (SGa),    MlI.ONEM    DE    SaNCTO   KloRENTINO    (3Gi), 

Stmonem  de  Claromonte  (36a),  Sïmonem  de  Saxofonte  (363)  ac 
Raynaldi  M  DE  CnoiSEL  diligenler  moneret  ul,  infra  (piindecini 
dies  inirent  trcugam  cum  Comitissa  predicta  et  T[nEODALDo]  nato 
ipsius,  usque  ad  tempus  in  Concilie  generali  diffînilum,  alioquin 
ipsos  et  eorum  fautores  excommunicatos  publiée  muntiarel  et 
eorum  terras  supposilas  interdicto  ;  licet  ad  ineundam  treugam  eos 
monuerit,  conlempsit  in  aliis  penitus  obedire  —  —  in  Apostolice 
Sedis  injuriam et  impedimentum  succursus  Terre  Sancte 

A.  Original  scellé.  J  209,  (Champagne  XIV,  n"  17. 

Edit.  Teulct.  Layelles  du  Trésor  des  Charles,  I,  456,  n"  1275. 

Ind.  Potlliast,  Hegesla  Pontif.  Roman.,  I.  • 

746.  —  Pierre  II  de  Corbcil,  archevêque  de  Sens,  investit  Foulques, 
prieur  de  Cannes,  d'une  dîme  donnée  par  le  clerc  Guibert. 

(i"  janvier  ou  a6  mars  1217  —  i"  janvier  ou  i5  avril  iai8) 
Petrcs,  Dei  gratia  Senonensis  archiepiscopus,  u.  p.  l.  i.  salutem 


sur  l'héritage  du  comte  Henri  son  pire;  une  instance  juridique  aboutit,  en 
juillet  laifi,  à  un  jugement  de  la  (.'our  des  Pairs  refusant  d'admettre  Philippe  à 
l'hommage  du  comté.  Au  mépris  de  cet  arrêt,  Erard  déclara  à  Blanche  et  h  son 
flls  une  guerre  qui  se  termina  seulement  en  laai,  par  une  transaction,  qui, 
moyennant  indemnité,  amena  sou  désistement  (/Irt  de  vérifier  les  Dates,  II,  632). 

—  Jean  I"  de  Toucy,  abbé  de  Sainte-Geneviève,  reçut  de  nombreuses  délecta- 
tions du  Saint-Siège.  Celle-ci  n'est  pas  comprise  dans  l'éuumération  qu'en  donne 
la  GalUa  (VII,  731). 

.^61.  Saint-Florentin,  ar.  Auxerrc. 

362.  Clefmout,  ca.  Chaumont.  —  Choiseul,  Noyers,  ca.  Clefmont.  —  Sextbn- 
laines,  ca.  Juzennecourt,  ar.  Chaumont  (llaule-Marue). 
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in  Domino.  Noverit  imiversitas  vestra  qiiod  Guibertus  clericiis  de 
Cannis  (94)  in  presentia  nostva  constitutus  dédit  in  helemosinani 
prioratui  de  Cannis  decimam  suam  quam  habebat  in  eadem  villa 
tam  in  blado  quam  in  vino,  laudantibus  Petro  i'ratre  suo,  a  quo 
predictam  decimam  habebat,  et  Roberto  de  Brisoliis  (363^  de  cnjus 
feodo  erat.  Ipse  siquidem  Guibertus  pied,  decimam  in  manu  nos- 
tra  resignavit  et  nos  investivimus  venerabilem  virum  Fulconem, 
ejusdem  loci  priore m,  de  eadem.  Ut  autem  hoc  ratum  habeatur  et 
firmum,  hanc  presentem  cartam  sigilli  nostri  munimine  robora- 
mus. 

Datum  anno  gratie  M°CG°  XVII. 

A.  Original  L  875,  n"  79.  Fragment  du  sceau  elliptique  en  cire  verte, 
de  l'archevêque  Pierre  :  ^  SIGILL.  PETRI...  OPI.  ~  B.  Copie  du 
xvm"  s.,  L  875,  n"  78. 


747.  —  Yolend  d'Aulnay  et  son  fils  Gautier  III  cèdent  au  prieur  dg 
risle-Adam  leurs  droits  de  griage  dans  les  bois  de  Roissy,  dépen- 
dant de  ce  prieuré.  (Extrait.) 

(Avril  12 18) 

Gyrographum.  Noverint  universi  p.  1.  i.  quod  domina  Yolen- 
Dis  (364)  et  dominua  Galterus  de  Alneto  filius  ejus,  et  alii  fratres 
ejusdem  Galteri  dederunt  in  elemosinam  ecclesie  Béate  Marie  de 
Insula  quandam  consuetudinem  sive  costumeiam  quorumdam 
nemorum  que  vulgariter  appellantur  griage,  pro  qua  dicebant 
homines  Prioris  de  Insula  apud  Roissiacum  manentes  sibi  debere 
teneri  singulis  annis  ad  solutionem  unius  mine  avene  pro  eodem 
griagio  vel  ad  faciendum  manu  septima  esconditum ita  quod 


363.  Bressoy,  éc.  Mormant,  ar.  Montargis.  —  Guibert,  cleru  de  Cannes,  son 
frère  Pierre  II,  seigneur  féodal  de  la  dîme  du  lieu,  et  Foulques,  prieur  de 
Cannes,  sont  apparemment  les  neveux  du  prieur  de  Saint-Martin  Foulques  I" 
et  les  petits-fils  de  Guibert  de  Cannes  et  de  Pernelle,  par  leur  fils  Pierre  I", 
chevalier  de  Cannes.  Voir  n"  706. 

36'i.  Yolend  est  la  veuve  de  Guillaume  I",  seigneur  d'Aulnay-lcs-Bondy  ;  elle 
est  nommée  en  1192  avec  son  mari  et  son  fils  (n°  528,  p.  laa  snprà). 
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pro  singulis  iiostisiis  lierbcrgalis,  que  videlioet  hostisia  débet  esse 
dimidii  arpenni  terre,  reddet  Prior  de  Insula  singulis  annis,  dicte 
loLE.vDi  vel  heredibus  ejus  très  denarios  in  crastino  Beati  Dyonisii. 

Et  hoc  faciet de  aliis  hostisiis  herbergandis.  quando  herber- 

gate  erunt  —  —  Prior  autem  de  Insula  habebit  in  ipsa  villa 
domum  suam  et  porprisium  omnino  liberatum  et  immiine  —  — 

Ego  JoHANNEs  prior  SU  Martini  de  Campis concedimus 

Âctum  anno  Domini  M''  CC°  octavo  decimo,  mense  aprili. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1420,  n"  17. 


748.  —  Le  croisé  Jean,  chevalier  de  Parmain,  du  consentement 
d'Alis  sajemme,jait  divers  legs  au  curé  de  Jo«y-[le-Gomte] ,  aux 
Lépreux  de  Chambly  et  de  /75/e-[Adam],  à  deux  de  ses  sœurs 
religieuses,  à  l'église  de  /75/e-[Adam],  etc.  (Extrait.) 

(Juillet  Ï3i8) 

Noverint  universi  p.  1.  i.  quod  ego  Johannes,  miles  de  Pah- 
MAiNG  (365)  Grucesignatus,  consensu  et  voluntate  uxoris  mee  Aliz, 
pro  anima  mea  in  legatu  statui  :  in  primis  presbitero  de  Joi  i  sexta- 
rium  bladi  impcrpetuum  ;  Domui  Leprosorum  de  Cambiliaco  (365) 
unam  missam  imperpetuum  ;  duabus  sororibus  rnonialibus  xl  sol.  ; 

Leprosis  de  Insula,  dimidium  arpennum  vinee Ecclesie  de 

Insula  Ade,  xl  sol.  imperpetuum 

Actum  anno  Domini  12 18,  mense  julii. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xvui'  siècle,  incomplète,  S  i420, 
n"  34. 


749.  —  Maître  Guillaume  de  Linache  et  le  chanoine  Daniel,  arbi- 
trts  d'un  différend  entre  Saint-Martin  et  Renaud,  curé  de  Clamart, 
décident  que  le  curé  cessera  de  percevoir  la  dîme  des  navales  sur 


365.  Parmain,  ca.  l'Isle-Adam,  ar.  Ponloisc.  —  Jouy-le-Comte,  éc.  Parmain.  — 
Chambly,  ca.  Neuilly-en-Thelle,  ar.  Senlis. 
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la  terre  de  sire  Gilon  et  recevra,  comme  indemnité,  huit  setiers  de 
blé. 

(37  octobre  i2i8j 

Nos,  magister  W.  de  Liniasca  (366)  et  Daniel  canonicus,  notum 
facimus  quod  venerabilis  Prior  et  conventus  Sti  Martini  de  Cam- 

pis et  presbiter  de  Clamard(5çf),  nomine  Regi>jaldus,  —  com- 

promiserunt  in  nos  super  decimis  quorumdarum  novalium  apud 
Clamard Nos  vero,  auditis  rationibus  utriusqiie  partis,  inju- 
rias injuriis  et  expensas  expensis  compensamus Injunximus 

autem  procuratori  ecclesie  Bti  Martini  de  Campis,  pro  bono  pacis, 
quod  prefato  presbitero  daret  octo  sextarios  bladi,  quod  ipse  gra- 
tum  habuit  et  futurum  promisit.  Geterum  cum  [ex]  parte  monacho- 

rum se  probassent  spoliâtes  décima  novalium  terre    domni 

GiLONis,  site  juxta  terram  Gunterii  —  —  dictum  presbiterum  con- 

demnamus injnngentes  eidem  ut  ecclesiam  ipsam  restitueret 

infra  festum  Sti  Martini  instantis.  Idem  presbiter  nobis  presentavil 
litteras  procuratorum  episcopalium  Parisiensium,  S  [  ]  cantoris, 
S  [  ]  archidiaconi  et  [Pétri]  cancellarii  de  ratrahabitione  com- 
promissionisin  nos  facta  super  décima  predicta. 

Actum  anno  gracie  M"  GC°  XYIIP  in  vigilia  Simonis  et  Jude. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xv^  s.,  fautive  et  comportant  des 
lacunes,  LL  i358.  foL  5'. 


750.  —  Gaillaume,  évêque  de  Meaux,  constate  l'abandon  par 
Renaud,  chevalier  de  Vincy,  approuvée  par  sa  Jcmme  Clémence, 
de  sa  revendication  du  «  retrait  »  ou  droit  de  priorité  dans  le 
partage  de  la  dîme  d'Acy-en-Multien,  nu  profit  du  Prieur  de 
Marnoue-les-Moines .  (Extrait.) 

(Mars  1219,  n.st.) 
WiLLELMus  Dei  gratia  Meldensis  episcopus cum  causa  ver- 


366.  L'initiale  VV  répond    habituellement,  au  xiu'  siècle,    à   «    VVillelmus  ». 
-  Liaache,  éc.  Trélivan;  ca.  Dinan  (Côtes-du-Nord). 
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teretur  inter  Renaudim  militem  db  Vociaco  (867)  et  Prioreni  de 
Marnoe  super  hoc  quod  Uknaudcs  petebat  relractum  in  décima  de 
Aciaco  (367)...  dictus  Renaudus  quitavit  imperpetuumde  petitioni- 
bus  supradictis.  Climentia,  vero  uxor  predicti  Renaudi,  hoc  lauda- 

vit 

Actiim  anno  Domini  M^CC"  octavo  decimo,  mense  marcio. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  l'iao,  n"  48. 

751.  —  Richard,  prieur  de  Sainte-Honorine  de  Conjïans,  affernne  à 
perpétuité  aux  moines  de  Vlsle-Adam  sa  part  dans  la  grosse  dîme 
du  blé  et  du  trémois,  à  ViUiers-Adam,  pour  une  rente  de  ISsetiers, 
neuf  d'hivernage  et  neuf  de  trémois. 

(i"  jamier  ou  i5  avril  1218  —  i*"^  janvier  ou  7  avril  1219) 

Ego  RiCARDUs,  dictus  prior  Sancte  Honorine  de  Confluenlio,  et 
ejusdein  loci  conventus,  omnibus  p.  1.  i.  noturn  facimus  quod  nos 
tradidimus  Priori  et  monachis  de  Insula  Ade,  ad  perpetuam  fir- 
mam  (a),  totam  partem  nostram  bladi  et  tremesii  quani  habebamus 
in  majori  décima  bladi  et  tremesii  de  Vilers  l'Adam  pro  decem  et 
octo  sextariis,  novem  de  ybernagio  et  novem  de  tremesio,  annuatim 
persolvendis  in  granchia  ipsorum  monachorum  queestapud  Vilers 
l'Adam,  in  festo  beati  Dyonisii.  Mittemus  enim  proprias  equitaturas 
et  inveniemus  omnes  expensas  in  recipiendis  et  adducendis  supra- 
dictis decem  et  octo  sextariis  ybernagii  et  tremesii.  Nullam  vero 
minorationem  vel  dilationem  unc[uam  sustinebimus  in  prefata  solu- 
tione  bladi  et  tremesii,  pro  tempestate  aliqua  vel  pro  aliquo  alio 
casu.  Hoc  autem  sciendum  est,  quod  libère  et  quiète  habebimus 
terciam  partem  décime  vini  vinearum  que  sunt  et  erunt  in  tota 
parochia  de  Vilers  l'Adam  sicut  antea  habebamus.  Quod  ut  ratum 
et  stabile  in  perpetuum  perseveret,  presentem  paginam  sigilli  nostri 
appensione  munivimus. 

Actum  anno  gracie  M"  CG°  octavo  decimo. 


367.   Marnoue-les-Moines,  te.   Ocquerre,  ca.   Lizy-sur-Ourcq,  ar.   Meaux.    — 
Vincy-Manœuvre,  même  canton.  —  Acy-en-Mullien,  ca.  Betz,  ar.  Senlis. 
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(a)  Le  texte  porte  <<  Vilcrs  ladam  »  et  sur  la  charte  suivante,  contrepartie  de 
celle-ci,  on  lit  «  Vilers  ladan  ».  Il  s'agit  du  village  de  Villiers-Adam,  canton  de 
risle-Adara,  arr.  de  Pontoise. 

A.  Original  S  i4ao,  n''  a6.  Le  sceau,  en  cire  blanche,  a  été  décrit  par 
Douët  d'A.rcq  {CollecUon  de  sceaux,  n'  gSgô)  d'après  un  réplique  du 
même  temps,  relevée  sur  la  charte  S  420A,  n"  47.  Il  montre  une  femme 
debout,  dont  le  corps  svelte  et  très  élancé  est  moule  dans  une  robe 
fourreau  transparente,  à  manches  très  largement  évasées,  tombant  symé- 
triquement des  bras  étendus  à  angle  droit  du  coude;  la  main  gauche 
tient  un  livre  appuyé  d'en  haut  sur  l'épaule.  La  tête,  nue  sur  la  réplique, 
a  disparu  par  suite  d'une  fracture  de  la  partie  supérieure  du  sceau. 
L'exergue  [SlGILjLV  SCE  H0N0R1[NE]  DE  COFLENT  est  donnée  par 
Douct  d'Arcq  ;  mais,  entre  cette  inscription  externe  et  l'image,  se  trouve 
parallèlement,  logée  entre  les  coudes  et  les  pieds,  une  devise  s'inspirant 
de  saint  Paul  :  PAX  G.iRITAÏE  SerVABITVR,  qui  n'a  pas  été  relevée 
jusqu'ici. 

Edil.  Depoin,  Les  comtes  de  Beaumont  et  le  prieuré  de  Conjlans-Sainle- 
Honorine,  p.  107,  n°  76  (extrait). 


752.  —  Le  prieur  Jean  Z^""  confirme  la  convention  précédente. 

(Novembre  iai8) 

Nos,  frater  J[ohannesJ  humilis  prior,  et  conventus  Sancti  Martini 
de  Cainpis,  onnnibus  notum  facio  quod  domus  nostr a.  de  Insiila  A  de 
débet  monachis  Sancte  Honorine  de  Confienz  decem  et  octo  sexta- 
rios,  novern  de  hybernagio  et  novem  de  tramesio,  annuatim  persol- 
vendos  in  grangia  dicte  domus  nostre  que  est  apud  Vilers  Ladan, 
in  festo  beati  Dyonisii,  in  quibus  recipiendis  ipsi  debent  mittere 
proprias  equitaturas,  et  procurare  omnes  expensas  a  quorum  solu- 
tione  nec  pro  tempestate  nec  pro  alio  casu  irrationabili  poterimus 
excusari.  Dicti  vero  monaclii  quitaverunt  nobis  quicquid  habebant 
in  majori  décima  bladi  et  tramesii  de  Vilers  Ladan  excepta  parte 
sua  décima,  quam  scilicet  partem  habent  in  décima  vini. 

Actum  anno  gratie  miilesimo  ducentesimo  octavo  decimo,  mense 
novembri. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i/iao,  n°  37. 
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753.  —  Aubri  de  Clencuurt,  chevalier,  nuti/ic  que  Robert  [Il  de 
l'oissy],  chevalier  de  Fresnes,  et  sa  femme  Erembour  ayant  con- 
cédé à  Saint-Martin-des-Champs ,  moyennant  un  cens  de  cinq  sols, 
une  (/range  avec  son  pourpris,  sise  auprès  du  moùtier  de  Villiers 
[Saint-FrédéricJ,  Erembour,  à  son  lit  de  mort,  a  abandonné  deux 
sots  sur  cette  redevance,  ce  qu  Aubri  approuve,  comme  seigneur 
du  fiej. 

(i"  janvier  ou  i5  avril  1218  —  i"  janvier  ou  7  avril  1219) 


Ego  Albericus  de  Claengort  (368)  miles,  omnibus  notuni  facio 
quod  RoBERTUs  miles  de  Fresnes  (Sôg)  et  Eremblrgis  uxor  ejus, 
assensu  liberorum  suorum,  concesserunt  ecclesie  ^ti  Martini  de 
Campis,  sub  annuo  censu  v  solidorum,  singulis  annisin  festum  Sti 
Remigii  reddendorum,  grangiam  iinam  cum  porprisio  sitam  juxta 
monasterium  de  Villari  (S']0),  quam  de  me  tenebant,  in  perpetuum 
possidendam.  Et  quibus  videlicet  v  solidis  dicta  Erenburgis  in 
morte  sua  legavit  dicte  ecclesie  Sancti  Martini  duos  solidos.  Et 
ego  tanqnam  dominus  feodi,  istud  laudo,  volo  et  concedo,  et, 
assensu  heredum  meorum,  sigillo  meo  conlirmo. 

Actum  anno  Verbi  incarnati  M"  CG"  octavo  decimo. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i343,  n"  7.  —  B.  Copies  du  xv=  s.,  LL  i358, 
fol.  4o  et  58. 


3G8.  Aubri  de  Glencourt  (Élancourt,  ca.  Chevreuse,  ar.  Rambouillet),  marié  à 
Lucie  en  laao,  et  père  de  quatre  enfants, Galeran,  Mathieu,  Renaud  et  Mahaud, 
est  un  chevalier  du  Pinserais  dont  le  sceau,  apposé  à  un  titre  du  Val-Nolre- 
Dame,  présente  un  écu  d'argent  au  chef  de  sinople  (Ms.  lat.  'o^&3,  p.  i'j8).  II 
était  mort  en  na5  (Depoin,  Carliilaire  (TAbbecourt,  a°  5i). 

569.  Robert  II  de  Poissy-Maisons,  chevalier,  seigneur  de  Fresnes  (auj.  Ecque- 
villv),  fils  de  Robert  1"  et  frère  cadet  de  Gasce  VII,  eut  d'Ercmbour,  probable- 
ment sœur  d'Aubri  de  Clencourt,  Robert  III  de  Fresnes,  dont  Agnès,  sœur  de 
Dreux  de  Villelle,  était  veuve  en  127Ï.  11  y  eut  entre  Gasce  VII  et  Robert  II,  en 
janvier  laa/i,  un  accord  qui  attribua  définitivement  Fresnes  à  celui-ci  (Depoin, 
Cartulaire  d'Abbecourt,  n°  !\b). 

370.  Villiers-Saint-Frédéric,  ca    Montfort,  ar.  Rambouillet. 

a3 
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754.  —  Obit  de  Jean  /",  prieur  de  Saint-Martin. 

(a3  janvier  laig) 

Xkal.  Februarii.  Depositio  domni  Johannis,  prioris  hujus  loci. 
Oiricium  plénum  fiat  sicnt  de  aliis  prioribus  nostris,  et  itur  in 
refectorium  ad  charitatem, 

Jacet  in  sacello  Béate  Marie,  dicto  apiid  nos  de  Carolla  (a). 

A.  Nécrologe  de  Saint-Marlin-des-Ghamps,  Bibl.  Mazarine,  n"  i344  a. 

(a)  Addition  de  D.  Marrier. 

Edil.  a.  Mai-rier,  Monasterii  SU  Martini...  historia,  p.  203.  —  Cet 
auteur  commet  une  méprise  en  supposant  que  le  prieur  Jean  I"  aurait 
encore  dirigé  le  monastère  en  122)3,  date  attribuée  à  une  charte  relative 
à  Saint-Denis  de  JNogent.  La  dernière  pièce  où  figure  Jean  I"  est  datée 
de  novembre  1218  (n"  752)  ;  la  première  du  prieur  B...  (Baudoin)  est 
de  juillet  1220  (n"  764j.  La  mort  de  Jean  1"  est  à  fixer  vraisembla- 
blement au  28  janvier  12 19.  On  ne  trouve  point  de  chartes  de  cette 
année,  ce  qui  s'explique  par  la  vacance  du  siège  prioral. 

755.  —  Le  sous-prieur  de  Saint-Martin  notifie  à  Géraud  1"%  abbé  de 
Cluny,  la  mort  du  prieur  Jean  /"''  qui  a  succombé  le  23  Janvier 
(1219). 

Reverendissimo  patri  ac  domino  G[eroldo],  Dei  gratia  abbati 
Cluniacensi,  Subprior  et  corwenlus  Sancti  Martini  de  Campis,  salu- 
tem  et  tanqnam  domino  ac  patri  debitam  et  devotam  cum  omni 
subjectione  et  reverenlia  obedientiam.  Sanctitatis  vestrae  pedibus 
provoluti,  Discrctioni  vestrae  lacrymabiliter  intimamus  quod  vene- 
rabilis  et  karissimus  prior  noster  bonae  memoriae  et  piae  recorda- 
tionis  dominus  Johannes  migravit  a  seculo,  qui,  sicut  credimus, 
vivit  in  Ghristo,  et  de  hujus  pravae  ac  perversae  nationis  medio  a 
Domino  vocatus  est.  Unde  miserabiliter  conturbati  sumus  prae 
dolore,  miserabiliter  et  commoti,  adeo  ut  juste  possimus  dicere  : 
«  Non  est  dolor  sicut  dolor  noster  »,  et  illud  quod  de  beatissimo 
pâtre  nostro  dicilur  :  «  Jam  ergo  in  quo  erit  nobis  spes  ?  In  quo 
refrigerium,  in  ou  jus  a  more  solatium?  »  et  ea  quae  sequuntur.  Et 
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quia  dolori  lain  nimio,  lam  velieinenli,  tam  iminenso  per  nos 
medicinam  apponere  non  possumus,  in  lantuni  lesjjiramus,  ul  ad 
benignani  l*ateinitatem  vestram  nostrae  mentis  oculos  diiigamus, 
quae  solalium  desitlatis  seuiper  pracstaieconsuevit.  Verum  quoniam 
soUempnes  nunlii  nostri,  qui  de  antiqua  consuetudine  in  lali  casu 
ad  doniinuni  Cluniacenseni  abbatem  consueverunt  dirigi,  ad  vos, 
quara  cilo  vellenius,  venire  non  poterunl,  tum  propter  iinpedimen- 
luni  viarum,  tum  propter  instantiam  guerrarum,  et  maxime  quia 
ignoranms  ubi  peisona  valeat  inveniri,  Discrelioni  vestrac  latorem 
praesentiarum  duximus  transmittendum,  licnignitalera  vestram,  de 
qua  ad  plénum  confidimus,  exorantes  altentius,  quatinus  locum 
certum  ubi  praedicti  nostri,  qui  jam  sunt  in  procinclu  itineris,  per- 
sonam  \estram  invenire  citius  poterunt  ipsis  per  eundem  latorem 
praesentem  veiitis  intimare.  Decimo  kal.  februarii  obiit  bonae 
memoriae  Jon  vmnes,  prior  noster.  Valeat  [Paternilas  veslra]. 

A.  Original  perdu.  —   B.   Copie  au  Cartnlaire  D,  n"  286  (nouv.  acq. 
lat.  966). 

Edil.  Bruel,  Chartes  de  Cluny,  n°45i9,  t.  Vl,  p.  75. 


756.  —  Le  pape  Honore  III  charge  [Jean]  abbé  de  Sainte-Geneviève, 
son  prieur,  et  le  prieur  de  Saint-Marlln-des-Champs  [Jean,  dont  la 
mort  était  ignorée]  de  juger  la  plainte  de  Blanche  de  Navarre 
contre  l'archevêque  de  Sens  et  ses  sujfragants,  quelle  accuse  d'a- 
buser de  l'arme  de  l'excommunication. 

(37  janvier  12 19) 

Edit.  D'Arbois  de  Jubainvllle,  Comles  de  Champagne,  V,  i36. 
Ind.  Potthast,  Regestn  Pontificum,  I,  624,  n°  5976. 


757.  —  Le  roi  Philippe-Auguste  confirme  par  un  diplôme  solennel 
la  concession  accordée  par  Guérin,  évêque  de  Sentis,  aux  libéralités 
d'Anseau  d'Amboile. 

(I^aris,  i4  septembre  1218  —  i"  janvier  ou  6  avril  1219) 

Phimppus  gratia  Dei  Francorum  rex.  Noverint,  universi,  présentes 
pariter  et  futuri,  quod  Ansellus  de  Ambeele  miles  et  Contessia, 
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uxor  ejus,  vendiderunt  monachis  Beati  Martini  de  Campis  Paris. 
quicquid  habebant  in  dyocesi  Silvanectensi  et  Belvacensi...  (suit  le 
texte  de  la  charte  de  iévêque  Gaérin,  ri'^  736). 

Quia  vero  hec  omnia  supradicta  de  feodo  dilecti  et  fidelis  nostri 
episcopi  Silvanectensis  movebant,  ad  petitionem  dictoruin  A.  et  G. 
episcopiis  Silvanectensis  sicutdominus  feodi  et  judex  ordinarius,  de 
assensuet  vohmtate  Capituli  sui,  voluit,  concessit  et  laudavit  et  lit- 
teras  super  hiis  contectas  sigilli  sui  munimine  fecit  roboiari.  Nos 
vero  predictam  vendicionem  ratam  habentes,  volumus  et  concedi- 
mus.  Et  ut  hec  omnia  perpétue  stabilitatis  robur  obtineant,  in  hujus 
rei  testimonium  présentera  paginara  sigilli  nostri  auctoritate  et 
regii  nominis  karactere  inferius  annotato,  ad  petitionem  utriusque 
partis,  salvo  jure  nostro,  confirmamus. 

Actum  Parisius,  anno  Incarnationis  Dominice  millésime  ducen- 
tesimo  octavo  decimo,  regni  vero  nostri  anno  tricesimo  nono. 
Astantibus  in  palalio  nostro  quorum  nomina  supposita  sunt  et 
signa.  Dappifero  nullo.  Signum  Guidonis  buticularii.  Signum  Bar- 
THOLOMEi  camerarii.  Signum  Droggnis  constabularii. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Vidimus  de  «  Robert  dou  Port  et  Symon 
DE  LA  Ferté,  gardes  des  seaux  establis  de  par  nostre  seigneur  le  Roy  en 
la  prevosté  de  Senlis...  l'an  de  grâce  mil  trois  cent  vint  et  nuef,  le  juedy 
veille  de  feste  Nostre-Dame  en  septembre  »(7  septembre).  —  Arch.  de 
l'Oise,  H  26787. 

Ind.  Afforty,  Coll.  de  Senlis,  XV,  354. 

758.  —  Renaud  d'Orville,  chevalier,  et  Geo/roi  d'Orville,  chanoine 
de  Chartres,  confirment  une  amodiation  consentie  à  Saint-Martin- 
des-Champs  par  Gohier  de  Lannery  et  sajemme  Ligeard. 

(Mai  laig) 

Ego  Raginaldus  de  Orrevilla  miles,  et  ego  Gaufridus  de 
Orrevilla  (371),  canonicus  Carnotensis,  omnibus  p.  1.  i.,  salutem. 
Noverint  universi  quod  modiationem  illam,  videlicet  xiiii  sextarios 
hybernagii  et  x  sextarios  avene,   quam  nobilis  vir    Goerius    de 


371.  Orville,  ca.  Puiseaux,  ar.  Pithiviers  (Loiret). 
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Lanereto  (3)  et  LiGAnois  iixor  ejns  fecerunt  erclesie  liti  Martini  de 
Campis  pro  tlecima  qnam  habebaiit  in  gnagnagio  suo  terre  de 
FranchonùHa  (3),  sicut  in   litleiis  bone  memorie  Raginaldi,  quon- 

dam  Carnotensis  episcopi,  continetnr,  roncedimiis 

Actiim  anno  gratie  M'CC"  nono  decimo,  mense  maio. 

\.  Original  perdu.  —  B.  Recueil  intitulé  :  Carie  tangentes  parti  fuiida- 
tionis  prioratus  de  Roenvilla,  Copie  du  xvi*  siècle.  S  liag,  n°  a. 

759.  —  Maître  Geofroi,  officiai  de  Sentis,  notifie  qii'Aahri  de  Ber- 
nes et  Berthe,  sa  Jemme,  ont  vendu  à  Saint-Nicolm  cfAoy  leur 
maison  rue  Saint-Aignan,  au-dessous  de  l'église. 

(Novembre  12 19) 

Magister  G\  ufridis,  canoniciis  et  officialis  Silvancctensis,  omnibus 
présentes  litteras  inspectnris,  saluteni  in  Domino.  Novcritis  qnod 
Albehigls  de  Baern.v  (353)  et  Berta  uxor  ejus  donavernnt  corain 
nobis  in  perpetuam  eleemosinam  Priori  et  monachis  Sti  Nicholai 
domum  suam  que  est  in  vico  Sti  Aniani,  subtus  ecclesiani.  lidem 
vero  Prior  et  raonachi  predicti,  cum  assensu  prioris  Sancti  Martini 
de  Campis,  eamdem  domum  Alberico  et  Berte  commodaverunt 
nomine  Ecclesie  beati  Nicolai  ad  manendum  in  ea  quandiu  vixe- 
rint.  i'ost  mortem  vero  eornm,  dicta  domus  cum  omni  meliora- 
tione  quam  ibi  fecerint,  et  cum  omnibus  mobilibus  et  acquisitis 
eornm  ecclesie  beati  Nicholai  intègre  remanebit.  In  cujusrei  memo- 
riam,  ad  petitionem  predictorum  Alberici  et  Berle,  présentes  litteras 
inde  fieri,  et  sigillo  curie  Silvanectensis  fecimus  communiri. 

Actum  anno  Domini  12 19,  mense  novembri  (a). 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  au  Carlulaire  du  xni'  s..  Caria  3i, 
fol.  291.  —  C.  Copie  d'Afforty,  Coll.  de  Sentis,  XV.  365. 

(a)  Voir  le  n"  725,  p.  3î8. 

760.  —  Payen  III  de  Prestes  et  son  fils  Baoul  confirment  le  don  fait 
par  le  chevalier  Robert  de  Chennevit-res  à  Saint- Martin-des- 
Champs,  d'une  rente  de  60  sols  sur  les  cens  de  Montauban. 

(1". janvier  ou  7  avril  1319  —  1"  janvier  o«  29  mars  laao) 
Notum   sit   omnibus   p.  1.  i.  quod  ego   Paganus    de    Praerus 
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miles  (372)  et  Radulfus  filius  meus,  laudamns,  volumus  et  confir- 
mamiis  elemosinam  illam  quam  Robeutus  de  Cha]\evieres  (63) 
miles  dcdit  ecclesie  Sancti  Martini  de  Campis,  videlicet  lx  solides 
reddendos  singulis  annis  in  crastino  Omnium  Sanctorum  de  censi- 
bus  suis  quos  habebat  apud  Mont  Auben;  et  quia  istud  de  feodo 
nostro  movebat,  présentes  litteras  conscribi  fecimus,  et  ad  perpe- 
tuam  firmitatem  près,  sigilli  impressione  roborari.  Ego  autem 
Radulfus,  quia  sigillum  proprium  nonhabebam,  voîui  et  concessi 
ut  litière  présentes  sigillo  patris  mei  sigillarentur. 
Actum  anno  gratie  M"  CC^  nono  decimo. 

A.  Original  S  i353,  n"  2,  seellé  d'un  sceau  rond  en  cire  jaune,  où 
se  voit  un  écu  en  poire,  portant  un  échiqueté  chargé  d'une  croix  ; 
y^  SIGILLVM.  PAGANI.  DE.  PRAIERS. 


761.  —  Guérln,  évêque  de  Sentis,  notifie  aux  baillis  et  prévôts  du 
Roi  qu'il  concède  aux  moines  de  Saint-Martin  résidant  à  Moussy 
le  droit  de  prendre,  dans  la  carrière  sise  entre  la  Chapelle-en- 
Serval  et  Orry[-la-Ville],  toute  la  pierre  nécessaire  à  la  construc- 
tion de  la  nouvelle  église  de  Sainte-Opportune. 

(Avril  laao) 

GuARiNus,  Del  gratia  Silvanectensis  episcopus,  aniversis  Domini 
Régis  baillivis  et  praepositis  ad  quos  littere  praesentes  pervene- 
rint,  salutem  in  Domino  sinceram.  Noveritis  nos  concessisse,  intuitu 
pielatis,  dilectis  nostris  in  Xristo  monachis  Sancti  Martini  de  Campis 
apud  Mouciacum  (173)  Deo  servientibus,  ut  ipsi  de  quarreria  que  est 
inter  capellam  de  Sorval  (378)  et  capellam  de  Orriaco  (378)  capiant 
quandocumque  \oluerint,  quantum  habuerint  necesse  ad  edifican- 


372.  Payen  I"  de  Preslcs  (ca.  l'Isle-Adam,  ar.  Pontoise),  en  latin  Paganus  de 
Praera,  est,  enire  i  i3o  et  1 143,  un  des  chevaliers  de  Mathieu  1"  de  Montmorency 
(A.  N.  L  9oi!i,  n°  i).  —  Payen  II  est,  en  ii8'»  et  1186,  un  des  chevaliers  de  l'en- 
tourage de  Mathieu  III,  comte  de  Beaumont  (n"  474,  p.  62  ;  n°  486,  p.  76). 

373.  Villiers-Saiut-Paul,  ca.  Creil,  ar.  Senlis.  —  La  ChapcUeen-Serval,  Morte- 
fontaine,  Orry-la-VilIe,  ca.  Senlis. 


sous    LE    RÈGNE    DE    PHILIPPE-AUGUBTB  SoQ 

dam  snaiii  iiovani  ccclesiam  quam  de  novo  construunl  in  beatae 
notnine  Oportunae. 

Actum  anno  Domini  M.  CC\X.,  mense  aprili. 

A.  Original  perdu. 

Edil.  Marrier,  Moriasterii  S.  Martini  a  Campis...  hisloria,  p.  36 1. 

762.  —  Le  Doyen  et  le  ^Chapitre  de  Beaiwais  s'accordent  avec  le 
Couvent  de  Saint-Marlin-des-Champs  au  sujet  de  la  dime  des 
vignes  de  \'illers-Saint-Paul.  (Extrait.) 

(.Mai  laao) 

G[AUFREnrs],  decanus,  et  Capituluin  Belvacensls Cum  verle- 

retur  controversia  inter  nos  et convenlum  Dti  Martini   de 

Campis  super  deciniani vinearum   —  —  apud   Villare  Sti 

Pauli  (378) compromisimus  in K.  presbitcrum  de  Vil- 

laribus,  quondam  decanum  ;  Petrim  de  Moisicort  {S-l\),  Koder- 

TLM    DE    MORTUOFO-NTB  (873),  GaRNERUM  PoiTEVlN  et  DrOGONEM 

Actum  anno  gracie  M"  GC"  vicesimo,  mense  mayo. 
.4.  Original  jadis  scellé,  S  i4a6,  n°  75. 

763.  —  Le  sous-prieur  et  la  communauté  de  Saint-Martin-des- 
Champs  adressent  une  lettre  de  rappel  à  l'abbé  de  Cluny  pour 
obtenir  la  nomination  d'un  prieur  qui  remplisse  les  devoirs  de  sa 
charge. 

(Mai-juin  1220) 

Reverendissimo  patri  ac  domino  G[eroldo],  Dei  gratia  abbati, 
sacroque  conventni  Cluniacensi,  Subprior  et  conventus  Sancti  Mar- 
tini, salutem  et  devotam  cum  omni  subjcctione  et  reverentia  obe- 
dientiam,  et  circa  desolatam  filiam  pielalis  et  consolationis  visceri- 
bus  abundare.  Venerabili  et  carissimo  bone  memorie  et  pie  recor- 
dationis    vire  domino   J[on\NNEj  priore   et    pastore   nostro   viam 


37V  Mézicourt,   éc.   Croii-Fonsommes.   ca.    boliiiiii,   ar.    Saint-Quenlin.  —  La 
Gallia  (IX,  771)  cite  le  doyen  Geofroi  de  laai  à  ia3ii,  après  0.(Oc/o,  Eudes)  en  mjo. 
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universe  carnis  ingresso,  mirabiliter  et  ultra  quam  credi  potest, 
lurbati  sumus  et  commoti,  nec  immerito  amplius  turbaremur,  si 
aliquod  consolationis  reniedium  vis  doloris  admitteret  ut  pote  qui 
talem  pastorem  amisimus,  qui  in  infirmitatibus  nostris  compati  et 
desolatos  pie  noverat  consolari,  vinum  et  oleum  infundendo  ulceri- 
bus  sauciati;  qui  et  si  hominibus  esset  gratus,  Deo  tamen,  sicut 
credirnus,  gratior  exislebat,  et  circa  gregem  dominicum  sibi  com- 
missum  provide  vigilans,  et  verbo  simul  et  exemple  proficiens 
ipsum  gregem  ad  eterne  beatitudinis  gloriam  invitabat.  Verum 
quoniam  voluntati  divine  obviare  non  possumus,  cum  in  volun- 
tate  ejus  cuncta  suntposita,  tanquam  filia  proprio  viduata  marito 
et  ad  paterna  confugiens  viscera,  ad  ubera  sancle  matris  Cluniacen- 
sis  ecclesie  desolati  confugimus,  ut  potemur  a  lacté  et  satiemur  ab 
uberibus  sancte  matris  nostre,  que  tanto  affectuosius  filiali  dolori  et 
ejusdem  necessitalibusconsuevit  compati,  quando  devotius  noverit 
fîliam  matriin  omnibus  fideliter  conformari.  Et  cum  multe  Glunia- 
censes  filie  célestes  congregaverunt  divitias,  non  dicimus  alias 
supergressa,  sed  matrem  tanquam  specialissima  filia  specialiter 
imitata  et  merito  caritatis  et  sue  professione  religionis  propriam 
matris  imaginem  et  agri  pleni  cui  Dominus  benedixit,  videlicet 
Cluniacensi  ecclesie  suavissimi  odoris  fragrantiam  vicinis  ecclesiis 
et  longinquis  expressissime  représentât.  Cum  igitur  predicta  filia 
niajori  dilectioni  matri  sue  sit  conjuncta,  eo  ferventius  et  affectuo- 
sius materna  pietas  ipsam  amplectitur  totis  visceribus  pietatis,  quo 
novit  certius  sue  sanctitatis  formam  per  ipsam  apud  Deum  et  apud 
bomines  declarari.  Moveant  igitur  materna  viscera  lacrimosa  sus- 
piria  et  gemitus  filie  desolate,  que  satis  credimus  misericorditer 
jam  commota,  et  ut  anime  subveniatis  memorati  defuncti,  et  ne 
specialissima  filia  vestra  vagari  incipiat  post  grèges  sodalium,  ne 
cum  Dina  filia  Jacob  foras  cogatur  egredi  ad  videndum  mulieres 
alienigenas,  ne  a  filio  régis  alienigene  etab  aliisalienigenis  rapiatur, 
quaerentibus  quae  sua  sunt,  non  quae  Jesu  Christi  ;  et  ne  ab  aliis 
errantibus  a  via  justitie,  et  claudicantibus  a  semitis  veritatis,  ali- 
quam  patiatur  in  spiritualibus  laesionein,  talem  eidem  dignemini 
praeficere  pastorem,  qui  sciât  et  velit  convertere  corda  patrum  in 
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filios,  quaerens  et  rogans  quae  ad  pacem  sunt  Jérusalem,  et  qui  in 
devotione  sancte  inatris  permaneat,  et  alios  veibo  et  cxemplo 
doceat  permanere,  ni  gregi  sibi  commisso  oslendal  opeiibus  quo- 
modo  ipsnm  gregcm  in  domo  Domini  oporleat  conversari,  studens 
et  satagens,  opère  et  sermone,  semen  fratris  dcfuncti  in  ecclesia 
suscilare. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  au  Cartulaire  D,  n"  190  (nouv.  acq.  lat. 
766). 

Edit.  Gnllia  chrisliana  nova,  VII,  Instrumenta,  col.  91,  sans  indication 
de  source  (376). 

Ind.  Bruel,  Chartes  de  Cluny,  n°  45ao,  t.  VII.  p.  76. 


370.  Cette  suppliciue  n'est  point  datée.  Elle  se  place  évidemment  au  dclnit  du 
gouvernement  de  Baudoin,  car.  à  partir  de  juillet  1230,  sa  participation  active 
aux  afTaires  de  la  communauté  parisienne  se  poursuivit  sans  lacunes.  Nous 
venons  de  voir  qu'en  mai  1220,  une  constitution  d'arbitres  est  faite  dans  un 
procès  avec  le  couvent.  Deux  mois  après,  en  juillet  nao,  Baudoin  donne  un 
acte  personnel,  pour  approuver  le  choix  des  mêmes  arbitres.  La  procédure  est 
anormale.  D'autre  part,  la  supplique,  écrite  en  termes  voilés,  ne  demamle  pas, 
comme  la  première,  la  constitution  d'un  prieur,  mais  réclame  un  supérieur  qui 
veille  sur  son  troupeau.  Ou  comprend,  par  l'allusion  à  Dina,  qu'il  s'agit  d'un 
époux  mystique  négligeant  son  épouse  légitime  pour  une  étrangère.  Cette 
remarque  induit  à  chercher,  p.irmi  d'autres  filiales  de  Cluny,  celle  qui  aura  dû, 
simultanément  avec  Saint-Martin-dos-Champs,  être  gérée  par  le  successeur  de 
Jean  I". 

La  liste  dos  prieurs  de  La  Charité-sur-Loire,  au  diocèse  d' \uxcrre,  a  été  éta- 
blie avec  un  grand  soin  par  un  collaborateur  de  la  Gallin  c/tnst/ana  (XII,  '407). 
.\près  Hugues  de  Bourbon,  simultanément  prieur  de  La  Charité  et  de  .Sézanne 
en  iai6,  et  Hélie  de  Lupsault  [Lopsen/)  prieur  en  1216,  nous  lisons  : 

»  B.  memoratur  anno  1220  in  carta  coin[)ositioais  inter  Abbatem  et  canonicos 
Sancti  Johannis  Senonensis,  et  Priorem  et  monachos  Caritatis,  pro  prioralu 
Sancti  Nicolai  de  Castro  Reinaldi. 

«  Stephanus  ex  priore  Radolii  Caritati  praeficitur  anno  iaa/i,  que  plurima 
recepit  a  Mathilde  comitissa.  » 

Deux  des  prieurs  suivants,  Guillaume  IV  de  Pontoise  et  Milon  de  Vergy,  figu- 
rent aussi  sur  la  liste  des  supérieurs  de  Saint-Martin-des-Champs;  Milon  passa 
d'un  monastère  à  l'autre,  mais  Guillaume  de  Pontoise  dirigea  en  même  temps, 
plusieurs  aimées  durant,  les  deux  communautés.  Ce  fut  aussi  le  cas  de  Bau- 
doin, qu'on  reconnaît  aisément  dans  le  B.,  prieur  de  La  Charité  en  1220,  que  la 
Gallia  n'a  point  identifié,  et  dont  l'administration  fut  très  courte. 

Ces  considérations  nous  engagent  à  placer  en  mai-juin  laao  la  pétition  des 
moines  parisiens  demandant  son  retour  à  leur  monastère. 


302  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MARTIN-DES-CIIAMPS 


764.  —  Le  prieur  Baudoin  approuve  la  désignation  d'arbitres  [pré- 
cédemment laite  par  le  couvent]  dans  le  procès  pendant  entre 
sa  communauté  et  le  Chapitre  de  Beauvais.  (Extrait.) 

(Juillet  laao) 

0.  p.  1.  i.  frater  B[ALDriNUs],  humilis  Prior  Sti  Martini  de  Campis 

Cum  causa  verteretur inter  nos  —  —  et  Capitulum  Bel- 

vacensem super  décima vinearum  et  terrarum  sitarum 

apud  Villare  Sti  Pauli(3'jS),  coram  B.  majoris  ecclesie,  et  R[\dulfo] 
Sti  Frambaldi  decanis,  et  N.  cantorem  Sti  Framhaldi  Silvanectensis, 
compromisimus  in  (les  cinq  arbitres  désignés  en  mai  1220). 

Actum  anno  gratie  M°CC°  vicesimo,  mense  julio. 

.4.  Original  jadis  scellé,  S  1426,  n"  74. 

765.  —  Le  roi  Philippe-Auguste  vend  à  Aleaume  Hécelin,  son  ser- 
gent, les  propriétés  de  Robert  le  Comte,  de  la  Villeneuve-le-Roi,  qui 
font  retour  à  la  Couronne,  Jaate  d'hoirs,  sous  réserve  du  douaire 
de  la  veuve. 

(Paris,  août  laao) 

Philippus  Dei  gracia  Francorum  rex,  universis  présentes  litteras 
inspecturis,  salutem.  Noveritis  quod  Nos  Alelmo  Hescelino  ser- 
vienti  nostro  vendidimus  eschaetam  (876)  que  nobis  accidit,  de 
morte  Roberti  comitis,  de  Villanova  Régis  (877),  tenendam  ab 
eodem  Alelmo  et  heredibus  ejus  inperpetuum,  salvo  dotalicio  uxoris 
ejusdem  Roberti,  quod  ipsa  tenebit  ad  vitam  suam,  et  post  deces- 


376.  La  succession  dévolue  au  roi,  laute  d'hoirs,  de  ce  personnage  exclut 
entièrement  l'Iiypothcse  qu'il  pourrait  s'agir  ici  do  l'oncle  de  Philippe, 
Robert  1"  comte  de  Dreux,  mort  le  38  décembre  1218,  ne  laissant  pas  moins  de 
douze  enfants.  Nous  croyons  qu'il  s'agit  d'un  domcsticiue  surnommé  «  le  Comte  » 
parce  qu'il  avait  servi  un  prince  de  la  ramillc  royale,  et  à  qui  Philippe  avait 
accordé  un  bénéfice  viager  équivalent  h  une  retraite.  Ce  bénéfice,  étant  un 
démembrement  du  domaine  royal,  la  Villeneuvc-lc-Roi,  devait  faire  retour  à  la 
Couronne  à  défaut  d'enfants,  mais  la  veuve  on  conserve  la  jouissance  viagère  à 
titre  de  douaire. 

377.  Villoneuve-le-Roi,  ca.  Doissy-Saint-Léger,  ar.  Corbeil.  —  Le  Perray,  éc. 
Suinte-Geneviève-dei-Bois,  ca.  Longjumeau,  ar.  Corbeil. 
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suni  ejus  rctlibit  ad  dirtum  Ai.elmum  et  horedem  snnm  ejiis.  Ilnno 
autem  escliaelam  concessimus  pred.  âlelmo  et  heredibns  ejns  pro 
quinquaginla  et  quatuor  lihras  quas  predictus  UoKEari's  Comes  ei 
debebat,  et,  pro  decem  libris  quns  Nobis  dédit,  bec  autem  super 
partes  escbaete  :  quinque  quarteria  terre  in  Campo  Milonis  et  (hio 
arpenta  in  via  de  Pircio  (877)  et  septem  ciuartcria  terre  apud  Boule- 
rai, et  arpentum  el  dimiilium  terre  in  Roullier,  et  unuin  dimidium 
arpentum  terre  in  Feodis;  et  de  terra  cpie  fuit  Lwdkuici  Hasan  (a) 
unum  arpentum  terre  en  Roullier  cl  quinque  cjuarleria  terre  es  Noez 
et  dimidiuM)  aipentum  vinee  in  Orlis,  et  dimidium  arpentum  vinee 
suh  Clauso  Rer/is,  et  unum  quarterium  vinee  en  Gaudoier  cl  dimi- 
dium quarlerium  vinee  in  via  Parisii,  et  domum  predicti  Robeuti 
cum  toto  porprisio.  In  cujus  rei  memoriam  et  ut  hoc  perpetuam 
obtineat  firmitatem,  présentera  cartam  fecimus  scribi  et  sigilli  nos- 
tri,  salvo  jure  nostro  et  alieno,  auctorilate  muniri. 

Actum  Parisius,  anno  Incarnati  Verbi  millesimo  CC"  vicesimo, 
mense  augusto. 

(a)  Peut-être  «  Hasart  ». 

A.  Original  jadis  scellé.  S  i337,  n^  9.  —   fi.  Copie  du  xv's.,  LL  i358, 
fol.  66. 
Ind.  Delisle,  Catalogae  des  actes  de  Philippe-Auguste,  p.  i'jo,  n»  1988. 


7Ô6.  —  André  de  Rueil,  devant  73  livres  à  Simon  le  Bujetier,  lui 
assigne  sa  vigne  en  hypothèque  el  s'engage  à  la  cultiver  au  profit 
de  son  créancier  Jusqu'à  l'extinction  de  sa  dette.  (Extrait.) 

(Août  laao) 

E[  ]  Parisiensis  archidiaconus Andréas  de  Riolio  in 

nostra  presentia recognovit  se  debere  Symoni  Bi  PHEXEnio 

Lxxiii  libras  paris.,  v  sol.  minus;  pro  quo  débite  pcrsolvendo 

assignavit  quandam  vineam  suam  sitam  apud  Ruolium,  quam 
vineam  idem  Andréas  annuatim,  fide  prestita,  tenebitur  excolore, 
dictusque  Symon  exinde  fructns  percipiel  intègre  et  quiète,  quons- 
que  de  provenlibus  ejusdem  vinee  cidem  fuit  »uper  dicta  pecunia 
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plenarie  satisfactnm Albarea  ejusdem  A^foniE  uxor  et  Guil- 

i.ELMUS  eorum  filins  laiidaverunt... 

Actum  anno  Domini  M"  CG°  vicesimo,  mense  augusto. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i/laS,  n°  3. 


767.  —  Les  prieurs  de  Nogent  et  de  Gournay-sur-Marne  s'accor- 
dent au  sujet  de  diverses  terres. 

(Septembre  laao) 


Magistri  G[  ]  et  M[  ]  officiales  Domini  Belvacensis, 

omnibus  litteras  istas  inspecturis,  in  Domino  salutem.  Noverint 

universi  quod  cum  P[  ]  prior  de  Nogento  traxisset  in  causam 

coram  nobis  Priorera  de  Gornaio  super  defectnm  sex   modiorum 

vini  quos  dictus  P.  prior  de  Nogento  débet  habere  in  décima  vini 

de  ISogento,  utdicebat,  que  décima  est  Prioris  de  Gornaio,  et  Prior 

de  Gornaio  traxisset  dictum  Priorem  de  Nogento  in  causa  super 

spoliatione  decimae  bladi  quarumdam  terrarum  quae  sic  vocantur  : 

Terra  Roberti,  terra  Anfredi,  terra  Ricaudis  de  Boulu  et  terra 

Emeline  Vavassobis,   quae   terrae  colIatcB  fuerunt  in  eleraosinam 

ecclesiœ  Prioris  âe  Nogento;  tandem,  de  bonorum  virorum  consilio 

ita  compositum  fnit  inter  partes  quod  Prior  de  Nogento  singulis 

annis  percipiet  in  décima  vini  de  Nogento  sex  modios  vini,  ita 

quando  incipiet  coUigere  de  domo  in  domum,  continue  colliget 

usquequo  illos  habuerit,  et  si   de  aliquo   qui  debebit   decimam, 

habere  non  polerit,  ad  alium  transibit,  quousque  sex  modios  per- 

ceperit  supradictos  ;  servientes   vero  Prioris  de  Gornaio  jurabunt 

Priori  de  Nogento  quod  si  aliquid  vini  percipient  ut  in  hereditate 

sua  nihil,  in  alia  dimitlent  Priori  de  Nogento,  usquequo  habuerit 

sex  modios  supradictos.  Si  vero  aliquo  casu  contingente,  sex  modii 

vini  non  fuerint  in  décima  supradicta,  Prior  de  Gornaio  illos  non 

perficiet.  De  décima  vero  bladi  de  qua  ecclesia  de  Gornaio  fuit  in 

possessione,  in  eadem  possessione  permanebit  secundum  quod  pote- 
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rit  probari   per  servientes  (|ui  dictam  deciinam  collegerunt.  Quod 
ut  ratuiii,  etc.  — 
Acluiii  anno  Doinini  M"CC°  X\",  inense  septembri. 

A.  OiifeMual  L  877,  n"  27.  —  B.  Copie  de  laaS,  LL  1398,  fol.  195. 

768.  —  /l[dam  de  Cbambly],  doyen  de  Senlis,  /?[aoul]  doyen  et 
[(jiiillaumej  chantre  de  Saint-Frawhand,  rendent  une  sentence 
déjlnitive  [tour  les  niuines  de  Saint-Martin-des-Champs  contre  les 
chanoines  de  Compict/ne,  au  sujet  d'un  clos  à  Noel-Saint-Rcnii  et 
de  l'emplacement  d'un  pressoir  à  Senlis.  (Extrait.) 

(i3  octobre  laao) 

A[d\mJ,  Majoris  ecclesie,  et  R[.vdulfus],  Sancti  Frambaldi  decan'x, 

et  W[iLLELMts],  canlor  Sancti  Frambaldi,  Silvanectensis Cum 

causa  \erterclur  ((/)  inter  Priorem  et  conventum  Sancti  Martini  de 

Campis et  Abbateni  et  conventum  Compendienses super 

xvin  denariis  censualibus  Parisiensis  monete  quos  iidem  Prior  et 
conventus  super  masuram  iVI.vRiE  ue  Ruella  ubi  modo  est  situm 
torcular  Abbatis  Compendiensis,  nomine  ecclesie  Beati  Nicholai  Sil- 
vanectensis, dicebant  sibi  deberi,  et  super  possessione  cujusdam 
clausi  siti  apud  Noam  Sancti  Remigiiiib)  quod  est  Abbatis  et  conven- 
tus Compendiensis,  lite  super  premissis  légitime  contestata  —  cum 
dies  esset  assignata  —  —  ad  audiendam  diUinilivam  senlentiam, 
Abbate  etconventu  nec  per  senecper  procuratoremcomparentibus, 

promuntiavimus quod  in  dicta  masura habent 

Prior  et  conventus  Sli  Martini  xviii  dcnarios  censuales  Parisienses. 
Insuper  adjudicavimus  dictis  Priori  et  conventui  veram  possessio- 
nem  clausi  supradicti,  adjudicantes  eisdern  per  eamdem  diiïiniti- 
vam  sententiam  sibi  deberi  dictum  censum  ab  eo  tempore  a  quo 
cessaverunta  solutione,  et  decimam  clausi  ab  eo  tempore  a  quo  de 
prestatione  defeccrunt  predicti  Abbas  et  conventus 

Actum  anno  gratie  millesimo  ducentesimo,  mense  oclobri,  die 
martis  proxima  post  feslum  sancti  Dionisii. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  au  Cartulaire  de  Saint- Nicolas  d'Acy 
(perdu),  n"  3,  fol.  3.  —  C.  Copie  d'AlTorfy,  Collection  de  Senlis,  XV,  898. 
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Edit.    Clianoine   Morel,   Cartulaire  de    SainiCorneille    de   Compiègne, 
n"'327,  t.  II,  p.  16,  d'après  C. 
Ind.  Vattier,  Comité  archéol.  de  Senlis,  1886,  p.  254. 

(0)  I.c  Inxte  de  la  pièce  ne  fait  aucune  mention  de  l'autorité  apostolique;  il 
est  donc  })robable  que  le  jugement  a  été  rendu  i)ar  des  arbitres  contre  la  partie 
défaillante  ;  c'est  ce  qu'a  pensé  l'éditeur.  11  eut  si  peu,  d'ailleurs,  un  caractère 
définitif,  qu'il  fut  révisé  en  sens  contraire  par  un  accord  survenu  en  août  122/i, 
entre  le  prieur  Baudoin,  de  Saint-Martin-des-Cliamps,  et  l'abbé  Arnoul,  de 
Couipiègne  (Morel,  ibid.,  n"  36a,  t.  II,  p.  lili). 


769.  —  Etienne,  archidiacre  de  Paris,  notifie  que  Gui,  chevalier  de 
Lieasaint,  'et  Aveline  sa  femme,  ont  donné,  du  consentement  de 
Milon,  chevalier,  leur  seigneur,  12  deniers  de  cens  en  échange  de 
deux  arpents  de  terre  à  Essonnes. 

(Octobre  1220) 

Ego  Stephanus  Parisiensis  ecclesie  archidiaconus  —  —  Guido 
miles  DE  Leursainz  (878)  de  assensu  et  voluntate  Aveline  uxoris  sue 

dédit  ecclesie  Bte  Marie  de  Gornaio  xn  denarios  censuales 

quos  eadem  ecclesia  predicto  Guidoni  annis  singulis  solvere  teneba- 
tiir  pro  duobus  arpentis  terre  inter  Essoniam  et  ecclesiam  Béate 
Marie  de  Campis  juxta  Essoniam  (379),  et  omnem  justiciam  in  dictis 
II  arpennis. 

Hanc  donationem  concessit  Milo  miles,  de  cnjus  feodo  predicta 
terra  movebat. 

Actura  anno  Domini  MoCCXX'',  mense  octobri. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  de  1228,  LL  1897,  fol.  34. 


770.  — Le  prieur  Baudoin  constate  l'abandon  par  Guillaume  de 
Crespières  et  sonjrère  le  clerc  Robert,  de  leurs  prétentions  sur  le 
quart  de  la  Justice  de  Crespières,  en  échange  d'un  hôte  au  même 
lieu,  du  consentement  de  Hugues,  leur  aine,  qui  s'en  est  porté 


378.  FJeusaint,  ca.  Brie-Comte-Robert,  ar.  Melun. 

379.  Notre-Dame-des-Ghamps,  près  Essonnes,  ca.  Corbeil. 
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gnvanl  avec  Amauri  de  Poissy  et  Dreux  de  lîeauliea,  devant  Tho- 
mas, archidiacre  de  /^insérais. 

(^Octobre  la 20) 

Ego  Irater  U^alduimsJ  liumilis  Prior  Suncti  Martini  de  Campis 

Cum  inter  nos et  Guillklmi  m  et  Kobertum  clericuni  de 

Crisperiis  fratres, coram  venerabili  vire  Th[oma]  Pissiacensi 

archidiacono,  questio  verteretur  super  (juarta  parte  justicie  et  cen- 

sive  hospituin  de  alrio  de  Crisperiis,  tandem sopita  est  in 

hune  niodum  quod  dicti  IValres qiiitlaverunt  nobis 

quicquid  reclamabanl de   voluntate...  Hugonis  prinnogeniti 

fratris de  cujus  feodo  tenebant  res  easdem  —   —  Preterea 

dicti  fratres  —  —  dederunt  hos  fidejussores  :  Hugonem  fratrem 
ipsorum,   et    Amahuicum   de    Pissiaco,   et    Drogonem    de    Bt:LLO- 

Loco  (38o) Nos  in  compensationem  —  —  concessimus  fratri- 

bus  memoratis qnemdani  hospitem  qnem  habebamus  apud 

Crisperias  (38i),  situm  juxta  gardinum  fralrum  suprad.,  et  duos 

arpennos  terre  site  in  territorio  de  Crisperiis et  dedimus  nos 

fidejussores  :  Symonem  Povket,  et  Gahinim  Chairvet,  et  Dhogonem 
DE  Belloloco  

Actum  anno  Djmini  M°CC°XX%  mense  octobri. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i343,  n°  8.  —  li.  Copie  du  xv  s..  LL  iSjS, 
fol.  87  (initiale  fautive  «  H.  »  pour  '<  B.  »  désignant  le  prieur).  — 
B'.  Autre  copie  du  xv  s.,  LL  i358,  fol.  67. 


771.  —  Le  roi  Philippe-Auguste,  conformément  aux  chartes  d'Au- 
hri  [II]  comte  de  Dammartin,  et  de  Jean  Briard,  déclare,  après 
enquête,  que  Gui[\l]  bouteiller  de  Sentis,  et  le  prieur  et  les  moines 


38o.  Beaulieu,  éc.  Neanphlette,  ca.  Bonnières,  ar.  Manies. 

38i.  Crespièrcs.  ri.  Poiï^sy,  ar.  Versailles.  —  Les  seifriieurs  de  Craspières,  qui 
sont  probablement  une  branche  des  Maule  où  sont  localisés  les  prénoms  de 
Hugues,  Robert  et  Pierre,  sont  après  Hugues  1"  et  Hugues  11  (m*  siècle), 
Pierre  1"  (1190)  puis  ces  trois  frères,  Hugues  111.  Robert  et  Guillaume.  Robert 
mourut  peu  après,  laissant  de  Marie,  sa  veuve  en  122/i,  outre  plusieurs  enfants 
en  bas  âge,  un  lils  nommé  aussi  Guillaume,  déjà  chanoine  de  Serilis.  (Uepoin, 
Cartulaire  d'Abbecourt,  Introduction  et  n°  46). 
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de  Saint-Nicolas  d'Acy  ne  sont  pas  soumis  au  droit  de  graerie 
pour  les  bois  de  «  Lueton  »  et  de  «  Pinneval  »  ;  le  roi  se  réserve  de 
chasser  à  son  gré  dans  ces  forêts. 

(Gompiègne,  agmars-Si  octobre  laao) 

In  nomine  sancte  et  individue  ïrinitatis,  amen.  Pïhlippus,  Dei 
gratia  Francorum  rex.  Noverint  universi,  présentes  pariter  et  futuri, 
quod  nos  per  inspectionem  cartarum  Abberi[gi]  quondam  comitis 
DoMNi  Martini  et  Johannis  Briardi  et  Amigie  uxoris  ejus,  per  legi- 
timam  inquisitionem,  prestitis  sacramenlis,  proborum  virorum  de 
mandate  nostro,  ratione  dominii  nostri  Domni Martini  factam,  didi- 
cimus  dilectum  et  fidelem  nostrum  Guidonem  Buticularium  Silva- 
NEGTENSEM  et  Priorem  et  monachos  Sancti  Nicholai  de  Aciaco  de 
memore  de  Lueton  nunquam  reddidisse  griariam,  vel  debere;  didi- 
cimus  etiam,  per  eamdem  inquisitionem,  eumdem  Buticularium  de 
memore  de  Pinneval  nunquam  reddidisse  griariam  vel  debere, 
quare  dicto  Butigulario  Silvanegtensi  et  heredibus  ejus,  et  Priori 
et  monachis  supradictis,  dicta  memora  ab  omni  griaria  libéra  et 
absoluta  inperpetuum  concedimus  obtinenda  :  salvo  hoc  quod  in 
illis  nemoribus,  cum  nobis  placuerit,  venari  licebit.  Que  ut  perpe- 
tuum  robur  obtineant,  sigilli  nostri  auctoritate  et  regii  nominis 
karactereinferiusannotato  présentera  paginam  precepimus  roborari. 

Actum  apud  Compendiurn,  anno  incarnati  Verbi  miîlesimo  ducen- 
tesimo  vicesimo,  regni  vero  nostri  anno  quadragesimo. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  au  Cartulaire  de  Saint- Nicolas.  — 
C.  Copie  d'Afforty,  Coll.  Moreau.  CXXVIII,  127. 

Ind.  Duchesne,  Coll.  Baluze,  LV,  326'.  —  L.  Delisle,  Catalogue  des  actes 
de  Philippe- Auguste,  n°  1963,  p.  434- 

772.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  confirme  une  libéralité  faite  par 
Jeanne  de  Garlande,  sa  femme,  à  Notre-Dame  de  Gournay. 

(i"  janvier  oa  29  mars  1320  —  29  novembre  1220) 

Obit  de  la  comtesse  Jeanne  de  Beaumont 
(39  novembre  1220) 

Ego  Jo[h]annes  cornes  Bellimontis,  universis  notum  facio  presen- 
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libus  pariter  et  fiituris.  quod  Joiia^ina  condlissa,  iixor  mca  (082), 
piû  renieelio  anime  sue  et  omnium  antecessoruui  suorum,  de  assensu 
et  voluntate  mea,  dédit  monachis  lUe  Marie  de  Gornaio  super  Malcr- 
nam  \\  solides  Paris,  monele,  singulis  aunis  iu  uctavis  (a)  Suncti 
Dionisii  ab  eisdem  monachis   percipiendos    in    censu   de   Mosta- 
riolo  (b).  Quod  autem  ut  perpctuam  stabilitatem  obtineat,  ego  et 
prel'ala  uxor  mea   prctatam  cartam  conscribi  et   sigillorum   nos- 
trorum  munimine  fecimus  loborari. 
Actum  anno  Domini  mill"  ducent"  vicesimo. 
Au  revers  de  l'acte,  d'une  écriture  du  XIIl'  siècle  : 
m  kal.  Decembris.  0[biitj  Johanna  comitissa  Bellimoutis. 

(a)  et  octaviis  B.  —  (6)  Monstariolo  B. 

A.  Orifnnal  S  1/117,  ^^  '^a.  Sceaux  à  demi  brisés;  celui  du  comte  porte 
un  lion.  —  l(.  Copie  du  xvi«  s.,  LL  1898,  fol.  11. 

Édit.  a.  Douët  d'Arcq,  Rech.  hist.  sur  les  comtes  de  Beauinonl-sar-Oise , 
p.  84. 


773.  —  Guillaume  II  [de  Seignelay],  cvcque  de  Paris,  notifie  qu'en 
exécution  des  dernières  volontés  de  Thibaud  de  Clacy,  son  frère 
Guillaume  chevalier  et  Agnès,  femme  de  Guillaume,  ont  assigné 
aux  moines  de  Gournay-sw-Marne  20  sols  de  rente  sur  leur  revenu 
de  Gournay,  après  la  mort  de  leur  belle-sœur,  aussi  nommée 
Agnès. 

(Décembre  1220) 

W[iLLi-LMLs],  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus Willelmis 

miles  DE  Claci\co  (43)  et  Agnes  uxor  sua  in  presentia  nostra 
confessi  sunt  defunctum  Theobaldum  fralrem  dicti  W.,  legasse  in 
extrema  voluntate  sua  priera tui  de  Gornaio  xx  sol.  annui  redditus 


383.  Guillaume  de  Garlande,  dernier  seigneur  de  Livry  de  ce  nom,  ne  laissa 
que  trois  tilles.  L'aînée,  Marie,  porta  la  seigneurie  à  Henri  VI,  comte  de  Grand- 
pré,  qui  mourut  le  i4  août  laSi  ;  elle  eut  ensuite  deux  autres  maris,  Geofroi 
de  Joinvillu  et  Anseri  IV  de  Montréal.  Jeanne  fut  la  seconde  femme  du  comte 
Jean  de  Beaumont-sur-Oise  cl  mourut  prématurément,  sans  postérité,  le  29  no- 
vembre 13  20.  Elisabeth  épousa  Gui  VI  de  Senlis,  bouteiller  de  France  (Anselme, 
Grands  officiers,  VI,  33). 

a4 
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in  redditu  suo  de  Gornaio  post  decessuin  Ag^îetis  sororie  sue 

Âctum  anno  gratie  M°GG°  vicesimo,  mense  decembii. 

A.  Original  scellé,  S  1417,  n"  19.  —  B.  Copie  du  xV  siècle,  LL  1898, 
fol.  35'. 


774.  —  Jean,  comte  de  Beaiimont-sur-Oise,  fonde  l'anniversaire  de 
sa  Jemme  Jeanne  [de  Garlande]  à  Saint-Léonor  de  Beaumont. 

(Janviei*  laai,  n.  st.) 

Noverint  universi  t.  p.  q.  f.  quod  ego  Johannes,  cornes  Bellïmon- 
Tis,  pro  remedio  anime  mee  et  JoHAN'^fE  comitisse,  uxoris  mee,  et 
omnium  antecessorum  meorum,  dedi  monachis  Sancti  Leonorii 
Bellimontis,  in  perpetuam  elemosinam,  xx  solides  parisiensis 
monete,  singulis  annis  ab  eisdem  fratribus  percipiendos  in  vigi- 
liis  (a)  Sti  Andrée  apostoli  in  transverso  de  Bellomonte.  Quod  ut 
perpetuam  stabilitatem  obtineal,  présentera  cartam  sigilli  mei 
munimine  roboravi. 

Actum  anno  gracie  M°GG"  vicesimo,  mense  januarii. 

(a)  vigilia  D. 

A.  Original  perdu.  —  D.  Carlalaire  de  Saint-Léonor,  perdu.  —  C.  Copie 
du  12  février  i5oi,  S  i4io,  d'après  B.  —  D.  Copie  du  xvu''  s.,  Coll. 
Duchesne,  LX,  /»,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xvui"  s.,  ms.  lat.  997^, 
fol.  20*. 

Ed.  Douët  d'Arcq,  p.  187,  d'après  C. 


775.  —  Guillaume  II,  évêque  de  Paris,  constatant  l'extension  crois- 
sante de  la  paroisse  Saint-Nicolas-des-Champs  et  l' impossibilité  de 
continuer  à  inhumer  les  défunts  dans  l'enclos  de  Saint-Martin-des~ 
Champs,  autorise,  d'accord  avec  le  prieur  Baudoin  et  le  curé  Gau- 
tier, le  transfert  du  cimetière. 

(Mars  1231,  n.  st.) 

\V[iLLELMUs],  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  o.  p.  1.  i.  in 
Domino  salutem.  Notum  facimus  univcrsis  quod,  cum  ecclesia 
Sancti  Nicholai  que  est  juxta  monasterium  Sancti  Martini  de  Campis 
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Paris.,  ciinilerium  non  haberet  ad  sepelienda  corpora  defunclorum 
de  parrocliiu  ejvisdein  ecclesie,  niai  in  caria  Bcali  Martini  de  Cam- 
pis,  lantiinique  excrevisset  populus  iiiius  parrochie  quod  locus  ille 
jam  non  snlTiceret  ad  sepelienda  omnia  corpora  in  dicta  pairochia 
morienlium  ;  necnon  quia  locus  minus  aplus  erat  ad  cimiterium, 
tum  propter  illius  loci  angustiam.  tum  quia  dictus  locus  niundtis 
servaii  non  polerat,  en  m  in  curia  monachorum  porci,  equi  et  cetera 
animalia  ingrediantur,  nec  poterat  claudi  sine  gravi  monasterii 
detrimento,  tum  et  cpiia  frequentius,  occasione  illius  cimiterii, 
quies  religiosorum  in  monasterio  Sti  Martini  commorantium  turba- 
batur  ;  Nos,  ad  petitionem  dilectorum  filiorum  B[alduim]  prioris  et 
conventus  Sancli  Martini  de  Campis,  necnon  et  ad  petitionem  Oal- 
TERi  presbiteri  dicte  ecclesic  Sancti  Nic/wlai,  concessimus  quod  de 
celero  in  dicta  curia  Sancti  Martini  non  sepelianlur  corpora  delun- 
ctorum  per  ipsum  presbiterum  Sancli  Mcliolai  vel  per  ejus  succes- 
sores,  nisi  de  consensu  et  voluntate  dictorum  Prioris  et  conventus 
Sancti  Martini.  Prior  autem  et  conventus  sepedicti  concesserunt  et 
dederunt  ecclesie  Beati  Nicholai  supradicti  plateam  quandam  in 
cullura  ipsorum  prioris  et  conventus,  clausam  et  vallatam  undique 
mûris,  liberaui  el  quietam  in  perpetuo  possidendam.ad  cimiterium 
faciendurn,  eamque  plateam  benediximus  in  cimiterium  ad  petitio- 
nem ipsorum.  Concessum  est  autem  etinter  eos  ordinatum  quod  in 
reparatione  dicti  cimiterii  quod  proprium  est  ecclesic  Beati  INicholai 
et  in  via  ad  eundum  ad  dictum  cimiterium  facienda  non  apponent 
aliquid  de  cetero,  nisi  voluerint,  memorati  Prior  et  conventus. 
Concesserunt  et  Prior  et  conventus  hiis  qui  in  dicto  cimiterio  Sancti 
ÎNicholai  sepelientur,  eundem  succursum  orationum  et  benefacto- 
rum  (juem  ab  eis  habebant  illi  qui  solebantin  eorum  curia  sepoliri. 
In  cujns  rei  memoriam  présentes  litteras  fecimus  sigilli  nostri 
munimine  roborari. 

Âctum  anno  Domini  mill°ducent"  vices",  mense  marcio. 

A.  Original  S  i435,  n"  2. 
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776.  —  Roger  IL  seigneur  de  La  Queue,  notifie  qu'il  a  donné  en 
aumône  à  Saint-Martin-des-Chanips  20  sols  sur  son  péage  de  La 
Queue  pour  fonder  l'anniversaire  de  son  fils  Jean. 

(Mars  I22I,  11.  st.) 

Ego  RoGERUS,  dominus  de  Caiida,  nolum  facio  p.  et  f.  quod 
donavi  in  elemosinam  monachis  SancLi  Martini  de  Canipis  Pari- 
siiis  XX  solidos  in  perpetuum  possidendos,  in  meo  pedagio  apud 
Caudam,  pro  defimcto  Johanne  filio  meo  et  pro  suo  anniversario 
faciendo,  ad  feslnm  Sti  Remigii  persolvendos.  Qnod  ut  firmum  et 
ratum  permaneat,  presentem  cartam  sigillimei  munimine  roboravi. 

Actum  anno  gracie  M"  CC°  XX°,  mense  marcio. 

A.  Original  scellé  d'un  écu  au  lion,  S  i4oo,  n°  89  (actuellement  S  1837, 
dossier  3). 

777.  —  Le  prieur  Baudoin  constitue  des  arbitres  sur  un  dijfférend 
entre  sa  communauté  et  Gui,  seigneur  de  Passy,  concernant  le 
ban  de  l'eau  près  du  moulin  de  Sainte-Gemme. 

(A.vnl  laai) 

Ego  frater  B[alduinus]  humihs  prior  Sti  Martini  de  Campis,  totus- 
que  ejusdem  loci  conventus,  notum  facimus  u.  p.  1.  i.  quod  nos 
ratam  habemus  compromissionem  in  nobiles  viros  factam,  videli- 
cet  in  dominum  Raynierum  de  Alla,  militem,  et  dominura  Girar- 
DUM  CoRBARENT,  super  coutenlione  que  vertebatur  inter  nos,  ex 
una  parte,  et  nobiles  viros,  videlicet  dominum  Guidonem  et  alios 
dominos  de  Pagiaco  (383)  ex  altéra,  super  banno  aque  que  est 
inter  molendinum  Sancte  Gemme  (383)  et  metas  territorii  desuper 
Villenes,  quicquid  predicti  nobiles  R.  et  G.  super  hoc  compromis- 
sione  vel  judicio  dictaverint,  firmiter  observaturi.  Et  hanc  compro- 
missionem sigilli  nostri  Capituli  munimine  duximus  roborandam. 

Actum  anno  gratie  M°  CC"  XXl",  mense  aprili. 

A.  Original  jadis  scellé,  L  878,  a"  76. 


383.  Passy-Grigny,  Sainte-Gemme,  ca.  Ghâtillon-sur-Marne,  ar.  Reims. 

384.  Coye,  ca.  Creil,  ar.  Senlis. 
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778.  —  Le  prieur  IhuKlnin,  à  la  solliritatinn.  du  prieur  de  Moussy, 
concède  à  t'éf/lisc  Sainte-Opportune  des  vir/nes  plantées  par  ce 
religieux  devant  la  maison  des  moines  à  Inc/iy. 

(Avril  laai) 

Ego  frater  B[alduinus],  humilis  Prior  Sancti  Martini  de  Campis, 
et  ejusdeni  loci  conventus,  n.  f.  p.  et  f.  quod  nos  concessimus  eccle- 
sie  Sancte  Oportune  de  Monciaco,  ad  preces  dilecti  fratris  nostri 
R[...]  prioris  ejusdem  loci,  vineas  quas  idem  R.  planlavil  ante  por- 
tam  doinus  nostre  de  Ynciaco,  jiixta  viam  (pie  descendit  in  Mater- 
nam,  terre  episcopi  Meldensis  conliguas,  in  perpetuum  possidendas. 
Concedimiis  etiam  cidein  ecclesie  U8nm  torcularis  nostri  liberum 
et  quietum,  et  domum  Pétri  fratris  ejusdem  Prioris,  post  ej.  Pelri 
decessiira,  ad  vinum  pred.  vinearum  recipiendum  et  servandum, 
Quod  ne  valeat  oblivione  deleri,  presentem  cartani  sigilli  nostri 
impressione  confirmamus. 

Actum  anno  Verbi  incarnati  M^CCXXI",  mense  aprili, 

A.  Original  scellé,  S  i4oo,  n°  ao.  —  B.  Viditnus  de  «  frater  Beutran- 
Dus,  humilis  prior  Sancti  Martini  de  Campis  »,  veille  de  la  Nativité  i34o 
(n»  21). 

779.  —  Le  prieur  Baudoin  approuve  l'échange  J dit  à  Mauregard 
par  Jean,  prieur  du  lieu,  avec  Simon  de  Villeron  et  A  élis  sa 
Jemme. 

(Juin   laai) 

Ego  frater  B[aldui>us],  humilis  Prior  Sancti  Martini  de  Campis 

notificamus  quos  Johaînnes  prior,  et  monachi  de  Malorespectu 

(191)  permutaverunt  cum  Symone  de  Vilero?<  (385)  et  Aalipde 
uxore  sua  quandani  porprisiam  quam  liabebant  apud  Malumres- 
pectum  cum  iiii  arpennis  terre  contiguis 

Actum  anno  Domini  M^CC"  vicesimo  primo,  mense  junio. 

A.  Original,  S  i^aa,  n"  5/i;  sceau  brisé. 


385.  Chars,  Cormeilles-en-Veiin,   ca.  Marines,    ar.    Pontoise.  —  Chaumootel, 
Seugy,  Villeron,  ca.  Luzarches,  ar.  Pontoise. 


37^  ACTES    CONCERNANT    SAINT-MART1N-DES-CIIAMP8 

780.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  énumère  les  dons  de  ses  ancê- 
tres et  de  ses  proches  et  les  siens  propres  en  faveur  da  prieur  de 
Saint-Léo  no  r . 

(Janvier-septembre  laai) 

Conjessio  domini  Johannis,  comitis  de  Bellomonte,  de  omnibus 
elemosinis  et  donationibus  qiias  predecessores  sui  ecclesie  Sancti 
Leonorii  dederunt  (a). 

In  nomine  sancte  et  individus  Trinitatis,  amen. 

JoHANNEs,  cornes  Bellimontis,  ii.  p.  1.  i.  saliitem.  Accédantes  ad 
nosmonachi  Bellimontis  humililer  supplicarunt,  ut  ego  donationes 
meas  et  predecessorum  meorum  in  terris,  vineis,  censibus,  deci- 
mis,  bladis  et  avenis  et  aliis  quibuscumque  redditibus  que  in  cartis 
suis  sigillo  meo  et  sigillis  predecessorum  meorum  sigillatis  (6)  con- 
tinebantur,  in  unam  cartam  redigi  facerem  et  sigilli  mei  munimine 
roborari.  Et  ego  petitioni  bénigne  ac  liberaliter  annuens,  présen- 
tera paginam  super  predictis  donationibus  confici  volui,  et  sigilli 
mei  munimine  roborari.  Ego  igitur  imprimis,  caritatis  intuitu  et 
ob  remedium  anime  mee  et  parentum  meorum,  concedo  pariter  et 
confîrmo  ecclesie  Sti  Leonorii  et  (c)  monachis  ibidem  Deo  servien- 
tibus,  de  dono  patris  mei  bone  memorie  Mathei,  quondam  comitis 
Bellimontis,  usuariam  consuetudinem  in  nemoribus  meis  de  Bello- 
monte, quantum  quidam  asinus  ad  usum  eorum  singulis  diebus 
afFerre  potuerit.  Et  quindecim  solidos  Belvacensium  (d)  assignâtes 
ad  refeclionem  in  tribus  festivitatibus  SS.  Galixti,  (e)  Gunuali  et 
Etraetali  (386),  Quorum  denariorum  xn  sol.  carnifices  de  Bello- 
monte de  stallis  suis  persolvent  annuatim;  très  vero   solidi  assi- 


sse. Ces  saints  n'ont  point  avec  saint  Léonor  de  rapport  étroit.  Calixte  1"  est 
le  souverain  pontife  dont  les  reliques  furent  apportées  par  Ebrard  de  Frioul, 
gendre  de  Louis  le  Pieux,  dans  une  abbaye  du  nord  de  la  France,  à  Cysoing. 
Cunual  est  peut-être  Congall,  fondateur  du  célèbre  monastère  de  Batigor  au 
VI'  siècle,  plutôt  que  Convall,  archidiacre  de  Glasgow,  son  contemporain.  Etru- 
etal  est  encore  plus  incertain. 

La  vie  de  saint  Léonor,  éditée  pour  la  première  fois  en  son  entier  par  les  Néo- 
Rollandisles  (Hibliotheca  Codicivn  hagiograiildconiin  lalinoriim,  t.  H,  pp.  iBS-iyS, 
d'après  le  ms.  latin  53i7),  ne  lui  attribue  point  de  compagnons. 
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gnati  sunt  in  cousu  (lucni  pater  meus  émit  ab  Hi'goise  de  Cingula 
[n"  438].  Et  pro  linris  (/j  jumenlonini  meonim  cnm  suis  seqncn- 
tibus  unnm  niodium  bladi  ot  unum  hordei  in  décima  de  Borrcnc 
singulis  aunis  [a"  436 1.  Item  de  dono  ipsius  palris  mei,  decimam 
décime  de  Borrenc,  quod  vulgariter  redecimam  dicitur.  Ilem  de 
dono  patiis  mei,  centum  solides  Belvac.  in  transveiso  poiitis  de 
Bellomonte  annualim  recipicndos,  et  decem  minas  salis  annis  sin- 
gulis, ad  Edictum.  xx  sol.,  in  Assumptione  xx  sol.,  in  octavis  Sli 
Dionysii  xxsol.,  infra  octavas  Innocentium  xx  sol.,  in  Annuncia- 
tione  B.  Marie  xx  sol.  ;  .sal  etiani  reddelnr  in  Icrminis  prctaxatis. 
Item  ex  dono  paliis  mei  et  concessione,  aream  molendini  apud 
Parcenc  sitam  qnam  GARNiiiu  s  miles  m:  Haeh^a  predictis  mona- 
chis  vendidit  [n°  437].  Insuper  praluu)  de  Tiiebeaf  quod  predicti 
monachi  emerunt  ab  Adam  de  Blxeui.v.  Ex  dono  fratris  mei  (g) 
Mathei  quondam  comitis  Bellirnontis  \n"S6ô],  xl  sol.  paris,  annua- 
lim percipiendos  in  transverso  ponlis  Bellimonlis,  prima  domi- 
nica  XL™«  procommutalione  hospilum  suorum  qnos  apud  Mesnl- 
lium  Sancti  Dionysii  habebant,  qnos  etiam  dicti  Monachi  fratri  meo 
jure  heredilario  concesserunt.  Item,  ex  dono  ejusdem  fratris  mei, 
liberlatem  hospilibus  Sancti  Leonorii  apud  Fresneium  [n"  474], 
talem  scilicetquod  in  perpelunm  erunt  quili  et  liberi  de  omnibus 
corveiis,  de  omnibus  serviliis,  de  omnibus  subventionibus;  excepto 
quod  ubicumque  comes  Bellimonlis  ducere  poteril  homines  Cîiam- 
bliaci,  etiam  ducere  homines  Sti  Leonorii  de  Fresneio;  et  hoc  sub- 
monitione  Prions  Sti  Leonorii.  Comes  etiam  Bellimonlis  vel  ser- 
vientes  ejusdem,  super  hospites  Sti  Leonorii  infra  Icrminos  Jusli- 
cie  Fresneii  supradicti.  (suit  le  texte  littéral  des  autres  conditions  du 
contrat  m"  474).  Preterea  Prior  Sancti  Leonorii,  antequam  festum 
Omnium  Sanctorum  prelereat  (h),  reddet  Comili  duos  modios 
avene  quam  dicti  hospites  Priori  annuatim  persolvent. 

Ex  dono  bone  memorie  Philippi  de  Bellomonte  fratris  mei,  i 
soL  Paris,  ad  refectionem  monachorum  \n°  511],  singulis  annis 
capiendos  in  festo  Sti  Jo.  Baptiste  de  censu  Campaniarum  :  mona- 
chi vero  singulis  annis  anniversarium  facicnl  pro  animabus  dicti 
fratris  mei  et  malris  svie(i).  Item  ex  dono  dicti  Phhjppi  fratris  mei 
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[n°  530]  sex  minas  bladi  in  grangia  de  Beîleeglise  singulis  annis, 
a  nionachode  Courcelles  accipiendas,  pro  anniversario  suo  faciendo. 

Ex  dono  fratris  mei  bone  memorie  Mathei  domini  Lusarchiariwi, 
sex  solides  Parisiensium  in  theloneo  de  Lusarchiis  singulis  annis, 
quarta  feria  post  festum  Omnium  Sanctorum  reddendos. 

Ex  dono  mec,  xx  sol.  par.  pro  animabus  matris  mee  Aeles 
et  Mathei  comitis,  singulis  annis  in  diebus  anniversariorum  suo- 
rum,  in  transverso  Bellimontis  x  sol.  in  crastino  Sti  Clementis  et 
X  sol.  tertia  die  post  Epiphaniam.  Item,  ex  dono  meo  et  [n"  769] 
pro  anima  mea  et  Johanne  comitisse,  uxoris  mee,  vinginti  solidos 
parisiens.,  singulis  annis  in  vigilia  sancli  Andrée  apostoli  perci- 
piendos  in  transverso  Bellimontis.  Quod  iit  perpétue  stabilitatis 
robur  obtineat,  presentem  paginam  sigilli  mei  feci  munimine 
roborari. 

Actum  anno  Incarnationis  Domini  millesimo  ducentesimo  vice- 
simo  primo. 

(a)  Titre  conserve  en  C.  —  (6)  sigillata  D,  sigillatim  a.  —  (c)  et  omis  par  E. 
—  (d)  Belluacensium  E.  —  (e)  Giinualdi  et  Etrualdi  a.  —  (/)  haras  a.  — 
(g)  patris  mei  a.  —  (h)  pateat  a.  —  (i)  niulieris  D  ;  corrigé  en  marge  matris. 

A.   Original    perdu.  —    B.   Cartulaire  de  Saint- Lèonor ,    perdu.     — 

C.  Copie  du  la  février  i5oi,rôle  de  parchemin,    S    i/no,  d'après  B.   — 

D.  Copie  du  xvii"  s.,  Coll.  Duchesne,  LX,  5.  —  E.  Copie  du  xviue  s., 
S  i4io,  n"  46,  «  ex  veleri  apographo  »,  incomplète.  — F.  Copie  du 
xviii^  s.,  ms.  lat.  997/i,  fol.  2. 

Edii.  a.  Douët  d'Arcq,  Rech.  sur  lescomles  de  Beaamont-sur-Oise,  p.  i3o. 

781 .  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  concède  à  Saint-Léonor  le  droit 
d'ériger  un  pressoir  sur  la  terre  des  moines,  pour  leur  propre 
usage  et  celui  de  leurs  censiers. 

(Septembre  laai) 

JoHANNEs,  cornes  Belli  Mo]htis,  universis  presentibns  pariter  et 
futuris,  salutem.  Noverit  universitas  vestra  quod  ego  divine  karita- 
tis  intuitu,  et  ob  remedium  anime  mee  et  parentorum  meorum, 
concessi  ecclesie  et  monachis  Sti  Leonorii  de  Bellonionte  habere 
pressorium  in  terra  sua,  ubicumque  voluerint,  ad  proprios  usus 
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vinearum   suarnm  et  censarionini.  Quod  ni  perpétue   slabilitatis 
robiir  obtineat,   près,  patjinam  sigilli  mei  aucloritate  confirinavi. 
Actuin    amio    lii.anialionis  Doiiiinice    millesinio    dncenlesimo 
vicesimo  primo,  mense  seplembris. 

A.  Orig.  avec  sceau  équestre,  à  demi-brisé,  S  i4io,  n"  5i. 
Edit.  Douët  d'Arcq,  p.  89. 

782.  —  Jean,  comte  de  Beaamont-sur-Oise,  donne  à  l'église  Saint- 
Martin  de  Coyc  cent  sols  sur  les  cens  du  lieu,  pour  le  salut  de  son 
âme. 

(Septembre  laai) 

Notum  sit  o.  t.  p.  q.  f.  qnod  ego  Johannes,  cornes  nellimontis, 
divine  pietatis  intuitu  et  pro  remedio  anime  mee,  dedi  in  perpe- 
tuam  elemosinam  Sto  Martino  de  Coia  (38Zi)  v  sol.  in  censu  de  Coia 
singulis  annis  percipiendos.  Qiiod  ut  perpetuam  stabilitatem  obti- 
neat, presentem  paginam  sigilli  mei  munimineroboravi. 

Actum  anno  gracie  M"  CC"  vicesimo  primo,  mense  seplembris  (a). 

(a)  Cette  donation,  inconnue  de  Douët  d'Arcq,  s'ajoute  à  la  très  longriie  liste 
des  libéralités  testamentaires  que  fit,  à  cette  même  date,  le  dernier  comte  de 
Beaumont-sur-Oisc  à  la  plupart  des  abbayes  circouvoisines. 

A.  Original  S  i4oo,  a"  5  ;  sceau  brisé. 

783.  --  Jean,  comte  de  Beaumont,  donne  mr  le  travers  du  pont  de 
Ueaumont  dix  livres  de  rente  à  Saint-Léonor.  un  arpent  de  vignes 
à  Enencourt,  et  sur  le  gag  nage  de  Bernes,  douze  livres  pour 
fonder  une  messe  haute  quotidienne  en  l'honneur  de  la  Vierge 
Marie. 

(Septembre  laai) 

Ego  JoHANNES  cornes  Bellimontis,  notum  facio  universis  presen- 
tibus  pariter  et  fuluris  quod  ego,  divine  pietatis  intuitu,  et  pro 
remedio  anime  mee.  dedi  ecclesie  Sti  Leonorii  de  Bellomonte,  in 
perpetuam  elemosinam,  dccem  libras  paris.,  singulis  annis  perci- 
piendas  (a)  in  transverso  pontis  Bellimontis,  centum  scilicet  solidos 
in  Natali  Domini,  et  alios  centum  solidos  in  Natali  Sti  Johanni» 
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Baptiste,  et  unum  arpentnm  vinee  apud  (b)  Hernoucort(5S-j)  situm, 
et  XII  libras  paris.,  ad  procurationem  unius  monachi  qui,  singulis 
diebns,  ad  altare  Ste  Marie  missam  celebrabil  de  Beata  Virgine, 
alta  voce,  post  evangelium  misse  capellani  de  Magdalena,  super 
gaengnagium  (c)  de  Baerna.  Quod  ut  ratum  et  inconcnssum  per- 
maneat,  presentem  paginam  sigilli  mei  auctorilate  confirmavi. 
Actum  anno  gracie  M"  CC"  XX°  primo,  mense  septembri. 

(a)  accipiendas  D.  —  (6)  Hernoacort  C  et  a,  Hennoucort  D.  —  (c)  guaengna- 
gium  D,  grcngnagiurn  a. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Carfiilaire  deSaint-Léonor,  perdu.  —  C.  Copie 
du  12  février  lôoi,  rôle  de  parchemin,  S  i/lio.  d'après  B.  —  D.  Copie  du 
xvu"  s.,  Coll.  Duchesne,  LX,  4,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xvuî=  s.,  S 
i4io,  n°^  45-46.  — F.  Copie  du  xvin'^  s.,  ms.  lat.  9972,  fol.  20. 

Edit.  a.  Douët  d'Arcq,  Rech.  sur  les  comtes  de  Beaamont-sur-Oise, 
p.  186,  d'après  C, 


784.  —  Jean,  comte  de  Beaiimont,  désigne  pour  exécuteurs  testa- 
mentaires le  légat  Guillaume,  archevêque  de  Reims,  son  neveu  le 
prieur  de  Saint-Léonor,  et  quatre  chevaliers  :  Thibaud  de  Cormeil- 
les,  Jean  de  Chars,  Pierre  de  Chaumontel,  Thibaud  de  Seugy. 

(Septembre  1221) 

Ego  J0HAIN.NE8,  cornes  Bellimontis,  omnibus  p.  1.  i.  notum  facio 
quod  ego  constitui  exequ tores  testaraenti  mei  venerabilem  patrem 
et  dominum  Guillelmum,  Dei  gratia  Remensem  archiepiscopum, 
Apostolice  Sedis  legatum,  karissimum  nepotem  meum,  et  priorem 
Sti  Leonorii  de  Bellomonte,  Theobaldum  de  Gormeliis,  Johannem  de 


387.  Hernoncort  est  probablement  identique  à  Ernoncort,  dont  était  dame 
Emmeline  de  Beaumont,  veuve  de  Guillaume,  frère  du  vicomte  Hugues  II  de 
Beau  mont,  seigneur  de  Persan.  Emmeline  el  sa  belle-sœur  Adc  cédèrent  leurs 
droits  sur  le  terroir  de  Neuilly-en-Thelle  à  l'abbé  de  Saint-Denis  en  isa/i 
(Cartulaire  blanc  de  Saint-Denis,  LL  ub'j,  t.  I",  p.  7^3).  Ernencort  s'identifie 
naturellement  avec  Enencourt,  nom  d'une  paroisse  divisée  en  deux  portions  por- 
tant respectivement  des  suinoms  hydrographiques  :  le  Sec  et  le  A(jr  (l'Ilumido). 

Guillaume  de  Joinville,  fils  de  Geofroi,  prit  possession  de  l'archevêché  de 
Reims  le  10  juin  1119,  et  mourut  le  6  novembre  1236,  au  cours  de  la  croisade 
contre  les  Albigeois. 
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Charcio  (a),  Petri'm  de  Caumontel,  Theobaldlm  de  Si;ugi  mili- 
tes (385).  et  dedi  eis  poleslatom  addendi  et  corrigendi  eu  que 
addenda  fuerint  et  coirigenda,  prout  meliiis  mihi  viderinl  expedire. 
Quod  lit  ratum  et  inconcussum  permaneat,  présentes  litteras  sigilli 
raei  munirnine  robciavi. 

Actum  anno  gracie  millesimo  ducentesimo  vicesimo  primo, 
mense  septembri. 

(a)  Chareio  a. 

■1.  Original  jadis  scellé.  S  1437.  n"  12.  —  Z^  Copie  du  xviii' s.,  ea:  au/o- 
grapho,  S  i4io,  n"  ^6. 

Édil.  a.  Douet  d'Arcq.  Rech.  sur  les  comlcs  de  Beaamont-surOise,  p.  87, 
d'après  B. 

785.  —  L' officiai  de  Paris  notifie  la  vente,  pour  13  livres  parisis, 
d'une  rente  de  quatre  niuids  de  vin  possédée  par  Raoul  de  Somme- 
ville.  (Extrait.) 

(Septembre  1221) 

Parisiensis  officialis Radulfus  de  Summevilla reco- 

gnovit  se  vendidisse pro  xiii  libris  paris. couventui 

Sancti  Martini  de  Campis  iv  modios  vini  quos  percipiebat  annis 
singulis  in  pressorio  Heceuni. 

Actum  anno  Domini  M'CCXX"  primo,  mense  septembris. 

A.  Original  S  i43o,  n°  2. 


786.  —  Elisabeth  de  Châtillon,  comtesse  de  Saint-Pol,  notifie  quô 
Robert  Le  Maire  de  Rebrcuves  a  cédc  sa  maison  et  ses  champs  à 
l'église  de  Ligny-sur-Canche.  (Extrait.) 

(Février  1222,  n.  st.) 

Ego  Elisabetu  DR  Castellione,  comitissa  Sri  Pauli,  notnm  facio 
p.  et  f.  quod  Robertcs  Maioris  de  Rkbroles  (388)  de  assensu  Mar- 


388.  Rebreuves-sur-Canche,  ca.  Avesnes-Ie-Comte,  ar.  Saint-Pol.  —  LigDy-sup 
Canche,  ca.  Auxi-le-Château,  ar.  Saint-Pol. 
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GARETE  uxoris  SUC, ea  que  ecclesie  de  Legni  (388)  contra  eiin- 

dem  R.  clamnbat,  sciiicet  Culluram  Sancte  Marie,  campum  Sartam 

Ennengardis,  les  Esperrieres,  preposituram,  et  x  jugera  terre 

et  mansionem  suam  de  Rebroae^ quitavit 

Âctum  anno  Domini  M°CG°  vigesimo  primo,  mense  februario. 

A.  Original  S  i4i9,  n°  2  ;  sceau  brisé. 


787.  —  Gui  de  Mont/ort,  seigneur  de  Beynes,  renonce  à  exiger  des 
moines  de  Saint-Martin  un  palejroi  valant  dix  livres  lors  de  la 
désignation  d'un  nouvel  hospitalier,  comme  l'avait  fait  son  feu 
frère,  Simon  V,  à  titre  de  coutume  féodale  sur  la  terre  de  la  Cou- 
perie  à  Beynes. 

(Mars  1232,  n.  st.) 

Ego  GuiDO  DE  MoMTEFORTi  lïiiles,  notum  facio  nniversis  Xristi 
fidelibus  p.  1.  i.  quod  cum  inter  me  ex  una  parte,  et  religiosos  viros 
Priorem  et  conventum  Sancti  Martini  de  Campis  ex  altéra,  mota 
esset  controversia  super  quadam  consuetudine  de  quodam  palefrido 
decem  librarum  parisiensium,  quem  ab  eis  habere  deberam,  sicuti 
defiinctus  Symon  frater  meus,  quondam  cornes  Montisfortis,  se 
debere  habere  proponebat  in  villa  eorum  de  Cuperia  quotienscu ni- 
que novus  prior  in  ecclesia  Sancti  Martini  institueretur,  prout  qui- 
dam, ratione  ejusdem  consuetudinis,  asserebant,  alii  vero  quociens- 
cumque  hospitalarius  in  domo  Sti  Martini  institueretur  de  novo, 
cum  d.  villa  de  Cuperia  ad  bailliam  hospilalarii  Sancti  Martini  per- 
tineat  ;  tamdem,  habita  super  premissis  provida  deliberatione,  et 
volens  conscientiam  meam  super  hiis  conservareillesam  de  bonorum 
virorum  consilio,  quittavi  in  perpetuum  ecclesie  Sti  Martini  quic- 
quid  juris  dicebam  me  habere  in  prefata  consuetudine 

Actum  anno  Domini  MoCC"  vicesimo  primo,  mense  marcio. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i3'43,  n"  9.  ~  B.  Copie  du  xv"  s..  LL  i358, 
fol.  56. 
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788.  —  Paycn  ill  de  Prcsles,  chevalier,  sajeinme  l^eirie  cl  leur  /ils 

liduul,  chevidier,  donnent  dix-huit  deniers  de  cens  aux  moines  de 

Saint-Léonor. 

(Mars  laaa,  n.  st.) 

Paganus  de  Prveriis  miles,  divine  pietatis  inluitu  et  pio  reme- 
dio  anime  sue,  assensu  uxoris  sue  Kegi^je  et  lîlii  sui  Uadulfi  mililis, 
concedit  luonachis  Sti  Leonorii  de  Bellomonte,  in  perpétua  elemo- 
sina,  XVIII  denarios  censuales,  cum  omni  justicia,  super  terra  de 
Cava  [quod  Laurengius,  filius  Guristiani  niajoris  de  Praeriis, 
tenetj,  inoctabis  sancfi  Dionisii  singulis  annis  reddendos. 

Actum  anno  gracie  M"  CG"  vicesimo  primo,  mense  marcio. 

A.  Orig.  perdu.  —  D.  Cartalaire  de  Saint-Léonor.  perdu.  —  C.  Copie 
du  12  lévrier,  S  lAio,  d'après  B.  — D.  Copie  du  xyiii"  s.,  S  i4io,  n»  38, 
incomplète  du  passage  entre  crochets.  —  E.  Copie  du  xvui'  s.,  ms.  lat. 
9974,  fol.  32. 

Edit.  Douët  d'Arcq,  p.  iSq,  d'après  C. 

789.  —  Cuiltaunie  II,  évèque  de  Paris,  notifie  que  le  chevalier  Adam 
Louvel,  sous  la  caution  du  chevalier  Hugues  Louvel,  a  engagé  aux 
églises  Saint-Marcel  et  Saint-Paul,  à  Saint-Denis,  deux  muids  de 
blé  dans  sa  dîme  de  Livry. 

(Avril  1222) 

Glillelmus  Dei  gratia  Parisiensis  episcopus,  o.  p.  1.  i.  salntem  in 
Domino.  Nolum  facimus  quod  Adam  Lovellus,  miles,  in  nostra 
presenlia  constitutus,  tideprestita,  pignori  obligavit  Sa/ic^i  Marcelli 
et  Sancli  Pauli  de  Sancto  Dyonisio  ecclesiis,  pro  quadraginla  libris 
paris.,  duos  modios  bladi,  medietatem  videlicet  mi.\tolii  et  medie- 
tatem  avene,  ad  mensuram  de  Sancto  Dyonisio  in  décima  sua  de 
Livriaco  annis  singulis  quamdiu  pignus  duraverit  percipiendos,  de 
martio  in  marlium,  ad  petitionem  partis  que  primo  petierit,  redi- 
mendos.  De  hac  autem  impignoratione  tenenda  Hugo  Lovellus, 
miles,  coram  nobis  constitutus,  constituit  se  plegium  in  solidum  et 
per  fidem. 

Actum  anno  Domini  M"  CG"  vicesimo  secundo,  mense  aprili. 

A.  Original  jadis  scellé,  L  877,  n"  53. 
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790.  —  Gautier  III,  chevalier  d'Aiilnay,  sénéchal  de  Dammartin, 
du  consentement  de  sa  mère  Yolend  et  de  ses  Jrcres  Guillaume  et 
Pierre,  chevaliers,  confirme  et  garantit  un  échange  conclu  entre 
son  vassal  Simon  et  Saint-Martin-des-Champs .  (Extrait.) 

(Mai  122a) 

Ego  Galterius  miles,  senescallus  de  Domnomartino,  notum  facio 
u.  p.  1.  i.  quod  Symon  et  Aalipdis  uxor   sua  permutaveiunt  cum 

monachis  Sancti  Martini  de  Campis Ego  autem  qui  eram 

dominus  feodi,  de  consensu  et  voluntate  Yolendis  matris  mee,  et 
ViLLELMi  et  Pétri  militum,  fratrum  meorum,  suprad.  porprisiam  — 

—  monachis possidendam volui Et  sumus 

garantizatores in  tantum  quod  si  Hugo  Malindre volue- 

rit  predictam  permutationem  revocare,  —  —  monachis  omnia 
dampna  sua  et  expensas restiluere  —  tenemur 

Actum  publiée  anno  Domini  M"  CG°  vicesimo  secundo,  mense 

maio. 

A.    Original,    S    i^aa,  n"    55.    Beau   sceau   rond,    sur  cire    verte    : 
^  SIGILLVM  WILLER  :  DE  ALNETO.  Ecu  au  chef. 
Ind.  Ms.  lat.  17049,  fol.  428. 

791.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  décharge  Saint-Léonor  d'une 
rente  de  deux  muids  d'avoine  due  pour  le  tensement  des  hommes 
du  prieuré  à  Fresnoy-en-Thelle. 

(Mai  1222) 

Ego  JoHANNES,  comes  Bellimontis,  notum  facio quod  ego 

quitavi  in  perpeluum  et  remisi  monachis  Sti  Leonorii  de  Bellomonte 
duos  modios  avene  quos  michi  reddebant  singulis  annis,  apud 
Fresneium,  pro  tensamento  hominum  suorum  de  Fresneio.  Quod 
ut  ratum  et  inconcussum  permaneat,  près,  litteras  fieri  etsigilli  met 
feci  munimineroborari. 

Actum  anno  gratie  M"  CG''  vicesimo  secundo,  mense  mayo. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xvni"  s.,  S  i4io,  n"  45,  «  ex  veteri 
apographo  ». 

Edit.  Douët  d'Arcq,  p.  89. 
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792.  —  Mnluniil,  vfuvc  de  Cuillminie  du  Montier,  renonce  à  sex 
revendicalions  sur  la  grange  et  les  vignes  de  Milliard.  (Extrait.) 

(Juin  laaa) 

Magister  S.  officialis  Meldensis Cum  Matildis  relicta  Wir,- 

LELMi  DE  MoNASTERiis  militis  (38ij)  peteret  a  Priore  de  Choisiaco  — 
—  domum  et  grancliiam  et  vineas  de  Millehart  (Sgo),  ratione  dota- 
licii diclnm  Priorem  quitavit de  omnibus  predictis 

Auctum  lannoj  Domini  M"CC"XX°II°,  mense  jnnio. 

A.  Original,  S  i4i3,  n°  4;  sceau  fruste, 

793.  —  Guérin,  évéque  de  Senlis,  approuve  un  échange  de  terre  fait 
entre  Saint-Nicolas  d'Acy  et  Hugues,  fils  de  Laurent  de  Monl[-VÈ- 
vêquej. 

(Juin  laaa) 

Garwus,  Dei  gratia  Siloanectensis  episcopus,  omnibus  ad  quos 
presens  scriptum  pervenerit,  salutem  in  Domino.  Noverit  universi- 
tas  vestra  quod  Prioret  monachi  Sancti  Nicholai  juxta  Silvanectum 
permutaverunt  cum  Hugo-^e  filio  Lauremth  dk  Montibus  (391),  et 
Heylaide  uxore  sua,  terra  m  quandam  quam  habebant  apud  Mon- 
tes, juxta  aiam  Buticularii,  ab  ipsis  et  eorum  heredibus  in  perpe- 
tuum  possidendam.  Predicti  vero  Hugo  et  ejus  uxor  permutaverunt 
cum  diclis  monachis  pro  predicta  terra  aliam  terram  quam  habe- 
bant apud  Ikirberi,  que  dicitur  terra  de  bella  Meiseria,  juxta  Bus 
Sauverez,  ab  ipsis  monachis  imperpetuum  libcre  et  pacifiée  possi- 


389.  Guillaume  de  Moustiers  appartient  à  une  très  ancienne  famille  du  comté 
de  Beaumont-sur-Oisc,  qui  se  rattache  à  Gilbert,  frère  de  Fromond,  maire  de 
Chambly  pour  Mathieu  il  en  1166  (^Douët  d'Arcq,  p.  18».  Elle  a  produit  Etienne 
de  Moustiers,  amiral  de  la  mer,  et  Pierre,  gouverneur  de  Charles  V,  dont  le 
descendant,  Jacques  de  Monthiers,  devint  lieutenant  du  bailli  de  Senlis  à  Pon- 
toise  au  xvi'  siècle.  11  fit  souche  de  magistrats,  les  Monthiers  de  Boisroger  et  les 
Monthiers  de  Nucourt,  dont  les  lignes  masculines  se  sont  éteintes  au  cours  du 

irx*  siècle. 

390.  Millard,  éc.  Marolles-en-Brie,  ca.  La  Ferté-Gaucher,  ar.  Coulommiers. 

391.  Mont-1'ÉYÔque,  ca.  et  ar.  Senlis. 
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dendam.  Nos  vero,  diclam  quiclationem  gratam  habentes  et  ratam, 
cum  dicta  terra  quam  dictus  Hugo  et  uxor  ejus  cum  nominatis 
monachis  permutaverunt  esset  de  nostro  dominio  et  campiparte, 
ipsani  terrain  sepedictis  monachis  quittavimus  libère  et  quiète  pos- 
sidendam  impertuum  ;  alia  vero  terra  qiiam  monachi  permutave- 
runt cum  Hugone  et  ejus  uxore,  in  nostro  remanebit  dominio  atque 
campiparte.  Quod  ut  ratum  permaneat,  presens  scriplum  sigilli 
nostri  munimine  fecimus  roborari. 

Actum  anno  Incarnationis  Domini  1222,  mense  junio. 

A.  Original  jadis  aux  Arclùves  de  Saint-Nicolas,  Barbery,  11"  a.  — 
B.  Copie  du  xviu'^  s.,  Collection  Afforty,  XV,  43o. 

794.  —  Le  prieur  Baudoin  rappelle  un  échange  Jait  entre  sa  com- 
munauté et  les  Frères  de  Saint-Lazare  portant  sur  une  dime  à 
Sevran,  donnée  par  le  chevalier  Adam  [de  Sevran]  et  sa  femme 

Pernelle. 

(Juin  1322) 

Ego  frater  Baldoixus,  humilis  prior  Sancti  Martini  de  Campis 
Paris.,  totusque  ejusdem  loci  conventus.  0.  p.  1.  i.  notum  facimus 
quod  quedam  commutatio  décime  facta  fuit  inter  nos  et  fratres 
Sancti  Lazari  Paris.,  quia  fratres  Sancti  Lazari  Par.  quictaverunt 
Sancto  Martino  decimam  xxx  arpennorum  terre  apud  Cevren,  quam 
Adam  miles  et  Petronilla  uxor  ejus  eisdem  fratribus  in  elemosinam 
contulerunt.  Nos  autem  similiter  quictavimus  Sancto  Lazaro  deci- 
mam xxx  arpennorum  terre  sitorum  ante portam  Rubeimontis  (Sga). 
Quod  ut  ratum,  etc. 

Actum  anno  Domini  M'^CC^XX"!!",  mense  junio. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xni°  s.,  MM  310,  fol.  71. 

795.  —  Le  prieur  Baudoin  s'accorde  avec  Barihélemi,  abbé  de  Saint- 
Martin  de  Pontoise,  au  sujet  d'une  terre  au  val  de  Jouy-le-Moutier. 

(Juin  1322) 
Omnibus  Xristi  fidelibus  presentem  cartam  inspecluris,  B[aldui- 


39a.  Rougeniont,  éc.  Sevran,  ca.  Gouesse,  ar.  Pontoise. 
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nus],  prior  Sancli  Martini  de  Campis  Paris. concessimus  — 

—  abbati  et  conventui  Sancti  Martini  de  Pontissara  triginta  quinque 
solides  paris,  ccnsuales  quos  nobis  rcddere  solebant  singulis  annis 
in  octabis  sancti  Dyonisii  pio  terra  que  dicitur  de  Communi,  que 

sila  est  in  Valle  Joiaci  (SgS).  Dicti  vero  abbas  et  monachi con- 

cesserunt  nobis décimas  omnium  vinearum  quas  habemus 

apud  Turnuni,  infra  decimationem  ipsorum,  vid.  clausum  de  Orto, 
vineam  de  Frecul,  vineam  de  Sabulo.  item  vineam  de  Frecul,  clau- 
sum de  Sarrcgon,  clausum  de  liegnebourc,  plantas  subtus  Caminum, 
vineam  de /le/ma,  clausum  de  Canali,  vineam  de  Bordet,  quarterium 

super  Panneriani 

Actum  anno  Incarn.  Dominice  M°CC°  vicesimo  secundo,  mense 
junii. 

-4.  Original  perdu.  —  U.  Vidimus  du  vicaire  de  Pontoise,  laga.  S  i357, 
n»  i4. 

795  bis.  —  Acte  semblable  en  forme  de  chiror/raphe,  par  «  B[abtho- 
LOMEUs]  Dei  permissione  abbas  Sti  Martini  de  Pontisara  ». 

(Juin  laaa) 
,4.  Original  jadis  scellé,  S  i357,  n"  i3. 

796.  —  Guillaume  des  Barres,  le  père,  consent  à  ce  que  le  Prieur  de 
Crccy  dispose  à  son  yré  du  tiers  des  dîmes  d'Oissery  et  Forjry  qu'il 
tient  d'un  bienjaiteur  de  son  monastère. 

(Août  laaa) 

Ego  GuiLLELMLS  DE  Barbis  patcr,  notum  facio  o.  p.  1.  i.  quod 
ecclesia  Bte  Marie  de  Creciaco  habet  in  perpetuum  elemosinam  in 
décima  Oisseriaco  (Sg/j)  et  Forferiaco  (Sgli)  terciam  partem  ;  ita 
quod  Prior  ejusdem  loci  eam  absque  ulla  contradictione  liberam  et 
quietam  in  perpetuum  possidebit,  nec  ego  nec  heredes  mei  inde 


Sç)3.  Jouy-le-Moutier,  ar.  Pontoise. 

394.  Oissery,  Forfry,  ca.  Dammartin-en-Goële,  arr.  Meaux. 

a5 


^ 
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poterint  aliquid  de  cetero  reclamare.  Ita  quod  si  dicto  Priori  placue- 
rit  de  tractu  ejusdem  décime  et  pisis,  et  fabis,  et  forragine,  et 
omnibus  pertinentiis  ipsius  décime,  quantum  ad  terciam  partem, 
pro  sua  voluntate  disponet.  Quod  utratum  et  inconcussum  perma- 
neat,  présentes  litteras  feci  sigilli  mei  munimine  roborari. 
Actum  anno  Domini  M»  GCXXIF,  mense  auguste. 

A.  Original  jadis  scellé,  L  876,  n"  59. 

797.  —  Guillaume  de  Jouante,  chevalier,  reconnaît  que  le  Prieur  de 
Crécy  lui  a  amodié  le  tiers  des  dîmes  d'Oissejj  et  de  Forfry. 

(Août  122a) 

Ego  GuiLLELMUs  DE  Jarra  (3^5)  miles,  notum  facio  universis  p.  1. 
i.  qiiod  ego  cepi  ad  modiationem  de  Priore  Sancti  Martini  de  Cre- 
ciaco  decimam  quam  habet  apud  Oisseriacum  et  Forferiacum,  pro 
dnodecim  modiis  bladi.  Ita  quod  ego  reddam  ci  octo  modios 
hybernagii  et  quatuor  modios  avene  singulis  annis,  infra  quinde- 
nam  Omnium  Sanctorum  quamdiu  vixero.  In  cujus  rei  memoriam 
et  testimonium  présentes  litteras  feci  sigilli  mei  munimine  robo- 
rari. 

Actum  anno  gratie  M'CC'XXII'',  mense  augusto. 

A.  Original  jadis  scellé,  L  877,  n*  i. 

798.  —  Eustachie,  abbesse  de  Faremoutier,  échange  avec  le  prieur 
Baudoin  une  serve  de  Grandchamp  contre  une  serve  de  Chambon- 
nois. 

(Septembre  1222) 

E[usTAcmA]  (896)  humilis  Farensis  abbatissa,  totusque  ejusdem 
loci  conventus,  o.  p.  1.  i.  vel  audituris,  in  Domino  salutem.  Univer- 


395.  JouarrC:  ca.  La  Ferté-sous-Jouarre,  ar.  Meaux.  —  D'après  une  note  de 
M.  Estournet,  Guillaume  de  Jouarre  est  connu  par  un  autre  contrat,  aux  termes 
duquel  lui  et  sou  frère  transigèrent  avec  l'abbaye  de  Chaage  pour  des  biens  sis 
entre  Morlcerf  et  Fontenay-Trésigny. 
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sitati  vestre  nolum  facimus  qnod  nos  dedimus  Baldoino  priori 
Sancti  Martini  de  Campis  Parisiensis  et  cjusdem  loci  conventiii  in 
excambium  Elisabeth,  tune  feminam  nostrani,  filiani  Ilenrici 
lioniinis  nostri  de  Grandicampo  (396).  Et  nos  recepimus  a  dicte 
priore  et  conventu,  pro  ea,  Elisabeth  lune  filiam  eorum,  filiam 
defuneti  Stephani  de  Chambonnois  (397).  Quod  ut  ratum  sit  et  lîr- 
inum,  sigilli  noslri  munimine  feeimusroborari. 

Actum  anno  gratie  M'CCXX"  seeundo.  Dalum  mense  septem- 
bris,  die  marlis  ante  festum  Sancti  Hemigii. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  lU'ô,  n"  89. 

799.  —  Pierre,  abbé  de  Saint-Denis,  étant  en  désaccord  avec  Saint- 
Martin-des-Champs  au  sujet  de  la  maison  de  feu  Thibaud  de  Mau- 
buisson,  Eudes,  chantre  de  Saint-Denis,  et  Gérard,  prieur  de 
Sainl-Léonor,  sont  élus  arbitres.  (Extrait.) 

(^Septembre  laaa) 

0.  p.  1.  i.  Petrls,  Bti  Dyonisii  hum'ûis  niinister Cum  inter 

nos  et Priorem  Sancti  Martini  de  Campis  contentio  verteretur 

super  quadam  domo  cum  porprisio  defuneti  Theobaldi  de  Mau- 

BLissoN,  quam  idem  Prior  asserebat  de  eensn  suc  esse eom- 

prornisimus  Nos  in  dilectum  fratrem  nostrum  Odonem,  cantorera 
lui  Dyonisii,  et  idem  Prior  in  Gerardum,  priorem  Bellimontis  (333). . . 
et  si  forte  in  decisione  dicte  contentionis  concordare  non  potuerunt 
nosetdiclns  Prior  tertium  cum  ipsis  advocabimus  electione  com- 
muni 

Actum  anno  gratie  M' CC°  vicesimo  secundo,  mense  septembri. 
A.  Original  jadis  scellé.  S  i4oo,  n"  3. 

800.  —  Le  comte  [Henri  VI]  de  Grandpré  et  sa  femme  [Marie  de 
Garlande]  renoncent  à  contester  un  legs  fait  par  Jeanne  [de  Gar- 


396.  Eustachic,  abbesse  de  Faremoutier,  élue  en  laig,  siégeait  encore  en  u34. 
{Gallia,  VllI.  1704).  —  Grandchamp,  éc.  Jaignes,  ca.  Lizy-sur-Ourcq,  ar.  Meaux. 

397.  Chambonnois,  éc.  Choisy-en-Brie,  ca.  La  Ferlé-Gaucher,  ar.  Goulommiers. 
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lande],  comtesse  de  Beaumont,  au  prieuré  de  Gournay,  d'une  rente 
sur  les  cens  de  Montreuil. 

(Février  laaS,  n.  st.) 

Offîcialis  curie  Parislensis Gum  causa  verteretur  coram 

nobis  inter  conventum  de  Gornaio et  Comltem  et  Comitissam 

DE  GftA.NDiPRATO,  super  60  quod  monachi  petebant  ab  eis  sx  sol. 
par.  singulis  annis  leddendos  in  censu  de  Monsteriolo  quos  Joha^sna 
nobilis  mulier,  quondam  comitissa  Bellimontis,  legaverat  —  — 
tandem  procurator  predictorum  comitis  et  comitisse  confessus  est 
predictos  xx  sol.  fuisse  legatos  a  nobili  muliere  Johanna 

Anno  Domini  M"  CG°  XX"  W",  mense  februario. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  1417.  n"  55.  —  B.  Copie  du  xvi^  s.,  LL  1898, 

fol.   II. 

801 .  —  Gui  VI,  chevalier,  fils  de  feu  Gui  V,  bouteiller  de  Senlis, 
d'accord  avec  sajemme  Elisabeth  [de  Garlande],  ses  Jrères  Guil- 
laume et  Raoul,  donne  au  prieuré  d'Acy  sa  maison  où  habite  le 
chapelain  Henri,  en  compensation  de  soixante  livres  de  rente  que 
son  père  a  léguées  aux  moines. 

{Février  laaS) 

Noverint  universi,  présentes  pariter  et  futuri,  quod  cum  ego, 
GuiDO  miles,  filius  Guidonis  quondam  Buticularii  Silvanectensis, 
deberem  Priori  et  monachis  Sancti  Nicolai  de  Aciaco  juxfa  Silvan., 
60  lib.  parisiensis  monete  de  elemosina  predicti  patris  mei,  pro 
eisdem  60  libris  et  pro  remedio  anime  ejusdem  patris  mei  et  mee 
etmeorum,  de  voluntate  et  expresso  assensu  Elizabeth  uxoris  mee, 
et  GuiLLELMi  et  Radulpiii  fratrum  meorum,  qui  hoc  ipsum  fiducia- 
verunt  fîrmiter  observandurn,  donavi  et  in  perpetuam  elemosinam 
concessi  dictis  Priori  et  monachis  Sti  Nicolai  domum  meam,  quam 
Henricus  capellanus  tenebat  de  nobis  ad  vitam  suam,  cum  intégra 
libertate  et  justitia  quam  habebamus  in  domo  illa,  et  totam  por- 
prisiam  tenendam  et  possidendam  ab  eisdem  Priore  et  monachis  et 
eorum  successoribus  in  perpetuum  libère  et  quiète. 

Actum  anno  Domini  1222,  mense  februario. 
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.4.  Original  perdu.  —  R.  Copie  au  Cnrlulaire  de  Saint-.Xicolas  d'Acy, 
perdu.  —  C.  Copie  du  xvu°  s..  Coll.  Ducliesne,  LXXVII,  28.  «  ex  Cliar- 
tulario  S.  iNicolai  de  .Vciaco  ». 


802.  —  Thibaud  IV,  comte  palatin  de  Champagne,  renonce  à  tous 
droits  d'avouerie  (ja  il  pouvait  prétendre  sur  le  prieuré  de  Choisy- 
en-Brie. 

(Février  iaa3,  n.  st.) 

Ego  Theob.^ldls  cornes  Cvmpvmi:  palatinus,  omnibus  p.  1.  i. 
notum  facioquod,  cum  querela  verlerelur  inler  me  ex  una  parte,  et 
raonachos  Sancli  Martini  de  Cainpis  Parisiensis  ex  altéra,  super 
advocatia  quam  dicebam  rne  habeie  in  prioratu  Choisiaci,  qui 
prioratus  pertinet  ad  Priorem  et  monachos  prenotatos,  et  monachi 
ipsi  dicerent  nec  me  nec  aiinm  ibidem  advocatiam  habere,  tandem 
quitavi  imperpetuum  dictis  Priori  et  monachis  quicquid  juris  habe- 
bam,  si  quid  habebam,  in  advocatia  dicti  prioratus  et  ville  — 
—  lali  videlicet  modo  quod  nullus  potest  habere  advocatiam  illius 
prioratus  nisi  ego  vel  heredes  mei  qui  fuerint  comités  Campanie  ; 
quam  eliam  ego  ^el  iieredes  mei  non  poterimus  habere  nisi  dicti 
monachi  me  vel  heredes  meos  Comités  Campanie  fuerint  advoca- 
tos,  de  sua  propria  voluntate  et  sine  aliqua  coactione 

Actum  anno  gratie  M"CC°XXIl'',  mense  februario.  Datum  per 
manum  Willelmi  cancellarii. 

.1.  Original  jadis  scellé,  S  i/ii3,  n°  5o. 

803.  —  Jean,  comte  de  Ikaamont,  Jait  avec  Saint-Léonor  un 
échanrje  d'immeubles  en  vue  d'étendre  l'emplacement  du  marché 
de  Beaumont-sur-Oise. 

(Mars  i2a3,  n.  st.) 

Ego  JoHAN?iES,  comes  Bellimontis,  omnibus  ad  quos  présentes 
littere  pervenerint,  notum  facio  quod  ego  dedi  et  concessi  monachis 
sa  Leonorii  de  Bcllomonte  \\o?>i\s\a,m.  Norberti  More  i^a)  integram, 
de  Baerna,  pro  commutacione  cujusdam  hoslisie  que  fuit  Gervasii, 
carnificis  de  Bellomonte,  quam  cepi  in  manu  mea  ad  augmentan- 
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dum  forum  nieiim  de  Bellomonte.  Quod  ut  ratum  et  inconcussum 
permaneat,  presentem  cartam  sigilli  mei  munimine  roborari  feci, 

Actum  anno  gracie  millesimo  ducentesimo  vicesimo  seconde, 
mense  marcio, 

(a)  De  Nemore  B. 

A.  Original  S  i4io,  n^  49-  Sceau  équestre,  en  partie  brisé  ^  S.  10... 
conlre-scel  au  lion  rampant.  —  B.  Carlulaire  de  Saint- Léonor,  perdu.  — 

C.  Copie  du   la  février  i5oi,  rôle  de  parchemin,  S   i^io,  d'après  B.  — 

D.  Copie  du  xvni'  s.,  ms.  lat.  9974."  fol-  19'. 
Edit.  Douet  d'Arcq,  p.  90  (A)  et  i36  (B). 


804.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  accorde  à  Snint-Léonor  la 
fac allé  d'établir  un  pressoir  sur  la  terre  des  moines,  pour  l'usage 
exclusif  de  la  communauté  et  de  ses  censiers. 

(Mars  1228,  n.  st.) 

Ego  JoHANNES,  comes  Bellimojjtis,  omnibus  p.  1.  i.  notum  facio 
quod  ego,  divine  pietatis  inluitu  et  pro  remedio  anime  mee,  dedi 
et  concessi  monachis  Sti  Leonorii  de  Bellomonte  habere  presso- 
rium  in  terra  sua,  ubicumque  voluerint,  ad  proprias  suas  vineas, 
et  censariorum  suorum.  Quod  ut  ratum  et  inconcussum  permaneat, 
presentem  cartam  sigilli  mei  munimine  feci  roborari. 

Actum  anno  gracie  millesimo  ducentesimo  vicesimo  secondo, 
mense  marcio  (a). 

(«)  Cette  charte  reproduit,  à  quelques  variantes  près,  celle  de  septembre 
laai  ayant  le  même  objet.  Douët  d'Arcq  a  jugé  inutile  de  la  mentionner,  bien 
qu'elle  n'ait  pu  lui  échapper. 

A.  Original  jadis  scellé,  S  i4io,  n"  62.  —  fi.  Copie  de  i5oi,  d'après  le 
Cartalaire  de  Saint-Lèonor,  S  i4io.  —  G.  Copie  du  xvn'  s..  Coll.  Du- 
chesne,  LX,  4'- 

805-806.  —  Accords  de  Girard,  prieur  de  Saint-Léonor  de  Beau- 
mont-sur-Oise,  avec  l'abbaye  de  Beaupré. 

(1220-1222) 
Ego  frater  (Iirardus,  ecclesie  Sancti  Leonorii  Bellimontis  dictus 
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prior,  universis  Xrisli  fuiclibus  presens  scriplum  visuris,  in  Domino 
saliitem.  Ad  omnium  noticiam  pervenire  volnmus  quod  nos,  pro 
bono  pacis  et  concordie,  concessimus  fratribus  ecclesie  Beale  Marie 
de  Prato  diias  vineas,  que  dicunlur  Noclez  et  Boielvaus.  quas  lenent 
de  nobis.  libère  et  pacifiée  in  perpetuum  possidendas  pro  xiiii'=^ 
denariis  parisiensibus  de  censu,  singulis  annis  in  oclavis  Sancti 
Dyonisii  nobis  solvendis;  de  quibus  videlicèt  vineis  jani  dicti  fra- 
tres  de  Prato  septem  denarios  bclvacenses  de  censu  antea  nobis 
solvebanl.  In  cujus  rei  testimonium  présentes  lilteras  sigilli  nostri 
muniminc  roboravimus. 
Actum  anno  gratie  M°CC"X\". 

(a)  Noelet  a. 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xm*  siècle  au  Cartulairede  Beaupré, 
ms.  lai.  9973,  fol.  cvi  (74). 

Ego  frater  Gir\rdus,  humilis  prior  Sancti  Leonorii  de  Bello- 
monte,  totusque  (6)  ejusdem  loci  conventus,  o.  p.l.  i.  notum  faci- 
mus  quod  nos  concessimus  monachis  de  Belloprato,  Cisterciensis 
ordinis,  clausum  vinee  quod  fuit  Nat.vlis  de  Baerna  (io3),  in  per- 
petuum possidendum  pro  xx''  denariis  Belvacensis  monete  censiia- 
libus,  in  festo  sancti  Remigii  singulis  annis  reddendis.  Quod  ut 
ratum  et  inconcussum  permaneat,  presentcm  cartam  sigilli  nostri 
munimine  roboravimus  (c). 

Actum  anno  gratie  M°CC"XX"II". 

(6)  totius  (i.  —  (c)  La  cession  du  clos  provenant  de  «  Noe  de  Baerna  et  Johan- 
nes,  niius  ejus  »,  fut  approuvée  par  Jean,  coinlc  de  Beaumont,  en  mai  laaa 
(DouC't  d'.\rcq,  Recherches,  p.  6(|.) 

A.  Original  perdu.  —  B.  Copie  du  xni"  siècle,  au  Cartulaire  de  Beaupré, 
ms.  lat.  9973,  fol.  cvn  (70). 

Edit.  a.  Douët  d'.\rcq.  Recherches  historiques  sur  les  anciens  comtes  de 
Beaumont-sur-Oise,  p.  loa. 


807.  —  Jacques   [de  Bazoches],  évêque  de  Soissons,  notifie  que 
Ponchard  de  Crugny,  dit  Le  Brun,  a  vendu  au  prieuré  de  Sainte- 
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Gemme  une  rente  de  dix  setiers  de  Jroment,  mouvant  de  Guillard, 
chevalier  de  Sarcy,  qui  l'approuve. 

(1"  janvier  ou  3  avril  122a  —  i"  janvier  ou  a3  avril  laaS) 

Jacobus  divina  miseratione  minister  humilis  Suessionensis  eccle- 

sie Noverint  univers!  quod   Ponchardus  de  Cruneio  (3g8), 

cognomento  li  Bruns,  in  presentia  nostra  consti tutus,  vendidit  et 
concessit,  fide  data  in  manu  nostra,  de  voluntate  uxoris  sue  et 
aliorum  heredum  suorum.  Priori  et  ecclesie  Sancte  Jamme,  x  sex- 
tarios  frumenti  quos  percipiebat,  singiilisannis,  in  granchia  Sancte 
Jamme  (82).  Hanc  autem  venditionem  voluit  et  laudavit  dominus 
WiLARDUs,  miles  de  Sargeio,  fide  data  in  manu  nostra,  ad  cujus 
feodum  predicti  x  sextarii  pertinebant.   In  cujus  rei  testimonium 

Actum  anno  gratie  M^CC^XX»  secundo.         * 

A.  Original  S  i434,  n"  i4.  auquel  est  attachée  une  proclamation  iden- 
tique de  «  NicHOLAus  dominus  de  Basochus  »,  même  date.  —  Sceaux 
perdus. 

808.  —  Guillaume  H,  évêque  de  Paris,  constate  l'accord  survenu 
entre  Saint-Martin-des-Champs  et  le  noble  chevalier  Guillaume  de 
la  Glaisière;  Guillaume  et  sajemme  Marguerite  concèdent  aux 
moines  dix-sept  arpents  de  terre  contestés,  sous  réserve  d'un  cens 
de  dix  deniers  par  arpent. 

(1"  janvier  ou  3  avril  1222  —  i"  janvier  ou  aS  avril  ia23) 

GuiLLELMUs,  Dei  gratia  Parisiensis  cpiscopus Cum  contro- 

versia  verteretur  inter  Priorem  et  conventum  de  Gornaio  et  nobi- 
lem  militem  Guillelmum  de  Gloiseria  super   xvii  arpentis  terre 

quos  dicebat  monachos  injuste  possidere tandem  G.  et  uxor 

ejus  Margarita  concesserunt  dictam  terram  cum  aliis  cxx  arpentis 
tali  condilione  quod  monachi  reddent  pro  unoquoque  arpento   vi 


398.  Bazoches,   ca.    Braisne,    ar.  Soissons.   —   Sarcy,    ca.    Ville-en-Tardenois, 
ar.  Reims.  —  Crugny,  ca.  Fismes,  ar.  Reims. 
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denarios  censuales   apud  villam  que  dicitur    Oralorium  (899)  lalis 
monete  qualis  curret  in  eadem  villa. 
Âclum  anno  Doinini  MoCCXX"  secundo. 

A.  Original  perdu.  —  D.  Copie  de  laaS.  I.L    1397.  fol.  35.  —  C.  Copie 
du  xvr  s.,  LL  i^gS.  fol.  ao4. 

809.  —  Guillmimc  II.  cvcque  de  Paris,  noUric  que  les  chcmliers 
Pierre  de  Coudreau  et  Pierre  de  Baiideport,  l'un  comme  seif/neur 
et  iaiilre  comme  frère  et  héritier  de  Guillaume  de  Baudeport, 
consentent  nu  Ict/s,  fait  par  celui-ci  à  Saint- Martin-des-Cliamps, 
d'une  rente  d'environ  dix-neuj  sols  sur  la  terre  d'Aubervilliers. 

(Mai  laaS) 

GuiLLELMLs,  Dei  gratia  Parisicnsis  episcopus,  o.  p.l.  i.  salutem 
in  Domino.  Nolum  facimus  quod  constituli  coram  nobis  Petrus  de 
CouDRAELLo  et  Petrus  Dii  BiAUDEPORT  (/400),  mililes,  recognoverunt 
defunctum  Glillelmum  de  Biaudeport,  mililem,  dédisse  in  pu- 
ram  et  perpetuam  elemosinam  monasterio  Beati  Martini  de  Campis 
XIX  sol.  paris.,  quinque  pictavinis  minus,  annui  census,  in  terra 
sua  de  Uaubervillari  percipiendos.  Quam  elemosinam  predicti 
Petrus  dk  Coudraello,  de  cujus  feodo  dicta  terra  esse  dicitur, 
et  Petrus  de  Biaudeport,  quondam  frater  dicti  defuncli,  coram 
nobis,  fide  prestila,  concesserunl... 

Actuni  anno  Domini  M°CG"  vicesimo  tercio,  mense  maio. 

A.  Original  jadis  scelle,  S  i^oo,  n°  4a- 


390-  Ozoir-la-Ferricre,  ca.  Tournan,  ar.  Mclun. 

600.  Coudreaux,  près  de  Monllermcil,  ou  Coudreau,  près  de  Milly  (Seine-et- 
Oise).  —  Beaudeport,  Baldi  portas,  comme  Baudemont,  Baldi  mons,  est  ici  trans- 
formé en  Beau-déport  par  une  corruption  populaire. 
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460.  —  Ives,  abbé  de  Barbeau,  et  Robert,  prieur  de  St-Martin-des- 
Champs,  s'accordent  au  sujet  des  dîmes  de  vin  à  prélever  sur 
le  clos  de  Fontaine-le-Port  (i  180-1 181) 33 
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46a.  —  Gui  IV  de  Senlis,  bouteiller  de  France,  sa  femme  Margue- 
rite et  leurs  enfants  transigent  avec  les  moines  d'Acy  sur  toutes 
les  difiicultés  qui  s'étaient  produites  quant  à  l'exécution  des 
libéralités  faites  pour  Gui  de  la  Tour,  aïeul  de  Gui  IV,  et  sa 
famille  au  prieuré  de  Saiat-Nicolas  (^i  181-11S2) 87 

463.  —  Le  cardinal  Guillaume  aux  Blanches-mains,  archevêque  de 
Reims,  confirme  la  convention  passée  entre  Gui  [IV  de  Senlis], 
bouteiller  du  Roi,  et  Thibaud,  prieur  d'Acy.  Gui  et  son  fils 
cadet  Guillaume  promettent  de  la  faire  ratifier  par  Marguerite 
femme  de  Gui,  et  Gui  son  fils  aîné,  s'ils  relèvent  de  la  maladie 
dont  ils  sont  atteints  (1181-1 182) 4i 

464-  —  Le  prieur  Robert  enregistre  la  convention  passée  entre  le 

bouteiller  Gui  IV  et  les  moines  d'Acy  (même  date).     ...       42 

465.  —  Henri,  évêque  de  Senlis,  notifie  cette  convention     ...       42 

466.  —  Le  prieur  Robert  notifie  l'accord  conclu  avec  Amauri  II 
[de  Meulan],  seigneur  de  Gournay,  au  sujet  des  bois  de  INoisy 
qui  sont  dégradés  et  presque  perdus  ;  l'avouerie  en  est  confiée 
au  possesseur  du  château  de  Gournay,  qui  tiendra  des  moines, 
à  titre  de  fief  héréditaire,  le  quart  du  prix  de  vente  des  coupes 
réglées.  Le  bois  sera  gardé  par  deux  forestiers,  et  trente-six 
ménages  dépendants  du  châtelain  y  jouiront  seulement  du 
droit  d'affouage  ;  ce  droit  ne  pourra  être  revendiqué  pour  le 
chauffage  des  fours  banaux,  s'il  en  est  établi  (1182-1183)  .     .       43 

467.  —  Guillaume  de  Garlande  approuve  la  vente  à  Thibaud. 
prieur  d'Acy,  du  tiers  de  la  grosse  dîme  de  Bray  par  Louis  Le 
Queux,  qui  le  tenait  de  Landi'i  Le  Charpentier  d'Auger,  vassal 

de  Guillaume  (ii83-ii84) 46 

468.  —  Simon  II,  évêque  de  Meaux,  constate  la  cession  faite  au 
prieur  d'Acy,  Thibaud,  par  le  chevalier  Eudes  de  Mansigny, 
de  la  dîme  de  ses  biens  à  Mansigny  et  Chambry,  le  consente- 
ment de  son   seigneur,   Robert  de  Monthyon  (ii83-n84)     .       47 

469.  —  Le  pape  Luce  III  adresse  à  Robert,  prieur  de  Cappy,  une 
bulle  confirmant  les  possessions  de  son  monastère  (ii84j    .     .       48 

470.  —  Le  pape  Luce  III,  par  un  bref  adressé  à  [Maurice]  évêque 
de  Paris  et  à  |  Pierre]  doyen  de  St-Germain-l'Auxerrois,  leur 
mande  qu'ils  fassent  payer  aux  moines  de  Gournay  les  dîmes 
dépendant  de  leur  église  d'Essonnes,  située  à  Corbeil  (ii84)     .       5o 

471.  —  Le  pape  Luce  IH  confirme  tous  les  bénéfices  et  les  princi- 
pales propriétés  de  Saint-Martin-des-Champs  (ii84)     .      .     .       5i 

47a.  —  Le  pape  Luce  III  autorise  les  moines  de  St-Martin  à  retenir, 
les  dîmes  et  les  propriétés  comprises  dans  l'étendue  de  leurs 
fiefs,  et  que  leurs  détenteurs  auraient  hypothéquées(ii8i-ii85).       57 

473.  —  Le  pape  Luce  III  confirme  les  possessions  du  monastère  de 

Gournay-sur-Marne  (i  i85) 58 


66 


TABLE    DES    DOCUMENTS  3^"] 

4.^4.  _  Mathieu  III.  comte  de  Bcauinont-siir-Oise,  et  seiffneur  du 
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483.  —  Robert  Le  Gras,  de  Tournan,  donne  à  litre  d'aumône  une 
masure  à  l'église  N.-D.  de  Gournay,  du  consentement  d'Aélis. 
dame  de  Aillaine  et  de  ses  enfants.  Confirmation  de  Gui  III 
de  Garlande.  sire  de  Tournan  (1173-1 186) 70 

483.  —  Amauri  II  [de  Meulan],  seigneur  de  Gournay,  abandonne 
au  prieuré  de  Notre-Dame  trois  luuids  de  méleil  (jui  lui  étaient 
dus  comme  redevance  sur  les  moulins  des  moines.  Agnès  sa 
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delà  Vierge,  en   présence  de  dix-huit  chevaliers  (1182-1 186).       71 

484.  —  Amauri  H  de  Gournay  confirme,  à  la  prière  de  sa  rnère 
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perpétuelle  à  N'.-D.  de  Gonniay  pour  l'âme  de  son  .jeune  fils 
Anseau,  dont  le  corps  repose  dans  cette  église.  Il  donne  au 
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48-;.  —  Gui  IV  de  la  Roche-Guyon  concède  aux  moines  de  Gour- 
nay-sur-Marne  une  rente  de  vingt  livres  sur  son  revenu  de 
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liques, terminent  un  différend  entre  St-Martin-des-Champs  et 
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491.  —  Le  pape  Clément  III  réédite,  en  des  termes  identiques,  la 

bullede  Luce  HI  [du  l'Mnars  ii8i/ii85]  (ii88) 80 
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493.  —  Hugues  H,  abbé  de  Saint-Vincent  de  Senlis,  vend  moyen- 
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l'opposition  faite  par  lui  à  la  mise  en  vente,  par  les  moines  de 
Gournay,  d'un  bois  situé  dans  son  fief  (i  187- 1 188)  ....       82 

495.  -—  Roger  de  Meulan  [troisième  fils  du  comte  Galeran  II]  con- 
cède à  .\.-D.  de  Gournay  la  dîme  des  novales  de  Pontault  et  de 

la  terre  d'Amboile(i  187-1188) 83 

496.  —  Hugues  Chaperon  et  sa  femme  Hersend  lèguent  à  Notre- 
Dame  de  Gournay  une  vigne  dont  ils  conservent  la  jouissance 
viagère  (1187-1188) °^ 

4qn.  _  Le  prieur  Robert,  recevant  des  chanoines  de  Saint-Vincent 
de  Senlis  une  terre  près  la  grange  de  Pontyblon,  cède  en 
échange  une  terre  à  Blanc-Mesnil  (1182-1189) 8a 

497  bis.  —  Contre-partie  de    la    charte  précédente,   émanant  de 

Hugues  [H],  abbé  de  Saint- Vincent  de  Senlis 86 

498.  —  La  reine-douairière  Aie  de  Champagne  confirme,  à  la 
prière  de  son  clerc  Pierre  de  Limoges,  le  legs  que  celui-ci  fait 

à  Notre-Dame  de  Gournay  (1188-1189) 87 

499.  —  Elisend  de  Ferrières  et  sa  famille  cèdent  leurs  droits  sur 
une  terre  à  Chenay  que  possédait  le  prieuré  de  Gournay,  en 
présence  de  sire  Bouchard  [V]  de  Montmorency  qui  appose  son 
sceau  (1188-1189) 88 

500.  —  Simon,  prieur  de  Gournay,  reçoit  de  Simon  de  la  Glaisière 
cent-vingt  arpents  de  terrains  boisés  à  défricher  (1188-1190)     .       89 

5oi.  —  Isembard,  abbé  des  Fossés,  rappelle  que,  sous  son  devancier 
ïhibaud,  Simon  de  la  Glaisière  échangea  une  terre  avec  N.-D. 
de  Gournay  contre  120  arpents  de  bois  à  O/oir  [la  Ferrière], 
pour  lesquels  il  payerait  un  cens  de  60  sols.  Le  bois,  ayant  ete 
mesuré,  s'est  trouvé  contenir  17  arpents  de  plus;  le  cens  sera 
proportionnellement  augmenté  (11 88- II 90) 9° 

502.  —  Mathieu  IH,  comte  de  Beaumont,  donne  4  muids  de  vin  sur 
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ses  vignes  de  Beauinont-sur-Oise  au  chapelain  de  la  Madeleine, 

en  l'église  de  Saint-Léonor  (1189-1190) 9^ 

5o3.  —  Anseau  de  Pas.  fils  de  Robert,  après  avoir  rappelt}  et  con- 
firtné  les  libéralitrs  paternelles  envers  le  prieuré  de  Pas-en- 
Artois,  notifie  l'accord  qu'il  a  fait  avec  les  moines  de  ce  lieu 
pour  racheter  la  dime  de  sa  terre  do  Neuviilclte.  qu'il  veut 
vendre  aux  moines  de  Clairmarais  afin  de  se  procurer  des  fonds 
pour  le  pèlerinage  de  Terre-Sainte  (11 89-1 190) 93 

5o3  bis.  —  Seconde  édition  de  cette  charte,  avec  la  date  de  juillet 

ia4a  (.\cte  faux.  —Copie  interpolée,  exécutée  au  XVIP  siècle).       <ji 

5o^.  _  A.élis  [de  Luzarches],  jadis  comtesse  de  Beauniont-sur-Oise 
et  maintenant  dame  de  Gournay,  fonde  un  tricenaire  [série  de 
trente  messes  consécutivesj  pour  soleniiiser  son  anniversaire 
au  prieuré  de  Notre-Dame  (1186-1187) 9^ 

505.  —  La  comtesse  Aélis  [de  Beaumont],  dame  de  Luzarches,  fonde 
l'anniversaire  de  son  fils  Mathieu,  seigneur  de  Luzarches,  le 
jeudi  après  la  Toussaint,  au  prieuré  de  St-Léonor  (1190)     .      .       9G 

506.  —  Aleaume  du  Déluge,  chevalier,  donne  à  Saint-Léonor  une 
grange  et  ses  droits  de  justice  haute  et  basse  sur  un  hameau 
dépondant  de  sa  seigneurie  (i  190) 9^ 

5o-.  —  Etieimc,  évoque  de  Noyon,  notifie  au  doyen  Hervé  et  au 
chapitre  de  Paris  que  dame  Eve  de  Gappy,  fille  de  la  châtelaine 
de  Douai,  a  légué  à  l'hôpital  Notre-Dame  de  Paris  sa  maison, 
chargée  d'une  rente  de  vingt  sols  affectée  à  la  célébration  de 
son  anniversaire  à  Saint-Martin-des-Champs  (i  188-1 191)     .      .       98 

508.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  constate  la  cession  de  droits  de 
cens  sur  des  vignes  à  Méjafin  par  Jean  Cornu,  Mahaud  sa 
femme,  leur  oncle  Gautier  qui  s'est  fait  moine  à  St-Martin  et 
leur  vassal  Raoul  d'Eaubonne  (i  190) 100 

509.  —  Hervé  [de  Montmorency],  doyen  de  Paris,  s'accorde,  au 
nom  du  Chapitre,  avec  Saint-Martin-des-Champs,  au  sujet  de 
la  dîme  des  novales  à  prendre  sur  les  bois  situés  à  l'entour  du 
château  d'Ecouen  (1183-1191) 'o' 

5 10.  —  Hervé  de  Montmorency,  doyen  de  Paris,  autorise  le  mariage 
d'une  serve  du  chapitre  avec  un  serf  de  Saint-Pierre  de  Cannes, 
sous  réserve  du  partage,  entre  les  deux  églises,  des  enfants  à 
naître  de  cette  union  (1 190-1191) loa 

5ii.  —  Philippe  de  Beaumont,  du  consentement  de  ses  frères,  le 
comte  Mathieu  III  et  Jean,  donne  dix  sols  de  rente  à  Saint- 
Léonor,  afin  d'y  fonder  son  anniversaire  (i  190-1 191).     .      .  io3 

5i2.  —  Mathieu   HI,   comte    de    Beaumont-sur-Oise.   confirme   la 

donation  précédente •"'» 

5i3.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  constate  l'engagement  du  tiers 
de  la  dime  de  Villeron  consenti  aux  moines  de  Sainte-Oppor- 
tune de  Moussy.  moyennant  trente  livres  parisis,  par  Aélis 
femme  de  Renaud  Le  Scot  et  sa  famille,  du  consentement  de 
sire  Hugues  Le  Coq,  seigneur  féodal  (i  190-1191) loi 

5i4.  —  Le  roi  Philippe- Auguste,  en  échange  des  usages  dont  les 
moines  de  Saint-Martin  jouissaient  dans  le  bois  de  \  incennes, 
leur  donne  une  rente  de  six  livres  parisis  sur  la  prévôté  de 
Paris  (1190- 1  igi) 106 
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5i5.  —  Guillaume  de  Garlande,  avec  rassentiment  d'Idoine,  sa 
femme,  de  Robert  et  Thibaud,  ses  fils  non  encore  chevaliers, 
renonce,  en  présence  de  la  Reine  ré^^ente,  moyennant  cent 
livres  parisis,  aux  droits  d'usage  qu'il  revendiquait  pour  la  répa- 
ration des  ponts  de  Gournay  et  des  chaussées.  Il  se  porte  fort 
pour  son  fils  aîné  Guillaume,  croisé  avec  le  Roi  (1190-1191)     .     106 

5iG.  —  Le  roi  Philippe- Auguste  confirme  l'abandon  de  ces  droits 
d'usage  dans  la  forêt  de  Noisy  (Acte  de  la  Régence  fait  avec  le 
concours  de  quatre  bourgeois  de  Paris)  (11 91) 108 

5i^.  Guillaume  aux   Blanches-Mains,   cardinal   archevêque  de 

Reims,  notifie  qu'en  sa  présence  Idoine,  veuve  de  Guillaume  de 
Garlande,  a  reconnu  l'abandon  fait  par  son  feu  mari  de  ses 
prétentions  sur  la  forêt  de  Noisy,  et  a  garanti  l'adhésion  de 
son  fils  aîné,  lors  de  son  retour  de  Terre-Sainte  (1191).      •      •      no 

5 18.  —  Mahaud  de  Garlande,  femme  de  Mathieu  II  de  Montmo- 
rency, fonde  à  INotre-Dame  de  Gournay  l'anniversaire  de  son 
père  Guillaume  (i  191) *" 

5iQ.  _  Hugues  II,  abbé  de  Cercamp,  déclare  adhérer  aux  décisions 
des  arbitres  choisis  par  sa  communauté  et  celle  de  Saint-Martin- 
des-Champs,  l'évêque  d'Arras,  Pierre,  et  le  prieur  de  Ligny-sur- 
Canche,  Hervé,  réunis  à  Lucheux  pour  régler  un  différend 
relatif  aux  dîmes  de  la  paroisse  Saint-Hilaire  de  Frévent  (i  192).     i la 

5i9  bis.  —  Pierre,  évêque  d'Arras,  notifie  et  approuve  la  conven- 
tion précédente,  en  présence  des  mêmes  témoins  (même  date).     1 13 

520.  —  Le  prieur  Robert  confirme  l'accord  précédent  (même  date).     1 13 

5ao  bis.  —  Hugues  V,  abbé  de  Cluny,  approuve  cet  accord  (même 

(jate. — Répétition  des  actes  précédents) ii4 

521.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  apaise  un  différend  relatif  au 
pressorage  des  vignes  d'Archer  de  la  Queue-en-Brie,  entre 
Saint-Martin-des-Champs  d'une  part,  et,  d'autre  part,  Gale- 
ran  l"  Le  Veautre,  son  fils  Galeran  II,  Simon  Le  Veautre  et 

son  fils  Nicolas  (ii83-i  192) "4 

532.  —  Simon  II,  évêque  de  Meaux.  notifie  qu'Aubert  de  Riche - 
bourg  s'est  donné  à  l'église  de  Mauregard  avec  le  fief  qu'il  tient 
de  Renaud  II  de  Pomponne  à  Moussy-le-Neuf  (1179-1192) .      .      116 

5,3.  _  Maurice,  évêque  de  Paris,  juge  apostolique,  termine  un  diffé- 
rend entre  St-Martin-des-Champs  et  les  chevaliers  de  la  Noue, 
Foulques  et  Jean,  au  sujet  des  dîmes  de  Largny  (1175-1192)   .     117 

534.  _  Foulques,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés,  autorise  les 
moines  de  Saint-Martin-des-Champs  à  garder  la  maison  que 
leur  a  léguée  maître  Hugues  de  Novare  (1186-U92).     .     .     .     ng 

535.  —  Foulques,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés,  as?ocie  à  sa 
communauté  le  moine  Aubert  [chambrier]  de  Saint-Martin. 

526.  —  Foulques,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés,  et  le  doyeri  de 
Meaux,  juges  apostoliques,  règlent  un  dilTérend  entre  Saint- 
Martin  des-Champs  et  une  veuve  nommée  AveUne,  au  sujet 
d'une  maison  à  Maubuisson,  près  Tour  [Saint-Prix]  (i  182-1192).     120 

52n.  _  Guérin,  abbé  de  Saint- Victor,  transige  avec  Robert,  prieur 
de  Saint-Martin,  au  sujet  de  douze  arpents  de  terre  sis  à  Yilliers- 
Ic-Bel  et  Gonesse,  et  d'une  terre  àDugny  (1177-1192)    .      .      .     lai 
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5a8.  —  Guillaume  I''  d'Aulnay-lès-Bondy,  du  consentement  de 
dame  Y(jlcnd,  sa  femme,  et  de  Gautier  Ml,  son  (ils,  donne  en 
pure  aumône  à  Saint-Martin  une  dime  à  Mauregard  (119a)     .     laa 

539.  —  Simon  II,  évoque  de  Meaux,  approuve  le  don  de  nouvelles 

dîmes  l'ait  au  prieuré  de  Mauregard  (  1 192-1  njS) ia3 

530.  —  Mathieu  III.  comte  de  Beaumontsur-Oise,  confirme  le  legs 
fait  par  Philippe,  son  frère,  une  rente  sur  la  grange  de 
Belle-Église,  en  faveur  du  moine  résidant  à  Courcelles  (1198;.      la/» 

53 1.  —  Hugues  VI  (de  Milan),  abbé  de  Saint-Denis,  ayant  obtenu 
des  moines  de  Saint-Martin  l'abandon  de  leur  part  dans  la 
dîme  du  vin  d'Argenlcuil,  leur  concède  une  rente  annuelle  de 
cinq  muids  de  vin  nouveau  au  cellier  de  Saint-Denis  («193)  .      ia5 

53a.  —  Simon  II,  évèque  de  Meaux.  constate  que  le  différend  entre 
les  moines  de  St-Martin  et  Guillaume  d'Annet-sur-Marne,  au 
sujet  du  trait  de  la  dîme,  a  pris  fin  (i  igS-i  i()4) laâ 

533.  —  Le  pape  Alexandre  III,  sur  la  plainte  de  l'abbé  Hugues  II 
et  des  chanoines  de  Sainte-CJeneviève,  enjoint  aux  moines  de 
Saint-Martin  de  remplir  envers  le  Chapitre  les  obligations  que 
leur  impose  le  prébende  dont  ils  jouissent  (1174) 137 

534.  —  Jean  I"  de  Toucy,  abbé  de  Sainte-Geneviève,  transfère  à 
Annet-sur-Marne,  sur  la  dime  engagée  par  Guillaume  d'Annet, 
la  prébende  dont  les  moines  de  St-Martin  jouissaient  sur  les 
revenus  du  Chapitre  à  Nanterre  (i  198-1194) ia8 

535.  —  Le  prieur  Robert  consent  au  transfort  à  Annet,  de  la  pré- 
bende de  Sainte-Geneviève-du-Mont,  dont  sa  communauté 
touchait  les  revenus  à  Nanterre  (1193-1 194,) 129 

535  bis.  —  Autre  édition  de  la  môme  pièce,  modifiée  (même  date).     i3i 

536.  —  Le  prieur  Robert  de  Saint-Martin  et  Daniel,  prieur  de  Saint- 
Lazare,  font  ensemble  un  échange  de  cens  à  Rougemont  dans 

la  rue  Saint-Martin  et  la  Tannerie,  à  Paris  (1194-1195)   .      .  i33 

537.  —  Kléonor,  comtesse  de  Saint-Quentin  et  dame  de  Valois, 
donne  à  Saint- Léonor,  pour  y  fonder  son  anniversaire,  un 
muid  de  grain  sur  le  moulin  de  Crépy-cn- Valois  (iigS)    .      .     i33 

538.  —  Le  pape  Gélestin  IH,  informé  que,  grâce  au  pouvoir  de  la 
comtesse  Eléonor,  des  particuliers  ont  usurpé  des  dépendances 
de  l'église  de  Lergny.  et  que  le  curé  refuse  de  reconnaître  l'au- 
torité de  Saint-Martin-des-Champs,  mande  d'y  mettre  ordre 

par  les  voies  canoniques  (11 95) i35 

539.  —  Hugues  III,  abbé  de  Saint- Vincent  de  Senlis,  concède  aux 
moines  d'Acy  la  dîme  que  son  monastère  tenait,  à  Bray,  de  la 
libéralité  de  Guillaume,  chevalier  de  Gonesse  (11 95-1 196)  .  i35 

540.  —  Le  prieur  Robert  approuve  le  contrat  par  lequel  les  moines 

de  Saint-Nicolas  d'Acy  ont  acquis  la  dime  de  Bray  (i  igS-i  196).     i36 

54 1.  —  Nivelon  I"  de  Ghérisy,  évèque  de  Soissons,  confirme  la 
renonciation  faite  en  sa  présence  par  Guillard,  chevalier  de 
Serches,  aux  droits  qu'il  avait  sur  la  vigne  sise  au-dessous  des 
murs  du  prieuré  de  Sainte-Gemme  (1196-1196) 187 

542.  —  Gautier  de  Châlons.  prieur  de  Saint-Martin,  souscrit  à  une 
charte  de  l'évêque  Maurice  (i  173) i38 

543.  —  Maurice,   évèque  de   Paris,    confirme  la   renonciation  de 

a6 
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Guillaume  de  Garlande  aux   droits  d'usage  qu'il  prétendait 
avoir  sur  le  bois  de  Roissy  (il 67-1 176) i38 

544.  —  Maurice,  évèque  de  Paris,  confirme  les  possessions  du 
prieuré  de  Gournay-sur-Marne 189 

545.  —  Le  prieur  Robert  ayant  acheté  de  Geofroi  de  Sevran,  che- 
valier, pour  420  livres  le  fief  engagé  par  celui-ci,  l'évêque  de 
Paris,  Maurice,  approuve  cette  transaction  (i  186-1193)  ,      .     .     i4o 

546.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  confirme  un  accord  entre  Sainl- 
Martin-des-Ghamps  et  Eudes  II  de  Monthyon,  concei'nant  une 
dîme  dépendant  de  la  paroisse  de  Louvres-en-Parisis(i  184-1196).     i4i 

546  bis.  —  Le  prieur  Robert  ayant  acheté  de  Geofroy,  chevalier  de 
Sevran,  le  fief  mis  en  gage  par  celui-ci,  Maurice,  évèque  de 
Paris,  approuve  cette  transaction  (1186-1 198) i42 

547-  —  Dépositions  recueillies  au  cours  d'une  enquête  testimoniale, 
motivée  par  un  procès  entre  Saint-Martin-des-Champs  et  Saint- 
Pierre  de  Pontoise,  d'une  part,  et  les  chanoines  de  Saint-Denis- 
du-Pas,  de  l'autre,  au  sujet  du  partage  de  la  dîme  du  Plessis- 
Gassot,  près  de  Fontenay-lès-Louvres.  Cette  dîme,  restituée  par 
le  chanoine  Milon  à  l'Église,  fut  donnée  par  Maurice,  évêque 
de  Paris,  aux  chanoines  de  Saint-Denis-du-Pas  (1196)     .      .     .     i42 

548-549.  —  Maurice,  évêque  de  Paris,  notifie  que  les  seigneurs  de 
Courtry  reconnaissent  avoir  engagé  leur  dîme  de  Brie  aux 
moines  de  Saint-Martin-des-Champs  pour  120  livres  parisis 
(119^-1195),  et,  l'année  suivante,  avoir,  pour  les  rembourser, 
vendu  cette  dîme  moyennant  180  livres  aux  religieux  de  Saint- 
Victor  (9  et  12  septembre  iigB) i47 

550.  —  Le  pape  Célestin  III  mande  à  [Pierre  I"],  évêque  d'Arras,  à 
[Robert],  abbé  de  Saint-Victor,  et  au  prieur  [Robert]  de  Saint- 
Martin,  qu'ils  fassent  rentrer  l'abbaye  de  Chelles  sous  la  juri- 
diction de  l'évêque  de  Paris  (11 96)  149 

55 1.  —  Les  religieuses  de  Chelles  renoncent  à  obliger  les  moines 
de  Gournay-sur-Marne  à  vendre  des  terres  qui  leur  avaient  été 
données  dans  la  censive  de  l'église  de  Chelles,  sous  la  condi- 
tion que  l'ancien  cens  sera  doublé   i5a 

553.  —  Hugues  IV,  comte  de  Saint-Pol,  du  consentement  de  sa 
femme  Yolend,  assigne  au  prieur  de  Ligny-sur-Canche  dix 
sous  de  cens  pour  terminer  un  différend  au  sujet  de  la  cha- 
pelle de  Frévent  (11 96-1 197) i53 

553.  —  Jean  de  Drancy,  en  présence  de  maître  Pierre,  chantre  de 
Paris,  qui  l'assiste  à  ses  derniers  moments,  lègue  à  Saint-Mar- 
tin une  rente  pour  fonder  son  anniversaire  (i  igS-i  197) .     .      .     i53 

554.  —  Geofroi,  évêque  de  Senlis,  notifie  que  le  procès  entre  le 
curé  de  Pantin  et  celui  de  Saint-Martin  de  l'Estrée  s'est  terminé 
par  un  arbitrage  confié  à  Robert,  prieur  de  Saint-Martin-des- 
Champs,  et  Hugues,  abbé  de  Saint-Denis  (i  191-1 197)     .      .      .     i54 

555.  —  Le  prieur  Robert  exempte  les  hommes  du  monastère,  à 
Pantin,  de  toute  imposition  ou  taille,  même  militaire,  et  de 
l'obligation  de  porter  les  armes,  sauf  au  cas  de  levée  en  masse 
obligatoire  par  autorité  de  justice.  Les  terres  précédemment 
données  à  champart  seront  désormais  accusées  (1197-1 198).     .     i55 

555  bis.  —  Les  Commissaires  pontificaux  nommés  par  Célestin  III 
déboutent  Gervais,  curé  de  Saint-Denis  de  la  Châtre,  de  ses 
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prétentions  sur  la  chapelle  Sainte-Catherine,  ('•lev^e  dans  la 
maisoti  conliguc  à  cette  église  et  appartenant  au  comte  de 
Beauniont-sur-Oisc  Mathieu  III  (  1 191- 1 198) i55 

556.  —  Kléonor,  comtesse  de  Saint-Quentin  et  dame  de  \  alois. 
conlinne  l'accord  entre  liarlhéleini  de  Lergny  cl  les  moines  de 
Sainl-Martin-des-Champs  (H97-1 198) i5G 

556  bis.  —  ^ivelon  I"  de  (Ihérisy,  évoque  de  Soissons,  conlirme  le 
môme  accord,  fait  en  sa  présence  (Même  date) i57 

557.  —  Le  pape  Eugène  III  confirme  les  décisions  de  ses  prédéces- 
seurs approuvant  la  substitution  de  moines  bénédictins  aux 
chanoines  desservant  l'église  Saint-Gervais  d'Encre  (ii/lli)  .      .     157 

557  bis.  —  Complément  de  la  charte  de  Thierri,  évêque  d'Amiens, 
conlirmant  à  Saint-Martin  l'église  d'Encre  (ii54) i58 

558.  —  Le  pape  Innocent  lll  coniirmc  à  Saint-Martin  les  églises 
d'Encre  et  de  Brébières,  données  par  Hugues  III  Candavène, 
et  constate  que  le  comte  [Hugues  IV]  de  Sainl-Pol  consent  à  la 
substitution  des  moines  au  clergé  précédemment  chargé  du 
ministère  ecclésiastique  dans  ces  églises  (1198) iSg 

558  bis.  —  Le  pape  Innocent  III  délègue  Robert,  prieur  de  Saint- 
Martin,  pour  rendre  aux  Templiers  des  droits  que  les  chanoines 

de  Saint-Quentin  leur  dénient  (1198) 160 

559.  —  Le  pape  Innocent  IH  déclare  nulles  toutes  promesses  de 
pensions  ou  de  concessions  viagères  d'églises  faites  par  la  com- 
munauté de  Saint-Martin,  sous  l'enapire  de  contraintes  mo- 
rales, contrairement  aux  décrets  du  concile  de  Lalran  (1199)  .     160 

560.  —  Geofroi,  évèque  de  Sentis,  approuve  un  contrat  de  précaire 
consenti  par  le  prieuré  d'Acy  à  Raoul  de  la  Fontaine  [St-Firmin] 
et  Aélis  sa  femme,  en  compensation  de  l'abandon  des  dîmes 
près  Chantilly,  qu'ils  ont  fait  aux  moines  avec  l'assentiment  de 
leur  seigneur  Jobert  Choisel  (1198-1 199) 161 

56i.  —  Geofroi,  évêque  de  Sentis,  constate  une  vente  de  terres  au 
prieur  de  Moussy-le-Neuf  par  Guillaume  Clunct  et  l'engage- 
ment pris  d'obtenir  le  consentement  de  sa  femme  et  celui  de 
sa  mère,  remariée  à  sire  Hugues  Choisel  (1198-1199).      .      .      .     i6a 

56a.  —  Geofroi,  évèque  de  Senlis,  notifie  que  Gilles  de  Bray,  avec 
l'assentiment  de  sa  famille  et  de  sa  dame,  Elisabeth  la  Bou- 
teillère,  a  donné  le  Bois-Giraud  aux  moines  d'Acy  (1198-1 199).     i63 

563.  —  Pierre,  évèque  d'Arras,  constate  que  la  rente  dont  jouissait 
Guillaume  de  Pas,  chanoine  de  son  église,  sur  le  prieuré  de 

Pas,  lui  a  été  remise  par  Jean  d'Ambrines  (i  198-1 199;     .     .     i64 

564.  —  Le  pape  Innocent  III  commet  le  prieur  Robert  et  deux 
autres  arbitres  pour  régler  un  diirérend  entre  les  religieuses  de 
Montmartre  et  Hubert  de  Pontpoint  (1199) i65 

564  bis.  —  Le  pape  Innocent  IH  notifie  aux  Templiers  qu'il  con- 
firme la  sentence  rendue  en  leur  faveur  par  Hugues,  abbé  de 
Saint-Denis,  et  Robert,  prieur  de  Saint-Martin  (1200)     .     .     .     166 

565.  —  Mathieu  III,  comte  de  Beaumont,  avec  l'assentiment  de  la 
comtesse  Eléonor  II  de  Nesle-Soissons,  sa  seconde  femme,  et  de 
Jean  de  Beaumont  son  frère,  cède  4o  sols  de  rente  sur  le  travers 

de  Beaumont  aux  moines  de  Saint-Loonor  (11 99-1200)  .     .     .     166 
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566.  —  Les  moines  de  Saint-Léonor  ayant  concédé  au  comte 
Mathieu  lll  le  moulin  de  Merenjoye,  à  Persan,  le  comte  leur 
assure  une  rente  perpétuelle  de  deux  muids  et  deux  mines  de 

blé  sur  ce  moulin,  avec  divers  privilèges  (1200) 1G7 

567-676.  — Chartes  du  prieur  Robert,  non  datées  (i  176-7  janvier 
i30i).  Essai  d'une  chronologie  de  ces  actes.  Obit  du  prieur 
Robert,  inhumé  à  Saint-Martin  (120 1) 168 

567.  —  Le  prieur  Robert  concède  la  mairie  de  Champigny  à  l'un 
des  fils  du  maire  Hunoud,  sa  vie  durant,  sous  la  condition 
qu'il  ne  pourra  réclamer  des  moines  rien  de  plus  que  ce  qui 
revient  à  la  mairie  (1176-1 181) 171 

568.  —  Le  prieur  Robert  transforme  en  un  cens  annuel  de  quinze 
sols  par  feu,  la  taille  imposée  précédemment  aux  habitants  de 
Limoges  et  de  Fourches  (1182-1190) 171 

569.  —  Le  prieur  Robert  transige  avec  le  prieur  et  les  frères  de 
Saint-Lazare  au  sujet  d'un  dépôt  de  24  livres  fait  entre  leurs 
mains  par  le  moine  Jean,  et  renonce  à  le  réclamer,  moyennant 
une  indemnité  de  cent  sols  (ii86- II gS) 172 

570.  —  Le  prieur  Robert  autorise  le  mariage  de  deux  frères,  serfs 
de  Saint-Martin,  avec  deux  sœurs,  serves  de  Saint-Maur,  sous 
la  condition  que  chaque  communauté  conservera  un  des  mé- 
nages (1176-iaoi)  173 

671.  —  Le  prieur  Robert  approuve  un  échange  entre  Adam,  prieur 
de  Beaumont-sur-Oise,  et  le  cellérier  du  monastère,  par  lequel 
le  prieuré  conserve  ses  propriétés  à  Goussainville  (ii83-iaoo) .     174 

57a.  —  Roger  [de  Meulan],  seigneur  de  la  Queue-en-Brie,  s'accorde 
avec  le  prieur  Robert  au  sujet  d'un  bois  voisin  de  Noisy-le- 
Grand  (1189-1201) 175 

578.  —  Renier,  prieur  de  Pomponne,  avec  l'approbation  de  l'abbé 
de  Ruricourt  Henri,  s'accorde  avec  Simon,  prieur  de  Gournay- 
sur-Marne,  pour  une  terre  à  Liaubon  (1195-1200)      ....     176 

574.  —  Pierre,  prieur  de  Gournay-sur-Marne,  vend  à  Hervé,  cha- 
pelain de  Saint-Lazare,  quatre  arpents  de  pré  au  terroir  de 
Chelles.  Témoins  :  Renoud,  prieur  de  Gappy  ;  Raoul,  de  Pan- 
tin ;  Gervais,  de  Jagny  ;  Robert,  de  Saint-Martin  ;  Daniel,  de 
Saint-Lazare;  Fromond,  sous-prieur  de  Gournay  (1196- 1201)  .     177 

575.  —  Le  prieur  Robert  notifie  qu'il  a  acensé,  pour  sept  sepliers 
de  blé  par  an,  douze  deniers  et  six  anguilles,  à  remettre  au 
prieur  de  Crécy,  le  tiers  du  moulin  de  Bessy  (i  198-1 201)    .     .     177 

576.  —  Le  prieur  Robert  renonce  aux  dîmes  qu'il  percevait  à  Noisy- 
le-Sec,  dans  le  dîmage  de  Saint-Maur-des-Fossés  ;  la  commu- 
nauté de  Saint-Maur,  de  son  côté,  abandonne  sa  part  du  dîmage 

de  Bond  y,  appartenant  à  Saint-Martin-des-Champs  (1200-1201).     178 

577.  —  La  communauté  de  Saint-Martin  notifie  au  Chapitre  de 
Cluny  le  choix  fait  par  l'abbé  [Hugues  V]  du  chambrier  Guil- 
laume i>our  succéder  au  prieur  Robert  qui  venait  de  mourir; 

elle  prie  le  Chapitre  de  s'associer  à  ce  choix  (1201)  .     .     .     .     179 

578.  —  Mathieu  II  de  Montmorency,  par  le  conseil  de  son  oncle, 
Mathieu  II  de  Marly,  assigne  globalement,  sur  la  censive  de 
Sarcelles,  les  revenus  donnés  en  divers  lieux  à  Saint-Marlin- 
des-Champs  par  son  bisaïeul  Bouchard  IV  (1200-iaoi)  ...     181 
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579.  —  Simon  IV  de  Monlforl  et  (lui  son  frôie (seigneur  de  lîeync.s) 
conflnnenl  les  dons  de  leur  trisaïeul  Aniauri  III,  et  i'acconl 
fait  par  leur  aïeul  Simon  III,  comte  d'Evreux,  avec  Saint-Mar- 
tin, au  sujet  de  la  terre  de  la  Couperie  à  Beynes  (laoo-iaoi)   .      182 

580.  —  Renaud  de  Mouzon,  cvêque  de  Chartres,  notifie  qu'il  a 
investi  Foulques,  alors  prieur  de  Roinville,  d'un  niuid  de  grain 
vendu  au  prieuré  par  (luillaume  de  Vausevin  (laoi).      .     .      .     i84 

58i.  —  Le  pape  iimocent  111  mande  à  | Hugues  \]  abbé  de  Saint- 
Denis,  [Guillaume]  prieur  de  Saint-Martin-des-Champs,  et 
Jfouin]  ccolïtre  d'Orléans,  qu'ils  admettent  Henri,  grand 
archidiacre  de  Chartres,  à  se  purger  canoniquement  par  le 
serment  de  trois  prêtres,  si,  après  le  monitoire  publié  dans  la 
cathédrale,  il  ne  se  présente  pas  d'accusateur  qualiûé  pour  s'y 
opposer  (laoi) i85 

58i  bis.  —  Le  pape  Innocent  HI  donne  aux  mêmes  commissaires 
de  semblables  instructions  au  sujet  de  Philippe,  archidiacre  de 
Pinserais  dans  l'église  de  Chartres  (Même  date) i85 

583.  —  Hugues  IV,  comte  de  Saint-Pol,  et  sa  femme  Yolcnd  fixent 

à  dix  le  nombre  des  moines  au  prieuré  d'Encre  (laoï-iaoa)  186 

583.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  notifie  qu'Eudes  fils  de  feu  Jean  de 
.Noisy[-le-Grand],  et  sa  femme  Liois.  se  désistent  de  leurs  pré- 
tentions sur  la  foresterie  de  Noisy  en  faveur  du  prieur  Guil- 
laume H  (1301-1303)   187 

584-  —  Le  pape  Innocent  III  confirme  l'accord  intervenu  [en  iigS] 

entre  Sainte-Geneviève  et  Saint-Martin-des-Champs  (iao3).     .     188 

585-696.  —  Documents  concernant  les  bénéfices  compris  dans  le 
diocèse  de  Chàlons,  concédés  en  ii^io  à  Saint-Martin  par 
l'évoque  Geofroi  1",  et  aliénés  depuis  à  l'abbaye  de  Montier-en- 
Argonne.  moyennant  un  cens  perpétuel  (ii4o-iaoa)      .      .      .      188 

585.  —  Geofroi  [Coudecerf],  évêque  de  Châlons-sur-Marne,  concède 
à  son  révérend  frère  et  ami  Thibaud  II,  prieur  de  Saint-Martin- 
des-Champs,  l'autel  de  Voilemont  et  celui  de  Verrières-sur- 
Aisne.  Hugues,  vidame  de  Chàlons,  reçu  avec  honneur  à  Saint- 
Martin,  assigne  aux  moines  une  rente  de  cinq  muids  de  vin  à 
Saint- Verain  (ii4o) 189 

586.  —  Geofroi  Coudecerf,  évêque  de  Chàlons-sur-Marne,  confirme 
à  Saint-Martin  cinq  autels  dans  son  diocèse,  Fréginville,  Noir- 
lieu,  Verrières-sur-Aisne,  Voilemont,  Epense  (i  i^o)  .      .      .      .     190 

587.  —  Geofroi  Coudecerf,  évêque  de  Chàlons,  enregistre  certaines 
réserves  qu'il  a  faites  en  donnant  à  Saint-Martin  l'église  d'E- 
pense,  au  sujet  d'une  dîme  maintenue  au  monastère  de  Mon- 
tier-en-Argonne  qui  a  une  grange  dans  cette  paroisse  (i  i4o)  .     191 

588.  —  Le  Chapitre  de  Chàlons,  le  siège  étant  vacant,  constate  la 
cession  faite  par  le  Prieur  de  Saint-Martin  au  monastère  de 
Montier-en-Argonne  de  la  terre  de  Boulémont  (ii63)    .     .  192 

589.  —  Gui  de  Joinville,  évêque  de  Chàlons,  confirme  la  cession 
précédente  (iifi^) ig3 

590.  —  Les  moines  de  Montier-en-Argonne,  exploitant  les  terres  de 
Saint-Martin,  transigent  avec  le  chevalier  Richer  Flaeux  au 
sujet  d'une  dime  qu'il  exigeait  sur  ces  terres  (1197-1198)     ,      .     194 

591.  —  Le  Prieur  de  Saint  Martin-des-Champs  se  plaint  à  l'officia- 
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lité  de  Reims,  de  ce  que  les  curés  de  Sainte-Menehould   et 
autres  détiennent  des  propriétés  de  son  monastère  (1164-1201).     196 

592.  —  Le  prieur  Guillaume  II  et  sa  communauté  cèdent  aux 
moines  de  Moritier-en-Argonne  leur  maison  de  Saint-Martin- 
le-Pauvre,  au  diocèse  de  Chàlons  (1202) 196 

593  bis.  —  Chirographe  inverse,  émanant  de  Robert,  abbé  de  Mon- 

tier-en-Argonne  (Même  date) 197 

593.  —  Ernaud,  abbé  de  Citeaux,  notifie  la  convention  précédente.     197 

594.  —  Gui,  abbé  de  Trois-Fontaines,  notifie  le  même  accord   .      .      198 

595.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  notifie  l'accord  passé  entre  les 
moines  de  Saint-Martin  et  ceux  de  Montier-en-Argonne  (1202).     198 

596.  —  Renard,  sire  de  Dampierre,  constate  qu'il  a  favorisé  l'acqui- 
sition par  les  moines  de  Montier-en-Argonne  de  toute  la  terre 
de  Saint-Martin,  à  condition  qu'il  en  tiendrait  la  moitié  sa  vie 
durant,  en  acquittant  la  moitié  du  cens  (i2oa-i2o3)      .      .      .     199 

597.  —  Galeran  d'Aunay-sous-Auneau  ayant  donné  à  Saint-Martin 
une  rente  en  blé  sur  la  dîme  de  Gouillons,  Guillaume  Ghenard, 
puis  Milon  III,  comte  de  Bar-sur-Seine  et  seigneur  du  Puiset, 
dont  mouvait  le  fief,  approuvent  ce  don  {1202) 199 

597  bis.  —  Renaud  de  Mouzon,  évêque  de  Chartres,  confirme  la 

donation  de  Galeran  d'Aunay  (1202)     .,..,...     200 

598.  —  Anseau,  évêque  de  Meaux,  reconnaît  que  le  prieur  de  Crécy 
lui  a  concédé  l'église  de  La  Chapelle-sur-Crécy  pour  y  installer 
des  chanoines,  et  lui  accorde  en  compensation  une  prébende 
perpétuelle  et  la  présentation  du  curé  (1202) 201 

599.  —  Le  prieur  Guillaume  II  confirme  la  cession  faite  par  son 
couvent  à  l'évêque  de  Meaux,  Anselin,  de  l'église  Notre-Dame 

de  La  Chapelle-sur-Crécy  (Acte  douteux)  (1202) 202 

600.  —  Hugues,  abbé  de  Notre-Dame  de  Chaage,  notifie  l'accord 
intervenu  entre  sa  communauté  et  Saint-Martin,  au  sujet  des 
dîmes  de  Louvres-en-Parisis  (i3o3) 2o3 

601.  —  Gui,  abbé  de  Saint-Père-de-Chartres,  le  doyen  Hugues  II  et 
le  chancelier  Pierre,  juges  apostoliques,  constatent  que  les 
chanoines  de  Chaage  renoncent  à  leurs  prétentions  sur  les 
dîmes  de  Saint-Martin  à  Louvres  (i2o3) 2o5 

602.  —  Hugues  IV,  comte  de  Saint- Pol,  consent  à  ce  que  le  nombre 
des  moines  desservant  le  prieuré  d'Encre  soit  réduit  de  sept  à 
quatre  pendant  une  durée  de  dix  ans,  en  raison  de  la  construc- 
tion d'un  nouveau  cloître  (i  202-1203) io5 

603.  —  Eudes,  évoque  de  Paris,  à  la  sollicitation  de  trois  frères  : 
maître  Thierri,  chanoine  de  Bourges,  Pierre,  curé  de  Saint- 
Jean,  et  Jean,  prêtre,  les  autorise  à  fonder  une  chapellenie  de 
Saint- Jacques,  dans  l'église  Saint-Saturnin  de  Champigny-sur- 
Marne,  dont  Guillaume  II,  prieur  de  Saint-Martin,  aura  la 
présentation.  Les  moines  de  Saint-Martin  et  Eudes  de  Saint- 
Merry  contribuent  par  les  libéralités  à  doter  cette  chapellenie 
(i202-i2o3) ...     ao6 

604.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  confirme  la  convention  passée 
entre  Adam  de  Montreuil,  chanoine  de  Paris,  et  le  prieur  Guil- 
laume Il  :  par  dérogation  aux  clauses  du  diplôme  de  Louis  VII 
accordant  un  monopole  au  four  des  Champeaux,  Adam  est 
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autorisé  à  on  construire  un  sur  sa  terre,  dans  la  cliaussée  Saint- 
Magloire  ;  les  moines  recevront  un  quart  du  produit  brut  de 
ce  four,  sans  aucun  déboursé  de  leur  part  (laca-iaoS)  .  .     aog 

605.  —  Euiles,  évèciuc  de  Paris,  iiolifie  que  Pierre  de  Montreuil, 
chevalier,  a  reconnu  aux  moines  le  droit  de  posséder  trois 
arpents  de  vignes  dans  sa  ccnsivc,  à  Montreuil  (iao3)    .  aie 

606.  —  Aubri  1  de  Mareil-enFrance  et  son  Ois  \ubri  H  confirment 
la  vente  d'une  masure  à  Gliùtenay-en-France  aux  moines  de 
Saint-Martin  (i2o3) au 

606  bis.  —  Eudes,  évêquede  Paris,  constate  la  vente  à  Saint-Martin, 
pour  Sa  livres  parisis,  de  cinq  arpents  de  terre  dont  deux  à 
Chiitenay,  dans  le  fief  dAubri  de  Mareil  (iao3) aia 

607.  —  Absalon,  abbé  de  Saint-Victor,  le  préchantre  Robert  et  l'ar- 
chidiacre Ilcmeri.  juges  apostoliques  conunis  par  Innocent  IIl, 
déboutent  les  Frères  de  la  Maison-Dieu  de  Flagy  de  leur  pré- 
tention d'être  exempts  de  dîmes  et  les  obligent  à  s'en  acquitter 
envers  le  prieur  de  Cannes  (iao3-iao4) aia 

608.  —  Les  mêmes  juges  règlent  un  dilTérend  entre  Raoul,  prieur 

de  Cannes,  et  Foulques,  curé  de  Dormelles  (Même  date)     .     .     ai3 

609.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  ratifie  le  don  de  trois  quartiers  de 
terre  arec  la  justice  plénière,  fait  à  Saint-Martin  par  Baudoin  III 

et  Aubri,  fils  du  chevalier  Eustache  de  Gonesse  {iao3-iao4)     .     ai5 

610.  —  Gui  V  de  Senlis,  bouteiller  du  Roi,  de  l'assentiment  d'Eli- 
sabeth [de  Trie]  sa  femme,  de  son  fils  Gui  \'I,  de  ses  frères 
Renaud  et  Mvelon,  pardonne  au  chapelain  Henri  ses  torts 
envers  lui,  sous  la  condition  de  restituer  après  sa  mort,  à  Gui 
ou  à  son  hoir,  la  maison  qu'il  a  construite  sur  un  fonds  appar- 
tenant aux  Bouteillers  et  d'y  recevoir  Gui  quand  il  voudra 
venir  à  Senlis  (i2o3-iao4) ai6 

611.  —  Robert  de  Garlande  approuve  le  don  de  quatre  arpents  de 
terre  à  Raray,  otîerts  à  l'église  du  Tilleul  (i2o3-iao4)  .      .     217 

6ia.  —  Gui,  abbé  de  Saint-Maur-des-Fossés,  échangeant  des  serfs 
avec  Saint-Marlin-des-Champs,  cède  aux  moines  une  fille  de 
Rungis  contre  un  garçon  de  Villejuif  (iao3-iao4)     ....     317 

61 3.  —  Eudes,  évoque  de  Paris,  notifie  l'accord  intervenu  entre 
Saint-Martin  et  le  curé  du  Mesnil[-Aubry]  au  sujet  d'un  demi- 
muid  de  blé  de  dîme  (iao3-i2o4) ai8 

61 4-  —  Guillaume,  prieur  do  Saint-Martin  et  de  Longpont,  fait 
avec  le  doyen  Hugues  Clément  et  le  Chapitre  de  ^otre-Dame 
de  Paris  un  échange  qu'approuve  ensuite  Hugues  V,  abbé  de 
Cluny  (iao3-iao4) aig 

6i5.  —  Renaud  de  Mouzon.  évoque  de  Chartres,  ratifie  l'abandon 
gracieux  fait  à  Saint-Martin,  par  Girard  Hocl  II,  de  son  droit 
de  gagnage  sur  la  terre  de  Francourville  (iao4-iao5)  .      .     219 

616.  —  Renaud,  doyen  de  Saint-Marcel,  notifie  que  l'opposition 
formulée  par  son  chapitre  et  par  la  communauté  de  Saint- 
Martin-des-Champs.  dans  l'intérêt  des  paroisses  de  Charenton 
et  de  Confians,  à  l'édification  d'une  chapelle  en  l'honneur  de 
Saint-Mcolas  sur  le  territoire  de  Conflans,  près  du  pont  de 
Charenton,  a  été  levée  en  considération  des  besoins  religieux 
de  la  population  ;  la  chapelle  sera  desservie  alternativement 
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par  les  clergés  des  deux  paroisses,  qui  y  célébreront  les  offices, 
chacun  durant  une  semaine  (120^) 221 

617.  —  André  de  Coulours.  piécepteur  du  Temple,  échange  un 
pré  à  Noisy  contre  un  étal  devant  la  halle  de  la  porte  de  Paris, 

que  lui  cède  Guillaume  II,  prieur  de  Saint-Martin  (i2o4)  .      .222 

618.  —  Le  roi  Philippe-Auguste  assigne  trente  sols  de  rente  aux 
moines  de  Saint-Denis  de  la  Châtre,  en  échange  d'une  pièce  de 
terre  qu'ils  avaient  au  lieu  qu'occupe  la  tour  du  Louvre  (i2o4).     323 

6ig.  _  Le  roi  Philippe- Auguste  approuve  la  vente  d'une  rente 
annuelle  de  vingt  muids  de  vin  à  la  Villeneuve-le-Roi,  consentie 
à  Aleaume  Hécelin  par  Ilelloin  de  Béthisy,  sa  femme  Aélis, 
leurs  trois  fils  et  par  les  frères  de  celle-ci  :  Eudes,  chambellan 
du  roi;  Philippe,  chambellan  du  prince  Louis  [Louis  VIII]  ; 
Jean,  moine;  Adam,  clerc  (i2o4-i2o5) 235 

620.  —  Gui  V  de  Senlis,  bouteiller  de  France,  notifie  qu'il  aban- 
donne aux  moines  d'Acy  le  bois  de  Longbeuil,  du  consente- 
ment d'Elisabeth,  sa  femme,  et  de  son  fils  Gui  Yl  (i2o4-i2o5).     226 

621.  —  Guillaume  de  Garlande  notifie  la  concession  par  son  neveu, 
"  Hugues  de  Pomponne,  à  Saint-Martin-des-Champs,  d'une  mai- 
son à  Paris  aumônée  par  Robert  de  Goussainville  (i2o4-i2o5)  .     226 

622.  — Hugues  [Clément],  doyen  de  Paris,  et  l'archidiacre  de 
Notre-Dame  LGarnier]  notifient  concession  (i3o5)     ....     228 

623  —  Eudes,  évoque  de  Paris,  homologue  la  déclaration  de  son 
officialité  concernant  la  libéralité  de  Hugues  de  Pomponne 
(i205) 228 

624.  —  Pierre  II  [de  Corbeil],  archevêque  de  Sens,  confirme,  à  la 
demande  du  prieur  Guillaume  II,  un  accord  relatif  aux  dîmes 
novales  contestées  entre  le  prieur  de  Cannes  et  le  curé  Henri  ; 
elles  seront  partagées  entre  eux  également  (i2o5)     ....     229 

625.  —  Ermesend,  vicomtesse  de  Sens,  et  son  fils  Bouchard  renon- 
cent, en  se  réservant  la  haute  justice,  à  tous  autres  droits  sur 

les  terres  du  prieuré  de  Cannes  à  Blennes  (i2o4-i2o5)   ,     .     ,     23o 
625  bis.  —  Approbation  de  Pierre  11  archevêque  de  Sens.     ...     381 

626.  —  La  reine-douairière,  Aie  de  Champagne,  déclare  par  lettres- 
patentes  que  les  moines  de  Saint-Martin-des-Champs  ne  sont 
point  tenus  à  la  réfection  du  pont  et  de  la  chaussée  de  Fon- 
taine-le-Port,  comme  le  prétendaient  les  habitants  (iao4-i2o5).     281 

62-.  _  Gui,  abbé  de  Saint-Père,  Hugues,  doyen,  et  Pierre,  chance- 
lier de  l'égUse  de  Chartres,  commissaires  du  pape  Innocent  III, 
arrangent  un  procès  entre  les  chanoines  de  Chaage  et  les  moines 
de  Safnt-Martin  au  sujet  d'une  dîme  à  Louvres  (i2o4-i2o5)     .     282 

628.  —  Simon  II,  évêque  de  Noyon,  sur  la  déclaration  de  Robert, 
prieur  de  Cappy,  et  d'Eve,  veuve  du  chevalier  Pierre  de  Cappy, 
constate  que  ce  dernier  ayant  légué  au  prieuré  douze  arpents 
de  terre,  Lve  en  a  ajouté  trente-deux  autres  pour  être  associée 
à  toutes  les  bonnes  œuvres  de  la  communauté,  et  fonder  une 
messe  quotidienne  perpétuelle  ainsi  qu'un  anniversaire  solen- 
nel où  treize  pauvres  recevront  le  repas  des  moines  et  soixante 
autres  une  distribution  de  pain  (i2o4-i2o5) 233 

629.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  notifie  que  les  arbitres  chargés  de 
terminer  un  procès  entre  Saint-Martin-des-Champs  et  les  habi- 
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lantâ  d'Ézanville  ont  fixé  à  trente  mines  de  j^rain.  moitié  blé 
d'hiNor.  moitié  avoine,  la  redevance  forfaitaire  sur  les  dîmes 
avoisinantes  à  fournir  au  cliapelain  Simon  (i2o5)      ....      aS'j 

G3o.  —  Le  pape  Innocent  111  mande  à  l'abbé  de  Saint  Jean-en- 
Vallée.  au  doyen  et  au  grand  arcliidiacre  de  Chartres,  que,  par 
la  menace  de  censures  ecclésiasiiques,  ils  amt-nent  à  résipis- 
cence le  curé  de  Noneville,  le  vicomte  de  Melun  et  autres 
adversaires  de  la  conununauté  de  Saint-Martin-des-Champs, 
qui  la  poursuivent  à  tort  pour  des  questions  d'appels  ou  de 
possession  de  divers  bois,  terres  et  dîmes  (laoC)) 235 

63,.  —  Geofroi,  évèque  de  Senlis.  constate  que  Froaid,  clerc,  se 
prétendixnt  pourvu  d'une  prébende  de  la  cathédrale  par  Lé'rer. 
prieur  d'Acy,  renonce  aux  poursuites  qu'en  vertu  d'un  bref 
pontifical,  il  avait  intentées  contre  le  nouveau  prieur  Geofroi, 
sous  réserve  qu'il  obtiendra  la  première  cure  vacante  à  la 
nomination  du  prieur,  et  ijifil  touchera  jusque-là  une  rente 
annuelle  de  deux  muids  de  blé  sur  la  grange  de  Barbery 
(iao5-i2o6) 236 

632.  —  (ieofroi.  évèque  de  Senlis,  règle,  d'un  commun  accord 
entre  le  Chapitre  de  sa  cathédrale  et  le  prieur  de  Saint-Aicolas 
d'Acy,  les  conditions  dans  lesquelles  les  moines  de  ce  prieuré 
jouiront  de  la  prébende  canoniale  qui  leur  a  été  conférée 
(iao5-iao6) a38 

633.  —  Anseau,  évèque  de  Meaux,  notiûe  que  Gui  de  Thillay,  vas- 
sal de  Jean  de  Moussy,  a  vendu  au  prieur  de  Mauregard  ses 
droits  dans  la   terre  dite  de  Pis-d'ânesse  (i2o5-iao6)    .      .      .     aSg 

634.  —  Le  prieur  Guillaume  II  concède  à  Renoud  Chérin  et  à 
Sibylle,  sa  femme,  un  arpent  de  terre  dans  la  censive  de  Saint- 
Denis  de  la  (  Ihùlre,  pour  édifier  l'église  et  le  cimetière  de  Saint- 
Honoré  (iao5-iao6) a4o 

635.  —  Roger  de  Meulan  approuve  l'échange  que  son  vassal 
Anseau  d'Amboile  et  Comtesse,  sa  femme,  ont  fait  avec  Saint- 
Martin-des-Champs  (iao5-iao6) a4i 

635  bis.  —    Le  prieur  de   Saint-Martin   [Guillaume  II]  approuve 

aussi  réchange  précédent  (Même  date) a4i 

636.  —  Roger  de  Meulan,  fils  du  comte  Galeran  II  et  d'Agnès,  sa 
femme  Isabeau,  leurs  fils  Amauri  III  et  Guillaume  s'accordent 
avec  le  prieur  de  Gournay-sur-Marne  pour  fixer  à  dix  livres 
la  dîme  de  leurs  revenus  de  Gournay  et  La  Queue,  concédée 
par  leurs  devanciers  au  prieuré.  Témoins,  Guillaume  de  Gar- 
lande,  le  vicomte  Payen  de  Corbeil  (lao.'i-iaoô) a43 

637.  —  \.e  pape  Innocent  III  mande  aux  abbés  Jean,  de  Saint-Ger- 
maindesPrés,  et  Jean,  de  Sainte-Geneviève,  et  à  maître  Pierre 
de  l'Hospital,  chanoine  de  Saint-Marcel,  de  terminer  un  litige 
pendant  entre  les  chanoines  de  la  Trinité  de  Janville  et  la  com- 
munauté de  Saint-.Marlin-des-Champs  (iao6) a44 

638.  —  Guillaume  de  Millyet  sa  femme  Isabeau  vendent  une  moi- 
tié de  maison,  à  Paris,  au  prieuré  de  Saint-Denis  de  la  Châtre 
dont  elle  est  voisine  (1306) 245 

639.  —  Eudes,  évèque  de  Paris,  constate  que  Simjn  de  Bry  et  sa 
femme  Eudelineont  vendu  à  Saint-Martin  leur  port  et  le  rivage 

de  la  Marne,  du  pont  de  Gournay  à  la  terre  de  Bry  (1207) .     .     a45 
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64o.  —  Eudes,  évêque  de  Paria,  constate  la  vente  à  Saint-Martin  de 
sept  arpents  de  terre  à  Bondy,  par  Ives  Troussevache  qui  les 
tenait  de  Guillaume  Bateste  (i 206-1 207) a46 

64i.  —  Richard,  évoque  d'Amiens,  conlirine  à  Léger,  prieur  d'Ai- 
raines,  des  dîmes  aux  terroirs  de  Fraîchecuisse  et  autres  (1206- 
1307) 3^7 

642.  —  Gui,  seigneur  d'Auncau,  constate  que  Guillaume  Cholct  et 
Eustachie  sa  femme  ont  reconnu  à  Saint-Martin  le  droit  de 
justice  sur  une  moitié  du  village  de  Gouillons  (1306- 1207)      .     248 

643.  —  Gaucher  de  Ghâtillon,  comte  de  Saint-Pol,  du  consente- 
ment de  sa  femme  Elisabeth  renonce  à  la  coutume  dite  «  la 
moisson  »  imposée  aux  habitants  d'Annet  (1206-1207)  .      .      .     249 

G44-  —  Mathieu  TI  de  Montmorency  notifie  qu'Adam,  frère  de  Jean 
de  Villiers-le-Bel,  concède  aux  Grandmontains  de  Meynel  le 
demi-muid  de  blé,  à  percevoir  annuellement  dans  la  grange  de 
Domont,  qu'ils  tiennent  de  la  libéralité  de  son  frère(i3o6-i207).     349 

645.  —  Eudes,  évêque  de  Paris,  notifie  que  Renaud  de  Bouqueval 
et  sa  femme  Erembour  ont  vendu  pour  i4o  livres  parisis  à 
Saint-Martin  leur  fief  de  Ghâtenay-en-France,  mouvant  de 
Gasce  de  Thourotte,  du  consentement  de  celui-ci  (1207)     •     •     *^o 

646.  —  Henri  II,  chevalier  de  Saint-Denis,  ses  frères  Dreux  et 
Hugues,  approuvent  cette  vente  et  s'en  portent  garants  (1207),     aSi 

647.  —  Gautier,  chevalier  de  Saint-Denis,  et  son  frère  Robert  approu- 
vent la  vente  précédente  et  s'en  portent  garants  (Même  date) .     sbi 

648.  —  Les  abbés  Jean,  de  Saint-Germain-des-Prés,  et  Jean,  de 
Sainte-Geneviève,  apostoliques,  n'ayant  pu  accorder  entre  eux 
les  chanoines  de  Janville  et  la  communauté  de  Saint-Martin, 
par  le  refus  des  chanoines  d'entrer  en  accommodement,  ou- 
vrent une  bulle  close  du  Saint-Père  qui  interdit  à  ceux-ci  tout 
exercice  du  culte  dans  l'église  de  la  Trinité  qu'ils  ont  cons- 
truite à  rencontre  des  privilèges  apostoliques,  dans  les  limites 

de  la  paroisse  Saint-Martin  [de  Janville]  (1207) a5i 

649.  —  Hugues  V,  abbé  de  Cluny,  visite  Saint-Martin  au  temps  du 
prieur  Guillaume  II  et  fait  accorder  des  tricenaires  à  ses  com- 
pagnons (1207) .     253 

650.  —  Hugues  V,  abbé  de  Cluny,  associe  à  sa  congrégation  l'abbé 
de  la  Toussaint  de  Lund,  Pierre  d'Ozoir  et  tous  les  frères  et 
sœurs  de  son  ordre  résidant  en  Danemark  (i  199-1207)  .     .      .     353 

65i.  —  Léger,  prieur  d'Acy,  concède  à  Hugues  V,  abbé  de  Cluny, 
un  office  solennel  à  l'annonce  de  sa  mort,  trois  tricenaires  et 
un  grand  nombre  d'autres  œuvres  pies  à  son  intention.      .     .     354 

6rri.  —  Le  prieur  Guillaume  II  accorde  des  tricenaires  au  prieur  de 
Courtenay  et  à  un  autre  moine  de  la  Charité,  allant  en  Angle- 
terre ;  au  chevalier  Aubert  de  Lagny,  au  prieur  et  à  trois 
moines  de  Lentona  (1201-1207) 355 

653,  —  Guillaume  II,  élu  abbé  de  Cluny,  tient  chapitre  à  Saint- 
Martin-des-Champs  et  associe  aux  prières  du  couvent  deux 
moines  de  Saint-Germain-des-Prés  (1207) 355 

653  bis.  —  Guillaume  II,  élu  abbé  de  Cluny,  accorde  un  tricenaire 

à  lui-même  et  à  son  compagnon  Imbert  de  Magny  (1207).     .     356 
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654.  —  Raiidnin,  sous-prionr  de  Saint-Martin,  et  loule  la  commu- 
naulL".  écrivent  au  grund-prienr  de  Cluny,  H;irlh(lenii,  pour 
lui  rappeler  que  l'élection  du  prieur  (luiilauinc  II  comme  abbé 
de  (Muny  a  privé  leur  monastère  do  son  chef  et  pour  demander 
qu'un  autre  supérieur  b'ur  soit  donné  (1207) 367 

655.  —  Les  Commissaires  apostoliques,  réunis  à  Paris  chez  l'archi- 
diacre riuiilavune,  au  cloître  de  Notre-Dame,  ordonnent  que 
les  conventions  en  \iyueur  entre  les  monastères  de  Cercanip 
et  de  Saint-Martin-des-(]hamps  au  sujet  des  dîmes  de  Bouret, 
Saint-Ililaire  et  Frévent  continueront  d'être  observées  (1207)  .     a58 

657.  —  Herbert,  prieur  de  Gournay,  alVecte  aux  besoins  de  son 
couvent  un  pré  et  une  vigne  près  la  (luve  de  pierre  (1207-1308).     260 

658.  —  Herbert,  prieur  de  Gournay,  concède  trente  arpents  du 
Bois-Haimond  à  Guillaume,  chevalier  de  Villeflix  (1207-1308).     360 

G59.  —  Robert  II  de  France,  comte  de  Dreux  et  de  Braisne,  et  la 
comtesse  Yolend  [de  Coucy].  sa  femme,  du  consentement  de 
leur  fils  aîné  Robert  III  et  de  leurs  autres  enfants,  approuvent 
la  vente  faite  au  prieuré  de  Gournay,  par  plusieurs  de  leurs 
hommes,  de  la  terre  du  Breuil  et  de  terrains  à  Roissy  que 
ceux-ci  tenaient  du  couvent  (1207-1208) 260 

660.  —  Le  prieur  Foulques  concède  à  Roger  La  Pie  et  à  sa  femme 
Aie  un  petit  moulin  situé  près  Villepinte;  ils  abandonnent 
au  prieuré  de  Mauregard  le  cens,  la  justice  et  la  dîme  qu'ils 
avaient  au  Pré-Saint-Gervais  (1207- 1208) 261 

661.  —  Adam,  archidiacre  de  Paris,  et  Robert  [de  Courcon],  cha- 
noine de  iNoyon,  commissaires  apostoliques  institués  en  France 
par  le  pape  Innocent  lll  pour  juger  les  affaires  des  Croisés, 
homologuent  une  transaction  intervenue  devant  le  délégué 
royal,  Guillaume  Pasté,  entre  Saint-Martin-des-Champs  et 
Dreux  de  Pantin,  réclamant  des  propriétés  qu'il  disait  lui  avoir 
été  enlevées  au  moyen  d'un  contrat  imposé  par  la  crainte. 
Dreux,  conservant  sa  maison  et  sa  vigne,  renonce  au  reste  de 

son  bien  (1307-1208) 36a 

663.  —  Les  Commissaires  apostoliques  :  Hugues  Clément  doyen, 
Adam  archidiacre,  et  Pierre,  chancelier  de  l'église  de  Paris, 
obtiennent  de  .lean  L'Enfant  et  de  sa  sœur  qu'ils  se  désistent 
de  leurs  revendications  sur  des  étaux  près  la  Porte  des  Bou- 
chers, au  Grand  Pont,  jadis  aumônes  par  Eudes  de  Champeaux 
à  Saint-Martin-des-Champs  (1207-1308) 363 

663.  —  Eudes,  évoque  de  Paris,  confirme  l'établissement  d'une 
nouvelle  église  à  Drancy,  où  les  moines  do  Saint-iMcolas  d'Acy 
jouiront  des  mêmes  droits  que  dans  l'église  paroissiale  (1207)  .     264 

.664.  —  Guillaume  II,  abbé  du  Bec,  confirme  à  Saint-Martin-des- 
Champs  cinq  sols  de  cens  annuel  sur  la  maison  de  Robert  Le 
Minier,  moine  de  Saint-Pierre  de  Pontoise  (1207  1208)  •      •      •     ^^^ 

665.  —  Geofroi,  évêque  de  Sentis,  Pierre,  abbé  de  Saint- Vincent,  et 
Simon,  sous-chantre  de  Sentis,  jugeant  au  nom  du  Pape,  main- 
tiennent à  Saint-Martin  une  rente  d'un  setier  de  blé  dans  la 
grange  de  Vaulaurent,  appartenant  à  l'abbaye  de  Chaalis(i2o8).     a65 

666.  —  Guillaume  de  Garlanrle.  pour  le  salut  de  sa  mère  Idoine  et 
de  son  frère  Robert,  donne  à  Notre-Dame  de  Gournay  quatre 
livres  parisis  de  rente  sur  le  péage,  en  réunissant  les  diverses 
redevances  léguées  au  prieuré  par  ses  parents  (1208).     .     .     .     366 
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667.  —  Eudes,  évoque  de  Paris,  donne  des  lettres  sur  le  même 
sujet  (iao8) 267 

668.  —  Le  prieur  Pierre  confirme  les  règlements  promulgués  par 
Anseau  évèque  de  Meaux,  et  par  le  défunt  prieur  (iuillaume  II, 

en  1302,  au  sujet  du  prieuré  de  Vieux-Crécy  (A.cte  faux)  (1208).     268 

669.  —  Gérard,  sire  d'Hocquincourt,  approuve  le  don  fait  par  son 
cousin  et  vassal  Simon  de  Proyart  aux  moines  de  Cappy,  de 
terres  à  Fontaine-sur-Somme,  et  de  la  moitié  d'un  four,  sous 
réserve  d'y  cuire  sans  payer  le  fournage  (1208) 269 

670.  —  Guillaume  de  Montier,  chevalier,  renonce  à  tout  droit  de 
voirie  et  d'avouerie  sur  la  terre  de  Choisy-en-Brie  (1208)     .      .      270 

671.  —  Blanche  de  Navarre,  comtesse  palatine  de  Troyes,  notifie 
l'acte  de  concession  de  Guillaume  de  Montier  (1208).     .     .     .     272 

671  bis.  —  Jean  [d'Oisy],   seigneur   de    Montmirail,   approuve  le 

même  acte  (Même  date) a?' 

672.  —  Marguerite,  femme  de  Gautier  d'Avesnes,  comtesse  palatine 
de  Bourgogne,  et  précédemment  femme  du  vicomte  Hugues, 
ayant  reçu  l'hommage-lige  de  Guillaume  de  Montier,  confirme 

la  convention  passée  entre  celui-ci  et  Saint-Martin  (1208)    .     .     273 

673.  —  Gautier  II,  seigneur  d'Avesnes,  époux  de  Marguerite  de 
Blois,  approuve  cette  convention  (1208) 278 

674.  —  Geofroi,  évêque  de  Senlis,  Pierre,  abbé  de  Saint- Vincent, 
et  Hermier,  doyen  de  Saint-Frambaud  de  Senlis,  homologuent 
cette  convention  qui  met  fin  à  la  mission  dont  le  Pape  les 
avait  chargés  (1208) 376 

675.  —  Geofroi  [de  Tressy],  évêque  de  Meaux,  constate  que  Guil-- 
laume  II,  chevalier  d'Annet,  et  Santime,  sa  femme,  ont  donné 
à  la  Maison-Dieu  de  Meaux  une  rente  de  blé  dans  leur  dîme 
(1208) 276 

Q-jQ,  _  Pierre  II  de  Nemours,  évêque  de  Paris,  constate  qu'Etienne 
Cotereau  et  Marie,  sa  femme,  ont  engagé  à  Saint-Martin  leur 
part  dans  la  dime  de  Bondy,  ce  qu'approuve  Philippe  de  Saint- 
Paul,  chevalier  dont  relève  le  fief,  sous  la  caution  du  chevalier 
Henri  de  Montfermeil  et  autres  (1208) 276 

6^,^.  _  Roger  de  Meulan  et  Guillaume  de  Garlande,  seigneurs  des 
bois  de  Roissy  où  les  moines  de  Gournay  et  leurs  hommes  de 
Roissy  jouissent  de  droit  d'usage  pour  le  chauffage  et  la  cons- 
truction, font  avec  ceux-ci  un  pacte  de  dix  ans  par  lequel  ils 
s'engagent  en=^emble  à  ne  plus  abattre  de  chênes,  si  ce  n'est 
pour  la  charpente  des  habitations  ou  d'autres  besoins  urgents. 
Les  seigneurs  s'obligent  à  défendre  les  bois  contre  les  entre- 
prises des  gens  de  Torcy.  Des  forestiers  seront  institués,  sous 
l'autorité  d'un  convers  du  monastère.  Consentement  d'A- 
mauri  111,  fils  de  Roger  de  Meulan  ;  de  Guillaume  et  Thibaud, 
fils  de  Guillaume  de  Garlande  (1209) 277 

Q^S.  —  Adam,  archidiacre  de  Paris,  notifie  que  le  chevalier  de  Mon- 
treuil,  Ilarcher,  a  aumône  à  Saint-Martin-des-Champs  des 
droits  sur  la  vigne  de  Charonne  (1208- 1209) 279 

6^g.  —  Les  chanoines  de  Sainte-Opportune  renoncent  en  faveur  de 
Saint-Martin  à  leurs  droits  de  cens  sur  deux  arpents  au  Marais 
(1208-1209) 279 
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680.  —  Pierre  II,  évèque  de  Paris,  notifie  le  consentement  donné, 
par  le  Prieur  de  Saint-Martin  et  son  couvent,  à  l'érection  d'une 
église  paroissiale  que  Thibaud  de  Moneville,  chevalier,  a  dotée 
de  ses  biens  (1209) a8o 

681. —  Guillaume,  seigneur  de  Montier,  et  Frogcr  Le  Fèvre  de 
Souilly  vendent  à  Guillaume  curé  de  Souilly  et  à  son  frère 
Renaud  d'.Vnnet,  leur  terre  de  Millard,  mouvant  de  leur  licf. 
Approbation  de  Guillaume  de  Montier,  Gui  et  Renier  de 
Sainte-Aude  et  Baudoin  de  Tréloup  (1209) 281 

68a.  —  Le  prieur  Foulques  1"  et  sa  communauté  s'engagent  envers 
la  comtesse  Blanche  de  ïroyes  à  ne  jamais  constituer  d'avoué 
pour  leur  prieuré  de  Choisy-en-Brie,  autre  que  le  comte  de 
Champagne,  s'ils  jugeaient  bon  d'établir  une  avouerie  (1209)  .     a8a 

683.  —  Simon,  chevalier  d'Annet,  confirme,  en  présence  de  l'évoque 
de  Meaux,  le  don  de  ses  parents  Guillaume  et  Santime  à  la 
Maison-Dieu  de  Meaux  en  leur  présence  et  pour  le  repos  de  leurs 
âmes,  de  la  sienne  et  de  celle  d'Elisend  sa  fenune,  avec  le  consen- 
tement de  celle-ci  et  de  Guillaume  d'Annet,  frère  de  Simon  (i  aog)     aSa 

684.  —  Geofroi,  évèque  de  Senlis,  confirme  l'échange  fait  entre 
Saint-Martin-des-Champs  et  Pierre  l'Echanson  [de  Senlis],  de 
neuf  arpents  de  terre,  du  fief  épiscopal,  contre  le  bois  de  La 
Chaussée  (nSô-iaog) a83 

685.  —  Pierre  II,  évèque  de  Paris,  notifie  que  Pierre,  sous-chantre 
de  Notre-Dame,  et  son  frère  Jean,  curé  de  Bougival,  ont  fondé 
une  messe  quotidienne  à  l'autel  de  Marie,  dans  l'église  de 
Champigny,  avec  l'agrément  de  Richeud,  leur  sœur,  et  Cons- 
tance, leur  belle-sœur  (laoS-iaog)  384 

686.  —  Pierre  II,  évèque  de  Paris,  notifie  que  Simon  Boucheau,  du 
consentement  de  Robin  son  fils,  a  chargé  sa  maison  d'un  cens 

au  profit  de  Saint-Martin  (1309) 286 

687.  —  Nicolas,  abbé  de  Saint-Jean-en- Vallée,  le  doyen  Guillaume  et 
un  archidiacre  de  Chartres,  commissaires  apostoliques,  procè- 
dent à  une  enquête  sur  la  propriété  d'un  huitième  des  bois  de 
Blandy,  appartenant  à  Saint-Martin-des-C^hamps,  sur  lequel 
Adam  IV,  vicomte  de  Melun,  propriétaire  du  reste  de  la  forêt, 
prétendait  s'arroger  des  droits  supérieurs  à  ceux  des  moines.  Les 
témoins  entendus  et  l'alTaire  plaidée,  le  vicomte  est  débouté 
(1209) a86 

687  bis.  —  Les  Commissaires  apostoliques  désignés  pour  instruire 
le  procès  entre  Saint-Martin  et  le  vicomte  de  Melun,  au  sujet 
des  bois  de  Blandy,  maintiennent  les  moines  dans  la  pleine 
et  libre  possession  de  leur  part,  le  huitième  de  la  forêt  (1209) .     ago 

688.  —  Adam  IV,  vicomte  de  Melun,  ayant  transigé  avec  le  Prieur 
de  Saint-Martin-des-Champs  au  sujet  du  Bois  de  Blandy,  donne 
pouvoir  au  Roi  de  l'obliger  à  exécuter  cet  accord  (1209).     .      .     39a 

689.  —  Le  pape  Innocent  III  mande  au  prieur  Foulques  qu'il  a,  en 
consistoire,  approuvé  la  sentence  des  (Commissaires  aposto- 
liques déboutant  l'archiprêtre  de  Saint-Jacques-Ia  Boucherie 
du  procès  qu'il  avait  intente  aux  moines  pour  leur  enlever  la 
moitié  des  offrandes  et  produits  de  son  égUse  (laog).     .      .      .     298 

690.  —  Le  prieur  Foulques  I"  gratifie  de  l'association  à  la  commu- 
nauté, et  du  tricenaire  après  son  décès,  Dreux,  jadis  prieur  de 
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Guillaume  au  prieuré  de  Moussy  (1209-1210) 297 
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durant,  à  Robert  Le  Fèvre  et  sa  femme  Aélis,  un  muid  de  blé, 
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donnent à  Saint-Denis-de-la-Ghâtre  cinq  sols  de  rente  sur  la 
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6g5.  —  Pierre  II,  évêque  de  Paris,  approuve  la  donation  faite  par 
Renoud  Ghérin  et  sa  femme,  d'une  rente  sur  leur  maison, 
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située  devant  le  four  Saint-Martin,  aux  Champeaux  (la  10).     .     299 
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Martin  au  sujet  de  difficultés  soulevées  entre  lui  et  le  prieuré 
de  Sainte-Gemme,  notamment  quant  aux  bois  du  ressort  de  sa 
gruerie  ;  il  reconnaît  que  l'autorisation  donnée  aux  Templiers, 
d'y  créer  un  vivier  et  d'y  faire  usage  d'un  attelage  accouplé, 
n'emporte  aucune  garantie  de  sa  part  (iaio-i2  II)    ....     3oo 

696  bis.  —  Haimard  [de  Provins],  évêque  de  Soissons,  approuve  la 

convention  précédente  (Même  date) 3oi 

6g.y.  —  Le  doyen  Foulques  et  deux  autres  délégués  apostoliques 
procèdent  à  une  enquête  sur  un  procès  entre  le  prieur  de 
Gournay-sur-Marne  et  Pierre  de  Gournay,  au  sujet  d'une  vigne 
que  sa  tante  Toussaine  aurait  aliénée  en  se  donnant  au  Prieuré. 
Il  est  reconnu  que  Simon,  père  de  Pierre.  l'avait  vendue  avant 
ii65  à  Guillaume,  prévôt  de  Gournay  (12 10-12 II)    .      .      .      .     3o2 

698.  —  Adam  [de  Montreuil],  archidiacre  de  Paris,  et  Pierre  [de 
Champigny],  sous-chantre  de  Notre-Dame,  arbitres  choisis  par 
le  prieur  [Foulques]  de  Saint-Martin  et  le  curé  de  Saint-Nico- 
las[-des  Champs],  ordonnent  la  fermeture  de  la  porte  faisant 
communiquer  avec  l'église  la  cour  des  moines  (12 II)     .      .      .     3o3 

6gg  _  Pierre  II,  évêque  de  Paris,  notifie  qu'Eudes  de  Saint-Merry 
et  Jacqueline,  sa  femme,  ont  donné  à  la  chapellenie  de  Saint- 
Jacques,  en  l'église  de  Champigny-sur-Marne,  dix  sols  de  rente 
sur  leur  maison  du  Petit-Pont,  qu'on  nomme  la  maison  de 
Renaud  Alabarbe  (iaii-1312) 3o4 

.yoo,  —  Geofroy,  évêque  de  Senlis,  notifie  que  Guillaume  Goiran  et 
sa  femme  Gertrudc  reconnaissent  tenir  des  moines  à  Saint-Mar- 
tin une  terre  en  champart,  leur  vie  durant,  à  Othis(i2ii-i3i2).     3o4 
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701.  —  Geofroi,  évoque  de  Senlis,  cl  deux  autres  juges  apostoliques 
rendent  une  sentonce  arbitrale  entre  (ieofroi,  prieur  d'Acy,  et 

les  copropriétaires  du  moulin  Henri  à  Uobcrtval  (^laii-iaia)   .     3o5 

702.  —  Pierre  II,  évèque  de  Paris,  déclare  avoir  autorisé  Guillaume 
de  Gariande  à  fonder  une  chapollenie  à  Livry,  dotée  de  cent 

sols  de  rente  sur  les  cens  de  Montereau-sur-le-Jard  (1212)  .      .     3oG 

703.  —  [Guij,  lils  du  vicomte  de  Corbeil  [Payenj,  reconnaît  avoir 
vendu  moyennant  aoo  livres  parisis,  à  Aleaume  Hécelin,  onze 
arpents  de  terre  à  Nogent-les-Merges  (12 13) 807 

704.  —  Le  prieur  Foulques,  chambrier  de  l'abbé  de  Gluny  en 
France,  fait  connaître  à  Blanche  de  Navarre,  comtesse  palatine 
de  Troycs,  patronne  et  protectrice  du  prieuré  de  Cannes,  les 
mesures  prescrites  par  Etienne  d'.Vuvilliers,  bailli  royal,  pour 
changer  le  cours  des  eaux  qui  en  arrosent  les  terres,  et  ia  prie 
de  lui  notifier  d'urgence  ses  instructions,  vu  la  brièveté  du 
délai  imparti  pour  l'exécution  des  travaux  (i2o8-i3i3)  .      .      .     3o8 

705.  —  Le  prieur  l'oulques  concède  des  tricenaires  à  des  religieux 
de  Nogent,  de  Saint-Germain-des-Prcs,  de  Saint-Leu  [d'Esse- 
rent]  et  d'Abbeville,  en  les  associant  à  sa  communauté  (1207- 
i2i3) 309 

706.  —  Le  prieur  Foulques,  frère  de  Pierre,  chevalier  de  Cannes, 
laisse  au  prieuré  divers  ornements  du  culte  et  soixante  sols  de 
rente  pour  fonder  son  anniversaire  et  celui  de  sa  mère.  Libé- 
ralités de  ses  proches.  Mort  du  prieur  Foulques  1"  (i2i3)  .     .     3io 

707.  —  Hugues,  sous-prieur  de  Saint-Martin,  informe  Guillaume  II, 
abbé  de  Cluny,  que  sa  communauté  vient  à  résipiscence  et  le 
prie  de  désigner  un  supérieur  pour  la  régir  (12 13)  ....     3n 

708.  —  Geofroi,  évèque  de  Senlis.  fixe  la  portion  congrue  du  curé 
de  Barbery  sur  la  grange  dîmeresse  de  Saint-Nicolas  d'Acy 
(i2io-i2i3) 3ia 

709.  —  Baudoin  [II],  seigneur  de  Pas-en-Artois,  donne  à  l'abbaye 
de  Saint-Martin-des-Champs  le  manage  [managium]  d'un 
moine  de  Pas  (121 4) 3i3 

710.  —  Mathieu  II,  sire  de  Montmorency,  notifie  que  le  chevalier 
Pierre  de  Piscop  et  Erembour  de  Bray  ont  donné  à  l'église  de 
Saint-Brice  chacun  trente  sols  parisis  de  rente  sur  les  cens  de 
Piscop  (i2ii) , 3i3 

711.  —  Pierre  II,  évèque  de  Paris,  constatant  l'accroissement  consi- 
dérable de  la  paroisse  de  Saint-Brice  et  ki  diiriculté  d'adminis- 
trer les  sacrements  aux  paroisses  éloignées,  érige,  du  consente- 
ment du  curé,  en  église  paroissiale  la  chapelle  de  Piscop,  en  y 
rattachant  les  deux  Piscop.  le  Luat  et  Blémur  ;  il  constitue,  à 
l'aide  des  libéralités  des  habitants,  le  douaire  curial  (12 14) .      .     3i4 

712.  —  Adam  IV.  vicomte  de  Melun,  notifie  la  cession  qu'il  a  faite 
à  Saint-Martin  d'une  portion  de  bois  du  côté  de  Rablais,  for- 
mant le  huitième  de  la  foret  de  Blandy  que  Jean,  prieur  de 
Saint-Martin,  a  divisée  en  huit  lots  (i3i4) 3i6 

7i3.  —  Le  roi  Philippe-Auguste  confirme  l'accord  conclu  entre 
Adam  IV,  vicomte  de  Melun,  et  le  prieur  Jean  1",  concernant 
les  bois  de  Blandy  (121 4) 3i7 

714.  —  Le  prieur  Jean  I"'  concède  à  Pierre  Mercadé,  chanoine  de 
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Saint-Denis  de  la  Châtre,  sa  vie  durant,  une  maison  sise  au 
chevet  de  cette  église,  où  il  devra  faire  pour  dix  livres  de  répa- 
rations, en  échange  d'une  autre  qu'il  tenait  à  vie  du  Prieuré 
(i2i4) 3i7 

71 5.  —  Le  prieur  de  Gournay  fait  avec  Jean  Le  Roux,  allié  des 
seigneurs  de  Villellix,  un  échange  de  terres  à  Ghamps-sur- 
Marne  (i2i4-i2i5) Sig 

716.  —  Haimard,  évèque  de  Soissons,  constate  un  échange  fait 
entre  le  prieur  de  Sainte-Gemme  et  Huillard,  chevalier  de 
Serches  (i2i4-i2i5) 819 

717.  —  Nicolas,  sire  de  Basoches,  notifie  que  Huillard,  chevalier  de 
Serches,  a  cédé  par  échange  au  prieuré  de  Sainte-Gemme  ce 
qu'il  possédait  dans  les  grosses  et  menues  dîmes  de  Sainte- 
Gemme  et  de  Neuville,  avec  l'approbation  de  son  seigneur, 
Robert  de  Fismes  (i2i4-i3i5) 820 

718.  —  Pierre  11,  évêque  de  Paris,  approuve  l'institution  d'une  cha- 
pellenie  à  l'autel  de  Saint-Philippe  et  Saint-Jacques,  fondée 
dans  l'église  de  Ghampigny-sur-Marne  (12 i5-i2 16)  ....     820 

719.  —  Frère  Guérin,  évèque  de  Senlis,  constate  l'accord  intervenu 
par  la  médiation  de  trois  arbitres,  Gilles  de  Versailles  et  Renaud 
de  Béthisy,  baillis  du  roi,  et  maître  Geofroi,  officiai  de  Senlis, 
entre  les  Bourgeois  de  cette  ville  et  le  Prieuré  de  Saint-Nicolas 
d'Acy,  au  sujet  du  vivier  des  moines  (i2i5-i2i6) SaS 

720.  —  Le  roi  Philippe- A-Uguste  approuve  l'accord  conclu  entre 
Saint-Nicolas  d'Acy  et  les  Bourgeois  de  Senlis  (i2i5-i2i6)  .      .     325 

721.  —  Gui,  chevalier  de  Linas,  notifie  que  dame  Idoine  de  Galar- 
don  et  son  fils  Hervé  [IV]  ont  vendu  à  Aleaume  Hécelin  leur 
terre  de  la  Villeneuve-le-Roi  (1216) 3a 5 

722.  —  Le  pape  Innocent  III  confie  à  l'évêque  de  Chartres,  à  l'abbé 
de  Sainte-Geneviève  et  au  prieur  [Jean]  de  Saint-Martin-des- 
Champs  une  délégation  apostohque  pour  frapper  de  censures 
les  fauteurs  du  mariage  clandestin  d'Erard  de  Brienne  avec 
Philippe,  fille  du  comte  de  Troyes  (i2o4-i 2 16) 827 

728.  —  Jean,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés,  associe  aux  prières 
de  sa  communauté  dom  Thibaud  de  Lihons,  moine  de  Saint- 
Martin  (1204-12 16) 827 

724.  —  Le  pape  Honoré  III  renouvelle  au  prieur  [Jean]  de  Saint- 
Martin  et  à  l'abbé  de  Sainte-Geneviève,  de  concert  avec  le 
préchantre  de  Paris,  la  délégation  apostolique  concernant 
l'affaire  du  mariage  d'Erard  de  Brienne  (i 2 16) 828 

725.  —  Maître  Geofroi,  officiai  de  Senlis,  notifie  que  Pierre  Le 
Chardonnier  a  vendu  à  Aubri  de  Bernes  une  maison  dans  la 

«  cour  »  de  Thibaud,  chevalier  de  Moret  (12 16) 828 

726.  —  L'official  de  Paris  juge  en  faveur  de  Saint-Martin  et  de 
Saint-Éloi  un  procès  reposant  sur  une  rente  des  deux  tiers 
d'une  poitevine,  déniée  à  ces  monastères  par  quatre  habitants 
de  Paris,  Aubri  et  Pierre  du  Chemin,  Pierre  Enguignard  et 
Guérin  de  la  Ruelle  (i2i6) 828 

727.  —  Guillaume  I"  [de  Nemours],  évêque  de  Meaux,  notifie  que 
Gui  de  Chennevières[-sur-Marne],  du  consentement  de  sa 
femme  Mahaud,  a  vendu  au  Prieur  de  Mauregard  une  part  de 
dîmes  (1216) 329 
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738.  —  Guillaume  l",  évèqMe  de  Meaux,  nolîQe  que  Renaud,  clie- 
vulier  de  Maries,  a  vendu  a  Saint-Martin  ses  prôs  entre  Varen- 
ncs  et  la  Marne,  du  consentement  de  son  seigneur,  (iautier  de 
I.a  Motte(i2i(i) 33o 

731).  —  Le  prieur  Jean  I",  d'accord  avec  llclie,  prieur  de  Saint- 
Uenis  de  la  Châtre,  vend  à  Saint-(îerniain-r.\nxerroi3  2  sols 
deniers  de  rente  moyennant  un  cajjilal  de  cent  sols,  alïeclé 
l'acliut  d'une  vigne  à  Pantin,  cédée  à  Saint-Denis  par  Eudes 
de  Luzarches.  neveu  du  prieur  Mélie  (1217) 33o 

730.  —  Le  pape  Honoré  111  charge  (Jean)  prieur  de  Sainl-Marlin- 
des-(]liainps,  (ÎLautierl  Cornât  et  Guillaume  de  Broyés  cha- 
noines de  Paris,  de  juger  sur  appel  une  contestation  entre 
Blanche  de  Navarre  et  l'abbaye  de  Cluny,  concernant  les  droits 
d'entrée  des  vins  et  d'autres  matières  (1217; 33i 

731.  —  Pierre  11,  évèque  de  Paris,  de  concert  avec  Ernaud,  archidiacre 
de  Parisis,  constate  que  le  curé  d'Ecouen,  Hérard,  abandonne 
aux  moines  de  Saint-Martin  toute  la  dîme  des  novales  d'E- 
couen et  d'Ezanville,  et  que  ceux-ci  renoncent  en  sa  faveur  à 
leur  part  des  menues  dîmes,  ainsi  qu'aux  offrandes  de  pain 
faites  à  l'autel  d'Ecouen  ('1216-1217) 33 1 

732.  —  Guillaume  de  Garlandc,  du  consentement  d'Vlais,  sa 
femme,  et  de  ses  filles,  donne  à  Notre-Dame  de  Gournay 
4o  sols  de  rente,  consacrés  à  fonder  une  pitance  générale  le 
jour  de  son  anniversaire  (1216-1217) 332 

733.  —  Le  pape  Honoré  Hl  renouvelle  à  [Jean],  prieur  de  Saint- 
Martin-des-Chnmps,  et  autres,  le  mandat  de  commissaires  apos- 
toliques (1217) 333 

734.  —  Pierre  H,  évèque  de  Paris,  constate  qu'Anseau  d'Amboile, 
chevalier,  et  sa  femme  Comtesse  déclarent  avoir  vendu  à  Saint- 
Martin  tout  ce  qu'ils  possèdent  aux  diocèses  de  Sentis  et  Beau- 
vais.  saufla  rente  que  leur  doit  la  commune  de  Sentis  (1217).     333 

735.  —  Guérin,  évèque  de  Senlis,  constate  l'approbation  donnée 
en  sa  présence  par  Raoul,  vidame  de  Senlis,  beau-frère  d'An- 
seau  d'Amboile,  à  la  vente  faite  par  ce  dernier  et  sa  femme 
Comtesse,  à  Saint-Martin  (12 17) 334 

736.  —  Guérin,  évoque  de  Senlis,  approuve  la  cession  faite  à  Saint- 
Martin,  pour  mille  livres  parisis,  par  Anseau  d'Amboile,  Com- 
tesse sa  femme,  Jean  leur  tils,  et  Raoul,  vidame  de  Senlis,  beau- 
frère  d'Anseau,  de  tout  ce  qu'ils  possédaient  dans  les  diocèses 

de  Senlis  et  Beauvais  (  1217) 335 

737.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  met  les  moines  d'Acy  en  posses- 
sion des  biens,  mouvant  de  son  tief  à  cause  de  sa  femme 
Jeanne,  cédés  au  monastère  par  Anseau  d'Amboile  (12 17)  .     .     337 

737  bis  et  ter.  —  Les  cohéritiers  da  (ief  de  Garlande.  Henri,  comte 
de  Grandpré,  et  Gui,  bouteilier  de  Senlis,  confirment  succes- 
sivement la  même  vente  (12 17) 337 

738.  —  Le  pape  Honoré  IH  donne  mandat  à  fJean],  prieur  de  Saint- 
Marlin-des-Champs,  d'instruire  avec  deux  autres  commissaires 
l'affaire  d'Erard  de  Brienne  (12 17) 337 

739.  —  Fromond,  prieur  de  Gournay-sur-Marne,  concède  à  Féme- 
line,  veuve  de  Hugues  Le  Sec,  en  augment  de  cens,  une  maison 

à  Chelles  ayant  appartenu  à  Heudin  le  Maçon  (12 17)     .      ,  338 

37 
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n4o.  —  Le  roi  Philippe-Auguste  confirme  un  accord  conclu  en  juin 
13 17  par  Jean  de  Montmirail,  seigneur  d'Oisy,  et  son  frère 
Mathieu,  avec  le  prieuré  de  Saint-Martin-des-Champs,  au  sujet 
du  village  de  Ghoisy-en-Brie  (1217) 338 

nf^i,  —  Ferri  11  de  Gentilly,  chevalier,  concède,  à  titre  d'aumône, 
à  Saint-Martin-des-Champs  sa  part  du  dîmage  de  Gentilly,  ses 
droits  à  Tour,  le  pressorage  et  le  cens  que  lui  doivent  des 
habitants  de  Vitry-sur-Seine  (1217) 342 

^42.  —  Pierre  II,  évèque  de  Paris,  confirme  un  accord  entre  Saint- 
Martin  et  le  curé  de  Limours  (12 17)     343 

,^43.  _  Les  moines  de  Saint-Maur,  au  nom  de  leur  prieuré  de 
Saint-Éloi,  accordent,  moyennant  une  somme  de  huit  livres 
parisis,  qu'une  maison  près  l'église  Saint- Jacques-de-la-Bou- 
cherie  soit  tenue  à  cens  par  la  Confrérie  de  Saint-Jacques  ins- 
tituée dans  cette  église,  et  que  la  place  attenante  serve  à 
l'agrandissement  de  l'édifice  religieux  (12 17) 343 

744.  — -  Pierre  11,  évêque  de  Paris,  autorise  les  moines  de  Saint- 
Martin  à  ériger  une  chapelle  pour  leur  maison  de  Vitry[-sur- 
Seinej,  dans  la  paroisse  des  SS.  Gervais  et  Protais  (12 17)     .     .     344 

,,45,  _  Le  pape  Honoré  111  mande  aux  abbés  de  Valsecret  et  de 
Saint-Jean-des-Vignes  et  au  doyen  de  Sens  qu'ils  adressent  une 
dernière  injonction  à  Guillaume,  évèque  de  Langres,  pour  qu'il 
excommunie  Erard  de  Brienne  et  sa  femme  ainsi  qu'il  en  a 
déjà  été  requis  au  nom  du  Siège  Apostolique  par  [Jean  1"] 
prieur  de  Saint-Martin-des-Champs  ;  si  le  prélat  méprise  cette 
seconde  monition,  le  Pape  ordonne  de  la  suspendre  (1218).      .     346 

,y46.  _  Pierre  II  de  Gorbeil,  archevêque  de  Sens,  investit  Foulques, 
prieur  de  Cannes,  d'une  dîme  donnée  par  le  clerc  Guibert 
(1217-1218) 347 

,^4^.  _  Yolend  d'Aulnay  et  son  fils  Gautier  III  cèdent  au  prieur  de 

risle-Adam  leurs  droits  de  griage  dans  les  bois  de  Roissy  (12 18).     348 

748.  —  Le  croisé  Jean,  chevalier  de  Parmain,  fait  divers  legs  au 
curé  de  Jouy-[le-Comte],  aux  Lépreux  de  Chambly  et  de  l'Isle- 
[Adam],  à  l'églisedel'Isle-[Adam],  etc.  (1218) 349 

749.  —  Les  arbitres  d'un  différend  entre  Saint-Martin  et  Renaud, 
curé  de  Clamart,  décident  que  le  curé  cessera  de  percevoir  une 
dîme  et  recevra,  comme  indemnité,  huit  setiers  de  blé  (1218)  ,     349 

■j5o.  —  Guillaume,  évêque  de  Meaux,  constate  l'abandon  par 
Renaud,  chevalier  de  Vincy,  de  sa  revendication  du  «  retrait  » 
dans  le  partage  de  la  dîme  d*Acy-en-Multien,  au  profit  du 
Prieur  de  Marnoue-les-Moines  (1219) 35o 

.j5i.  _  Richard,  prieur  de  Sainte-Honorine  de  Conflans,  afferme  à 
perpétuité  aux  moines  de  l'Isle-Adam  sa  part  dans  la  grosse 
dîme  du  blé  et  du  trémois,  à  Villiers-Adam,  pour  une  rente 
de  18  scliers,  neuf  d'hivernage  et  neuf  de  trémois  (1218-1219).     35i 

.^52.  —  Le  prieur  Jean  1"  confirme  la  convention  précédente  (même 

date) 35a 

753.  —  Aubri  de  Clencourt,  chevalier,  notifie  que  Robert,  cheva- 
lier de  Fresncs,  et  sa  femme  Erembour  ayant  concédé  à  Saint- 
Martin  une  grange  avec  son  pourpris,  Erembour,  à  son  lit  de 
mort,  a  abandonné  deux  sols  sur  cette  redevance  (1218-1219).     353 
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^54.  _  Obit  de  Jean  r'.  prieur  de  Sainl-Martin  (laig)     ....     354 

755.  —  Le  sous-prieur  de  Saint-Martin  notifie  à  Géraud  l",  abbé 

de  Cluny,  la  mort  du  prieur  Jean  I'"^  (i  3 19) 354 

756.  —  l.e  pape  Honoré  III  charge  [Jean]  abbé  de  Saintc-(ienevi('vc. 
son  prieur,  et  le  prieur  de  Saint-Marlin-des-flhamps  [Jean, 
dont  la  mort  était  ii,'noréel  de  juger  la  plainte  de  Blanche  de 
Navarre  contre  rarchevêque  de  Sens  et  ses  sulTraganls.  qu'elle 
accuse  d'abuser  de  l'arme  de  l'excommunication  '1219).     .      .     355 

^5^.  _  Le  roi  Philippe-Auguste  confirme  la  concession  accordée 
par  Guérin.  évêque  de  Sentis,  aux  libéralités  d'Anseau  d'Am- 
boile^iaiS-iaig) 355 

,^58.  —  Renaud  d'Orville,  chevalier,  et  Geofroi  d'Orville.  charioines 
de  Chartres,  contirmcnt  une  amodiation  consentie  à  Saint- 
Martin  par  Gohier  de  Lannery  et  sa  femme  Ligeard  (1219).     .     356 

.y5g.  _  Maître  Geofroi,  omcial  de  Senlis.  notifie  qu'Aubri  de  Ber- 
nes et  Berthe,  sa  femme,  ont  vendu  à  Saint-Mcolas  dAcy  leur 
maison  rue  Saint-Aignan,  au-dessous  de  l'église  (13 19)  .     .     .     357 

-60.  —  Payen  III  de  Prestes  et  son  fils  Raoul  confirment  le  don  fait 
par  le  chevalier  Robert  de  Chennevit-res  à  Saint-Martin,  d'une 
rente  de  60  sols  sur  le  cens  de  Montauban  (1319-1220)  .     .     .     357 

,-61.  —  Guérin.  évêque  de  Senlis,  notifie  aux  baillis  et  prévôts  du 
Roi  qu'il  concède  aux  moines  de  Saint-Martin  résidant  à  Moussy 
le  droit  de  prendre,  dans  la  carrière  sise  entre  la  Chapelle-en- 
Serval  et  Orry[-la-Ville].  toute  la  pierre  nécessaire  à  la  cons- 
truction de  la  nouvelle  église  de  Sainte-Opportune  (1230) .     .     358 

-6a.  _  Le  Doyen  et  le  Chapitre  de  Beauvais  s'accordent  avec  le 
Couvent  de  Saint-Martin-des-Champs  [agissant  en  l'absence 
du  prieur]  au  sujet  de  la  dîme  des  vignes  de  Villers-Saint- 
Paul  (  I230I 3d9 

^G3.  —  Le  sous-prieur  et  la  communauté  de  Saint-Martin-des- 
Champs  adressent  une  lettre  de  rappel  à  l'abbé  de  Cluny  pour 
obtenir  la  nomination  d'un  prieur  qui  remplisse  les  devoirs 
de  sa  charge»  ij 20) 359 

-64.  —  Le  prieur  Baudoin  approuve  une  désignation  d'arbitres 
dans  le  procès  pendant  entre  sa  communauté  el  le  Chapitre 
de  Beauvais  (irîuo) 3o3 

765.  —  Le  roi  Philippe-Auguste  vend  à  Aleaume  Hécelin,  son  ser- 
gent, des  propriétés  à  la  Villeneuve-le-Roi,  qui  font  retour  à 
la  Couronne  (i 3  30) 363 


.^66.  —  André  de  Rueil,  devant  73  livres  à  Simon  le  Bufetier,  lui 
assigne  sa  vigne  en  hypothèque  et  s'engage  à  la  cultiver  au 
profit  de  son  créancier  jusqu'à  l'extinction  de  sa  dette  (ia3o)  . 


,^6^.  _  Les  prieurs  de  Nogent  et  de  Gonrnay-sur-Marne  s'accor- 
dent au  sujet  de  diverses  terres  (1330) 364 

.^68.  —  A[dam  de  Chambly].  doyen  de  Senlis.  et  deux  autres  arbi- 
tres rendent  une  sentence  définitive  pour  Saint-Martin  contre 
les  chanoines  de  Compiègne  { 1230) 365 

.yf,g.  _  Etienne,  archidiacre  de  Paris,  notifie  que  Gui.  chevalier  de 
Licusaint.  et  Aveline  sa  femme,  ont  donné  12  deniers  de  cens 
en  échange  de  deux  arpents  de  terre  à  Essonnes  (1220).     .     .     366 
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770.  —  Le  prieur  Baudoin  constate  l'abandon  par  Guillaume  de 
Crespiores  et  son  frère  de  leurs  prétentions  sur  le  quart  de  la 
justice  de  Crespières,  du  consentement  de  Hugues,  leur  aîné 
(1220) 3G6 

771.  —  Le  roi  Philippe-Auguste  déclare,  après  enquête,  que 
Tiui  [VI]  boutoilier  de  Senlis,  et  le  prieur  et  les  moines  de 
Saint-Nicolas  d'Acy  ne  sont  pas  soumis  au  droit  de  gruerie 
pour  les  bois  de  «  Lueton  »  et  de  «  Pinneval  »  ;  le  roi  se  réserve 

de  chasser  à  son  gré  dans  ces  forêts  (1220) 867 

772.  ^ —  Jean,  comte  de  Beaumont,  confirme  une  libéralité  faite  par 
Jeanne  de  Garlande,  sa  femme,  à  Notre-Dame  de  Gournay 
(1220) 368 

773.  —  Guillaume  II  [de  Seignelay],  évéque  de  Paris,  notifie  qu'en 
exécution  des  dernières  volontés  de  Thibaud  de  Clacy,  son  frère 
Guillaume  chevalier  et  Agnès,  femme  de  Guillaume,  ont  assi- 
gné aux  moines  de  Gournay-sur-Marne  20  sols  de  rente  (1220).     869 

774-  —  Jean,  comte  de  Beaumont-sur-Oise,  fonde  l'anniversaire  de 

sa  femme  Jeanne  à  Saint-Léonor  (122 1) 870 

775.  —  Guillaume  II,  évêque  de  Paris,  constatant  l'extension  crois- 
sante de  la  paroisse  Saint-Nicolas-des-Champs  et  l'impossibilité 
de  continuer  à  inhumer  les  défunts  dans  l'enclos  de  Saint- 
Martin,  autorise  le  transfert  du  cimetière  (122 1) 370 

776.  —  Roger  II,  seigneur  de  La  Queue,  notifie  qu'il  a  donné  à 
Saint-Martin  20  sols  pour  fonder  l'anniversaire  de  son  fils  Jean 
(1221) 37a 

777.  —  Le  prieur  Baudoin  constitue  des  arbitres  sur  un  différend 
entre  sa  communauté  et  Gui,  seigneur  de  Passy,  concernant 

le  moulin  de  Sainte-Gemme  (122 1) 873 

^^8.  —  Le  prieur  Baudoin,  à  la  sollicitation  du  prieur  de  Moussy, 

concède  à  l'église  Sainte-Opportune  des  vignes  à  Inchy  (1221).     878 

779.  —  Le  prieur  Baudoin  approuve  l'échange  fait  à  Mauregard 

par  Jean,  prieur  du  lieu,  avec  Simon  de  Villeron  (1221)     .      .     878 

780.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  énumère  les  dons  de  ses  ancê- 
tres et  les  siens  en  faveur  de  Saint-Léonor  (123 1) 874 

781.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  concède  à  Saint-Léonor  le  droit 
d'ériger  un  pressoir  (122 1) ...     876 

782.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  donne  à  Saint-Martin  de  Coye 
cent  sols  pour  le  salut  de  son  âme  (122 1) 877 

788.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  donne  dix  livres  de  rente  à 
Saint-Léonor,  et  divers  biens  pour  fonder  une  messe  haute 
quotidienne  en  l'honneur  de  la  Vierge  Marie  (122 1).     .      .      ,     877 

784.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  désigne  pour  exécuteurs  testa- 
mentaires l'archevêque  de  Reims,  le  prieur  de  Saint-Léonor,  et 
quatre  chevaliers  (1221) 878 

785.  —  L'official  de  Paris  notifie  la  vente  d'une  rente  de  quatre 
muids  de  vin  par  Raoul  de  Sommeville  (1221) 879 

1^86.  —  Elisabeth  de  Chàtillon,  comtesse  de  Saint-Pol,  notifie  que 
Robert  Le  Maire  de  Rebreuvcs  a  cédé  ses  biens  à  l'église  de 
Ligny-sur-Canche  (1222) 879 

.J87.  —  Gui  de  Montfort,  seigneur  de  Beynes,  renonce  à  exiger  des 
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moines  de  Saint-Martin  un  palefroi  valant  div  livres  lors  de  la 
désignation  d'un  nouvel  hospitalier  à  titre  de  coulnine  féodale 
sur  la  terre  de  la  Couperie  à  Bejnes  (laaa) 38o 

788.  —  Payen  III  de  l'resles,  chevalier,  sa  fenuiie  Heine  et  leur  lils 
Haoul.  chevalier,  donnent  dix-huit  deniers  de  cens  aux  moines 
de  Saint-Léonor  (  i33i<) 38i 

7S9.  —  (iuillaunie  II,  cvèqvie  de  Paris,  notifie  que  le  chevalier 
Adam  Louvel.  sous  la  caution  du  chevalier  Hugues  Louvel,  a 
engagé  aux  églises  Saint-Marcel  et  Saint-Paul,  à  Saint-Denis, 
deux  muids  de  blé  dans  sa  dîme  de  Livry  (laaa) 38i 

790.  —  Gautier  111,  chevalier  d'Aulnny,  sénéchal  de  Dammartin, 
du  consentement  de  sa  mère  Yolend  et  de  ses  frères,  garantit 

un  échange  conclu  entre  son  vassal  Simon  et  Saint-Martin(i322).     38a 

791.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  décharge  Saint-Léonor  d'une 
rente  due  pour  le  lensement  des  hommes  du  prieuré  à  Frcs- 
noy-en-Thelle  (laaa) 38a 

79a.  —  Mahaud,  veuve  de  Guillaume  de  Monlier.  renonce  à  ses 

revendications  sur  la  grange  et  les  vignes  de  Milliard  (laaa)     .     383 

793.  —  Guérin.  évoque  de  Sentis,  approuve  un  échange  de  terre 
fait  entre  Saint-Nicolas  d'Acy  et  Hugues,  fils  de  Laurent  de 
Monl[-rÉvèque|  (laaa; 383 

794.  —  Le  prieur  Baudoin  rappelle  un  échange  fait  entre  sa  com- 
munauté et  les  frères  de  Saint-La/are  à  Sevran  (laaa)   .     .      .     384 

795.  —  Le  prieur  Baudoin  s'accorde  avec  Barthélemi,  abbé  de 
Saint-Martin  de  Pontoise,  au  sujet  d'une  terre  au  val  de  Jouy- 
le-Moutier    1223) 384 

796.  —  Guillaume  des  Barres,  le  père,  consent  à  ce  que  le  Prieur 
de  Crécy  dispose  à  son  gré  du  tiers  des  dînmes  d'Oissery  et 
Forfry  (  1222)     .      .      . 385 

797.  —  Guillaume  de  .louarre,  chevalier,  reconnaît  que  le  Prieur  de 
Crécy  lui  a  amodié  le  tiers  des  dîmes  d'Oissery  et  de  Forfry 
(laaa) 386 

798.  —  Eustachie,  abbesse  de  Faremoutier,  échange  avec  le  prieur 
Baudoin  une  serve  de  Grandchamp  contre  une  serve  de  Cham- 
bonnois  (laaa) 386 

799.  —  Pierre,  abbé  de  Saint-Denis,  étant  en  désaccord  avec  Saint- 
Martin.  Eudes,  chantre  de  Saint-Denis,  et  Gérard,  prieur  de 
Saint-Léonor,  sont  élus  arbitres  (lar^a) 887 

800.  —  Le  comte  |  Henri  VI]  de  Grandpré  et  sa  femme  [Marie  de 
Garlande]  renoncent  à  contester  un  legs  fait  par  Jeanne  [de 
Garlande],  comtesse  de  Beaumont.  au  prieuré  de  Gournay 
d'une  rente  sur  les  cens  de  Montreuil  (  1333) 387 

801.  —  Gui  VI,  chevalier,  fils  de  feu  Gui  V,  bouteiller  de  Senlis, 
d'accord  avec  sa  femme  Elisabeth  [de  Garlande]  et  ses  frères, 
donne  au  prieuré  d'Acy  sa  maison  où  habite  le  chapelain 
Henri,  en  compensation  de  soixante  livres  de  rente  que  son 
père  a  léguées  aux  moines  (i3a3) 388 

8oa.  — Thibaud  IV.  comte  palatin  de  Champagne,  renonce  à  tous 
droits  d'avouerie  qu'il  pouvait  prétendre  sur  le  prieuré  de 
Choisy-en-Brie  (ia33) 389 
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803.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  fait  avec  Saint-Léonor  un 
échange  d'immeubles  en  vue  d'étendre  l'emplacement  du 
marché  de  Beaumont-sur-Oise  (1230) 889 

804.  —  Jean,  comte  de  Beaumont,  accorde  à  Saint-Léonor  la 
faculté  d'établir  un  pressoir  sur  la  terre  des  moines,  pour 
l'usage  exclusif  de  la  communauté  et  de  ses  censiers  (1228)     .     Sgo 

8o5-8o6.  —  Accords  de  Girard,  prieur  de  Saint-Léonor  de  Beau- 
mont-sur-Oise, avec  l'abbaye  de  Beaupré  (1220-1222)     .      .      .     890 

807.  —  Jacques  [de  Bazoches],  évêque  de  Soissons.  notifie  que 
Ponchard  de  Crugny,  dit  le  Brun,  a  vendu  au  prieuré  de 
Sainte-Gemme  une  rente  de  froment,  mouvant  de  Huillard, 
chevalier  de  Serches  (1222-1228) 891 

808.  —  Guillaume  II,  évêque  de  Paris,  constate  l'accord  survenu 
entre  Saint-Martin-des-Champs  et  le  noble  chevalier  Guillaume 

de  la  Glaisière  (1222-1228) 892 

809.  —  Guillaume  II,  évêque  de  Paris,  notifie  que  les  chevaliers 
Pierre  de  Goudreau  et  Pierre  de  Baudeport  consentent  au  legs, 
fait  par  celui-ci  à  Saint-Martin,  d'une  rente  sur  la  terre  d'Au- 
bervilliers  (1228) 898 


Imprimerie  E.  AubiiN.  —  Ligugé  (Vienne). 
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